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1.0- INTRODUCTION, BUT ET MANDAT 

Le présent rapport fait état d'une supervision et contrôle, en collaboration avec 
Mme Denise Saulnier, présidente de Argile Eau Mer et accrédité par le CNRC 
comme coordonnatrice de recherche, pour divers travaux d'analyses, études 
techniques et essais semi-industriels menés au cours des années 2005 et 2006 
par la société Argile Eau Mer. La ressource en cause est une argile marine du 
quaternaire que l'on retrouve sur divers titres miniers de la société dans la région 
de Baie St-Ludger, municipalité de Pointe-aux-Outardes, Côte-Nord. 

L'argile utilisée pour les besoins des études provient d'un échantillonnage en 
vrac extrait sur le claim CDC 1024045 au cours de l'hiver 2003 et d'une multitude 
d'échantillonnages manuels effectués au cours de l'automne 2006 sur les claims 
CDC 2054840, 2054843, 2054845, 2054846, 2054848, 2054850, 2054852, 
2054854, 2054856, 2054859. 

Tel qu'indiqué dans le titre du présent rapport, l'ensemble des différentes études, 
présenté en annexe de ce rapport, ne représente qu'une étape dans la faisabilité 
globale que mène la société dont le but ultime et final; est d'amener celle-ci vers 
une qualification commerciale avec l'argile marine de Baie-St-Ludger. À la fin de 
ces études, une décision pourra être prise en vue d'une exploitation commerciale 
régulière pour des produits à valeur ajoutée dans les domaines : thérapeutique, 
cosmétique, pharmacologique, de santé animale et de fertilisation. 

L'auteur du présent rapport n'a pas de lien financier quelconque avec la société 
Argile Eau Mer ni avec leurs dirigeants. Il a exécuté la supervision et le contrôle 
global des travaux, comme chargé de projet dans le cadre de ses fonctions 
d'aide et d'encadrement à tout promoteur du domaine minéral qui en fait la 
demande à la Corporation de promotion du développement minéral de la Côte-
Nord (anciennement le Fonds régional d'exploration minière de la Côte-Nord). 
Également ce travail de supervision a été fait dans le respect des articles 66, 68, 
69, 72 et 85 du Règlement sur les substances minérales autres que le pétrole, le 
gaz et la saumure (M-13.1, r.2). 
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2.0- MISE EN GARDE 

Ce rapport est accompagné en annexe de rapports certifiés par des non-
géoscientifiques ayant toutes les qualifications requises, dans leur champ 
d'expertise respectif, pour mener à bien chacune des différentes études 
techniques nécessaire à la qualification commerciale de l'argile marine de la 
société Argile Eau Mer. Finalement, ces études ont été sous le contrôle et la 
supervision globale de l'auteur toujours en collaboration étroite avec Denise 
Saulnier reconnu par le CNRC comme coordonnatrice de recherche, afin de 
compléter une étape supplémentaire vers la qualification commerciale des 
produits. 

Voici la liste des travaux déposés en annexe : 

➢ Amélioration d'un procédé pilote de transformation d'argile sensible dans le 
domaine cosmétique et thérapeutique. Mémoire présenté i1 la Faculté des Etudes 
supérieures de l'Université Laval dans le cadre du programme de maîtrise en 
génie de la métallurgie pour l'obtention du grade de maîtrise en génie de la 
métallurgie ès sciences (M.Sc), Département de Génie des mines, de la 
Métallurgie et des matériaux. Faculté des Sciences et Génie. Université Laval, 
Québec. Mathieu Foster, 2006. 

➢ Détermination de la matière organique, décompte bactérien, analyse des levures 
et moisissures, décompte des micro-organismes par grammes et par colonies. 
Analyses du laboratoire Bodycote dans le cadre du programme sur la 
stérilisation de l'argile marine sensible de Manicouagan, année 2005-2006. 

➢ Analyses chimiques par activation neutronique. Laboratoires de l'École 
Polytechnique de l'Université de Montréal, année 2006 

➢ Analyses de granulométrie et analyses du rapport produits/machines dans des 
usines pilotes. Laboratoires d'Hosokawa Micron. 

➢ Irradiation de la matière pour enlever les bactéries et la matière organique et 
analyses. Analyses du Laboratoire MSD Nortion Canadian Irradiation 
Center/006 

➢ Analyses et rapport sur la détermination des contaminations dans la matière. 
Séparation des lots. Analyses des spores et des bactéries en laboratoire. 
Traitement pour éliminer les contaminations. Formulation, conditionnement de 
produits. Mike Shaffner, Laboratoires Robella Canada 2005-2006. 
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Y Rapport préliminaire. Analyse du procédé de fabrication Plan pilote Argile Eau 
Mer. Projet : CATE-1076. Présenté par Martin Blondeau, conseiller 
technologique. Centre d'aide technologique Côte-Nord, année 2006. Rapport le 
23 janvier 2007. 

➢ Conception d'une unité pilote de fabrication industrielle. Rapport fmal, Denise 
Saulnier, 30 janvier 2007. 

➢ Études techniques sur l'utilisation d'échantillons de boue marine stérilisés pour 
l'application de cataplasmes en santé animale. Rapport de Mylène Bolduc, 
Cédric Mimeault et Denise Saulnier, année 2006. Rapport 01 mars 2007. 

➢ Essais expérimentaux de mélange, pompage et filtration pour le séchage 
d'échantillons d'argile en serre et pour la micronisation par broyage, tamisage et 
aspiration. Année 2005-20%. Rapport final le 31 mars 2007. 

➢ Suite des essais expérimentaux et des études sur les techniques de stérilisation 
avec applications sur des échantillons de poudre d'argile conditionnés dans des 
contenants de plastique et sur des échantillons de boues conditionnées dans des 
tubes contenant un masque de beauté à partir des travaux de Robella Canada et 
des analyses du Laboratoire BodyCote. Année 2005-2006. Rapport final, Denise 
Saulnier 15 avril 2007. 

➢ Suites des essais expérimentaux et des études sur les techniques de stérilisation 
avec applications sur des échantillons de poudres d'argile conditionnées dans 
des contenants de plastiques et sur des échantillons de boues conditionnées dans 
des tubes contenant un masque de beauté. Rapport final de Denise Saulnier 
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Figure 1 : Localisation générale 
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3.0- LOCALISATION DE LA SOURCE DU MATÉRIEL 

Le titre minier d'où provient la ressource est situé dans le secteur Baie St-Ludger 
de la Municipalité de Pointe-aux-Outardes, localisé dans la MRC Manicouagan 
sur la Côte-Nord (figure 1). Il s'agit du claim CDC 1024045 On y accède 
facilement via les routes municipales asphaltées depuis la route provinciale 138. 
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Provenance de 1 argile utilisé pour 
les études 

Figure 2 : Extrait dans GESTIM le 23 juillet 2007 de la carte de claim 22F01 

4.0- HISTORIQUE DES ÉTUDES GÉOLOGIQUES 

Dans la banque de données SIGEOM-EXAMINE du MRN-Mines, il n'y a 
pas d'autres travaux rapportés avant ceux d'Agile Eau Mer concernant la 
caractérisation géoscientifique de l'argile marine et du gisement et qualification 
commerciale de cette l'argile. 

Les seules études rapportées concernant l'argile sont celles du 
gouvernement. Il s'agit de travaux de cartographie des dépôts de surface ou 
d'études sur la côte du St-Laurent, sur la période glaciaire, sur la stabilité des 
terrains dans le but de diverses utilisations. Voici une liste partielle de ces 
études. 

MB 96-11 - INVENTAIRE DES RESSOURCES EN GRANULATS DE LA REGION 
DE BAIE-COMEAU. 1996, Par BRAZEAU, A. 37 pages. 4 CARTES (ECHELLE 
1/50 000). 1 microfiche. 

SIF 022F/01 - CARTE DES DEPOTS DE SURFACE 022F/01 - DOCUMENT DE 
TRAVAIL. 1990, Par SERVICE DE L'INVENTAIRE FORESTIER. 1 CARTE 
(ECHELLE 1/50 000). 1 microfiche. 
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DV 83-01 - ZONES EXPOSEES AUX MOUVEMENTS DE TERRAIN DANS LA 
REGION DE CHUTE-AUX-OUTARDES. 1984, Par ALLARD, J D. 42 pages. 4 
CARTES (ECHELLES 1X 1/5 000, 1X 1/20 000, 2X 1/50 000). 2 microfiches. 

Dubois, J. M. M., 1980, GÉOMORPHOLOGIE DU LITTORAL DE LA Côte-Nord du 
St-Laurent : analyse sommaire; in The Coastline of Canada, S.B. McCann, editor; 
Geological Survey of Canada, paper 80-10, p. 215-238 

Dionne, J.C., 1977. LA MER DE GOLDTHWAIT. Géographie physique et Quaternaire, 
vol 21, no 1-2, p. 229-246. 

C'est en 1994 que la présidente d' Argile Eau Mer, Mme Denise Saulnier, avec 
l'aide des membres de sa famille, a décidé de s'intéresser à l'argile marine du 
secteur de Baie St-Ludger dans le but d'en faire la commercialisation dans les 
domaines thérapeutiques, cosmétiques et pharmacologiques. Jusqu'à l'hiver 
2000 les diverses études réalisées, étaient basées sur de petits échantillons pris 
à divers endroits le long de la rive où l'argile affleure naturellement. 

À l'hiver 2000, la société a décidé de faire le prélèvement d'un échantillon 
géologique en vrac volumineux (environ 40 tonnes) qui serait entreposé pour des 
expérimentations et études subséquentes. Par la suite, une deuxième extraction 
a été réalisé à l'hiver 2002 (40 tonnes) et une troisième à l'hiver 2003 (100 
tonnes). Pour accompagner celles-ci et pour mieux connaître les possibilités de 
l'ensemble des propriétés de la société, des échantillonnages manuels ont été 
réalisé au cours de l'été 2001 et plus récemment à l'automne 2006. Finalement, 
l'ensemble du matériel issu des diverses extractions et échantillonnages ont été 
ou seront utilisés pour mener toutes les études nécessaires à la qualification 
commerciale finale de l'argile marine vers des produits thérapeutiques, 
cosmétiques, pharmacologiques, de santé animale et de fertilisation. 

5.0- CONTEXTE GÉOLOGIQUE 

Pour le présent rapport, le contexte géologique concerne uniquement des dépôts 
quaternaires puisque c'est avec ce domaine géologique que la ressource se 
rattache et qu'aucun affleurement n'est visible dans toute la péninsule. 

Selon la cartographie des dépôts de surface, le secteur est constitué d'un 
mélange de silt-sable-gravier dans certains secteurs (numéro 5S et 6 sur la 
carte) et de dépôts organiques dans les autres secteurs (figure 3). En dessous 
d'eux, sous plus ou moins une grande épaisseur, l'argile marine constitue le 
substratum (figure 4). Il est important de mentionner que l'argile affleure en 
bordure de la côte par l'entremise d'une micro-falaise d'une hauteur d'environ 10 
m (figure 5). C'est grâce à cette disposition que la ressource est disponible pour 
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des échantillonnages ainsi que facilement observable pour estimer le volume de 
matériel exploitable. Selon les observations faites sur la bordure; l'épaisseur de 
l'argile varie entre 5 et 8 m. C'est surtout le recouvrement sablonneux qui peut 
varier entre 4 et 0.5 m. L'argile est observée partout le long de la côte mais peut 
différée. 

•., 	l ; —  

5- DÉPÔTS MARINS 

1011( 
- Facies d'eau profonde .. 

- Faciès d'eau peu profonde 

7- DÉPÔTS ORGANIQUES 

Dépôts fins composés d'argile mas pauv.ont contenir du 
limon et de sable fit. 

5 A 	 Dépôt constitué d'argile contenant parfois des pierres et des 
blocs gluciets. 

5 S 	 Dépôt constitué de sable et portas de gravier 

Dépôts constitués D'argile, de sable, de gravi er,decaillous, 
de pierres ou de blocs généralement émousses. 

	 7 	.. 	Dépôts constitués d'une accumuianon de matière organique 
plus au moins décomposée et dérivée de sphdignes,mpases 
ltière forestière, etc, 

s 
~7 

6- DÉPSTS LITTORAUX MARINS 	 6 

Figure 3 : Extrait de la carte des dépôts de surface SIF 022F/01 produit 
par le MRN 
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Dépôt sablônrieux 
stratifié de 4 m 

Figure 4 : Exemple typique des dépôts quaternaire dans le secteur 

Figure 5 : Exemple de micro-falaise dénudée, d'environ 10 m de haut, qui 
couvre presque toute la façade maritime des titres miniers de la société 
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6.0- TRAVAUX RÉALISÉS 

Cette section concerne toutes les études réalisées par différents spécialistes 
contactés pour mener dans le cadre de leur spécialité respective, diverses 
études qui mèneront à la qualification commerciale de l'argile. Dans le cadre des 
articles 66, 68, 69, 72 et 85 du Règlement sur les substances minérales autres 
que le pétrole, le gaz et la saumure (M-13.1, r.2) ces travaux ont été sous le 
contrôle et la supervision globale de l'auteur. Ils sont simplement énumérés ici et 
j'invite le lecteur à les consulter pour en connaître les détails. 

6.1- Amélioration d'un procédé pilote de transformation d'argile sensible 
dans le domaine cosmétique et thérapeutique. Mémoire présenté à la 
Faculté des études supérieures de l'université Laval dans le cadre du 
programme de maîtrise en génie de la Métallurgie pour l'obtention du 
grade de maîtrise en génie de la métallurgie et pour l'obtention du 
grade de maîtrise ès sciences (M.Sc), Département de Génie des 
mines, de la Métallurgie et des matériaux. Faculté Des sciences et 
Génie. Université Laval, Québec. Mathieu Foster, 2006. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.2- Détermination de la matière organique, décompte bactérien, analyse 
des levures et moisissures, décompte des micro-organismes par 
grammes et par colonies. Analyses du laboratoire Bodycote dans le 
cadre du programme sur la stérilisation de l'argile marine sensible de 
Manicouagan, année 2005-2006. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.3- Analyses chimiques par activation neutronique. Laboratoires de l'École 
Polytechnique de l'Université de Montréal. 2006 

Voir le rapport pour les détails. 

6.4- Analyses granulométriques et analyses du rapport produits/machines 
dans des usines pilotes. Laboratoires d'Hosokawa Micron. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.5- Irradiation de la matière pour enlever les bactéries et la matière 
organique et analyses. Analyses du Laboratoire MSD Nortion 
Canadian Irradiation Center. 2006 

Voir le rapport pour les détails. 
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6.6- Analyses et rapport sur la détermination des contaminations dans la 
matière. Séparation des lots. Analyses des spores et des bactéries en 
laboratoire. Traitement pour éliminer les contaminations. Formulation, 
conditionnement de produits. Mike Shaffner, Laboratoires Robella 
Canada 2005-2006. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.7- Rapport préliminaire. Analyse du procédé de fabrication Plan pilote 
Argile Eau Mer. Projet : CATE-1076. Présenté par Martin Blondeau, 
conseiller technologique. Centre d'aide technologique Côte-Nord. 
Année 2006. Rapport le 23 janvier 2007. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.8- Conception d'une unité pilote de fabrication industrielle. Rapport final, 
Denise Saulnier, 30 janvier 2007. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.9- Études techniques sur l'utilisation d'échantillons de boue marine 
stérilisés pour l'application de cataplasmes en santé animale. Rapport 
de Mylène Bolduc, Cédric Mimeault et Denise Saulnier.2006. Rapport 
01 mars 2007. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.10- Essais expérimentaux de mélange, pompage et filtration pour le 
séchage d'échantillons d'argile en serre et pour la micronisation par 
broyage, tamisage et aspiration. Année 2005-2006. Rapport final le 31 
mars 2007. 

Voir le rapport pour les détails. 

6.11- Suite des essais expérimentaux et des études sur les techniques de 
stérilisation avec applications sur des échantillons de poudre 
d'argile conditionnées dans des contenants de plastique et sur des 
échantillons de boues conditionnées dans des tubes contenant un 
masque de beauté à partir des travaux de Robella Canada et des 
analyses du Laboratoire BodyCote. Année 2005-2006. Rapport final, 
Denise Saulnier 15 avril 2007. 

Voir le rapport pour les détails. 
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6.12- Suites des essais expérimentaux et des études sur les techniques de 
stérilisation avec applications sur des échantillons de poudres 
d'argile conditionnées dans des contenants de plastiques et sur des 
échantillons de boues conditionnées dans des tubes contenant un 
masque de beauté. Rapport final de Denise Saulnier 

Voir le rapport pour les détails. 

7.0- CONCLUSION / RECOMMANDATION 

L'argile que la Société Argile Eau Mer valorise est une argile marine sensible. Ce 
type d'argile a surtout été analysé en rapport avec des ouvrages géotechniques. 
La nature complexe de cette argile explique le long travail de recherche que la 
société effectue encore présentement pour trouver un procédé d'extraction et de 
fabrication le plus optimum possible pour qualifier commercialement la matière. 
En effet, la lecture des différents travaux démontre que l'argile native qu'Argile 
Eau Mer valorise n'est pas stable sur le plan micro- biologique et qu'elle contient 
une proportion importante de matière organique qui ferait qu'on pourrait la 
considérer comme un « bio minéral ». Ceci la rend intéressante pour des 
produits cosmétiques et thérapeutiques mais impropre à une commercialisation 
directe sous forme sèche, liquide et de gel. De plus, la nature rhéologique de 
l'argile comme matière thixotrope et matière rhéoépaississante réversible pose 
des problématiques quant aux machines à utiliser pour les procédés d'extraction 
et de fabrication. Il faut alors adapter les machines et procédés existant à la 
nature de cette matière première qui se liquéfie dès qu'elle est maniée. 

Comme l'argile sensible est située sous des tourbières face au Fleuve Saint-
Laurent, l'argile est prélevée en hiver pour permettre la circulation de la 
machinerie lourde sur la tourbière. Ce procédé de prélèvement met l'argile en 
contact avec des contaminations non pathogènes à éliminer lors de affinage et 
de la fabrication des produits pour qu'ils correspondent aux usages auxquels on 
destine l'argile soit en produits cosmétiques, thérapeutiques, en santé animale et 
en fertilisation des sols. 

En effet, cette argile a des propriétés thérapeutiques dans la partie solide et 
liquide. Ces propriétés doivent être conservées dans le traitement et il ne doit 
pas y avoir de contamination particulièrement pour les produits cosmétiques et 
thérapeutique qui doivent après l'échantillonnage, connaître une phase de 
stérilisation et ou de conservation dans le procédé de fabrication pour assurer la 
santé et la sécurité des utilisateurs. 

La stratégie du développement de produits et du procédé pour les extraire et les 
produire, repose sur les avantages distinctifs de l'argile marine de Manicouagan 
comme matière première à valoriser à partir de ses composants internes : 
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• en eau interstitielle : propriétés thérapeutiques identifiées 
• en molécules minéralogiques : propriétés des minéraux comme le 

mica (30%) particules de moins de 2 microns (10 à 20%), 
particules de moins de 5 microns (50%) en incluant les autres 
minéraux et le quartz (100% oxyde de silice) 

• en éléments chimiques atomiques : plus de 40 éléments chimiques 
différents en biomolécule : présence de chlorophyle, de micro-
algues et d'acide humique. (possibilité de bactéries archaïques) 

L'ensemble de ces composants sont identifiés dans la fiche technique de la 
société. Cependant, une recommandation importante à respecter par la société 
est de reproduire l'ensemble des analyses de la fiche technique à chaque lot de 
matières extraites pour se qualifier commercialement selon les usages 
mentionnés. 

Argile Eau Mer souhaite également trouver la technique de stérilisation ou de 
conservation la plus efficace et la moins coûteuse et les méthodes d'applications 
industrielles adaptées pour compléter son procédé pilote de fabrication comme 
en font état les travaux de recherche présentés. 

Bien que plusieurs essais, expériences et analyses ont été effectué par des 
experts dans des domaines spécifiques, des efforts importants doivent encore 
être fait en collaboration avec des géologues et ingénieurs miniers pour faire 
passer le procédé artisanal actuel à un procédé industriel. De plus, avec la mise 
en place de ce procédé pilote, des analyses géochimiques, physiques, 
biologiques et granulométriques devront être faites sur les produits pour qu'il soit 
démontré que les propriétés internes mentionnées dans la fiche technique ont 
toutes été conservées après le traitement. 

D'autre part, des travaux devront aussi être réalisés pour qualifier un bloc de 
ressources avant de procéder à une commercialisation à grande échelle. 

Eric Hurtubise, gédfogue (#912) 
Directeur intérimaire 

Corporation de promotion du développement 
minéral 

de la Côte-Nord 
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REÇU rJtRNF 

6.1 Amélioration d'un procédé pilote de transformation 
d'argile sensible dans le domaine cosmétique et 
thérapeutique. 

Mémoire présenté à la Faculté des études supérieures 
de l'Université Laval dans le cadre du programme de 
maîtrise en génie de la Métallurgie pour l'obtention du 
grade de maîtrise ès sciences (M.Sc) 
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RÉSUMÉ 

Ce projet d'étude porte sur l'amélioration d'un procédé pilote de transformation d'argile 

brute en produits cosmétique et thérapeutique à l'aide d'équipements utilisés pour le 

traitement du minerai. Le projet de maîtrise vise l'introduction d'une unité de 

fragmentation continue et l'ajustement des propriétés rhéologiques du produit commercial 

concerné dans cette étude. Les essais ont été réalisés à l'Université Laval dans les 

laboratoires du département de génie des mines, de la métallurgie et des matériaux en 

collaboration avec le Centre de recherche Les Buissons et Argile Eau Mer. 
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CHAPITRE 1 

INTRODUCTION 

L'entreprise Argile Eau Mer étudie actuellement différentes options pour mettre en valeur 

un gisement d'argile dans la région de Baie-Comeau au Québec. Ce mémoire de maîtrise 

présente des travaux visant à augmenter la capacité de production de l'entreprise et la 

qualité du produit destiné à des fuis cosmétique et thérapeutique. 

1.1 L'ENTREPRISE 
Argile Eau Mer est une entreprise qui a fait ses débuts en 1994. Elle compte deux 

personnes : Denise Saulnier, présidente et directrice générale et Cédric Mimeault 

responsable des ventes et de la commercialisation. Du personnel supplémentaire est engagé 

pour l'extraction et la préparation de l'argile. L'entreprise compte fabriquer à partir de 

l'argile brute, un produit simple et naturel utilisable dans le domaine cosmétique et 

thérapeutique. En 2002, elle tente de mettre en route avec la collaboration du Centre de 

recherche Les Buissons une usine pilote pour exploiter un important dépôt d'argile sensible 

situé sur la péninsule de Manicouagan au Québec. Depuis 2003, des travaux de recherche et 

de développement portent sur l'amélioration du transport, du raffinage et de la stérilisation 

de l'argile pour mettre au point un système de production final et rentable. Les recherches 

et le développement portant sur de l'argile de Manicouagan incluant les procédés 

d'extraction et de transformation de la matière première ainsi que le développement des 

produits de vente sont entrepris par Argile Eau Mer à qui en revient la propriété 

intellectuelle. Le Centre de recherche Les Buissons qui dénombre une vingtaine de 

personnes est le sous-traitant des sujets qui font l'objet du mémoire. Ce centre de recherche 

ouvre dans le secteur de la pomme de terre et des plantes nordiques comestibles, ainsi que 

sur la valorisation des ressources forestières et marines (CNRC, 2003). 
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Figure 1.1 : Localisation du gisement sur la péninsule de Manicouagan 

1.2 LE GISEMENT 
Le dépôt d'argile se situe à Baie-Saint-Ludger, sur la péninsule de Manicouagan située sur 

la carte de la figure 1.1. La formation de cette péninsule remonte à environ 1 500 ans, soit 

5 000 ans après le retrait de mer de Goldthwait (Dionne, 2002). La péninsule se situe à 

l'embouchure de deux importants bassins hydrographiques que constituent les rivières aux 

Outardes et Manicouagan. Elle s'est formée par l'accumulation de sédiments meubles 

résultant d'une importante abrasion causée lors de la période glaciaire du Wisconsin. Il y a 

environ 20 000 ans, une épaisseur d'environ trois kilomètres de glace recouvrait le territoire 

canadien (Saint-Pierre, 2002). La masse énorme de ces glaciers en mouvement a broyé tout 

ce qui se trouvait à la surface du Bouclier canadien. À un tel point que le Bouclier a été 

dénudé de toute sa biosphère et de la majorité de sa couverture sédimentaire, en plus 

d'avoir été érodé dramatiquement. Cette dernière glaciation a pris fin il y a environ 6 500 

ans en laissant des eaux de fonte former la mer de Goldthwait (Dionne, 2002). Lors de cette 

fonte, les sédiments charriés par les glaciers, puis transportés par les rivières aux Outardes 

et Manicouagan se sont accumulés dans un estuaire commun. Lors du retrait de la mer, un 



delta a émergé de l'estuaire, qui depuis environ 1 500 ans est devenu la péninsule de 

Manicouagan. La péninsule est recouverte d'une végétation dense sous laquelle repose des 

sablières et des gravières. On y retrouve aussi d'importantes tourbières sous lesquelles se 

trouvent des dépôts argileux. Le dépôt exploité par Argile Eau Mer se situe sous une de ces 

tourbières dans la zone littorale du Saint-Laurent. 

1.3 LE MATÉRIEL 
Le dépôt est constitué à 40% d'une fraction argileuse, de 50% de silt et de 10% de sable. Le 

matériel est plus précisément identifié comme un silt argileux avec trace de sabler . La 

teneur en eau du matériel est de 25% en masse. Cette eau est en interaction avec la nappe 

phréatique qui provient des précipitations. L'écoulement de l'eau dans le dépôt est très lent, 

mais suffisant pour lessiver les ions présents et les rejeter vers le fleuve Saint-Laurent. Le 

dépôt contient aussi des résidus organiques venant de l'ancienne biosphère du Bouclier 

canadien. Cette matière organique est l'essence même des acides humiques retrouvés dans 

une proportion d'environ 10% (Foster, 2003). 

À l'état statique, le dépôt argileux est ferme. Par contre, sous des contraintes de 

cisaillement, il devient liquide. C'est un matériel sensible de nature thixotrope qui est 

pompable (Foster, 2003). Sa limite de plasticité est de 18% en eau et sa limite de liquidité 

est de 23% en eau (CM, 2002). 

Une analyse minéralogique montre que l'argile contient une grande variété de silicates. 

Même si le dépôt est relativement jeune (1 500 ans), on retrouve des minéraux argileux 

néoformés de l'altération glaciaire des sédiments, dont l'illite ((K,H3O)(A1,Mg, 

Fe)2(Si,AI)4O1 o[(OH)2,(H2O)]), le quartz (SiO2), et le chlorite ((Fe,Mg,Al)6(Si, 

Al)4O1 4OH)8) dans des proportions respectives de 31%, 21% et 1,5%. Les autres minéraux 

Le terme argile ne possède pas de définition unique. ll rejoint à la fois deux connotations, une à la granulométrie et une autre aux 

propriétés plastiques d'un matériel. Selon les disciplines, on définit le terme argile comme étant, soit une particule inférieure à deux 

microns (2µm), soit un matériel plastique dont la taille est peu importante. Dans ce présent document, le terme «argile» désignera un 

matériel plastique constitué de particules de taille variable. Dans la partie granulométrie on utilisera le terme «fraction argileuse» pour 

désigner un ensemble de particules de dimension inférieure à deux microns (2µm). 
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sont des produits de l'abrasion des matériaux d'origine. De l'albite (NaAlSi308), de 

l'actinolite (Ca2(Mg,Fe)5Si8022(OH)2) et de l'apatite (Cas(PO4)3(OH,F,CI)) sont retrouvés 

dans des proportions de 29%, 15% et 0,5%. La densité du matériel sec est de 2,81 g/cm3  et 

humide de 1,93g/cm3. Le pH de l'eau interstitielle a été mesuré à 8,8 (CIII, 2002; Foster, 

2003). 

1.4 PROPRIÉTÉS THÉRAPEUTIQUE ET COSMÉTIQUE 
Les bienfaits de l'argile sont connus et appréciés de la médecine douce depuis fort 

longtemps (Plante, 2002). Sur le marché mondial, il est possible d'obtenir différentes 

gammes de produits thérapeutique et cosmétique à base d'argile. Ces produits peuvent être 

retrouvés dans les rayons de diverses boutiques ou encore dans des centres spécialisés tels 

que les salons de massage et de thalassothérapie. Les propriétés qui confèrent à l'argile ses 

pouvoirs cosmétique et thérapeutique proviennent principalement des capacités 

d'absorption et d'adsorption de l'argile, qui est rendu possible par l'eau présente dans le 

matériel, et par la présence d'acides humiques. La présence de particules grossières lui 

donne aussi une importance particulière, l'exfoliation. 

1.4.1 EXFOLIATION 
L'exfoliation déloge les cellules mortes de la peau et les saletés situées dans les pores. La 

capacité d'exfoliation est favorisée par les particules grossières de sable et de silt de 

l'argile. Ces particules contrôlent principalement le degré de nettoyage qui dépend de leur 

taille, leur forme et leur porosité. Cependant, la présence de particules trop grossières peut 

conduire à des égratignures lors de l'application. Pour ce, elle doit être contrôlée lors de la 

préparation de l'argile. 

1.4.2 ABSORPTION 
Lorsqu'elle est sèche, l'argile s'imbibe de liquide par capillarité. Elle l'absorbe jusqu'à 

saturation. Au point de vue thérapeutique et cosmétique, l'absorption joue un rôle 

nettoyant. Après application, lors d'un enveloppement par exemple, l'argile, saturée en eau, 

hydrate la peau et solubilise les sels, les matières grasses et autres saletés délogées. Lorsque 

la couche externe de l'argile sèche, elle absorbe l'eau de l'interface argile-peau chargée 
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d'impuretés qui sont par la suite adsorbées à l'argile (§1.4.3). De plus, l'effet de succion 

par capillarité à l'interface argile-peau contribue à une dilatation des vaisseaux sanguins qui 

permet une meilleure circulation sanguine locale (Plante, 2002). 

1.4.3 ADSORPTION 
L'adsorption est un phénomène physique qui dépend des charges électrostatiques et de la 

porosité des particules. La surface des particules, chargée négativement, adsorbe les cations 

et les molécules polaires qui forment les impuretés dans l'eau absorbée. Cette adsorption 

est favorisée par la surface spécifique des particules argileuses. La surface spécifique 

augmente avec la finesse des particules. Ce phénomène est contrôlé par des forces 

électrostatiques. L'argile collecte ainsi les sels, les matières grasses et les saletés provenant 

de la peau. De plus, l'argile peut agir comme désinfectant en adsorbant les toxines des 

germes pathogènes (Plante, 2002). 

1.4.4 EAU INTERSTITIELLE 
L'eau sert de solvant et de moyen de transport pour les minéraux solubles. Puisqu'elle est 

présente depuis fort longtemps dans le matériel, elle a permis la mise en solution 

d'oligoéléments indispensables au métabolisme. De plus, les particules argileuses qui ont 

toujours été en milieu humide n'ont jamais été agglomérées par la cristallisation des sels 

minéraux solubles survenant lors d'un séchage. Lorsqu'il y a cristallisation, les particules 

se lient et leurs pores se bouchent. La surface spécifique du matériel sec est donc diminuée. 

Puisqu'une très grande période est nécessaire pour une remise en solution des sels, les 

propriétés d'adsorption d'un matériel argileux réhumidifié sont atténuées. 

1.4.5 ACIDES HUMIQUES 
Les propriétés physico-chimiques des acides humiques permettent une intervention dans le 

processus tissulaire, dont l'apport de nutriments et la détoxication. Les acides humiques 

sont des molécules à l'origine du processus de chélation des minéraux et oligoéléments des 

sols. Ils contribuent à l'amélioration de l'utilisation des nutriments et à la protection contre 

l'intoxication chez tous les êtres vivants (Konkoly Thege, 2000). Ces acides modifient 

favorablement la perméabilité des tissus cellulaires par la formation de complexes avec 
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certains éléments, qui au besoin sont facilement absorbés ou encore rejetés. Ainsi, les tissus 

sont nourris des minéraux et oligoéléments nécessaires sans surdose. Entre autres, en 

présence de Ca, Cd, Hg, Pb ou Ba, ils forment des complexes insolubles qui ne peuvent être 

absorbés par un être vivant. Ils agissent aussi sur l'activité desmutagène, antioxydante et 

anticoagulante (Konkoly Thege, 2000). 

1.5 CONTENU DU MÉMOIRE 
Le mémoire évalue différentes options afin d'améliorer le procédé actuellement utilisé par 

Argile Eau Mer pour la préparation de l'argile thérapeutique et cosmétique. Le mémoire est 

divisé en quatre chapitres, dont cette introduction forme le premier. Le deuxième chapitre 

présente le procédé actuel en identifiant les opérations touchées par ce mémoire. Le 

troisième chapitre décrit les propriétés granulométriques désirées pour l'argile 

thérapeutique et cosmétique et présente les travaux visant à éliminer le sable retrouvé dans 

le matériel brut en remplaçant le procédé de tamisage par un broyage en circuit ouvert. Le 

quatrième chapitre décrit les propriétés rhéologiques de l'argile commerciale et présente 

une méthode pour ajuster la viscosité du matériel sans ajout de polymère. 
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CHAPITRE 2 

ÉVALUATION DU PROCÉDÉ ACTUEL DE TRANSFORMATION 

L'argile brute extraite ne correspond pas exactement au produit de vente recherché. Pour 

produire les argiles commerciales humides, il faut éliminer le sable, augmenter la viscosité 

et stériliser le produit final. Les produits actuels d'Argile Eau Mer doivent rencontrer des 

spécifications granulométriques, afin d'éviter les égratignures lors d'une application, et 

rhéologiques, afin de rendre possible l'application de cataplasmes et d'enveloppements. Sur 

le marché mondial, il existe diverses façons d'exploiter un dépôt d'argile. Malgré le peu 

d'informations à ce sujet, l'exploitation des argiles dépend de l'état dans lequel elles sont 

retrouvées. En générale, si le dépôt est desséché, il est dynamité puis broyé à sec. Lorsque 

le dépôt est humide et potentiellement pompable, il est tamisé directement à l'aide de 

procédés variés. Les prochains paragraphes présentent le procédé de production des argiles 

commerciales de Argile Eau Mer. 

2.1 L'EXTRACTION 
Le dépôt se situe à deux ou trois mètres sous une tourbière. L'extraction est faite au mois 

de mars lorsque le sol est gelé pour éviter l'effondrement de la machinerie. Une pelle 

mécanique retire la neige et le couvert végétal pour dégager le dépôt. Par la suite, elle retire 

l'argile et la charge dans des barils de 200 litres dont l'intérieur est recouvert d'une 

pellicule de plastique. L'argile extraite est entreposée dans un bâtiment non chauffé 

jusqu'en juillet, période de préparation des argiles humides et en poudre. Les 

caractéristiques chimiques et minérales de l'argile brute sont regroupées dans les tableaux 

2.1, 2.2 et 2.3. La distribution granulométrique de l'argile brute est montrée à la figure 2.1. 



Tableau 2.1 : Composition chimique 
de l'eau interstitielle de l'argile brute 

Cations mg/L Anions mg/L 

Al +3  48,75 Cl-  36,4 

Ca
+2  

7,85 F 9,3 

Fe+3  46,65 NO3 67,8 

K+  20,7 P04 3  4,3 

Mg+2  22,5 SO4-2  129,1 

Na' 45,75 

Tableau 2.2 : Composition chimique 
des particules solides de l'argile brute 
Oxydes % masse Oxydes % masse 

A1203  16,2 Na20 3,80 
BaO 0,09 NiO 0,01 
CaO 3,92 P205  0,21 

Ce203  0,01 Rb20 0,01 
Cr203  0,02 Si02  59,8 
Fe203  6,25 SrO 0,06 
K20 2,81 TiO2  0,66 
Li20 0,02 ZnO 0,01 
MgO 3,34 PAF 1,78 
MnO 0,09 Ctotal 0,22 

Tableau 2.3 : Composition minérale des particules solides de l'argile brute 
Minéraux Formules Groupes Classes % masse 

Actinolite Ca2(Mg, Fe)5Si,022(OH)2  Amphibole Inosilicates 15,06 

Albite NaAISi3O8  Feldspath Tectosilicates 29,00 

Apatite Ca5(PO4)3(OH,F,CI) Apatite Phosphates 0,5 

Chlorite (Fe, Mg, A1)6(Si, A1)4010(OH), Argile* / Chlorite Phyllosilicates 1,5 

Illite (K,H30)(AI,Mg,Fe)2(Si,A1)401,[(OH)2i(H20)] Argile* / Illite Phyllosilicates 31,16 

Quartz Si02  Quartz Tectosilicates 21,36 
* minéral argileux 
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Figure 2.1 : Distribution granulométrique de l'argile brute 
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2.2 TYPES D'ARGILES PRODUITES 
Le traitement de l'argile brute permet de produire des argiles humides et en poudre. Les 

argiles humides peuvent être liquide ou pâteuse selon leur viscosité. L'argile en poudre est 

sèche et devra être remise en pulpe avant d'être utilisée à des fins thérapeutique ou 

cosmétique. 

2.2.1 PRODUCTION D'ARGILES HUMIDES 
En juillet, on procède au tamisage de l'argile brute. L'argile est préalablement mélangée 

pour faciliter le pompage vers les tamiseuses. On utilise trois tamiseuses artisanales, 

surmontées chacune d'un baril de 200 litres, pour retirer les particules de dimension 

supérieure à 150µm. Les tamiseuses comportent un cylindre de 60cm de diamètre dont 

l'axe longitudinal est vertical. À la base du cylindre, une toile est fixée et renforcée par un 

châssis. La dimension des mailles de la toile est de 150µm. Quatre pales en caoutchouc sont 

fixées à un arbre qui passe au centre du cylindre. L'arbre est relié à une transmission 

actionnée par un moteur de ''A HP (figure 2.2). Les pales de caoutchouc tournent lentement 

et poussent le matériel au travers la toile. Seules les particules supérieures à 150µm restent 

sur la toile. Trois fois par jour, un nettoyage est fait sur les trois tamiseuses pour retirer les 

particules grossières de la surface de la toile. Une capacité totale de 300kg par jour de huit 

heures est obtenue avec les trois tamiseuses soit 625g/min. Le tamisage en milieu humide 

génère 7% de rejet venant de l'argile alors que la quantité de matériel supérieur à 150µm 

est d'environ 3% (CRLB, 2003). 

L'argile tamisée est dirigée par la suite vers un laboratoire pour être stérilisée. Elle est 

transférée dans des contenants de 500mL qui sont placés dans un autoclave à vapeur de 

deux mètres cubes permettant la stérilisation d'environ 300 à 400kg d'argile en huit heures 

d'opération. Cette dernière est réalisée à 121°C pendant une heure suivie d'une période de 

refroidissement d'une heure (CRLB, 2003). L'objectif est la destruction de tous les 

microorganismes de façon à ce qu'il ne soit plus possible de déceler de germes dans le 

matériel. 
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Une fois l'argile refroidie, on ajuste la viscosité par polymérisation en additionnant une 

solution de monomère dans des conditions stériles. Le monomère utilisé est le plasdone C-

30 de grade parentéral (l-vinyl-2-pyrrolidone) qui est préalablement mis en solution dans 

l'eau avant d'être ajouté à l'argile pour la polymérisation. Selon la quantité d'eau utilisée 

pour dissoudre le monomère, l'argile produite peut-être pâteuse ou liquide. Le détail est 

donné au tableau 2.4 (Fournier, 2002). Finalement, les argiles humides sont transférées 

dans des contenants de 20 litres dont l'intérieur est recouvert d'une pellicule de plastique. 

Tableau 2.4 : Caractéristiques des solutions de plasdone C-30 utilisées 
our l'argile pâteuse et liquide 

Masse de plasdone 
par tonne d'argile 

brute 

(kg) 

Masse d'eau 
utilisée pour la 

mise en solution 

(kg) 

Quantité de 
solution par tonne 

d'argile brute 

(kg) 

Concentration 
de plasdone 

dans la solution 

(%masse) 

Taux d'humidité 
après 

stérilisation 

(%masse) 

Taux 
d'humidité 

final 

(%masse) 

Argile pâteuse 

Argile liquide 

2,5 

2,5 

50 

250 

52,5 

252,5 

4,76 

0,99 

22 

22 

27 

47 

2.2.2 PRODUCTION D'ARGILE EN POUDRE 
La partie de l'argile brute qui n'est pas tamisée est séchée pour donner l'argile en poudre. 

Le schéma des opérations est montré à la figure 2.3. Après avoir malaxé l'argile, celle-ci est 

pompée sur des tables recouvertes d'une toile de polymère qui retient entièrement le 

matériel. Les tables ont une dimension d'un mètre de largeur par vingt mètres de longueur 

et sont munies de rebords de dix centimètres. Elles sont placées à l'air libre, dans un 

champ, pour avoir un maximum d'ensoleillement. En cas de pluie, on place des toiles 

imperméables sur les tables. Une fois que l'argile est séchée, on recueille les morceaux 

d'argile formés et on les achemine vers un déchiqueteur qui les désagrège pour produire 

une poudre. Par la suite, la poudre est dirigée vers un tamis vibrant équipé d'une toile de 

150µm. L'argile tamisée est finalement placée dans des contenants de 20 litres. Le tamisage 

à sec a un rendement de ltonne/jour et génère des pertes de l'ordre de 30% majoritairement 

sous forme de poussières et d'agglomérats humides dus à un mauvais séchage (CRLB, 

2003). 
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Figure 2.2 : Mécanisme d'une tamiseuse artisanale montée sur un baril de 200 litres 

2.3 PROBLÉMATIQUES 
La présente étude aborde deux étapes du procédé de préparation de l'argile qui ont été 

identifiées comme étant problématiques, soit l'élimination des particules de dimension 

supérieure à 150µm et l'ajustement de la viscosité des argiles humides. Le tamisage humide 

de l'argile est lent et coûteux dû au remplacement régulier des toiles. Il nécessite également 

de nombreuses interventions humaines qui pourraient être réduites en modifiant le procédé. 

De plus, la séparation de la fraction grossière est responsable d'une perte d'argile puisque 

les particules grossières qui sont rejetées entraînent avec elles des particules fines 

agglomérées à leur surface. De plus, un tamis n'est jamais efficace à 100% et ne permet pas 

une coupure exacte à 1501.tm, ce qui cause une perte de particules de dimension avoisinant 

la maille du tamis et ce surtout en milieu sec. En second lieu, l'ajout de polymère entraîne 

un coût additionnel et n'est pas désirable puisqu'il altère le caractère naturel du produit. Le 

procédé modifié est présenté à la figure 2.4 où les blocs ombragés indiquent les étapes 

touchées dans le cadre de ce projet. 
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Tamisage 

Stérilisation 

Ajout de polymère 

Argile liquide Argile pâteuse 

Séchage 

Désagrégation 

Tamisage 

Argile en poudre 

Figure 2.3 : Description par étapes du procédé actuel 
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Désagrégation 

Argile en poudre 

Entreposage 

Stérilisation 

Argile pâteuse Argile liquide 

Figure 2.4 : Description du procédé réorganisé et identification des étapes à réviser 
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CHAPITRE 3 

ÉLIMINATION DE L'ÉTAPE DE TAMISAGE 

L'argile commerciale doit respecter des caractéristiques granulométriques pour être utilisée 

à des fins cosmétique et thérapeutique. Afin d'arriver à produire une argile qui rencontre les 

exigences de ses clients, Argile Eau Mer procède à un tamisage manuel de l'argile brute. 

Cette opération, décrite au chapitre précédent, est longue, coûteuse et exigeant pour 

l'opérateur. De plus, elle entraîne des pertes. Ce chapitre présente dans un premier temps la 

distribution granulométrique de l'argile tamisée afin de fournir une cible granulométrique à 

obtenir. Dans un deuxième temps, on révise brièvement les principes de la fragmentation 

des matières particulaires en traitement du minerai, puis on présente les essais de 

classification par hydrocyclone de l'argile brute. La section suivante décrit les essais de 

broyage discontinu effectués en laboratoire pour déterminer une charge broyante adéquate à 

la préparation d'une argile commerciale et la dernière section présente les essais de broyage 

en continu effectués sur de l'argile brute. 

3.1 DISTRIBUTION GRANULOMÉTRIQUE DE L'ARGILE TAMISÉE 
La figure 3.1 montre les distributions granulométriques obtenues pour l'argile brute et 

tamisée. La séparation granulométrique a été effectuée sur un banc de tamis standard Tyler 

allant de 1,8mm à 381.tm dans une progression de' . Une première séparation se fait par 

voie humide sur un tamis de 38µm. Les particules retenues sont par la suite lavées à 

l'éthanol, séchées, puis transférées sur un banc de tamis. La fraction inférieure à 38µm, 

toujours humide, a été traitée avec un sédigraphe, modèle 5000 ET, ce qui permet 

d'allonger la distribution jusqu'à 0,211m. Le D80
2 de l'argile brute est d'environ 301.tm, alors 

que l'argile tamisée présente un D80 de moins de 18µm. La principale différence vient du 

fait que le tamisage de l'argile brute enlève les particules de 1501.im et plus, ce qui 

représente une perte de 7% de matière. Des particules de dimension s'approchant de 150µm 

sont aussi perdues lors de l'opération. Le tableau 3.1 présente la distribution 

granulométrique complète observée pour les argiles brute et tamisée. 

2 
Dimension qui laisse passer 80% des particules. 



Tableau 3.1 : Distributions granulométriques des particules solides 
des argiles brute et tamisée 

Brute Tamisée 

Diamètre Passant Passant 

(pm) (%) (%) 
1700 99,99 100 
1180 99,98 100 
850 99,96 100 
600 99,92 100 
425 99,84 100 
300 99,68 100 
212 99,11 100 
150 97,04 100 
106 93,67 99,92 
75 89,98 98,96 
53 85,32 95,47 
38 82,04 90,15 
30 79,58 88,35 
20 73,84 83,84 
10 62,35 70,32 
5 51,69 58,6 
1 27,89 33,36 

0,5 18,05 20,73 
0,2 9,02 10,82 

Tamisée I Analyse par ' 
tamisage 

I 

Brute I 

- 
Analyse par 	.4 I Courbes 

non cumulées sédigraphe 

1 i 
m-sue.• • fi. 

0,1 
	

1 
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Figure 3.1 : Distributions granulométriques des argiles brute et tamisée 

100 

90 

80 

70 

60 

50 

40 

30 

20 

10 

0 

14 



0 - 2 cm 

Concassage 

Broyage autogène 
ou semi-autogène 

3.2 ÉQUIPEMENTS POUR LA FRAGMENTATION DES MATIÈRES 
PARTICULAIRES 
La fragmentation est la première étape du traitement conventionnel du minerai. Elle permet 

de détacher les minéraux de valeur de la gangue de façon à permettre la concentration de 

ces minéraux de valeur (Austin et al., 1984; Lynch et al., 1977; Napier-Munn et al., 1996). 

La fragmentation, qui s'effectue en plusieurs étapes, débute par un concassage ou un 

broyage autogène ou semi-autogène. Lorsque la première étape de fragmentation est 

effectuée dans un concasseur, le minerai est par la suite traité dans des broyeurs à barres 

et/ou à boulets. La consommation énergétique et le temps requis pour la fragmentation d'un 

minerai est fonction inverse à la dimension de ses particules à traiter (Napier-Munn et al., 

1996; Weiss, 1985). 

Broyage 

t eau 

0-0.07 cm L.  

Vers le 
Concentrateur 

De la mine 

15-60cm 

t eau 

Figure 3.2 : Schéma de fragmentation du minerai 

Le concassage consiste à écraser la roche entre des plaques d'acier ou de fonte dans des 

concasseurs à mâchoires, giratoire, à cône, ou à impact (Lynch et al., 1977; Napier-Munn et 

al., 1996). Une fois que le matériel est concassé, il est transféré dans des silos, puis vers des 

broyeurs qui complètent la fragmentation. 

Un broyeur est un cylindre muni d'une ouverture à chaque extrémité; une pour recevoir 

l'alimentation et l'autre pour permettre la décharge du produit broyé. Des corps broyants, 

comme des barres ou des boulets, sont chargés dans le broyeur pour briser les particules par 

compression, écaillage et abrasion. L'action de broyage est produite par la rotation du 
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broyeur autour de son axe longitudinal (Napier-Munn et al., 1996). Selon la vitesse de 

rotation, deux mouvements de la charge de boulets et de particules à broyer peuvent être 

observés; les mouvements en cascade et en cataracte. Le mouvement en cascade favorise le 

mécanisme d'abrasion et celui en cataracte favorise la compression par impact et l'écaillage 

(Napier-Munn et al., 1996; Bouchard, 2001). Ces actions sont montrées à la figure 3.3. 

Une variable importante pour le broyage à boulets est la taille des corps broyant qui peut 

varier de 10 à 150 nui de diamètre selon les particules à fragmenter. Les coûts d'achat 

dictent souvent la forme du corps broyant à choisir. Par contre, la taille du corps broyant est 

choisie en fonction de la dimension des particules à traiter et de la minéralogie de la roche. 

Le broyeur à barres favorise la fragmentation des particules grossières et l'obtention d'une 

granulométrie étroite. Le broyeur à boulets favorise l'obtention d'un matériel de 

granulométrie fine (Napier-Munn et al., 1996; Bouchard, 2001). 

Le broyage peut être effectué en milieu sec ou humide. L'utilisation d'un milieu humide 

réduit la consommation d'énergie par tonne de matériel broyé et permet une plus grande 

capacité de traitement par unité de volume (Napier-Munn et al., 1996; Bouchard, 2001). Il 

élimine les problèmes d'hygiène causés par la production de poussières en broyage sec et 

facilite le transport du matériel qui se comporte comme un fluide. 

Zone morte 

Mouvement de cascade 
	

Mouvement de cataracte 

Figure 3.3 : Mouvements de la charge dans un broyeur à boulets 
(source : Bouchard, 2001) 
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Les produits de broyage doivent être par la suite classés en séparant les particules fines des 

grossières pour que seulement les fines puissent avancer dans le procédé et que les 

grossières soient retournées dans le broyeur. La classification est effectuée sur des tamis, 

mais la plupart du temps le classement est fait dans des hydrocyclones ou des séparateurs 

hydrauliques (Napier-Munn et al., 1996; Bouchard, 2001). 

L'hydrocyclone est un appareil de classification qui fonctionne en continue et qui ne 

comporte aucune pièce mobile. Le principe d'opération est basé sur la force centrifuge qui 

accentue la séparation des particules par sédimentation (Napier-Munn et al., 1996; Weiss, 

1985; Bouchard, 2001). Cet appareil est composé d'un cône surmonté d'un cylindre (figure 

3.4). L'alimentation se fait tangentiellement sous pression dans la zone cylindrique 

entraînant le matériel dans un mouvement hélicoïdal vers la zone conique. Dans cette zone, 

la vitesse du matériel augmente, ce qui accentue la force centrifuge qui s'applique sur les 

particules, favorisant la séparation des particules lourdes des plus légères. La séparation se 

produit par un effet de poids. Si la densité des particules est uniforme, la force centrifuge 

entraîne les grossières sur la paroi où elles progressent vers la buse de sousverse de 

l'hydrocyclone. En parallèle, le mouvement hélicoïdal déclenche un vortex de basse 

pression le long de l'axe vertical entraînant l'eau et les particules légères à la surverse. La 

buse de surverse est prolongée à l'intérieur du cylindre (figure 3.4) pour diminuer le court-

circuitage des particules de l'alimentation. La séparation effectuée par un hydrocyclone est 

fortement conditionnée par la concentration volumique de solide de l'alimentation. Une 

concentration peu élevée de solide favorise une séparation précise, alors qu'une 

concentration élevée détériore la qualité de la séparation. L'ajustement de la concentration 

de solide s'effectue par un ajout d'eau à l'alimentation des hydrocyclones. 

Les broyeurs et les hydrocyclones sont habituellement opérés en circuit fermé tel que 

montré à la figure 3.5. La configuration de la figure 3.5 permet d'éviter un surbroyage des 

particules fines tout en retournant les particules grossières dans l'unité de fragmentation. 
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F: pulpe alimentée (feed) 
U: pulpe de sousverse (undeAlow) 
O: pulpe de surverse (overflow) 
G: manomètre 
D: partie cylindrique 
8: partie conique 
I: ouverture d'alimentation (feed inlet) 

VF: diaphragme (vortex finder) 
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V: ajustement du diamètre de la buse de décharge (apex valve) 
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• . Classification en cours 

Figure 3.4 : Classification par hydrocyclone et principe d'opération 
(source : Bouchard, 2001) 
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Figure 3.5 : Circuit fermé de broyage avec pré classification 
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3.3 ESSAIS DE CLASSEMENT PAR HYDROCYCLONE DE L'ARGILE BRUTE 
Des essais ont été réalisés pour vérifier s'il était possible de traiter l'argile brute avec un 

hydrocyclone. Le matériel présente une concentration de solide de 75% en masse, soit 61% 

en volume, ce qui est nettement défavorable à une séparation par hydrocyclone. Des essais 

ont toutefois été conduits sur un hydrocyclone de 5cm de diamètre avec un apex (buse de 

sousverse) de 2mm de diamètre. Une série d'essais ont été conduits avec de l'argile brute 

tamisée à 2mm, sans dilution et diluée à 50 et 60% solide en masse, bien que certaines 

propriétés cosmétiques et thérapeutiques puissent être perdues par une dilution. Lors des 

trois essais, l'alimentation, la souverse et la surverse de l'hydrocyclone sont 

échantillonnées et les échantillons utilisés pour déterminer les concentrations de solide et 

les distributions granulométriques des flux. Ces informations sont ensuite traitées par bilan 

de matière (Hodouin et al., 1985) pour déterminer le débit de souverse qui permet de 

calculer la proportion de chaque classe de dimension de l'alimentation qui se retrouve dans 

la souverse de l'hydrocyclone. Le graphique des proportions obtenues pour chaque classe 

en fonction de la dimension moyenne des classes correspond à la courbe de partage de 

l'hydrocyclone. 

Les courbes de partage obtenues pour les trois concentrations de solide considérées sont 

montrées à la figure 3.6 et les distributions granulométriques des surverses sont montrées à 

la figure 3.7. Dans les trois cas. les résultats sont inacceptables. Alors, que l'objectif de 

l'opération est d'éliminer 100% des particules de taille supérieure à 150 µm, les résultats 

obtenus montrent que seulement 72% des particules de diamètre supérieur à 150µm sont 

récupérées à la sousverse avec l'argile non-diluée, et 82% pour l'argile diluée à 50% solide. 

Les résultats montrent cependant une amélioration de la précision de séparation avec la 

concentration de solide qui diminue. Puisqu'il n'est pas envisageable pour Argile Eau Mer 

de diluer l'argile brute, la possibilité d'utiliser un hydrocyclone n'a pas été retenue et les 

travaux ont été orientés vers la fragmentation de l'argile brute. 
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Figure 3.6 : Courbes de partage observées lors des essais de classement par hydrocyclone 
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3.4 BROYAGE DE L'ARGILE BRUTE 
Pour obtenir une argile à granulométrie fine par broyage continu, il faut prendre en 

considération plusieurs paramètres. Les principaux sont la granulométrie du matériel 

d'alimentation, la taille des boulets de la charge broyante, la vitesse de rotation du broyeur, 

la dimension du broyeur (rapport diamètre/longueur), le modèle du revêtement intérieur du 

broyeur et le débit d'alimentation. 

Le matériel qui alimente le broyeur est relativement fin (D50  : 51.1m et D80: 30.im). Le 

mécanisme de broyage à adopter pour fragmenter un matériel fin est l'abrasion et l'attrition. 

Pour ce faire, il est favorable d'utiliser un broyeur dont le rapport longueur/diamètre est 

supérieur à 1 et dont le revêtement intérieur est lisse. De plus, une opération entre 50 et 

60% de la vitesse critique3  favorise un mouvement en cascade qui entraîne le mécanisme 

d'abrasion et d'attrition (Napier-Munn et al., 1996; Bouchard, 2001). La charge broyante 

sera composée de boulets dont les dimensions doivent être trouvées par expérimentation. 

Les essais discontinus ou en lot ("batch") sont utilisés pour établir la taille des boulets de la 

charge broyante et pour estimer le temps requis pour obtenir la granulométrie visée. Les 

essais de broyage en continu permettrent de déterminer le débit d'alimentation qui donne 

une argile de granulométrie compatible avec celle de l'argile tamisée. 

3.4.1 ESTIMATION DES TAILLES DE BOULETS ET DE LA PRÉRIODE DE TEMPS 
NÉCESSAIRE PAR BROYAGE DISCONTINU 
Le broyeur utilisé, montré à la figure 3.8, mesure 30cm de diamètre par 18cm de 

profondeur pour un volume de 12,7 litres. L'intérieur du broyeur est lisse, ce qui favorise 

une cascade des boulets et par conséquent l'abrasion et l'attrition des particules. Le 

broyeur, facilement maniable, est placé sur son flanc pour le chargement et le 

déchargement. L'ouverture utilisée pour charger le broyeur est scellée par un couvercle 

muni de quatre vis. Le matériel est récupéré à l'extrémité équipée d'un bouchon. Une fois 

chargé, le broyeur est placé sur son axe longitudinal et entraîné en rotation par des 

rouleaux, actionnés par un moteur. La vitesse de rotation obtenue en laboratoire est de 60 

RPM, soit 75% de la vitesse critique estimée à 80 RPM pour ce broyeur. Pour tous les tests, 

3  La vitesse critique correspond à la vitesse de rotation à laquelle la force centrifuge colle la charge broyante à la paroi du broyeur. 
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Bouchon 

le volume de la charge broyante qui correspond au volume de boulets et d'interstices entre 

les boulets, a été ajusté à 40% du volume du broyeur. Dans ces conditions, la masse de 

boulet est de 22,6 kg. Le volume de l'argile brute occupe 100% des interstices de cette 

charge correspondant à environ 40% du volume de la charge, pour une masse de 4,0 kg 

d'argile brute. Le matériel humide est récupéré entièrement pour déterminer à chaque essai 

la courbe granulométrique correspondante. 

Figure 3.8 : Intérieur et extérieur du broyeur discontinu de laboratoire 

L'objectif des essais de broyage discontinu est de trouver les proportions et les dimensions 

des boulets dans la charge broyante (recette) qui maximisent la fragmentation de l'argile 

brute. Différentes recettes, avec des boulets d'acier sphériques de 5 à 25 mm, ont été testées 

par broyage du matériel brut sur une période fixe de dix minutes. Le tableau 3.2 présente 

les caractéristiques de chacune de ces charges, alors que la figure 3.9 présente les courbes 

granulométriques du matériel broyé. Les résultats montrent que la recette #9 donne la 

meilleure élimination des particules de 75 à 2121,im. Cette charge est composée à 75% de 

boulets de 20mm et 25% de 14mm. Les résultats obtenus avec les charges #4, #5 et #6 ont 

permis d'affirmer que l'augmentation de la teneur en boulets de 14mm en présence de 

boulets de 25mm favorise l'élimination rapide des particules de dimension supérieure à 

150µm. 
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Tableau 3.2 : Caractéristiques des charges utilisées pour l'optimisation des paramètres 
de brovaae et résultats après 10 minutes de brovaae 

Boulets de 25mm Boulets de 20mm Boulets de 14mm Boulets de 5mm Produit de broyage 

Charge Masse 

(kg) 

Teneur 

(%) 

Masse 

(kg) 

Teneur 

(%) 

Masse 

(kg) 

Teneur 

(%) 

Masse 

(kg) 

Teneur 

(%) 

+ 150pm 

(%) 

- 75pm 

(%) 

#1 22,6 100 0,23 96,60 

#2 15,1 67 7,5 33 0,14 97,44 

#3 11,3 50 11,3 50 0,16 96,88 

#4 13,4 59 6,9 31 2,3 10 0,13 97,18 

#5 11,4 50 5,6 25 5,6 25 0,10 97,30 

#6 7,6 33 7,6 33 7,4 33 0,09 97,52 

#7 5,6 25 5,6 25 5,6 25 5,8 25 0,13 97,52 

#8 22,6 100 0,12 97,40 

#9 16,9 75 5,7 25 0,09 97,88 

Les essais de broyage discontinu ont été poursuivis avec la recette #9 afin d'évaluer le 

temps de broyage requis pour obtenir un produit de granulométrie semblable à celle de 

l'argile tamisée. Il faut cependant admettre que d'autres recettes donnent des résultats 

semblables et que seulement des répétitions d'essais et des tests statistiques permettraient 

d'identifier à une charge optimale. 
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Figure 3.9 : Distributions granulométriques du produit broyé pour chaque charge après 
une période de 10 minutes 

Plusieurs essais ont été faits à l'aide de la charge #9 pour diverses périodes de temps, afin 

de déterminer le temps de broyage nécessaire pour obtenir une granulométrie semblable à 

celle de l'argile tamisée. Les données sont compilées à la figure 3.10 montrent que le temps 

de broyage est d'environ 17 minutes (figure 3.11). Les distributions granulométriques pour 

les classes supérieures à 38 µm de l'argile tamisée et du produit de 17 minutes de broyage 

sont comparées au tableau 3.3. Les résultats montrent qu'il est possible d'obtenir 

pratiquement la même courbe granulométrique que celle de l'argile tamisée. La 

prolongation de la période de broyage a une plus grande répercussion sur les particules 

fines que sur les grossières. La charge n'arrive pas à broyer la totalité des particules de 

dimension se situant entre 75 et 212 pm, et cela malgré un temps de broyage de 20 minutes. 

Une prolongation du broyage provoquerait un surbroyage des fines. L'ajout de boulets de 

25mm et de 14mm avec une réduction de la proportion des boulets de 20mm pourrait 

remédier ce problème. Les essais en continu seront toutefois faits à l'aide d'une charge dont 
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les proportions seront identiques à celles de la charge #9 et dont le débit d'alimentation 

permettra d'obtenir un temps de séjour se situant à une valeur de 17 minutes ou plus. 
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Figure 3.10 : Distributions granulométriques du matériel à divers temps de broyage 

Tableau 3.3 : Fractions retenues sur les classes grossières de l'argile tamisée 
et résultats interpolés à 17 min de brova e 

Classes (p m) 2238 253 275 2106 2150 

17 minutes 9,50 4,30 1,00 0,10 0 

Tamisée 9,85 4,53 1,04 0,08 0 
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Figure 3.11 : Évolution dans le temps des classes granulométriques étudiées 

3.4.2 CONTAMINATION DU FER PAR L'USURE DES BOULETS 
Pour déterminer si l'usure des boulets provoque une contamination importante de l'argile 

par le fer, des analyses par absorption atomique ont été faites, après une digestion totale de 

quelques échantillons d'argile prélevés à différents temps de broyage. Les résultats sont 

présentés à la figure 3.12. Une augmentation de 0,014% de fer par minute de broyage a été 

déterminée, soit de 0,23% pour un temps de séjour de 17 minutes, portant la concentration 

totale à environ 4,34 % par rapport à une concentration initiale de 4,11%. Cette 

augmentation apparaît négligeable par rapport à la concentration initiale de fer dans 

l'argile. 
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Figure 3.12: Concentration du fer dans l'argile en fonction du temps de broyage 

3.5 ESSAIS PAR BROYAGE CONTINU 
Le traitement de l'argile brute devra être effectué en continu pour des raisons évidentes de 

manipulations excessives associées au broyage discontinu. Afin d'évaluer la possibilité de 

traiter l'argile en continu, des essais ont été conduits dans un broyeur pilote. Les conditions 

et résultats de ces essais sont présentés dans cette section. 

3.5.1 CARACTÉRISTIQUES DU BROYEUR PILOTE 
Le broyeur Denver utilisé pour les essais est montré à la figure 3.13. Les dimensions du 

broyeur sont de 40cm de diamètre et 40cm de profondeur, pour un ratio 

(longueur/diamètre) de 1 et un volume de 50 litres. Le revêtement intérieur ondulé favorise 

un léger relevage des boulets, introduisant un mouvement en cataracte et par conséquent un 

mécanisme d'impact, ce qui a tendance à donner un produit plus grossier qu'un mouvement 

de cascade (voir section 3.2). L'alimentation du broyeur se fait à l'aide d'une vis sans fin 

qui entraîne le matériel à l'intérieur. La décharge se fait à l'autre extrémité par 

débordement. Une grille de décharge retient à l'intérieur du broyeur les boulets et particules 

de diamètre supérieur à 10 mm. Le broyeur est monté sur un moyeu à roulement et assis sur 
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Figure 3.13 : Broyeur en continue 

Grille 
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une structure en acier boulonnée à une base de béton. La rotation du broyeur est assurée par 

un moteur de 1120W relié à une transmission qui entraîne la couronne du broyeur. Un 

wattmètre est connecté au moteur pour mesurer la puissance requise. La vitesse de rotation 

de 47 RPM correspond à 69% de la vitesse critique. 

Pour tous les tests effectués, la charge broyante occupe 40% du volume du broyeur pour 

une masse de 89,7kg de boulets. La distribution des boulets correspond à celle de la charge 

#9, c'est-à-dire 75% en masse de boulets de 20mm et 25% de boulets de 14mm. En 

supposant un remplissage complet de la fraction interstitielle volumique, estimée à 0,4, 

(Austin et al., 1984) la masse de pulpe d'argile représenterait 15,5kg. Le mouvement de la 

charge broyante n'a pas pu être observé, cependant avec la forme interne ondulée et la 

vitesse de rotation, on anticipe un comportement cascade-cataracte, dominé par la cascade. 

La puissance moyenne développée par le moteur est de 1060W. 



L'argile brute est une pâte à plus de 75% solide et ne peut être alimentée avec un 

convoyeur comme le broyeur avait été conçu initialement. Différentes approches ont été 

évaluées pour alimenter la pulpe dans le broyeur. Ces méthodes utilisaient des pompes, des 

valves montées dans des systèmes de circulation et des diviseurs. 

La pulpe est d'abord chargée dans une bâche de 40 litres munie d'un agitateur et de quatre 

chicanes pour maximiser l'effet de mélange et réduire la production d'un remous autour de 

l'agitateur. L'agitateur est formé d'un arbre d'acier inoxydable muni de deux systèmes de 

pales (radial et axial). Il est positionné au centre de la bâche et actionné par un moteur. Le 

montage est montré à la figure 3.14. La pulpe est évacuée par le bas et pompée vers le 

broyeur. 

   

   

48cm 

 

  

-♦ Vers le broyeur 

   

F- 33 cm 

Figure 3.14 : Dimensions de la bâche d'homogénéisation 

3.5.2 AJUSTEMENT DU DÉBIT D'ALIMENTATION 
Le contrôle du débit d'alimentation au broyeur a été très problématique. En premier lieu, la 

pulpe est homogénéisée par agitation dans une bâche (Figure 3.14). Elle doit par la suite 

être transportée vers le broyeur à l'aide d'un système de pompage avec un débit précis et 

constant (figure 3.15). Il a été difficile d'obtenir ce débit constant durant les essais pour 

différentes raisons discutées ci-dessous. 
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Système 
d'alimentation 

Figure 3.15 : Montage utilisé pour les essais de broyage continu 

Le premier système d'alimentation comportait une pompe «moyno». Le débit obtenu était 

stable initialement à 800g/min, mais variait en fonction de la hauteur de pulpe dans la 

bâche qui diminuait tout au long de l'essai. La stabilité du débit n'a donc pu être obtenue. 

L'obtention d'un débit stable aurait nécessité l'achat d'un débitmètre et d'un régulateur 

pour ajuster la vitesse de rotation de la pompe en fonction de la mesure de débit fournie par 

le débitmètre. De tels investissements dépassaient le budget alloué à ce projet. 

Le deuxième essai a été fait à l'aide d'une pompe péristaltique. Le débit obtenu était stable 

à 700 g/min. Par contre, à l'échelle de laboratoire, un débit de l'ordre du kilogramme par 

minute demande l'utilisation d'un tuyau d'environ un centimètre de diamètre afin d'obtenir 

un débit assez grand pour éviter la sédimentation de la suspension. De ce fait, la présence 

en trace de particules grossières (allant jusqu'à un centimètre de diamètre) dans la pulpe a 

obstrué la tuyauterie. Même avec l'ajout d'une grille à la décharge de la bâche, la situation 

ne s'est pas améliorée. Il y avait toujours accumulation de particules grossières qui 

finissaient par colmater la grille. Par contre, il a été possible d'atteindre la stabilité du débit 

sur une période d'environ une heure. 

D'autres essais ont été effectués avec des tuyaux de plus grand diamètre et une pompe à 

plus fort débit en utilisant cette fois des systèmes de vannes pour diviser la pulpe en une 

portion envoyée dans le broyeur et une autre portion retournée dans la bâche. Une fois 

encore, de nombreux problèmes d'instabilité de débit, causés par l'obstruction des 

conduites et plus particulièrement des vannes de division, ont affecté les essais. 
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Finalement, le troisième essai a été réalisé en alimentant manuellement le broyeur. Toutes 

les deux minutes, une quantité prédéterminée d'argile était ajoutée dans le broyeur sur une 

période de 15 secondes. Même si le débit d'alimentation présente des créneaux, l'effet de 

cette procédure d'alimentation discontinue est dilué dans le broyeur, puisque le temps de 

séjour moyen de l'argile a été estimé à environ 26 minutes pour un débit de 600g/min. 

Cette méthode archaïque est la seule qui a permis d'alimenter le broyeur pendant une 

période d'une heure et demie sans perdre le contrôle du débit d'alimentation. 

3.5.3 CHOIX DU DÉBIT D'ALIMENTATION 
Les essais de broyage discontinu ont permis d'estimer un temps de broyage d'environ 17 

minutes pour faire passer la distribution granulométrique de l'argile brute à celle de l'argile 

tamisée. En utilisant l'estimé de 15,5 kg d'argile (section 3.4.1) contenue dans le broyeur, il 

est possible d'estimer un débit d'environ 900 g/min (15,5 kg/17 minutes). Les essais ont 

par conséquent été effectués avec des débits de 800, 700 et 600 g/min pour des temps de 

séjour de 19, 22 et 26 minutes puisque le broyage continu est moins efficace que le broyage 

discontinu dû à la possibilité de court-circuitage des particules en régime continu. 

3.5.3.1 Essais à 800 g/min 
Les résultats du premier essai avec la pompe «moyno» sont présentés aux figures 3.16 et 

3.17 et au tableau 3.4. Le débit d'alimentation, montré à la figure 3.16, varie entre 400 et 

1000 g/min pour une moyenne d'environ 800 g/min. Le débit de décharge ne permet pas 

d'observer l'atteinte d'un régime d'opération stationnaire. La décroissance entre 30 et 40 

minutes a été causée par un blocage du système d'alimentation. 
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Figure 3.16 : Débits d'alimentation et de la décharge de l'essai à 800 g/min 

Bien que le régime stationnaire n'ait pu être atteint, trois échantillons de la décharge du 

broyeur ont été recueillis 45, 50 et 55 minutes après le démarrage du broyeur. Les 

échantillons ont été préparés et tamisés pour obtenir la distribution granulométrique du 

produit de broyage avec celle de l'argile tamisée. 

Tableau 3.4 : Cumulatifs passant des échantillons recueillis lors de l'essai à 800 /min 

Dimension 

(pm) 

Tamisée 
(cible) 

(% passant) 

800 g min 

moyenne 

(% passant) 

45min 

(% passant) 

50min 

(% passant) 

55min 

(% passant) 
1700 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
1180 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
850 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
600 100,00 99,99 100,00 100,00 99,98 
425 100,00 99,99 100,00 99,99 99,97 
300 100,00 99,98 100,00 99,97 99,96 
212 100,00 99,95 99,97 99,95 99,94 
150 100,00 99,80 99,82 99,80 99,78 
106 99,92 99,23 99,26 99,20 99,23 
75 98,96 97,99 97,99 97,94 98,03 
53 95,46 94,91 94,99 94,83 94,92 
38 90,14 89,93 89,97 89,62 90,19 
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Figure 3.17: Suivie de la distribution granulométrique de la décharge 
de l'essai à 800 g/min 

Les résultats, présentés à la figure 3.17, montrent que la distribution granulométrique du 

produit de broyage est stable malgré le régime non stationnaire du débit. La granulométrie 

de l'argile produite demeure cependant plus grossière que celle de l'argile tamisée. L'essai 

à 700 g/min devrait permettre d'obtenir une argile dont la granulométrie s'approche de la 

cible. 

3.5.3.2 Essais à 700 g/min 
Les résultats de l'essai à 700 g/min sont groupés aux figures 3.18 et 3.19 et au tableau 3.5. 

L'essai a duré environ 90 minutes. Bien que le débit ait pu être maintenu à une valeur assez 

stable pendant les premières 45 minutes, des problèmes de blocage de conduites ont causé 

les instabilités observées en fin de test. Le débit moyen d'alimentation pendant l'essai a été 

de 700 g/min, alors que le débit moyen de décharge s'est établi à environ 500 g/min, ce qui 

confirme que le régime stationnaire n'avait pas encore été atteint. Les distributions 

granulométriques d'échantillons prélevés à 40, 50, 60, 70 et 80 minutes après le démarrage 
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du broyeur sont montrées à la figure 3.19 et les valeurs sont données au tableau 3.5. 

Comme pour les essais à 800 g/min, on note que, bien que la stationnarité du débit n'ait pu 

être observée, les distributions granulométriques varient très peu. L'argile broyée comporte 

toujours une proportion de particules supérieure à la cible se situant entre 212µm et 75µm, 

majoritairement de +106µm. La proportion pour le +106µm est de 0,42% comparativement 

à 0,08% pour l'argile tamisée (tableau 3.7). L'argile broyée est cependant plus fine que 

l'argile tamisée pour les dimensions inférieures à 75µm. Ce surbroyage des fines pourrait 

probablement être évité en modifiant la taille des boulets puisqu'il entraîne des coûts de 

production supplémentaires dus à l'usure des équipements et à une dépense énergétique 

additionnelle pour une fragmentation inutile. Idéalement un hydrocyclone devrait permettre 

de classer la décharge du broyeur pour ne recirculer que les particules grossières dans le 

broyeur. Toutefois, le classement par hydrocyclone ne donne pas de bons résultats sans une 

dilution importante de l'argile, ce qui complique l'utilisation d'un circuit de broyage fermé 

par un classificateur. L'utilisation d'un tamis courbe «DSM» (Napier Mmm et al., 1996) 

permettrait peut-être une séparation acceptable des fines de la décharge du broyeur, mais 

cela est peu probable puisque ce type de tamis est aussi sensible à la concentration de solide 

de l'alimentation. 

Figure 3.18 t Débits d'alimentation et de la décharge de l'essai à 700 g/min 
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Tableau 3.5 : Distributions granulométriques des échantillons recueillis 
lors de l'essai à 700/min 

Dimension 

(pm) 

Tamisée 
(cible) 

(% passant) 

700 g/min 

moyenne 

(% passant) 

40min 

(% passant) 

50min 

(% passant) 

60min 

(% passant) 

70min 

(% passant) 

80min 

(% passant) 

1700 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
1180 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
850 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
600 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
425 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
300 100,00 100,00 99,99 100,00 100,00 100,00 100,00 
212 100,00 99,98 99,95 99,99 100,00 99,97 99,96 
150 100,00 99,84 99,83 99,87 99,83 99,84 99,84 
106 99,92 99,48 99,43 99,48 99,52 99,47 99,48 
75 98,96 98,76 98,66 98,79 98,80 98,81 98,74 
53 95,46 96,89 96,70 96,96 96,78 97,13 96,86 
38 90,14 93,69 93,36 93,55 94,04 93,75 93,74 
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Figure 3.19 : Suivi de la distribution granulométrique de la décharge 
de l'essai à 700 g/min 
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3.5.3.3 Essais à 600 g/min 
Les résultats de l'essai à 600 g/min sont montrés aux figures 3.20 et 3.21, et au tableau 3.6. 

Pour cet essai, l'alimentation du broyeur se faisait manuellement en ajoutant à intervalles 

réguliers des quantités fixes d'argile. Cette fois, les débits d'alimentation et de décharge 

sont stables. Soixante minutes après le démarrage, le débit de décharge est similaire au 

débit d'alimentation, ce qui permet de conclure que le régime stationnaire a été établi pour 

cet essai et que cette approche manuelle donne de bons résultats. Un système à plus grande 

échelle pourrait utiliser un alimentateur à godets, bien qu'un système de pompage de plus 

grande échelle permettrait d'obtenir aussi un débit d'alimentation stable, avec un système 

de régulation adéquat. 

Les distributions granulométriques de 8 échantillons de la décharge, prélevés à différents 

instants après le démarrage, présentent très peu de variations (figure 3.21 et tableau 3.6). 

Les valeurs moyennes des distributions observées pour les essais à 800, 700 et 600 g/min 

sont comparées au tableau 3.7 avec la distribution en cumulatif passant pour l'argile 

tamisée présentée à la figure 3.21. L'utilisation d'un débit de 600 g/min permet 

l'élimination presque complète des particules de dimension supérieure à 15011m, mais 

conduit à un produit plus fin que l'argile tamisée. Un ajustement de la charge de boulets 

permettrait peut-être de corriger la production de fines. D'un autre coté, la production d'une 

argile plus fine que l'argile tamisée présenterait probablement des avantages du point de 

vue de la commercialisation. Il faudrait par conséquent vérifier que les propriétés 

thérapeutique et/ou cosmétique de l'argile ne soient pas dégradées par le broyage avant 

l'implantation d'un tel système en usine. 

36 



I 111111111111 

mmmummnam wmemorm 
111111111004mmullim 
1101111111111 1111111 

250 

- 1000 

~ 750 

.,, 
0 500 

1500 

1250 

0 	10 	20 	30 	40 	50 	60 
	

70 
	

80 
	

90 
	

100 

Temps 

- - 	- - Décharge test #3 -4 -Alimentation calculée 

Figure 3.20 : Débits d'alimentation et de la décharge de l'essai à 600 g/min 

Tableau 3.6 : Cumulatifs passant d'une partie des échantillons recueillis ainsi que la 
moyenne de l ensemble des échantillons lors de l'essai à 600/min 

Dimension 

(Pm) 

Tamisée 
(cible) 

(% passant) 

600 g/min 

moyenne 
(% passant) 

58min 
(% passant) 

62min 
(% passant) 

72min 
(% passant) 

82min 
(% passant) 

88min 
(% passant) 

1700 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
1180 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
850 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
600 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
425 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
300 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 100,00 
212 100,00 100,00 99,98 100,00 100,00 99,99 100,00 
150 100,00 99,92 99,88 99,93 99,92 99,91 99,94 
106 99,92 99,62 99,52 99,64 99,58 99,61 99,67 
75 98,96 99,00 98,81 98,98 98,89 98,97 99,16 
53 95,46 97,34 96,83 97,28 97,02 97,18 97,76 
38 90,14 94,32 93,60 94,04 93,79 94,24 95,11 
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Figure 3.21 : Suivi de la distribution granulométrique de la décharge 
de l'essai à 600 g/min 

3.6. RÉSUMÉ DES ESSAIS 
Les essais de broyage continu ont permis d'observer qu'un broyeur équipé d'un moteur 

tirant lkW permet le traitement d'environ 600g/min d'argile humide pour une élimination 

de 97% des particules de dimension supérieure à 150µm présentes dans une proportion 

initiale de 3%, soit une consommation d'approximativement 29kW-h/T. Le traitement de 

300 tonnes sur une période de 90 jours (juin à septembre inclusivement) à raison de 8 

heures d'opération par jour, 5 jours par semaine, nécessiterait un broyeur de 600L équipé 

d'un moteur de 12kW alimenté à un débit d'environ 5kg/min ou 2,5L/min. Ce débit devra 

être optimisé une fois que les installations seront fonctionnelles. Les dimensions peuvent 

varier selon le rapport diamètre-longueur, par exemple; 91x91cm, 80x120cm et 73x145cm. 

La masse de la charge broyante nécessaire a été calculée à 1T. Le broyeur devrait permettre 

le traitement de 300kg d'argile par heure. Une production continue de 24h/24 permettrait 

d'éviter une attente quotidienne répétitive de la stabilité du débit dans le broyeur lors du 
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démarrage de la production qui peut demander une à deux heures. Ces résultats sont 

approximatifs et devraient être confirmés par une étude d'ingénierie. 

Les essais ont aussi montré qu'un système d'alimentation à godets pourrait être utilisé pour 

alimenter le broyeur. Ce système ne serait pas soumis au problème de viscosité de l'argile 

et de particules grossières pouvant obstruer les vannes et la tuyauterie. Il faudrait toutefois 

faire des essais avec un système d'alimentation par pompage puisqu'en augmentant 

l'échelle de production, les risques de colmatage sont moins probables dû à l'utilisation de 

tuyauterie de dimension plus grande. 

L'argile broyée contient encore des particules de dimension supérieure à 1501tm, environ 

3% de la proportion initiale. Ces résultats sont résumés à la figure 3.22 et au tableau 3.7. 

Pour remédier à ce problème, il serait bon d'ajouter des boulets de 25mm à la charge ainsi 

que d'augmenter la teneur des boulets de 14mm. Une augmentation de la vitesse de rotation 

et l'utilisation d'un revêtement interne de broyeur avec des releveurs augmenteraient l'effet 

de cataracte, au détriment de la cascade. Ces conditions permettraient probablement de 

réduire le surbroyage et d'éliminer des particules supérieures à 150µm. 
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Tableau 3.7 : Distributions granulométriques moyennes des essais de broyage en continu 
comparées avec l'argile tamisée et brute 

Dimension 

(pm) 

Brute 
(initiale) 

(% passant) 

Tamisée 
(cible) 

(% passant) 

800 g/min 
(moyenne) 

(% passant) 

700 g/min 
(moyenne) 

(% passant) 

600 g/min 
(moyenne) 

(% passant) 
1700 99,99 100,00 100,00 100,00 100,00 
1180 99,98 100,00 100,00 100,00 100,00 
850 99,96 100,00 100,00 100,00 100,00 
600 99,92 100,00 100,00 100,00 100,00 
425 99,84 100,00 99,99 100,00 100,00 
300 99,68 100,00 99,98 100,00 100,00 
212 99,11 100,00 99,96 99,98 99,98 
150 97,04 100,00 99,79 99,84 99,91 
106 93,67 99,92 99,18 99,48 99,61 
75 89,98 98,96 97,89 98,76 98,99 
53 85,32 95,46 94,71 96,89 97,34 
38 82,04 90,14 89,66 93,69 94,32 

Dimension des particules (um) 

-f-Moyenne 8008/m in - Moyenne 700g/min -a-Moyenne 6008/m in 	Tamisée 	Brute 

Figure 3.22 : Distributions granulométriques moyennes des essais de broyage continu en 
comparaison avec l'argile tamisée et l'argile brute 
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CHAPITRE 4 

AJUSTEMENT DES PROPRIÉTÉS RHÉOLOGIQUES DE L'ARGILE 

L'argile doit, en plus de satisfaire des spécifications concernant sa granulométrie, respecter 

des paramètres rhéologiques pour être utilisée à des fins cosmétique et thérapeutique. Afin 

d'arriver à produire une argile qui rencontre les critères de ses clients, Argile Eau Mer 

procède à l'augmentation de la viscosité du produit tamisé en y ajoutant une solution de 

polymère (section 2.2.1). Selon la dilution, on arrive à produire des argiles pâteuse et 

liquide. Par contre, l'ajout de polymère dégrade l'origine naturelle du produit et induit un 

coût additionnel de production. De plus, la tentative de production d'argile liquide ne 

permet pas l'obtention d'un produit commercial satisfaisant puisqu'un dépôt se forme dans 

les contenants. Ce chapitre présente, dans un premier temps, les facteurs qui peuvent 

influencer les propriétés rhéologiques de l'argile humide, puis introduit quelques notions de 

rhéologie. Les sections suivantes présentent les résultats de mesures faites sur de l'argile 

préparée avec un polymère et une argile où le polymère est remplacé par de l'eau salée. 

4.1 FACTEURS AFFECTANT LA RHÉOLOGIE DE L'ARGILE 
Il y a plusieurs façons de modifier la viscosité4  de l'argile de Argile Eau Mer. Pour 

augmenter la viscosité des ses produits commerciaux, Argile Eau Mer a opté pour l'ajout 

d'un polymère. Il est par contre possible de diminuer ou augmenter la viscosité en faisant 

varier la quantité d'eau dans le matériel ou encore par l'ajout d'une saumure. 

4  Le terme viscosité est utilisé ici pour décrire la consistance de l'argile puisque cette dernière possède un comportement non newtonien 
(voir section 4.2). Elle ne présente par conséquent pas une valeur unique de viscosité à faible taux de cisaillement. 



4.1.1 POLYMÉRISATION 
Les argiles pâteuse et liquide sont produites par ajout d'un monomère en solution à l'argile 

brute tamisée. La polymérisation dans le matériel se fait par pontages (Ravina et al., 2003). 

Le polymère, utilisé comme coagulant, lie les colloïdes ensemble et crée une structure qui 

augmente la rigidité du matériel. Cette rigidité varie selon la concentration et la masse 

moléculaire du polymère dans le matériel. 

4.1.2 TAUX D'HUMIDITÉ 
Le taux d'humidité, ou la concentration de solide, influence significativement la viscosité 

d'une pulpe. L'eau agit comme diluant, donc plus le taux d'humidité est élevé plus la 

viscosité sera faible. Tous les échantillons bruts reçus ont un taux d'humidité d'environ 

25%. Celui de l'argile pâteuse se situe à 23%. Pour ce qui est de l'argile liquide, le taux 

d'humidité est de 40%. Cette teneur élevée explique la perte de la suspension malgré l'ajout 

du polymère. À ce stade de dilution, la viscosité est insuffisante pour maintenir cette 

suspension ce qui cause la formation d'un dépôt. 

4.1.3 COMPRESSION DE LA DOUBLE COUCHE, «SALTING OUT» 
Le modèle de double couche, ou couche diffuse, est utilisé pour expliquer le comportement 

attractif ou répulsif des colloïdes. La plupart des particules minérales sont chargées 

négativement. Dans le cas de l'argile de Argile Eau Mer, la charge négative des particules 

argileuses est due en premier lieu au pH de l'eau interstitielle qui influence le caractère 

amphotère des groupements silanols en surface. De plus, les imperfections cristallines des 

réseaux tétraédrique (Si4+  4 Ali+) et octaédrique (A13+  -i Mg2+) contribuent à charger 

négativement leur surface ( Millot, 1964). Chaque particule se repousse dans un milieu sans 

électrolyte. Par contre, lorsque ces particules se retrouvent en milieu ionique, les contre-

ions positifs présents tentent de neutraliser les charges négatives en formant autour d'elles 

une première couche, dite de Stern. Puisque cette couche ne neutralise pas entièrement la 

particule, il y a formation d'une seconde couche appelée couche diffuse. Cette dernière 

résulte d'un équilibre dynamique entre la charge de la particule, la répulsion de la couche 

de Stern et la quantité d'électrolytes présents dans l'environnement extérieur. Une grande 

quantité d'un quelconque électrolyte vient compresser cette couche du fait qu'une 

dispersion moins importante se fait dans l'environnement, autrement dit, l'équilibre de 
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concentration en électrolytes se fait plus prêt de la particule (exemple 2 de la figure 4.1). 

Une faible quantité provoque plutôt une dispersion de la couche diffuse (exemple 1 de la 

figure 4.1). La nature de l'électrolyte n'a aucune influence sur la compression de la double 

couche puisqu'il conserve son identité et n'est pas adsorbé par la particule (Ravina et al., 

2003). Le modèle DLVO pour «Derjaguin, Landau, Verwery et Overbeck» (Ravina et al., 

2003; Atkins, 2000) décrit l'équilibre qu'il y a entre deux particules soumises à la force de 

répulsion électrostatique et la force d'attraction de Van der Waals5. Il combine les deux 

forces pour obtenir une courbe d'énergie nette d'interaction entre deux particules montrée 

par les graphiques de la figure 4.1. L'ajout d'ions par une saumure dans un environnement 

aqueux provoque la compression de la couche diffuse autour des particules permettant à ces 

dernières de s'approcher suffisamment pour adhérer par les forces d'attraction de Van der 

Waals du fait que la barrière de répulsion est réduite. Ce phénomène de floculation, appelé 

aussi «salting out», provoque à grande échelle une augmentation de la viscosité du fait que 

les particules s'agglomèrent, et glissent moins bien les unes sur les autres. 

Exemple 1) Milieu de faible concentration en ions 

5 Les forces de Van der Waals impliquent l'attraction mutuelle de tout corps sans modification chimique (Atkins, 2000). 
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Exemple 2) Milieu de concentration élevée en ions 

Figure 4.1 : Épaisseur de la couche diffuse d'une particule chargée en fonction de la 
concentration en électrolytes du milieu environnant et phénomène de compression 

de la double couche présenté par le modèle DVLO (Source : Ravina et al., 2003) 

4.2 PROPRIÉTÉS RHÉOLOGIQUES DES FLUIDES 
Les propriétés rhéologiques des fluides caractérisent la résistance d'un fluide au 

mouvement. Lorsqu'une force de cisaillement est appliquée sur un fluide, ce dernier résiste 

à la déformation (Brookfield, 2003). Newton a montré qu'une force (F) est nécessaire pour 

maintenir le gradient de vitesse entre deux plans parallèles de fluide de surface identique 

(A) et séparés d'une distance (dx). Le système est montré à la figure 4.2. La viscosité est le 

rapport entre la contrainte de cisaillement (F/A) et le taux de cisaillement (dv/dx): 

F =1_ dv_  
A i—ladx —µY 

où µ est la viscosité du fluide (Brookfield, 2003). 

(4.1) 
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Figure 4.2 : Plans de fluides en mouvement 

Les fluides dont la viscosité est constante quel que soit le taux de cisaillement sont appelés 

newtoniens. Par contre, de nombreux fluides présentent une viscosité qui varie avec le taux 

de cisaillement. La viscosité est dans ce cas appelée viscosité apparente, µe(y), et est 

obtenue pour un taux de cisaillement donné. Certains fluides présentent des propriétés 

rhéologiques qui varient dans le temps. 

4.2.1 PROPRIÉTÉS RHÉOLOGIQUES 
Les propriétés rhéologiques d'un fluide sont décrites par un graphique de la contrainte de 

cisaillement en fonction du taux de cisaillement. Les comportements les plus souvent 

observés sont montrés à la figure 4.3. La contrainte de cisaillement pour un fluide 

newtonien augmente linéairement avec le taux de cisaillement. L'eau est un fluide 

newtonien et possède une viscosité constante. Les fluides de Bingham présentent une 

contrainte de cisaillement non nulle pour de très faibles taux de cisaillement, puis une fois 

en mouvement, ces fluides adoptent un comportement habituellement newtonien. Un fluide 

dilatant exige une contrainte faible pour de faibles taux de cisaillement, mais qui augmente 

rapidement pour des taux plus élevés. À l'inverse, le fluide pseudoplastique résiste 

fortement à un taux de cisaillement faible, puis, adopte un comportement qui s'apparente à 

celui d'un fluide newtonien en présentant une viscosité constante, identifiée comme la 

viscosité plastique (Api) du fluide (Brookfield, 2003; Boudrias-Chapleau, 2002). 

Lorsque le comportement d'un fluide pseudoplastique est évalué pour un faible taux de 

cisaillement, la viscosité observée est élevée et diminue avec l'augmentation du taux de 
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cisaillement. Certains appareils, comme le RVDV—I+ de Brookfield, opèrent dans une zone 

de taux de cisaillement faible, ce qui pour des fluides pseudoplastiques correspond à des 

viscosités apparentes élevées. Des courbes de viscosité apparente en fonction du taux de 

cisaillement sont souvent utilisées pour caractériser le comportement de fluides non-

newtoniens. 

Figure 4.3 : Comportements rhéologiques de fluides 

Certains fluides présentent un comportement rhéologique qui varie en fonction du temps. 

Ces fluides sont caractérisés à l'aide d'un cycle d'hystérésis similaire à celui présenté à la 

figure 4.4. Pour produire la courbe de la figure 4.4, on impose au liquide une augmentation 

du taux de cisaillement par incréments en partant d'une valeur minimale jusqu'à une valeur 

maximale, puis on diminue le taux pour retourner à la valeur minimale. Pour certains 

fluides, l'aller-retour ne concorde pas, comportement qui est illustré à la figure 4.4. Les 

fluides thixotropiques présentent un comportement pseudoplastique qui change avec 

l'histoire du fluide et les fluides rhéopectiques présentent un comportement dilatant 

(Brookfield, 2003). La caractérisation des propriétés rhéologiques de ces fluides doit par 

conséquent tenir compte de leur histoire. 
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Figure 4.4 : Comportements de fluides thixotropique et rhéopectique. 

4.2.2 TECHNIQUE DE MESURE ET APPAREILLAGE 
L'analyse de la résistance à la déformation (contrainte de cisaillement) en fonction de la 

vitesse de déformation (taux de cisaillement) permet d'établir les propriétés rhéologiques 

d'un fluide. La figure 4.5 montre un système à cylindre rotatif utilisé pour déterminer les 

propriétés rhéologiques d'un fluide. D'autres méthodes sont disponibles pour caractériser 

les propriétés rhéologiques des fluides (Brookfield, 2003). Pour le système à cylindre 

rotatif, le fluide est placé dans un contenant fixe et une sonde est entraînée en rotation dans 

le fluide. Idéalement, la distance entre la paroi du récipient et la sonde doit être faible. Le 

couple (T) (figure 4.5) requis pour maintenir la sonde en rotation à une vitesse peut être 

converti à l'aide de modèles mathématiques en une contrainte de cisaillement et la vitesse 

de rotation en un taux de cisaillement. La contrainte de cisaillement est généralement 

exprimée en dynes/cm2  et le taux de cisaillement en sec-I . La viscosité apparente est donnée 

par : 

(4.2) 

et est exprimée en poises (1 Poise = ldyne-sec/cm2  = 0,1 Pa-sec -* unités SI). 
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Fluide 

Figure 4.5 : Système à cylindre rotatif utilisé pour déterminer la viscosité d'un fluide 

Dans le cadre de cette étude, un viscosimètre Brookfield modèle RVDV—I+ à vitesse 

variable a été utilisé. Le viscosimètre montré à la figure 4.6 comporte un système 

permettant d'ajuster la vitesse d'une sonde immergée dans le fluide d'un bécher de 600mL 

et de mesurer le couple requis pour maintenir la rotation. L'appareil détermine le couple en 

pourcentage du couple maximal de l'instrument et convertit ces informations en viscosité 

apparente donnée en fonction de la sonde utilisée. Les sondes utilisées sont habituellement 

cylindriques, mais dans le cadre de cette étude les sondes utilisées, T91 à T96, sont en 

forme de «T» (figure 4.6). Les sondes en forme de disque, initialement utilisées, n'étaient 

pas adaptées pour des fluides comme l'argile. Par contre, les équations de conversion des 

vitesses de rotation et de couple en taux et contrainte de cisaillement ne sont pas 

applicables pour les sondes en «T» (Brookfield, 2003). Il existe chez Brookfield d'autres 

types de sondes, adaptées pour d'autres modèles de viscosimètre, qui auraient permis de 

déterminer le taux et la tension de cisaillement en sec' et en dynes/cm2. Encore mieux, il 

existe des viscosimètres qui permettent d'évaluer, à des taux de cisaillement plus élevés 

que ceux accessibles par le Brookfield RVDV—I+, la viscosité plastique des fluides 

pseudoplastiques évitant d'établir des courbes de viscosités apparentes à faible taux de 

cisaillement. L'étude s'est restreinte à l'utilisation de l'équipement mentionné plus haut dû 
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au coût dispendieux pour un nouveau viscosimètre ainsi que pour les sondes spécifiques au 

matériel. 

Figure 4.6 : Viscosimètre modèle RVDV-I+ de Brookfield équipé d'une sonde en forme 
de disque et les sondes en «T» utilisées (Source : Brookfield Engineering Laboratories) 

4.3 CARACTÉRISTIQUES RHÉOLOGIQUES DE L'ARGILE BRUTE 
La figure 4.7 montre l'hystérésis de l'argile brute obtenue avec le Brookfield et une sonde 

en «T». Les axes sont rapportés en pourcentage de couple maximal et en vitesse de rotation. 

Même si les équations de conversion pour traduire ces valeurs en contraintes et taux de 

cisaillement ne sont pas disponibles pour la sonde en «T», la conversion n'aurait pas 

modifié significativement l'allure de la courbe. Cette courbe rhéologique démontre bien le 

comportement thixotropique du fluide (figure 4.4). 
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Figure 4.7 : Cycle d'hystérésis obtenue pour l'agile brute 

Pour caractériser l'argile, on peut aussi mesurer la variation de la viscosité apparente en 

fonction du taux de cisaillement. Le matériel doit être reposé au moins 24h dans un bécher 

de 600mL et fermé hermétiquement. Les mesures de viscosité débutent par les plus faibles 

taux de cisaillement vers les plus élevés. Les variations de viscosité observées pour les 

argiles brute et commerciale sont montrées à la figure 4.8. Les valeurs très élevées de 

viscosité sont causées par le fait que l'appareil caractérise la portion à faible taux de 

cisaillement du fluide pseudoplastique. La cause pourrait aussi venir d'une conversion 

inadéquate des mesures de viscosité dérivant des lectures du couple et de la vitesse de 

rotation, et ce, malgré un bon calibrage de l'appareil. Le comportement pseudoplastique est 

confirmé par la décroissance de la viscosité avec la vitesse de rotation de la sonde. Bien que 

peu rigoureuses du point de vue de l'analyse fondamentale des propriétés rhéologiques de 

l'argile, ces courbes fournissent un outil satisfaisant pour faire des comparaisons entre les 

argiles commerciales préparées par l'ajout d'un polymère et les argiles modifiées par ajout 

de saumure. 
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Figure 4.8 : Courbes de viscosités apparentes 

4.4 AJUSTEMENT DES PARAMÈTRES RHÉOLOGIQUES 

4.4.1 COMPRESSION DE LA DOUBLE COUCHE 
L'idée de remplacer le polymère par une saumure a été envisagée lors de travaux de 

recherches entrepris antérieurement avec Argile Eau Mer, mais les résultats espérés n'ont 

été observés que par hasard lors des essais de classement par hydrocyclone (section 3.3). En 

effet, on a remarqué qu'une dilution par l'ajout d'environ 1% massique d'eau de mer 

provoquait une augmentation subite de la viscosité, alors que l'effet contraire était anticipé. 

À partir de cette observation, des dosages ont été entrepris afin de connaître la 

concentration exacte de sel dans l'eau interstitielle qui provoque ce phénomène. Des 

titrages par de l'eau de mer d'une concentration de 26g/L d'un sel mixte non identifié 

(Foster, 2003) ont été faits sur le matériel brut à différents pourcentages solides. La teneur 

en sel initiale de l'eau interstitielle a été estimée à environ 0,44g/L (CIII, 2002; Foster, 
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2003). Le titrage, sous agitation mécanique, était fait à l'aide d'une burette de 50mL. L'eau 

de mer était ajoutée goutte à goutte à l'argile brute. L'ajout est arrêté aussitôt que 

l'augmentation subite de la viscosité du matériel est observée visuellement. Le volume 

d'eau de mer ajoutée est alors noté, ce qui permet de calculer la concentration finale en sel 

dans l'eau interstitielle. Les résultats sont présentés au tableau 4.1. Ces résultats ont été 

confirmés en utilisant une saumure saturée en chlorure de sodium (à 358g de NaCI/L) 

comme apport en sel. Les résultats obtenus conduisent aussi à une concentration seuil de 

1,8g/L en sel. La nature du sel, tel que démontré à la section 4.1.3, n'a aucune influence sur 

la compression de la double couche. 

Tableau 4.1 : Résultats des titrages par eau de mer sur l'argile brute 
Masse argile 

brute (g) 
Ajout d'eau 
douce (mL) 

% solide de 
l'échantillon 

Ajout d'eau 
de mer (mL) 

% solide après 
addition 

Concentration sel 
(gIL) 

206,03 0 75 3 74 1,8 
209,05 14,93 70 4 64 1,8 
201,81 31,05 65 5 55 1,8 
203,80 50,95 60 6 47 1,7 
210,96 76,71 55 8 39 1,7 
206,95 103,48 50 10 32 1,7 

4.4.2 AJUSTEMENT DU TAUX D'HUMIDITÉ 
Les résultats obtenus par ajout d'eau de mer ont présenté une viscosité plus faible que la 

cible due à une quantité trop élevée en eau présentant un taux d'humidité minimal de 26%. 

Pour arriver à atteindre la viscosité visée, une solution saturée en chlorure de sodium 

(358g/L de NaC1) a été utilisée pour obtenir un taux d'humidité plus faible avec la même 

concentration de sel et ainsi une viscosité semblable à celle de l'argile humide 

commerciale. Les courbes de viscosité obtenues pour différents taux d'humidité sont 

présentées aux figures 4.9 et 4.10. La figure 4.10 compresse les résultats de la figure 4.9 

pour une vitesse de rotation de 10 RPM. Les essais ont été faits aussi à partir de l'argile 

brute dont le taux d'humidité initial a été abaissé à 22%. Les résultats montrent qu'une 

argile dont le pourcentage d'humidité varie entre 24 et 25% massique avec une eau 

interstitielle d'une concentration de 1,8g/L en sel possède approximativement la même 

viscosité que l'argile pâteuse commerciale modifiée par l'ajout d'un polymère. 
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dont l'eau interstitielle contient 1,8g/L de sel 
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Figure 4.10: Courbe de viscosité de l'argile avec saumure en fonction du taux 
d'humidité pour un taux de cisaillement de 10 RPM 

4.5 RÉSUMÉ DES ESSAIS 
Les essais ont montré qu'il est possible de substituer une saumure saturée en chlorure de 

sodium au polymère par l'ajustement de la viscosité de l'argile pâteuse. Le dosage optimal 

d'une saumure de 358g/L de NaC1 correspond à 1L/tonne d'argile humide de façon à fixer 

la concentration de l'eau interstitielle à 1,8g/L de NaCl. L'addition d'un litre aux 250 litres 

présents dans une tonne d'argile n'a que très peu de répercussion sur le taux d'humidité qui 

demeure à 25%. L'eau de mer d'une concentration de 26g de sel/L, aurait seulement pu être 

utilisée à raison de 15 litres d'eau de mer par tonne d'argile humide pour fabriquer une 

argile dite plus liquide puisque le taux d'humidité de 26% est trop grand pour obtenir la 

même viscosité que l'argile pâteuse. Un taux d'humidité entre 29 et 30% est proposé pour 

l'argile liquide pour une même concentration de sel. Pour ce faire, un ajout de 17 litres 

d'eau de mer en plus de 33 litres d'eau douce est nécessaire pour une tonne d'argile broyée 

à 25% d'humidité. 
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CONCLUSION 

L'entreprise Argile Eau Mer a démarré il y a cinq ans à Baie-Saint-Ludger, sur la péninsule 

de Manicouagan, dans le but de valoriser d'importants dépôts argileux pour la préparation 

de produits cosmétique et thérapeutique. L'entreprise fabrique trois types de produits; une 

argile en poudre, une argile pâteuse et une argile liquide. Une fois l'argile extraite du 

gisement, la première étape consiste à enlever le sable présent dans le matériel brut pour 

empêcher les égratignures lors d'une application. La viscosité des argiles humides doit 

aussi être ajustée pour obtenir la consistance nécessaire à l'application d'enveloppements 

ou de cataplasmes. Le sable est enlevé par tamisage humide, alors que la viscosité des 

argiles humides est ajustée par l'addition d'un polymère. Ce mémoire a étudié la possibilité 

d'améliorer les étapes d'élimination du sable qui sont longues et coûteuses, et de modifier 

la méthode d'ajustement de la viscosité pour éliminer l'addition du polymère. 

Deux options ont été étudiées afin de remplacer le tamisage humide, soit une classification 

par hydrocyclone, et un broyage continu sans classement des particules. Les essais de 

classification avec l'hydrocyclone ont démontré qu'il n'était pas possible de faire la 

séparation efficace du sable sans diluer le matériel brut. Les essais de classification ont été 

délaissés pour des essais de fragmentation, puisque la dilution du matériel altère les 

caractéristiques initiales de l'eau interstitielle de l'argile. L'étude du broyage a été conduite 

en deux étapes. Dans un premier temps, une série d'essais discontinus a été réalisée pour 

déterminer les dimensions des boulets qui produisaient la meilleure fragmentation des 

particules grossières. Les résultats de ces essais ont permis de trouver que des boulets de 14 

et 20nun dans des proportions de 25 et 75% permettaient d'éliminer efficacement les 

particules de dimension supérieure à 150µm. Une fois la charge broyante identifiée, 

d'autres essais ont été conduits avec cette dernière pour déterminer le temps de broyage 

requis pour l'élimination du sable dans l'argile. Ces travaux ont permis d'orienter trois 

essais en régime continu dans un broyeur de 40 x 40cm. Les résultats des essais continus 

ont démontré qu'il est possible d'éliminer par broyage 97% des particules de dimension 



supérieure à 150µm à un débit d'alimentation de 600g/min pour un temps de séjour moyen 

estimé à 26min. Une augmentation de la proportion des boulets de 14mm et l'ajout de 

boulets de 25mm dans la charge broyante permettrait probablement une meilleure 

élimination des particules de dimension supérieure à 150µm. La consommation énergétique 

a été évaluée à environ 29kW-h/T de matériel brut. Des dimensions de broyeur, ainsi qu'un 

débit d'alimentation, ont été proposés en fonction d'une échelle de production anticipée par 

Argile Eau Mer. 

L'ajout d'un polymère à l'argile humide permet d'améliorer la consistance du produit et 

ouvre le marché pour l'application d'enveloppements et de cataplasmes. Cependant, l'ajout 

du polymère entraîne une dépense de production et fait perdre le caractère naturel de 

l'argile. Lors des essais de classement par hydrocyclone, il a été observé que l'introduction 

d'eau de mer à l'argile lui conférait des propriétés rhéologiques similaires à celles produites 

par l'ajout du polymère. Une série d'essais par titrage à l'eau de mer a permis de confirmer 

qu'une concentration de 1,8 gramme de sel par litre d'eau interstitielle permet aux 

particules de s'agglomérer par un phénomène de compression de la couche diffuse des 

particules, augmentant la viscosité du produit. Puisque la concentration de sel dans l'eau de 

mer est trop faible pour ajuster la viscosité de l'argile pâteuse commerciale sans entraîner 

une dilution trop élevée de l'argile, d'autres tests ont été faits à l'aide d'une solution saturée 

en chlorure de sodium. L'utilisation d'une saumure et l'ajustement du taux d'humidité à 

25% permet d'obtenir une argile présentant des propriétés rhéologiques comparables à 

celles visées pour l'argile commerciale. Les résultats démontrent que l'ajustement de la 

concentration en sel de l'eau interstitielle et du taux d'humidité final élimine le besoin du 

polymère. 

Les travaux réalisés ont permis de vérifier qu'il est possible d'utiliser un procédé continu 

pour préparer l'argile brute de la péninsule de Manicouagan en vue de sa commercialisation 

à des fins cosmétique et thérapeutique. Dans un premier temps, le tamisage humide doit 

être remplacé par une étape de broyage continu avec stockage du produit broyé. L'avantage 

d'un tel procédé serait de produire différentes granulométries d'argile simplement en 

ajustant le débit d'alimentation. Les produits pourraient être entreposés séparément dans 
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des silos avant d'alimenter les circuits de préparation de l'argile sèche et des argiles 

humides. Le circuit de préparation de l'argile sèche n'a pas été étudié dans le cadre de ce 

projet, mais le circuit de préparation des argiles humides pourrait être modifié pour ajuster 

la viscosité dans un réservoir par un ajout de saumure à l'argile broyée. Un biocide 

pourrait, à la limite, être intégré au système pour procéder à la stérilisation du matériel, 

mais cet aspect n'a pas été étudié dans ce mémoire. 

Le projet s'est attaqué au remplacement des unités de tamisage humide et à la procédure 

d'ajustement de la consistance de l'argile. Il reste encore des secteurs qui pourraient 

bénéficier de travaux similaires. Le séchage de l'argile pourrait être fait de façon continue 

plutôt que par exposition au soleil. La stérilisation de l'argile humide exige aussi beaucoup 

de manipulations qui pourraient être remplacées par des équipements fonctionnant en 

continus. Mais il faut avant tout développer les marchés les plus larges possibles pour 

l'argile. À cet effet, Argile Eau Mer évalue les marchés des cataplasmes pour les chevaux, 

de la production de fertilisants et d'autres options qui viendraient compléter le marché des 

produits cosmétiques et thérapeutiques. 
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Descripticn 2006.02-10 	 Repo!' 

   

Comments: 	' Grey rtowPet 

Certificate no. 21452 - virsiom 1 Pace 2 of 2 

Thle oert-tioe+9 rrus° not 	rrol,..r,e,-1, erJevt in !le entift.0y, welltiau written convert horn the •eborertory. The abeve-ment[coel BEHTVIeti ei t releinea 'or e period of •:3) deye 	t'ne e.)13 or !tilt,  
torliroote with the exwolion rrictabiee-gy 2aiiptes or ale irt.leuctoci by the client Resoll5lectain only I* the sinpiv. submilied for imbly. 



Nodycote  MATERIALS TESTING CANADA INC. 	wiwra. botlyente•mloam 

30:5 MONTE SF-AUBIN, LAVAL, CUEBEC CANADA H71.; 4E4 • TEL' (490) 6823244 • FAX: (450) 082499S 

Certificate of Arte sis 

Request Number 	 08-28255 
Lab No,.: 	46193 

Proiacdt Wager, 	tedrl3c Mtrtnaufi 
Malik 	 Phennsoeutiont 
Reveivir+g I)ato: 	2QO6{!2-pQ 

Product 	Fharn>IeoauNgpa 

Customer: 	Argils eau mer Inc. 
Purtnpee Order No,: NA 
Yaw Reference: 	Arglre 

Your Protect I Lot No : E04P1AMA406 

lotel phte count (microbial Omit test). 
lleP 	Wei 1 rv 

Totat pieto coure 2004-03-04 46 000 obi; 

DdeCiiptbi'l 
Onqenenpdalnr ter rrecr 

t>w~lpikRr 

Yeamt count (microbial  ilmit test) 
sap es+r / rWgivhrr rxerlr rrar 

Yeast went 20oe.03-09 <100 ctag 	 Repoft 

Mold count (microbial limit test) 
IMP a911<rMrrYvtJii elerr*au 

Mont count 4200Obi) 

Commits: 	HarMDgeneatot, fine grey wider 

Certllicate no 29120 - Viralarl 1- page 2 or 2 
ïHi04ikassrMhdlrahyAdmudamyllM16 eat*,wlFNtlMRlerlaArwtlMrIhrY4pNby ihlebarwrurfaadaarpk*MrbYrobbed tee a Pad* orâQdMtaamottOtn  hem erME a.,ëlM,rrMi to' +>•Ir/r+rmrwNebq armor vw Walsall rjHleaxt Iwrarr*.1i.wyto6wtimatrrrLgdpeu far MOO' 
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Rodycote MATERIALS TESTiNG CANADA INC, VAIN na bodymtvntimn 

3025 NION TÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA KM 4E4 • TEL: (434) 682-3240 • FAX (450) 662-6995  

CertifiCate of A/faIv_s 

Request Number: 	 06-29105 

cab No.: 

Project Nlarrsger. 

Matrix 
Receiving Date 
Product 

47387 

Cedric 1barneauk 

Pharmaceutical 

2008-03-16 

Pearmeaumgne 

Custoarer. 	Argile eau mer Inc. 

Puronaea hier No : 321120  

Your Referent& 	Al* en coudre 

your Pm{ect rcat #o: E04PIAMO8 

Total plate count (microbial Rain teat) 

1203 •eet•!ifrfablel Way mea 

Total plate count 2006-03-16 140 org►g Ratwet 

Yeast count (microbial limit bast) 
usP ,4131f I e.Mletotar smite leaf 

Yeast count 20034$-16 < 11) MIA 

Mold count (microbial limit test) 
USP KS 'IMManbWI, 	'Do 

Mold count 2806.03416 45 c411/9 Report 

Pseudomonas aeruginosa (microbial limit teat$ 
asp 451,.1 islombim! aura *as 

Peaudomonas aerugéima 2)06-03-16 Absence Abaertca 

Staphylococcus atneus (microbial krnit best) 
+en 41t4 	 soft 

StaPhyi000RMtg alareUS 200603-16 Alamos Absence 

Cornmeretxe 

at 

Certificate no 29466 - Version 1 - Page Y of 2 
Ina audItane mw MI eo raparego4 amept bib 41111l09, wpm emu aims nam es+ taeerqlryr The ioanurwramer eaeq.s~~u.~r,ed a,r IMtC10Ef70 ears rsïoaa+a s,I:roe at*aesa~r.et, s o ameprery d,wc.ao~s esepre. Q ea Inspiring by ew Met is psesisaarroIse saaRdo►n,Qlwepl *it 



Bodycote MATERIALS TESTING CANADA INC. www.na.i.XX1rt.Ote-n7t.w,M 

3025 MON 
7 

 E ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificate of Analysis 

Request Number: 	 06-30571 

Date Received: 	 2006-04-04 

Date Certificate Issued: 	 2006-04-13 

Certificate Version: 	 01 

Official Certificate of Analysis 

Preliminary Certificate of Analysis 

Customer 

Argile eau mer Inc. 
5792, 10e Avenue 

Montréal, Qc, Can 

GOH1H0 

Tel.: (514) 593-42€ 
Fax: (514) 593-42:51 

P.O Number 	 Your Project ID 	 ; 	 Project Manager 

6286E 	 E04P1AEM09-1 	 Cédric Mimeaulx 

Comments 

This version replaces and cancels all earlier version 

ND : Not detected 	NA . Information not available 	TNI Too numerous to identify TWO Too numerous to count 

AVIS DE CONFIDENTIALITÉ Ce document est à l'usage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel. Si vous n'êtes pas le Bestir ai aire, soyez 
avisé que tout usage. reproduction, ou distribution de ce document est strictement interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur, veillez nous en 
informer immédiatement. / CONFIDENTIALITY NOTICE : This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee you are hereby notified that ary use, reproduction or distribution of this document is strictly prohibited. If you have reotived this 
document by error, please notify us immediately. 

Certificate no. 31027 - Version i Page 1 of 2 

odwxtd. except in its entirety, whited : written consent from the laboratory. The above-mentioned samples will be retained for a pencd of 3C -Jays tollowir<c the issue of this 
ree,f,aro.uith 	nh,nlnr:,, camn44G or ac nstn 'flea ha the client Results certain only to the samples submitted for analysis. 
This certificate must not be 



Parameter(s).: 
&rtod I.r3~ersrtca 

liodycote MATERIALS TESTING CANADA INC. 'Aww na. bJc yc:ote-mt.com 

3025 MONTES: ;T-AUE3IN LAVAL. QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Lab No.: 	49961 

Project Manager: 	Cedric Mimeault 

Matrix: 	 Pharmaceutical 

Receiving Date 	2006-04-04 

Product 	 Pharmaceutical 

Certificate of Analysis  

Request Number: 	 (16-30571 
Customer: 	Argile eau mer inc. 

Purchase Order No.: 62868 

Your Reference: 	Argile marine de is Maricouagenen poudre 

Your Project i Lot No. E04P1AEM09-1 

Total plate count (microbial limit test) 
JSP >61> 1 Microbtar lands test., 

otal plate court 2006-04-03 2 440 org/g 100 org,'g 

)escription 
)rganoiepitc i üescriplow 

)escnption 2006-04-03 . t{eAort 

'east count (microbial limit test) 
;SP <61> i Micxooai ümns twsr 

'east count 2006-04-03 < 10 org/g s , !) nr-ghl 

Aold count (microbial limit test) 
SP <61> i Miaobiai ;,ntrrs •esta 

fold count 2006-04-03 1 900 org/g s '4 org/ç; 

'seudomonas aeruginosa (microbial limit test) 
SP <61 	; MiNobial 

seudomonas aeruginosa 

taphylococcus aureus (microbial limit test) 

2006-04-03 Absence Absence 

SP <61>/ Microbial 3rmi;•es- 

taphylococcus auretr's,. 2006-04-03 Absence Absence 

omments: l. oniogeneous, fine grey powder 

Certificate no. 31027 - Version , - Page 2 of 2 

is certificate must not te reproa,.ced except in its entirety. whitout wnMen consent from the laboratory. The above-mentioned samples will be retained for a period or x rays ?nümwing tr,> es-e or tris 
iificate with the except on .n m“cronloiony samples or as ,nstructed b, the client. Results pertain only to the samples submitted for analysis. 



odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na bod,vcote-mt.com  

3025 !VIQNT7 _E ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 06-32378 

Demande d'analyse reçue le: 2006-04-26 

Date d'émission du certificat: 2006-05-03 

Numéro de version du certificat: 01 

Certificat d analyse officiel 

Certificat d analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau mer Inc. 

5792, 10e Avenue: 

Montréal, Oc, Car 

H1Y 2H4 
Tél.: (514) 593-425' 

Fax: (514) 593-425' 

Bon de corrrn,an.te 

6286.? 

Votre Projet 

R1 

Chargé de Projet 

Cedric Mimeault 

Commentaires 

Cette version rempli cie et annule toute version anté eure, le cas échéant. 

ND : Non-détecte NA information non-fournie et/cu non-applicable TNI: Trop nombreux pour être identifié TNC: Trop nombreux pour être comptés 

AVIS DE CONFIDENTIALITÉ. Ce document est a l'usage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel Si vous n'êtes pas le destinataire, soyez 
avisé que tout us;lye eproduction, ou distribution de ce document est strictement interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur. veuillez nous en 
informer immédia te rent- CONFIDENTIALITY NOTICE : This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee: fou are hereby notified that any use. reproduction or distribution of this document is strictly prohibited. if you nave received this 
document by erro•. aie:ase notify us immediately. 

Certificat no. 32618 - Version - Page 1 de 2 

Ce certificat ne doit ç: s é e e çoOud sinon en entier. sans t'autorisabon écrite du laboratoire. Les cthareiltons mentionnés plus haut seront conservés pendant 3C iour s a panic ne 	Aile d émission du 
Certrticat a i excepta,) tes t,a-nrneties microbiologiques ou selon les instructions écrites du client. 



P.âYaRt$t$(&i 
#il$itiOpler+rblittIrérr4e 
Analyse Date Analyse Résultât.  Sp?éciiicat{®.n 

odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. wwfi' .bodycote-mt.corfl 

3025 Vl: N rEE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande: 	06-32378 

No Laboratoire: 

Charge de proj et 

Matrice 

Date de Récec:ton 

Produit. 

53086 

Cedric Mimeault 

Pharmaceutique 

2006-04-26 

r'harrnaceutique 

Client: 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande: 62869 

Votre Référence: 	1-Argile en poudre 

Votre Projet I No Lot: R1 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP <61>  ? Tests de ! ^.sas 	ctVennas 

Dénombrement tout) atsrobie 

Description 
Organoleptic , oesc,ie 

Description 

Dénombrement 	levures (microbial limit test) 
USP <61> f rests da il utc, ntittrGI. ernes 

Dénombrement dd levure' 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 
USP <61> r rests de 	.r,.Tc:.-•.,enneL,  

Dénombrement d moisissures 

2006-04-26 <10org/g s 100 orgig 

2006-04-26 Kapporter 

2006-04-26 < 10 org/g s 10 orgig 

2006-04-26 < 10 org/g 5 10 org/g 

Commentaire: 	' l-  ne poudre grise et homogère. 	
ll  

Note. Ces résultats 	-zimmentaires. le cas échéant. ne  se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'analyge ds/paramè us mentionnés. 

Certificat no. 32618 - Version 1 Page 2 de 2 

Ce cerefcai ne doit pes é!,.? creuurt S5rUn en entier, sans 1'autoris abon écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conserves pendant 30 tour, e partir ae .a laie â emtssion du Certificat. à !'excepter a', t.wameu es micabiologiques ou selon les instructions écrites du client. 



odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www, n a. badycote-mt. com  

3025 MON' EE ST--AUBIN, LAVAL, CUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 06-32380 

Demande d'anatyse reçue le: 2006-04-26 

Date d'émission du certificat: 2006-05-03 

Numéro de version du certificat: 01 

Certificat d'analyse officiel 

Certificat d'analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau mer Inc. 
5792, 10e Avenue 

Montréal, Oc, Can 

H1Y 21-14 

Tél.: (514) 593-426 7 

Fax: (514)593-426' 

Bon de cornmar,de 	 Votre Projet 	 Chargé de Projet 
62869 	 R3 	 Cedric Mimeault 

Commentaires 

Cette version remplace et annule toute version antérieure, le cas échéant 

ND : Non-détecté NA Information non-fournie eVou non-applicable TNI: Trop nombreux pour être identifié TNC: Trop nombreux pour être comptés 

AVIS DE CONFIDEN HALITE Ce document est a l'usage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel. Si vous n'êtes pas le destinataire, soyez 
avisé que tout usage. reproduction. ou distribution de ce document est strictement interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur, veuillez nous en 
informer immédiatement. / CONFIDENTIALITY NOTICE - This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee, you are hereby notified that any use, reproduction or distribution of this document is strictly prohibited. If you have receive d this 
document by error, please notify us immediately. 

Certificat no. 32620 - Version 1  - Mage 1 de 2 

Ce cen f,ct ne (lori pas aile : eproduit. sinon en entier, sans l'auto isatvon écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus taut seront cronservés pendant 3C' 164E5 a pang ce -,et d ate d'émission du 
PuIiPo- r n Yno,ra.ut w Har vwaeww 	 o4I cS  b$,41.a w, asmea 	 eu4wa Yu ta,eur 



paramètres Ci-iess 

rik— 	, 

r~e itionnés. 

Micr 

Illodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. 
vWWVY. rla iycite-r11t.cOrr! 

3025 MONT ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TÉL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

 

Numéro de demande: 06-32380 
No Laboratoire: 53088 

Chargé de projet 	Cedric Mimeault 

Matrice' 	 Pharmaceutique 

Date de Réception 	2006-04-26 

Produit 	 Pharmaceutique 

Client 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande: 62869 

Votre Référence: 	3-Argile en poudre 

Votre Projet / No Lot: R3 

 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

USP'61> i Tests oe 	n:..rpb+ennes 

Dénombrement rotai aeroole 2006-04-26 < 10 org/g {-'00 QI- 3/s; 

Description 

Grt]anoleptic / Desü.C'`+or 

Description 2006-04-26 Rapporter 

Dénombrement de levures (microbial limit test) 

L%Sp <61, i Tests de hnutes :nkiot,ennes 

Dénombrement de levures 2006-04-26 < 10 org/g s 10 org/g 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 

USP <ai> I T estS de hm+les nn<rcÜleline5 

Dénombrement de moisissures 2006-04-26 < 10 org/g < 10 org/g 

Commentaire: 	' F ne poudre grise et homogène 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour tan 

Certificat na 32620 Version 1 Page 2 de 2 

Cs certificat ne doit sas ô!rs epsadue, Bron en entier, sans raulo +sation érafle du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 tours a partir de la date d'émission du 
Certificat é i'exceol ^,r', .se :aramètres m, zrobioloaiaues .su selon es instructions écrites du client. 



liodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC w+wtry.n3.bodycot-e rnt.corn 

3025 Maas` TEE ST-AUBIN, LAVAL. QUÉBEC: CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 06-32381 

Demande d'analyse reçue le: 2006-04-26 

Date d'émission du certificat: 2006-05-03 

Numéro de version du certificat: 01 

Certificat d analyse officiel 

Certificat d'analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau rn er inc. 
5792, 10e Aven Je 

Montréal, Oc, Car 

HIY 2H4 

Tél. (514) 593-42 

Fax: (514) 593-42 

Bon de comet: r,de 	 Votre Projet 	 Chargé de Projet 

6286c' 	 R4 	 Cedric Mimeault 

Commentaires 

Cette version remplace et annule toute version antérieure, le cas échéant 

ND : Non-détecte vii Information non-fournie etiou non-applicable TNI: Trop nombreux pour être identifié TNC: Trop nombreux pour être comptés 

AVIS DE CONFIDNTIALITÉ Ce document est à l'usage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel. Si vous n'êtes pas le destinataire, soyez 
avisé que tout usage reproduction, ou distribution de ce document est strictement interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur, veuillez nous en 
informer imméd moment. / CONFIDENTIALITY NOTICE : This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee you are hereby notified that any use, reproduction or distribution of this document is strictly prohibited. If you have received this 
document by error pease notify us immediately. 

Certificat no. :32621 Version 1 - Page 1 de 2 

Ce certikca, ne do G 	I. reiarodu:t.,,'non err enter, sans Vautrisation écrite du laboratoire Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 3C fa1.n's 2  a;t:r de ra date d'érnisston du 
Certdi at. a '.'exaantic 	ss aararnétres microbrologiques ou seta i les instructions écrites du Giant. 



Commentaire: 	I- ne poudre grise et homogène. 

le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour ranalyse der9aram 

Microbiol 

Note: Ces resuttal 
	

orirrientaires 

modycote ESSAIS DE MATERIAUX CANADA INC. n trodycote-mt.cam 

3025 MO!' _t ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-32381 

No Laboratoire: 

Chargé de projet 

Matrice 

Date de Réceptic>. 

Produit: 

53089 

Cedric Mimeault 

Pharmaceutique 

2006-04-26 

Pharmaceutique 

Client: 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande: 62869 

Votre Référence: 	4-Argile en poudre 

Votre Projet / No Lot: R4 

 

Pat'ai4tétrA(s) _ 
Méttlsrcie t*Jériatice 
Atn,aly~e '.  

     

     

       

Dénombrement total aérobie (microbial limit testy 
USP <61> f Tests de ,sr :es. r, A-ub ennes 

Denombremem :o=a aerobie 2006-04-26 < 10 org/g _ 100 org/g 

Description 
Organoteptic i Uesa`rr~e 

Description 2006-04-26 Rapporter 

Dénombrement €.le levures (microbial limit test) 
USP <61> i Tests de arr, 	n•.;xobcernnes 

Dénombrement dc.- 4,v u re q 2006-04-26 < 10 org/g = 10 org/g 

Dénombrement ce moisissures (microbial limit test) 
USP <61> f Tests de amce 	1;-cscnennes 

Dénombrement Jf: a,olsissures 2006-04-26 < 10 org/g - 10 org/g 

Certificat no. 32621 - Version 1 Page 2 de 2 

Ce certificat ne den _r.= a• re -ecron et sinon en entier, sans rautcnsation écrite du laboratoire Les échantittons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 murs s partir de ;a date d'émission du 
CerU`icat. à rexe2p;rc ', ,s :,arur,etres m,crob:ologiques ou saler tes instructions écrites du client. 



odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.rla.raodycote-mt.com  

3025 MONT ~. ; _ ST-AUBIN, LAVAL, QUrtB -C CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 	06-32772 

Demande d'analyse reçue le: 	2006-05-02 

Date d'émission du certificat 	2006-05-10 

Numéro de versio ri du certificat: 	01 

Certificat d'analyse officiel 

Certificat d'analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau mer inc. 

5792, 10e Avenue 

Montréal, Qc, Ca. 

H1Y 2H4 

Tél.: (514) 593-42 

Fax: (514) 593-42 ' 

Bon de commande 
	

Votre Projet 
	

Charge de Projet 

	

6287 
	

P-E04PIAEM09 
	

Cédric Mimeault 

Commentaires 

Cette version remplace e! annule toute version antérieure, le cas échéant. 

ND : Non-détecté \IA : information non-fournie et.ou non-applicable TNI: Trop nombreux pour être identifie TNC: Trop nombreux pour être comptés 

AVIS DE CONFID'_NTIALITÉ Ce document est l'usage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel. Si vous n'êtes pas te destinataire, soyez 
avisé que tout u:aaje. reproduction, ou distribution de ce document est strictement interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur. veuillez nous en 
informer immedi atement. l CONFIDENTIALITY NOTICE : This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee you are hereby notified that any use, reproduction or distribution of this document is strictly prohibited If you have received this 
document by error please notify us immediately. 

Certificat no. :33121 - Vetston 1 - Page 1 de 2 

Ce certifical ne d_,.~~.. W ~ 	it Gout -;moil en entier. sans raut.Xrsation ecrlte du laowatorre Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pertdart :t0 lours à partir de is date d'émission du 
Certificat 	CUG 	 i!crobologiqueu oU selo1' les Instructions coites (NJ Client 



li
odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. Vitiftknabodycote-mt.com  

3025 tvI(..)I\ FE E ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-32771- 

No Laboratoire: 53712 

Chargé de projet 	Cédric Mimeault 

Matrice 	 Pharmaceutique 

Date de Receptic 	2006-05-02 

Produit 	 Pharmaceutique  

Client: 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande 62876 

Votre Référence. 	1-Argile en poudre 

Votre Projet / No Lot V-E04PIAEM09 

    

    

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

USP <61> f Tests de 	,00ennes 

Dénombrement toi a; de< obie 2006-05-02 < 10 org/g s 100 .-.irg/g 

Description 

orgamiieplic, oesc,0 

Description 2006-05-02 Rapporter 

Dénombrement de tevures (microbial limit test) 

USP <61> Tests de 01 tNes  

Dénombrement oc 	es 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 
USP <61> lests on ‘mill.ioolenries 

Dénombrement de mo,..,Issures 

2006-05-02 
	

< 10 orgig 	 s 	orgig 

2006-05-02 	 < 10 orglg 	 s 10 rgIg 

Commentaire: 	ine pouore grise et homoge rie.. 

Note: Ces résultat; t.i ommentaires. le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'analyse 	parame 

1/ 

Micro °OMO. ?MW 
2524 

Otite* 

s mentionnés. 
I 

sri 

Certificat no. 33120 - Version 1 - Page 2 de 2 

Ce certificat ne der pas 'Ir reproduit sinon en entier, sens rautrinsation écrite du laboratoire Les échantillons mentionnes plus haut seront conserves pendant 30 ;ours 6 paru! de la date d'émission du 
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DatetAnaiyse Résultat p!•#cificatiettt 

Description 

ardanoleptic rtescr;r„c: 

Description 

Commentaire: 	5 jbstance serai-solide grise. homogène et opaque. 
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Certificat d'analyse 

Numéro de demande: 	06-42438 

No Laboratoire: 71605 

Chargé de prc}rr 	Cedricr..Stmeauit 

Matrice: 	 Pharmaceutique 

Date de Recepric' 	2006-08-15 

Produit 	 ;')Ilarmaceutioue  

Client: 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande 62878 

Votre Référence: 	Boue marine pot de verre 

Votre Projet ; No Lot: 14-08-06-verre 

Paramètre(s) 
Méthode I R3férence 

Analyse 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
LISP <51> i lests de - m,: es ^... rc ", n nos 

Dénombrement tot ae7oo,e 2006-08-15 < 100 orglg Rapporter 

2006-08-15 	 Rapporter 

Noie Ces résultai: o:.:ommer.taires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'an1Itse des ")ramétres ci-dessus mentionnés 
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Certificat no 42546 Version ' - Page 2 de 2 

Ce 	e aa ka 	e~., sc 	s or. e.: errer, sans ! auto sation er:nle du laboratoire Les échantüIons mentionnés plus haut seront conservés pendant 3C i s rt parn- de .a date démission du 
Certificat, a l'excepta • r c,aramétres mvcroDiologiques ou selon :es instructions écrites du client 



odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. wwrr.na.body ate-mt.com  

3025 MONTE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 	06-42444 

Demande d'analyse reçue le: 	2006-08-15 . 

Date d'émission du certificat: 	2006-08-22 

Numéro de version du certificat: 	01 

Certificat d analyse officiel 

Certificat d'analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau mer Inc. 

164 chemin de is 6a=~ 

Pointe-aux-Outardes 	an 

GOH1H0 

Tél.: (418) 557-+62=. 

Fax: (514) 593-4261 

Ron de commande 
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Votre Projet 
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Chargé de Projet 
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Commentaires 
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No Laboratoire 71616 

Chargé de proiet 	Cedric Mimeault 

Matrice. 	 Pharmaceutique 

Date de Receotior 	20064)8-15 

Produit 	 Pharmaceutique 

Paramètre(s) 
Méthode / Référence 

Analyse 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USI' <61> r Tests ne .may, r,•ce.oierrnes 

Certificat d `rnalvse 
Numéro de demande: 	00.42444 

Argile eau mer Inc. 

Bon de commande: 62878 

Votre Référence: 	Boue marine pot de piastique 

Votre Projet / No Lot' 14-08-06-plastique 

ulfat' 	SpéCifiït;at l 

Client: 

Dénombrement tota erobie 

Description 
Otganoleptic! Descr.t r 

2006-08-15 < 100 orglg P,appor:er 

Description 2006-08-15 Rappor:el 

Commentaire. 	:Jubstance semi-solide, grise homogène et opaque. 

Note: Ces resultats :t Üommentaïres, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour Ea rarnétres,d-desskis n4ilionnés. 
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Votre Projet 
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Cedric MimeaGtt 

Commentaires 

Cette version rernpJeGe e  annule toute version arlterieure, le cas échéant. 
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No Laboratoire 86774 Client: 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-50719 

Argile eau mer Inc. 

Chargé de projet 
	

Cednc Mimeault 
	

Bon de commande 62870 

Matrice: 
	

Pharmaceutique 
	

Votre Référence: 	Sea clay powder 

Date de Récept o + 
	

2006-11-10 
	

Votre Projet r No Lot: V-E04P1AEM09 

Echantillonneui 
	

Le client 
	

Produit: 	 Pharmaceutique 

Dénombrement de levures (microbial limit test) 
JSP <61,  i Tests de 	 -nnes 

Dénombrement rte 2006-11-10 < 10 UFC/g Rapperter 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 
1sP <61-, f rests de err 	ib ermes 

Dénombrement fi•' ',.-; ryr; Ssiires 2006-11-10 < 10 UFC/g Rapporter 

Dénombrement tctal aérobie (microbial limit test) 
1SP <61,  t Tests de il, 	as :r,r•atyennes 

Dénombrement 	3:_ :Jd 2006-11-10 < 10 UFC/g Rappeler 

Description 
Jrganoiepbc  

Description 2006-11-10 Rapporter 

Commentaire: 	tee poudre grise homogène. 

FIN DES RÉSULTATS (Échantillon; 86774) 

Mtcrobiologi te  
Krk, Sb 
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✓ Recueillir le surnageant pour servir à la première détermination de la chlorophylle a 

I Mesurer l'absorbance à 665nm 

✓ Mélanger le culot avec de l'acétone (3m1), de l'hexane (1m1) et de l'eau (1m1). Obtention de 
deux phases renfermant chacune une quantité précise de chlorophylle a 

✓ Absorbance de la première phase (acétone et eau) est mesurée à 664nm 

La deuxième phase (hexane) permet à la fois de mesurer à la fois la 3 fraction de chlorophylle 
a et les caroténoïdes grâce aux absorbances respectives de 661 nm et 480nm. 

Mesure des concentrations : 

Chlorophylle a : 

--1----détermination  2 	détermination ene  détermination 

(Chia) 
A 	172.8 A664 / 73.6 km / 83.3 

Concentration de la chlorophylle est la somme des trois modes en tenant compte de toutes les 
dilutions. 

Caroténoides : 

(A486-0.033A661) 
(Car) - 

193 

Extraction et Dosage des phycobiliprolMnes (marqueurs d'algues) 

La méthode d'extraction suivie est celle mise au point par Beer et Eshel (1985) 

✓ Mélanger 2g de poudre d'argile avec 50m1 de Tampon phosphate (pH :6.9) constitué de 
KH2PO4  (9.08g.r1), de Na2HPO4(11.88 g.r1), d'EDTA (0.5g) et de D.T.T (0.26g). 

✓ Placer le mélange sous agitation à l'abri de la lumière pour éviter la photo dégradation 
pendant 4heures à 4°C. 

✓ Faire une première précipitation en ajoutant du sulfate d'ammonium (16.5g) à raison de 
2g.min-1  pour arriver à une saturation de 30%. 

✓ Centrifuger le mélange à froid pendant 10min (vit : 5500tr.min 1  à 4°C) 

✓ Faire une seconde centrifugation pour obtenir une saturation de 60% en ajoutant 201 de 
sulfate d'ammonium. 

✓ Laisser sous agitation pendant 5min. 
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Annexe H — Données chimiques 

Extraction et Dosage des protéines 

Méthode d'extraction : Précipitation au sulfate d'ammonium (NH4)2SO4  

✓ Prélever 5g d'argile pour 25m1 de Tris-HCI (0.05M) —Mercaptoéthanol (10mM) à pH : 71 

✓ Laisser sous agitation pendant 4 heures à 20°C 

✓" 	Centrifuger à vitesse : 5.500tr.min 1  pendant 30mn à 4°C 

✓ Recueillir le surnageant - Ajouter du (NH4)2SO4  à 80% (56g dans 100m1 de surnageant) 

I Laisser sous agitation pendant 15mn à 20°C 

✓ Centrifuger une seconde fois (vit : 5.500tr.min1  pendant 30mn à 4°C) 

✓ Reprendre le culot dans un volume de 10mI de tampon (Solution A) 

Dosage par la méthode colorimétrique de Lowry et al., 1951 

Verser 20p1 de la solution A dans un tube à hémolyse dans lequel on ajoute 1 ml de réactif 
cuivrique (45 vol. d'une solution NA2CO3  anhydre; 50 mM de Tartrate double de sodium et de 
potassium 0,5 mM, dans de la soude 0,1M ; 5 vol. d'une solution de CuSO4, 5 H20 0,1% (m/v),). 

Le mélange est agité et incubé pendant 15 min à température ambiante. 50 pl de réactif de Folin-
Ciocalteu's sont ensuite ajoutés au mélange. Après agitation et incubation de 15 min à 
température ambiante et à l'obscurité, les colorations sont lues à 750 nm. 

Les résultats sont exprimés par rapport à une gamme étalon de sérum bovine albumine de 0 à 
500pg/ml de sérum albumine bovine. 

Pour chaque échantillon, le dosage est répété 3 fois. 

Extraction et Dosage des pigments photosynthétiques 

Le protocole d'extraction et de dosage de la chlorophylle a et des caroténoïdes est ;,elui 
préconisé par Evans (1988), 

✓ Introduire 1g de poudre dans un tube Falcon renfermant 3m1 de DMSO 

✓ Agiter pendant 1 mn dans un vortex et à l'abri de la lumière 

✓ Centrifuger (vit : 2000tr.rnin 1  pendant 5mn) 
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Annexe I - Données physiques 

Détermination du pH de l'argile 

Le pH de l'argile est mesuré à l'aide d'un pH mètre dans l'eau distillée et dans une solution de 
CaCl2  (0,1M). Un rapport argile solution de 1:1 sert à la mesure du pli dans l'eau, comme il est 
décrit par la méthode 84001 de Sheldrick (1984). Une solution de 0,01 M CaC12  a été utilisée 
avec un rapport argile solution de 1:2 selon la méthode 84-002. 

Détermination du taux d'humidité et de cendres 

La détermination du taux d'humidité se fait par le séchage (à l'étuve à 101°C) d'un échantillon 
humide jusqu'à l'obtention d'un poids constant. La perte de poids permet de calculer la composi-
tion en eau. 

100 * (Ch-05) 

* (1)  Taux d'humidité : H2O t%) — 	  

(Ch-CO) 
ou *(1) H2O : quantité d'eau (g) dans 100 g d'échantillon (%); C : masse de la coupelle et de l"échantiAbn humide (g); 
C s: masse de la coupelle et de féchantillon sec (g); Co  : masse de la coupelle vide (g). 

De façon similaire, le taux de cendres est déterminé en calculant la perte de poids de l'échantillon 
calciné à haute température (600°C, pendant 18 heures) 

100 * (Cœ  - Co) 

(2)  Teneur en cendres : C = 
(C,ich - Co) 

où * (2) C : masse du creuser et des cendres (g); Co  : masse du creuset vide (g); Cam, : masse du creuset et de 
l écharrtillon(g) 
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✓ Centrifuger à nouveau dans les mêmes conditions (vit : 5500tr.min-1  à 4°C pendant 10rnin). 

✓ Éliminer le surnageant et Reprendre le culot dans un volume de 10mI de Tampon phosphate. 

✓ Faire une dialyse pour débarrasser l'extrait de toute présence de sulfate d'ammonium. 

✓ Mesurer les densités optiques à 455nm, 564nm, 592nm pour la phycoérythriine (PE) et à 
618nm, 645nm, pour la phycocyanine (PC). 

✓ Exprimer les résultats selon les formules suivantes : 

PE _ ({A564-A592)-(A455  -A5a2)*(1.2)*0.12 

PC = ((A618-A645r(A592-A645)*0.5)1115 

Concentrations déterminées en tenant compte des différentes dilutions 

Dosage des carbohydrates 

✓ Prélever 200 pg d'échantillon dans un tube et le placer dans un bain d'eau glacée 

Ajouter 900 pI d'un réactif A (4 ml H20 + 24 ml H28O4  concentré). Agiter très prudemment. 

✓ Laisser le mélange à température pièce jusqu'à l'obtention d'une température de 23°C 

✓ Placer le mélange dans un bain-marie pendant 20 min. 

✓ Refroidir à 20°C grâce à l'eau du robinet. 

✓ Ajouter 20 pI d'un réactif B (0.3 g cystéine HCI in 10 ml H2O). Agiter et laisser pendant 30 

min. à l'obscurité et à température du laboratoire. 

Mesurer l'absorbance à 415 et à 380 nm. 

La courbe d'étalonnage est réalisée grâce à 1, 2, 3, 4 et 5 pl d'une concentration de glucose . 

Pour doser tous les sucres présents, effectuer un scan de 350nm à 600nm. 
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Extraction et dosage de l'acide humique (Méthode de L'IHSS) 

v' Prélever une quantité définie d'argile et ajouter de l'acide chlorhydrique (HCI 1M) jusqu'à 

l'obtention d'un pH:1-2 (échantillon préparé à température ambiante) 

✓ Ajuster le volume de l'échantillon à l'aide d'une solution de HCI 0.1M pour obtenir un ratio 

final de 10:1. Laisser le mélange sous agitation pendant 1 heure. 

• Séparer le surnageant du résidu d'argile soit par décantation soit par centrifugation lente.. 

✓ Neutraliser le résidu à un pH:7.0 grâce à une solution de NaOH 1M ; puis ajouter sous 

atmosphère de N2, un volume de NaOH à 0.1M de manière à obtenir un ratio final 

10:1(sol.NaOH/résidu d'argile). 

✓ Extraire la suspension sous N2 en agitant de manière intermittente pendant 4 heures. 

• Laisser la suspension alcaline pendant une nuit et récupérer le surnageant soif: par 

décantation ou par centrifugation. 

I Ajouter au surnageant placé sous une agitation constante quelques gouttes d'une solution 

de HCI 6 M jusqu'à l'obtention d'un pH:1.0 ; puis laisser la suspension à température 

ambiante pendant 12 à 16 heures. 

✓ Centrifuger pour séparer les fractions d'acide humique (précipité) et d'acide fluvique 

(surnageant). 

✓ Mettre en solution l'acide humique en ajoutant un volume minimal de KOH à 3.1M 

(atm' ,N2)- 

Ajouter  des pastilles de KCI pour obtenir une concentration de 0.3 M (K+); puis centrifuger 

à haute vitesse pour éliminer les résidus solides. 

y Récupérer à nouveau le surnageant et ajouter quelques gouttes d'acide chlorhydrique 6M 

et laisser la suspension à température ambiante pendant 12 à 16 heures. Puis centrifuger 

et éliminer le surnageant. 

✓ Mettre le précipité formé d'acide humique dans une solution de HCI 0.1 M/HF 0.3M. Agiter 

pendant une nuit à température ambiante. Centrifuger et répéter 2 fois. 

✓ Transférer le précipité dans un tube de dialyse (Visking tube). Faire une dialyse avec de 

l'eau distillée jusqu'à ce que l'eau de dialyse donne un test négatif aux ions chlorure (Cl-) 

en présence de nitrate d'argent (AgNO3). Transférer l'eau de dialyse dans un tube Falcon. 

✓ Lyophiliser le tube Falcon renfermant de l'acide humique. 

✓ La détermination de la quantité d'acide humique se fait par pesée par rapport au poids de 

l'échantillon initial. 

sous atmosphère d'azote 
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Annexe HI — Analyse par activation neutronique (ANN) 

Cette méthode analytique est basée sur des propriétés du noyau atomique. Sous un 
bombardement de neutrons, une fraction des noyaux est additionnée d'un neutron pour le 
transformer en un isotope radioactif. En se désintégrant l'isotope génère des rayonnements 
gamma-(y) d'énergie quantifiable et caractéristique de chaque élément. 

L'AAN comporte plusieurs avantages très intéressants pour les chercheurs : a) grande sensibilité, 
précision et justesse pour les éléments en trace (1x1042g/g4,_), b) utilisation de faibles quantités 
d'échantillons (50 à 200 mg) parfois non détruites, c) un signal faiblement influencé par la matrice 
des autres constituants et d) une mesure de 30 à 35 éléments simultanément. 

Les sources principales de neutrons sont les réacteurs nucléaires, les accélérateurs de particules, 
les générateurs de neutrons et les sources isotopiques de neutrons. Les réacteurs nucléaires 
produisent des neutrons par la réaction nucléaire contrôlée de l'uranium 235 générant un flux 
estimé à 1015 neutrons sur une surface d'un centimètre carré par seconde. Les accélérateurs de 
particules mieux connus sous le nom de générateur de Van der Graaf ou cyclotrons génèrent des 
neutrons en bombardant une cible avec des particules chargées. Ils sont rarement utilisés pour 
faire de l'analyse par activation neutronique. Les générateurs de neutrons, plus commerciaux, 
produisent des neutrons par la réaction nucléaire de l'4He en 3H générant un flux estimé à 109 
neutrons sur une surface d'un centimètre carré par seconde. Quand aux sources isotopiques de 
neutrons, elles produisent des neutrons par une fission nucléaire spontanée ou par une fission 
nucléaire initiée par le bombardement de particules alpha d'isotopes peu stables générant un flux 
trop faible pour faire l'analyse des éléments en trace. 

Pour capter les rayonnements radioactifs venant des échantillons, deux types de détecteurs sont 
utilisés, le premier, un cristal d'iodure de sodium qui possède des propriétés de fluorescence 
lorsqu'il est soumis à un rayonnement gamma et le deuxième, un semi-conducteur fait de cristal 
ultra pur de germanium qui transforme en courant électrique le rayonnement qu'il absorbe. 

Pour être en mesure de faire le lien entre l'intensité du signal et la concentration des éléments, 
des solutions standards ont été préparées, c'est-ci-dire des échantillons de concentrations 
connues. Ces standards permettront de construire une courbe d'étalonnage et de connaître avec 
exactitude la concentration de l'élément chimique inconnu en fonction de l'intensité de son 
rayonnement gamma. Une fois introduits dans des fioles de polyéthylène, les échantillons el: les 
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standards ont été placés pour une première irradiation séquentielle de cinq secondes dans un flux 
de neutrons de 8x103n/cm2/s pendant 25 minutes. Les échantillons et les standards ont été 
ensuite placés devant le détecteur au germanium ultra pur pendant 12 minutes pour faire le 
décompte des rayons gamma des éléments de faible demi-vie (Al, Ba, Ca, Dy, K, Mn, Na, Ti et V). 

Après deux semaines de repos, les échantillons et les standards ont été transférés dans des 
fioles de quartz très pur scellées à la torche puis enveloppées dans du papier d'aluminium et 
finalement placées dans un contenant d'aluminium pour une deuxième irradiation dans un flux de 
neutrons de 5x1013n/cm2/s pendant 24 heures. 

Après sept jours, les fioles ont été lavées pour éliminer toute trace d'impureté à la surface, puis 
placées devant le détecteur pendant 2 000 secondes pour faire le décompte des radiations des 
éléments de demi-vie moyenne (As, La, Lu, Nd, Sm, U et Yb). Trois à quatre semaines plus tard, 
les échantillons et les standards ont été à nouveau placés devant le détecteur pour faire le 
décompte des éléments de longue demi-vie (Ce, Co, Cr, Cs, Eu, Fe, Hf, Ni, Rb, Sb, Sc, Sr, Ta, 
Tb, Th, Zn, et Zr). Les résultats des échantillons ont été ensuite emparés à la courbe 
d'étalonnage des standards pour en faire la corrélation entre l'intensité de leur signai et leur 
concentration. 
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Résultats d'analyse par activation neutronique (25 mai 2006) 

1 

(1j9i9) 
2 

(14919) 
3 

( ►;9191 
Limite de détection de 

la méthode lwo/o) 
Ag <.19 <.16 <.16 
As 0,60 0,51 <.28 0,5 
Au 0,0017 <.0003 <.0013 0,002 
Ba 754 764 783 40 
Br 0,71 0,92 0,58 0,5 
Ca 30470 29600 30469 5000 
Cd <.62 <.71 <.96 
Ce 73,3 81,4 70,4 1 
Co 18,4 21,0 18,0 0,4 
Cr 118 138 114 3 
Cs 1,70 2,24 1,62 0,5 
Eu 1,41 1,30 1,33 0,1 
Fe 41544 44423 40096 400 
Hf 5,28 3,52 4,86 0,2 
Hg <.055 <077 <.16 
Ir <.0008 <.0008 <.0012 0,003 
K 18536 24735 7429 5000 
La 37,2 41,6 36,8 0,4 
Lu 0,25 0,20 0,26 0,03 
Na 31074 31432 30654 100 
Nd 31,8 33,9 30,8 4 
Ni 46.4 49,9 38,4 50 
Rb 84 100 87 5 
Sb 0,043 0,023 <.022 0,05 
Sc 14,6 14,7 14,0 0,1 
Se <.28 <.27 <.26 2 
Sm 5,51 5,52 5,19 0,05 
Sr 447 426 434 200 
Ta 0,48 0,51 0,47 0,1 
Tb 0,59 0,53 0,59 0,2 
Th 7,9 9,7 7,7 0,2 
Tm 0,28 - - 0,1 
U 1,14 1,30 1,26 0,2 
W 0,25 0,49 <1.1 2 
Yb 1,71 1,45 1,70 0,1 
Zn 68 81 52 50 

Acquisition des données : J.-F. Montreuil, M. Constantin 
Traitement des spectres et mise en page des données : J.-F. Montreuil, M. Constantin 
Département de géologie et de génie géologique 
Université Laval 
2006-05-25 

Mathieu Foster, B.Sc. M,Sc. 
Chimiste 



Journal of Radimmalytical and Nuclear Chemistry. Vol. 267, No.2 (2006) 407-414 

Determination of Au, Ir and thirty-two other elements in twelve geochemical 
reference materials by instrumental neutron activation analysis 

M. Constantin 

Déportement de géologie et de génie géologique, Faculté des sciences et de génie, Université Laval. Sainte-Foy, Québec, G1K 7P4 Canada 

(Received July 27, 2005) 

Elemental concentrations of twelve geochemical reference materials of ores and mineralized rocks were determined including some for which there 
were few previously published data. Reference materials CHR-Bkg, CHR-Pt, CCU-lc, NBM-la, NBM-2a, NBM-4a, NBM-6a, NBM-6b, PM-S, 
UMT-I, WMG-I, and WMS-I were analyzed for 34 elements by instrumental neutron activation. To our knowledge, the analytical results in this 
paper are among the first published for five reference materials from the Nevada Bureau of Mines and Geology. Reliable results for Au and Ir 

down to concentrations of a few ngg"t  were obtained without preconcentration. 

Introduction 
	 Experimental 

As commodities, gold and iridium are essential 
precious metals with increasing diversified applications. 
Gold is mostly used for the manufacture of jewelry and 
also as an industrial metal such as for the production of 
computers and communication equipment. Iridium with 
its high melting point and excellent resistance to 
corrosion is used in high temperature applications such 
as spark plugs. The determination of the concentration 
of these two metals along with several other trace 
elements in rocks and ores represents the first important 
step toward understanding their behavior in geological 
systems. 

The goal of this paper is to provide quantitative 
analytical data on a selection of geochemical reference 
materials which contributes to their chemical 
characterization. The reference materials selected are at 
very different levels of development. For instance, most 
geochemical reference materials from the Canadian 
Certified Reference Materials Project (CCRMP) have 
certified concentrations for a majority of elements 
reported in this paper. On the contrary, reference 
materials from the Nevada Bureau of Mines and 
Geology have only Au or Ag as certified or informative 
values. 

Instrumental neutron activation analysis (INAA) is a 
sensitive and highly reliable multi-element method that 
allows quantitative analysis of solid material without 
chemical treatment. Since this purely instrumental 
version is often applicable, it is particularly suited to 
samples like chromite ores which are difficult to put 
completely in solution. Other advantages include rapid 
sample preparation, flexibility in samples size and 
geometry, quantitative analysis at the trace element 
level, and low costs of analytical equipments and 
consumables. 

Samples 

Twelve geochemical reference materials of ores and 
mineralized rocks were selected in order to determine a 
complete suite of elemental concentrations. These 
materials include two chromitites (CHR-Bkg, CHR-Pt), 
and one microgabbro (PM-S) from the International 
Working Group (1WG) which are available from the 
Centre de Recherches Pdtrographiques et Géochimiques 
with published recommended values) Also four ores 
from the CCRMP were selected: CCU-lc copper 
concentrate, UMT-1 ultramafic ore tailings PGE 
material, WMG-1 mineralized gabbro with Au and PGE, 
WMS-1 massive sulfide with Au and PGE. In addition 
to these well characterized materials, I have included a 
series of geological reference materials recently issued 
by the Nevada Bureau of Mines and Geology for which 
recommended data are very scarce (only Au and Ag 
values). They are: NBM-la andesite-hosted Au-Ag 
background, NBM-2a carbonaceous Au-Ag background, 
NBM-4a metasediment-hosted Au-Ag background, 
NBM-6a anorthosite Pt-Pd background, and NBM-bb J-
M reef Pt-Pd ore. Data for an additional sample (CVT-1) 
are provided as this is an internal standard developed for 
quality control. CVT-1 was prepared by pulverizing in a 
corundum mortar, 2 kg of class F coal fly ash from 
Trenton (Nova Scotia, Canada). At our laboratory, CVT-
1 is systematically analyzed with batches of unknown 
samples and represents a convenient standard material 
because like other coal fly ash material,2  it has relatively 
high trace element concentrations and is homogeneous. 

Analytical techniques 

Between 1.5 and 23 g of undried powdered samples 
were weighed without pulverizing or drying them, and 

*E-mail: mconstan(,alggLulaval.ca 

0236-5731/USD 20.00 	 Akadérnlai Kiad4 Budapest 
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then sealed in 1.75-ml polyethylene vials. For each 
reference material, at least three test portions have been 
analyzed. These subsamples were irradiated for two 
hours with a thermal neutron flux density of 
5-1011  n-cm 2-s-1  at the Slowpoke II reactor of the Ecole 
Polytechnique de Montréal. Small empirical corrections 
for self-shielding of neutrons3  were applied to Fe-rich 
samples (e.g., WMS-1). When needed, the calculated 
neutron fluxes were lowered by a value generally 
inferior to 3%. The first gamma-spectrum was acquired 
after a decay of 7-10 days (Table l) and a second after a 
decay of 28 days (Table 2). Two GEM series Ortec high 
purity germanium coaxial detectors with a resolution of 
1.72 keV at 1332.5 keV and relative efficiencies of 20% 
and 27% connected to two DSPec digital gamma-ray 
spectrometers were used at the Université Laval. 
Samples and detectors shielding with up to 10 cm of 
lead bricks and an inner casing of high purity copper 
attained a background count rate of 10.5 counts/s. 
Subsamples were generally counted at a distance of 
1 mm from the detector. Whenever dead time 
approached a value of 20%, the sample to detector  

distance was increased to 3.5 cm. During acquisition, 
each subsample was counted for 3 to 16 hours (most of 
them -4 hours) with those having the lowest lr.ce 
element concentrations counted the longest in order to 
improve precision. Data reduction was donc using 
EPAA software version 2.2 and resolved with the 
associated peak method.4  For elements with statistical 
uncertainty greater than one-half of the concentration, 
the software calculated the detection limit. Thirty-four 
elements were determined : Ag, As, Au, Ba, Br, Ca, Cd, 
Ce, Co, Cr, Cs, Eu, Fe, Hf, Hg, Ir, K, La, Lu, Na, Nd, 
Ni, Rb, Sb, Sc, Se, Sm, Ta, Tb, Th, U, W, Yb and Zn. 
Isotopes, half-lives, energy lines and standards used for 
quantitative analysis are provided in Tables 1 and 2. 
Note that certain isotopes were counted at both 7 days 
and 28 days to compare accuracy. Both certified 
reference materials and standards prepared by 
gravimetrically adding aqueous solutions onto pi re 
silica2,5,6  were used for calibration (references values 
are shown in Tables 1 and 2). hile.femence corrections 
and uranium-fission corrections are found in Tables 3 
and 4. 

Table I. Elements, half-lives, gamma-energies used al 7 days 

Element Activation 
product 

Half-life Gamma-ray 
energy, keV 

Type of standards and values 

As 76As 26.3 	h 559.1 Standard solution on pure silica (49.5 gleg 1) 

Au 1mIAu 64.66 h 411.8 Standard solution on pure silica (49.6 fig-g-1) 
Ba 131Ba  11.8 	d 4963 Standard solution on pure silica (1513 µg.g l) 
Br a2Br 35.3 	h 554.4, 776.5 AN-G (3.21tg-g-1), MAG-1 (250 µgg 1), UB-N (5 µg•gl) 
Ca 47Ca 109 	h 1297.1 AN-G (11.36%), BE-N (9.91%), BHVO-2 (8.15%) 
Cd 11sCd 53.5 	h 527.9 Standard solution on pure silica (49.2 	gl  ) 
Cr 51Cr 27.7 	d 320 Standard solution on pure silica (49.7 µg•g 1) 
Fe SBFe 44.5 	d 1099.3 PCC-1 (5.77%) 
Hg 197Hg  64.1 	h 77.3 Standard solution on pure silica (49.6 11g1-1),  CCU-lc (32 µgg 1) 
Ir 1921r 73.8 	d 468.1 Standard solution on pure silica (32.4 µg•g 1) 
K 42K 12.36 h 1524.6 GSP-1 (4.57%), MAG-I (2.95%), NIST-91 (2.69%), STM-1 (3.55%) 
La 140La 40.32 h 815.8, 1596.2 Standard solution on pure silica (121.85 pgg 1) 
Lu 177Lu 6.7 	d 208.4 Standard solution on pure silica (3.95 pgg 1) 
Na 24Na 15 	h 1368.6, 2754 BE-N (2.36%), GSP-1 (2.08%), MAG-I (2.84%), NIST-91 (6.28%), SGR-1 (2.22%), 

STM-1 (6.63%) 
Nd 197Nd 11.0 	d 91.1, 531 Standard solution on pure silica (101.4 µgg I  ), BE-N (67 µgg t), BH V O-2 (25µg„ 1 ). 

GSP 1 (196ugg1),MAG-1 (38ugg 1), STM-1 (79 µgg I) 
Rb "Rb 18.7 	d 1076.6 GSP-1 (254 µg•g 1 ), MAG-1 (150 gg•g t), STM-1 (118 ug•g 1) 
Sb 122sb 2.70 d 564_2 GSP-1 (0.26 pg•g 1 ), SGR-I (3.4 µgg 1) 
Sc "Sc 83.8 	d 889.3 PCC-t (8.4 µgg 1 ) 
Se 75se  119.6 	d 264.7 Standard solution on pure silica (492 lige) 
Sm 153sm  46.27 h 103.2 Standard solution on pure silica (103 µgg 1), BE-N (122 Are), BH VO-2 (6.2 µgg 1), 

GSP-I (26.3 mg-1), MAG-I (7.5 )tgg 1), SGR 1 (2.7 pg-g 1), STM-1 (13 pg•g 1) 
U 

w 
2t9Np  

187w 

	

56.4 	h 

	

23.9 	h 
228.2, 277.6 
685.7 

Standard solution on pure silica (10.05141-1) 

AN-G (105 pg•g  I )  

Yb  175Yb 4.19 d 282.5, 396.3 Standard solution on pure silica (9.3 µgg' ) 

Values of reference materials used for calibration arc those recommanded by issuing bodies (complete certificates of analysis for U.S. Geological 
Survey reference mataiaia are available at hap://minerals.cr.usgs.gov/geo-them--stand  ; for National rttstiwte of Standards and Technology sec 
http:/Rs.nist.gov/ts/htdocs/230/232/232.1ttn  ; for other standards see text and Table 5). 
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Table 2. Elements, half-lives, gamma-energies used at 28 days 

Element Activation 
product 

Half-life Gamma-ray 
energy, keV 

Type of standards and values 

Ag I roAg  249.8 	d 657.8 Standard solution on pure silica (49.2 µg-g1) 
Ce '41Ce 32.5 	d 145.4 Standard solution on pure silica (197.8 peg-1) 
Co 60Co 5.28 a 1173.2, 1332.5 PCC-I (t 12 µg'1) 
Cr S'Cr 27.7 	d 320 Standard solution on pure silica (49.7 µg-g1) 
Cs 134Cs 2.07 a 795.9 MAG-1 (8.6 µgg'), SGR-1 (5.2 µg•g-1) 
Eu 152Eu 13.52 a 344.3, 1408 BE-N (3.6 µg•g1) 
Fe 59Fe 44.5 	d 1099.3 PCC-1 (5.77°/s) 
Hf Ia1Hf 42.4 	d 482.2 Standard solution on pure silica (10.0 µgg 1),GSP-1(15.5 µgg 1), STM-1 (28 µgg 1) 
Ir 1921r 73.8 	d 468.1 Standard solution on pure silica (32.4 µg•g 1) 
Ni 5"C0 70.8 	d 810.8 PCC-1 (2380 µgg 1) 
Rb "Rb 18.7 	d 1076.6 GSP-1 (254 µgr'), MAG-1 (150 µgg 1), STM-1 (118 µg-g-1) 
Sb 124Sb 60.2 	d 1691 GSP-1 (026 µgg 1), SGR-I (3.4 µgg 1) 
Sc 46sc.  83.8 	d 889.3, 1120.6 PCC-1 (8.4 )tgg ') 
Se 75Se 119.6 	d 264.7 Standard solution on pure silica (49.2 µg'g 1) 
Ta 11raTa  114.5 	d 67.7, 1221.4 Standard solution on pure silica (9.7 µgg 1), BE-N (5.7 µgg 1), MICA-Fe (35 µgg 1), 

STM-1 (19µgg 1) 
Tb 160 Tb 72.3 	d 879.4, 1178 Standard sohrtion on pure silica (204 µg-g-1) 
Th 2?3Pa 27.0 	d 312 GSP-1 (106 µg1-1), STM-1 (31 µg-g-') 
Zn 657.n 244.3 	d 1115.6 Standard solution on pure silica (201 µg-el), NISI 91(643 µg(1), STM-1(235 µgg 1) 

Values of reference materials used for calibration are those recommanded by the issuing bodies (complete certificates of analysis produced by the 
U.S. Geological Survey are available at hdp://minerals.cr.usgs.gov/geo-chem-stand  ; for National Institute of Standards and Technology see 
http://ts.nist.govitsllndocs/230f232/232.htm  ; for other standards ace test and Table 5). 

Table 3, Interference corrections used for one of two coaxial detectors 

Activation 
product 

Gamma-ray 
energy, keV 

Interfering 
isotope 

Interfering 
energy, keV 

Correcting 
energy, keV 

Correction 
Factor I Factor 2 

I10Ag 657.8 152Eu 636.5 1408 0.0092 0.0189 
rroAg 657.8 76As 657.1 559.1 0.0987 0.1131 
f9AAu 411.8 152Eu 411.1 1408 0.2684 0.2797 
52Br 776.5 152  EU 778.9 1408 0.9431 1.001 
47Ca 1297.1 152Eu 1299.1 1408 0.0737 0.0832 
141Ce 145.4 175Yb 144.9 396.3 0.0934 0.118 
lake 145.4 233Pa 145.4 312 0.027 0.0243 
51Cr 320 177Lu 321.4 208.4 0.0015 0.0025 
152Eu 344,3 181Hf 346.0 482.2 0.2242 0.2428 
197Hg 77.3 23311a 75.3 312 0.0226 0.0367 
'40La 1596.2 t54Eu 815.6 1274.4 0.0634 0.0515 
177Lu 208.4 239Np 209.8 277.6 0.4133 0.3372 
24Na 1368.6 124Sb 1368.2 1691 0.057 0.0653 
147Nd 91.1 131Ba 922 496.3 0.0232 0.0203 
ttCo 810.8 f"-Eu 810.5 1408 0.0276 0.0258 
I22Sb 564.2 76As 563.2 559.1 0.0309 0.0209 
122Sb 564.2 134CS 563.2 795.7 0.1264 0.1357 
122Sb 564.2 152Eu 564.0 1408 0.0495 0.0578 
46Sc 1120.6 162Ta 1121.3 1221.4 1.334 1.422 
75Se 264.7 182-Ta 264,1 1221.4 0.4828 0.4989 
153Sm 103.2 153Gd 103.2 97.4 0.609 0.6792 
153Sm 103.2 239Np 103.7 277.6 2.376 2.504 
153Sm 103.2 233Pa 103.9 312 0.0272 0.0343 
239Np 228.2 182Ta 229.3 1221.4 0.4686 0.5754 
239Np 277.6 142Nd 275.4 91.1 0.026 0.0389 
175Yb 396.3 233Pa 398.5 312 0.0347 0.0313 
65Zn 1115.6 16Œ1'b 1115.1 879.4 0.045 0.0467 
65Zn 1115.6 182Ta 1113.4 1221.4 0.0908 0.0957 

Correction factors I and 2 are for sample to detector distances of 1 min and 3.5 cm, respectively. 
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Table 4. Uranium fission corrections 

Isotope 
	

Amount of isotope produced by Isglg of U 
140La 
	

0.00247 
141Ce 
	

0.28 
147Nd 
	

0.23 

Results and discussion 

Table 5 provides measured results (mean, one sigma 
standard deviation, detection limit, number of 
subsamples analyzed) and when available either certified 
values with 95% confidence limits or provisional values. 
All determinations were done by the author over a 16 
month period. 

Precision 

For each element, the relative standard deviation is 
defined as the standard deviation multiplied by 100 and 
divided by the mean of the measured concentrations. 
From the results of this study and of unpublished data 
for 30 other reference materials, the precision for Au is 
generally better than 20% for concentrations above 
10 ng•g 1 and between 20-50% for concentrations 
between I and 10 ng•g I. Poor precision for Au occurs 
for reference materials CHR-Bkg and WMG-1 which 
likely results from this element occurring in metallic 
form and of being heterogeneously distributed at the 
subsample size of -2 g (i.e., nugget effect). In support of 
this argument is the large number of subsamples 
analyzed for WMG-1 (n =8) and the fact that both 
NBM-4a and UMT-1 show much better precision 
(respectively of 5% and 12%) even though their Au 
concentrations are lower. 

Precision for Ir is generally better than 10% for 
concentrations above 10 ng•g H and between 10-30% for 
concentrations between 3 and 10 ng•g-I . Reference 
material NBM-6a has a large Ir imprecision (60% 
relative standard deviation) which is caused mainly by 
low concentration (1.7 ng•g-I). 

Accuracy 

Accuracy, expressed as the difference in percent 
between certified and measured values, is better than 
20% for Au concentrations above -6 ng-g I. Reference 
material NBM-la has a large uncertainty of its proposed 
Au value of 3±2.8 ng-g 1 and it is not surprising that 
results of Table 5 show a significant difference between 
proposed and measured values. The same applies for 
CHR-Bkg Au value of 28 ng•g1 which is informative 
and not certified. Although Au results for WMG-1 show  

a rather large imprecision (46%), the accuracy is very 
good (-12%). 

From the results of this study and of unpublished 
data for 30 other reference materials, Ir accuracy is 
better than 15% at concentrations above 2 ng•g 1. It is 
also interesting to note that Ag results for CCRMP ore 
standards agree, within their specified 95% confidence 
limits, with certified concentrations. 

Among reference materials listed in Table 5, PM-S is 
an excellent candidate for evaluating accuracy of results 
for many elements since it has the largest number of 
certified values and contains low amount of trace 
elements like the lanthanides, Ba, Th, Ta, Hf for which 
their concentrations represent one tenth to one third of 
the estimated concentrations in the bulk continental 
crust.7 Overall, measured concentrations for PM-S show 
excellent agreement with most certified values (Fig. _.). 
This fact provides confidence in the analytical results of 
this study for the less well characterized NBM reference 
materials. 

Fig. 1. Chondrite normalized rare earth element patterns of silicate t1:1 
slightly mineralized rocks. Patterns with dots represent values 

measured during the present study whereas patterns with thin lines are 
certified values of reference materials. Chondrite normalization valuers 

are those of PALME and JONES (2004)8 
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Table 5. Analytical results obtained by INAA in geochemical reference materials 

CCU-lc CHR434 CHR-A+ 118M-14 NB3t-24 

Ekmem C'eltilled CL Menu *SD Certified CL Mon t.SD CettiliM CL Mean tSll Catd6ed CL Mom t50 Candied CL Mean iSL) 

m0 8,e4 444 444 n=3 

A8 	N8'1'' 129 6 132.6 3.0 <0.19 <1,2 <0.100 0,44 02l 0.148 0.087 0.30 0.12 

ne 	4.13 -' 34 , 33.3 0.98 0.88 0.49 436 80 471 19 14.82 021 6.11 0.19 

Au 	3'8'0 '  4.94 0.13 4.89 0.11 11028 0.0089 03048 4.3 n.) 4.47 0.27 0.0030 0.0029 0.0014 11.1101.5 0.0070 16.08140 0.0075 arm 

Ba 	µg'g' 3! <4S 42 19 44 1280 23 826 17 

Br 	1.40'' 038 0.52 1.88 0.24 0.14 0.13 0,69 0.11 0.51 0.15 

Cu 	94 0.11 0,01 <0.16 W.097 0.19 0.05 3,71 0.37 6.61 0.15 

Cd 	pgg'' 136 6 133,7  3.0 <1.6 <4,6 <0.40 1.30 0.41 

Cu 	µg'g' 3.71 1.09 <6 <10 13.21 1.59 36.91 0.93 

Cu 	1441  28 1 18.27 0.38 167 38 183.2 1.2 177 35 193 4 17.15 0.93 7.68 0.19 

C9 	µgg' 30 d 34,71 1,29 1980)10 4590 194106 I572 139100 4550 129361 1467 56.3 1.4 74.5 I.% 

Ct 	µgg' <0,15 <.052 4.16 1.35 0.08 2.48 0.02 

Eu 	Bg'g' 0.059 0.009 0.057 0.029 0.081 0.034 1.01 0.06 0.80 0.02 

Fe 	96 29.34 0.28 29,13 0.35 9.70 036 9.67 0.03 9.38 0.48 9.37 0,12 5.53 0.16 3.16 003 

Ht 	itgg 4  0.22 0.05 4)17a <0.19 3.31 0.12 3.65 035 

Hg 	Ks"' 32 3 313 1.0 <0.89 3.0 0.6 A.046 <0.034 

ar 	µgg' <0.006 0.028 0.0316 0.0025 6.2 0.4 5.66 0.31 <0.001 <0.001 

X 	µg'g' 300 <1800 <980 <1700 14172 1282 13792 573 

La 	µg'g' 133 0.14 0.031 0.005 <0.036 19.68 0.55 2092 053 

Lu 	aa'g' <0.04 41.029 0.11 0.04 0.23 0.01 0.25 0.01 

Nu 	Ws' 200 222 1 193 5 133 11 28399 842 307 23 

Ne 	µgg' <5 33 <2.3 <Il 18.21 0,62 17.57 0.53  

Ni 	141115-' tt <30 1.6.28 2006 290 1899 37 5862 400 5462 296 A0 3.2 71.5 3.0 

Rb 	µ8'8F  10.7 4.8 3.4 0.8 <7.6 33.6 09 65.8 2.2 

Sb 	µgg' 4 411 0.06 022 0.02 24.8 1.1 0.61 0.01 1.88 0.01 

Sc 	441'11-'   2 0.37 0.01 3.75 0.04 4.12 0.05 11.8 0.4 6.6 0.2 

Se 	µgp i 107 15 124 2 <I. 1 <3.8 <0.19 1 60 0.16 

sm 	64131 0.31 0.06 41.13 <0084 3.60 0.08 3.16 0.15 

Te 	616'6 ' <0.038 0.096 0.025 <0.052 0.40 0.02 0.51 0.02 

.111 	11604 43.1 40.04 <0.092 0.46 001 0.501 0.004 

'1T 	113)'6-' 0.40 0.08 <0.091 <0.39 4.53 0.23 3.12 Q.16 

V 	116.11-' 0.92 0.14 41.34 <0.56 1.57 0.03 3,31 0.06 

W 	Pei(' 8.8 2.4 113.3 3.9 34.3 7.5 1.15 0.30 2.00 1.56 

Yb 	µg'g' 0.19 0.07 0.08 0.05 0.82 0.03 1.43 003 1.64 0.06 

26 	M8E '  39990 700 37465 533 205 56 228 2 192 30 213 	 8 71 12 88 4 
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Table 5. Continued, 

NOM-44 NOM-6e N13M-68 PM-S tAfP. 1  

Plenum Certified CL Mar 1:50 Certified CL Mean 360 Canted CL Mean 300 Certified CL Mean t30 Certified Cl. Mein _30 

364 roY4 6r.3 364 6:7 

.18 	µgg'' <0,300 0.39 <0.1 0.51 0.06 nd. 0.7+0 0.11 

An 	µ8'g' 36.91 2.06 9.00 0.36 6.14 0.44 02 0.42 0.11 1.23 0.34 

Au 	W'8- ' 0.075 0.0137 0.0909 0.0047 0.017 0.004 00133 0.0040 0.793 0.091 0.7644 00233 0.0010 C.0005 0.048 0.002 0.0542 0.0075 

11e 	43" 814 41 70 5 73 9 141 3.2 153 3 42 4 

13r 	µg'g' N.13 2.24. 0.01) 1.90 1.14 024 D.08 0.33 0.28 

Ca 	56 3.52 0.25 1.75 0.46 9.29 0.16 8.92 0.04 9.53 073 4.43 4.36 0.20 

Cd 	µg-g" <0.94 <039 N.89 0.12 <0.7 <0.31 z 

Cr 	µr8'1 68.03 0.39 154 0.29 1.84 0.31 6.8 1.25 6.76 0.21 3.30 0.23 l7 m 
Co 	µgg" 19.26 0.37 15.76 037 53.6 I.0 49 I.7 50.1 0.6 77 79.1 2.7 

Cr 	Ogg' 118.6 1.3 42? 6 560 10 314 5.6 321 6 2284 70 Â 

C. 	µs5" 2.08 0.08 0.14 0.01 017 0,02 0.35 0.06 034 0.02 0.13 0.03 4 

Eu 	µg' g" 1.26 0.01 0.16 0.002 0.18 0.01 1.07 0.04 1.033 0.007 0.31 0.01 

Fe 	k 5.01 0.04 2.34 0.02 4.75 0,11 7.06 0.04 7.15 0.07 9.51 9.33 0.28 
b 

w kW' 4.36 0.06 0.11 0.02 0 13 0.02 1.12 0.11 1.08 0.03 0.44 0.03 

H8 	N8'g' <0.083 <0.073 0.50 0.02 <0.1 <0.006 ç 

Ir 	µ8'g' <0.004 0.0017 0.0010 00441 0.0013 0.0021 0.0088 0.0006 0.0067 0.0008 

K 	µg'g' 1975' 1093 446 116 3123 523 1162 30 1773 875 747 657 114 â 
La 	6106" 36.19 0.14 0.81 0.04 0.76 0.004 2.8 0.17 2.71 009 1.06 0•22 

~ 
On 	µg'g' 0.12 0.01 0.023 0.001 0.15 0.01 0.I5 0.01 0.099 0.007 

Â 
Na 	12g'14. " 25635 230 15738 146 9411 178 15431 441 15931 339 4822 4601 133 

Nd 	MI- " 29.22 0.90 0.85 0.12 <2 5.5 0.25 5.82 0.61 3.49 0.26 

NI 	µg'6 " 52.0 6.3 133 5 1361 09 113 5 122 5 1396 1490 89 

Rb 	ug'g' 98.5 5.1 3.1 03 5.7 0.7 1 0.3 2.66 1.65 2.8 0.7 

Sb 	µg g ' 2.45 0.20 1.14 0.04 9.7 0.7 0.032 0.019 0,093 0.011 

So 	1464-" 

04 	00.51 

15.02 

<0.33 

0.07 10.4 

0.18 

0.1 

0.11 

12.4 

2.68 

0.3 

0.28 

34 0.9 35.3 

<0.2 

06 .31.1 

4.80 

0.9 

0.23 F 
Sin 	fief  5.02 0.50 0.184 0.094 0.208 1.006 1.83 1105 1.87 0.05 1.05 0.06 tr' 

Te 	µeY"' 0.76 0.03 0.024 0.005 0.039 0.004 0.18 0.05 0.178 0.013 0.036 0.014 

T► 	4,08 ' 0.66 0.04 0.041 0.009 0077 0.035 0.3e 0.02 034 0.02 0.19 0.01 

T8 	µa'g t 15.77 0.72 0.21 0.01 0.155 0.018 0.05 0.01 0.078 0.016 0.14 0.03 

l2 	146 ' 4.32 0.26 0.161 0.010 0.113 0.017 0.03 D.11 1.05 0.10 

SW' 	143 1 1.60 0.22 0.48 0.18 0.55 0.11 0.3 0.26 0.92 016 0.60 0,22 

Yb 	90'gI 2.06 0.03 0.176 0.009 0.238 0.068 1 0.05 097 0.03 0.60 0.03 

Zn 	µg'8 '  56 11 15 5 30 I 60 I .3 54 17 78 2 



Table S. Continuo). 

W04S.1 	 C37-1 

8614,6 	C<rfiarA 	Cl. 	Nran 	..Gp 	Centltr.A 	ta 	64e 	1510 	Akan 	t5r] 

n.& 	 a.1i 	 16.16 

Ag p8g' 2.7 	0.1 28 	0.3 	2.3 	0.3 2.6 	0.3 	0.6 	0.2 

Ad 	p84' 	. 	 1 	6.52 	040 	21 	 7 	19.54 	0.79 	322 	12 

Au 	140.9"' 	0.110 	0011 	0.1226 	00169 	0.279 	0.03 	0.2776 	0.0519 	0.0161 	0.0063 

Ba 984' 1/4 	8 107 	{0 	66 	10 	R4 	23 	843 	33 

ar 	p8'8"' 	 0.26 	3516 	 074 	0.17 	1.21 	0.22 

C. 	18 	10.72 	0.17 	1102 	0.67 	1.15 	0.06 	0.80 	a22 	1.57 	0.28 	 4 
Cd 	pp'g' 	1.1 	0.5 	1.51 	0.79 	2 	2 	<4.3 	 2.0 	1.1 	 2 Ce 	p! a' 	16 	 3 	14.86 	0.79 	4 	2 	3.50 	0.54 	44.1 	2.3  

Cu 	pM1 Q' 200 	13 	189.7 	3.0 	1710 	130 	1696 	30 	39.5 	0.6 	 j 

Cr p8'p' 77V 	50 762 	12 	39 	8 	63.6 	2.2 	210 	4  

Ca 	p99' 	048 	0.01 	0.41 	007 	0.11 	006 	0.60 	0.31 	15.9 	0.5  

Eu 	p8'r ' 	08 	0.1 	0.67 	0.02 	0.11 	006 	0.11 	9.03 	191 	004 	 ~ 

1e 	9 	10.2.5 	0.20 	11.73 	0.20 	5096 	210 	51.68 	0.39 	12.75 	0.18 

Hf 	pgs' 	1.3 	0.2 	1.41 	D.M 	015.0.5 	 0.40 	0 12 	1.27 	0.12 	
k 

N 8 p8'j' 	 0.119 	004 	 A.48 	 et 	 Z 

Ir 	p99l' 	00i64 	00041 	0.0452 	00010 	0.235 	0.025 	02473 	0.0077 	0.0061 	0.95138 	 Y.i 

K 99(9' 747 	(66 708 	128 	381 	166 	►d. 	 U.1111 	2121 	
g 

La 	sis' 	11,2 	Iii 	7.43 	014 	2.3 	01 	2.10 	U.09 	49.4 	1.0 

La 	9IQg'' 	071 	1006 	0.990 	0.011 	0412-0.4 	 0.050 	0001 	0.560 	0.1110 	
> 

Na 9(e 1291 	96 1123 	32 	445 	45 	440 	5 	4292 	BI 	 .F 

Nd ni' 90 	0.7 9.1 	1.4 	2.1 	1.3 <U 	 43.1 	1.1 	
> 

NI pp'e 2700 	2W 2553 	75 	35000 	3000 34770 	668 	102 	 , 	
G 

Rb 	148'g ' 	4 	. 	3 	3.0 	1 .7 	1.9 	08 	wd. 	 177 	7  

86 4,- 1.8 	!1.3 20i NIA 2.2 	0.3 	.98 0.26 7.7 	05 Â 

Sc 	92 6-' 	26 	2 	25.5 	04 	1.1 	0.4 	1.210 	003 	2.4.0 	0.4 	 t 

8e 	096 ' 	13 	 3 	13.84 	0.72 	108 	11 	110 	- 	 4.18 	026 	
~ 

8m pg'g' 2.? 	al 213 	U.486 	0.41 	017 0.31 	002 	8.19 	0.38 	 O 

Ta pp'g"' 01 	0.3 028 001 02416 	 0.22 11.03 1.I0 01b 	
~ 

7b 	p8'0-' 	04 	0.1 	036 	0.03 	0.04413 	 ..d. 	 1.21 	0.115 

771 	99.9 ' 	1.1 	0.1 	L14 	0.08 	0.6 	44 	0.70 	5.47 	150 	05  

11 	919'9" 	463 	0.3 	0.60 	0.07 	0.3 	a1 	<04 	 4.10 	3.23 	 m 
W 	ut,- 	1.3 	06 	0.80 	0.30 	103-3 	 <1.8 	 4.29 	0.67 	

Z 
Yb 	11.84{' 	1.3 	0.2 	1.14 	0.04 	021 	009 	0.33 	0.11 	3.60 	0.08 
20 9183' 110 	70 	95 	(4 	460 	34 	IN 	22 	433 	26  

Certified: Certificate d analysis for CCRMP samples available at ww W.nrcan.gc.ca/mmsicanmet-mtblmrnsl- 
imsm/ccrmp; values for 1WG samples (rom GovINp.*RA1u (L'))5) and updated values available at www.Crpg.Cnrs- 
uaocy. fr. 
Values for NBM samples available at www.nbmg.uncedullab. 
Noierai charazxers indicate certified values, italics ans provi6i(mal or informational values. 
CL.: 95% confidence limits. 
Mean: Measured average of n subsamples. 
*SII: One sigma standard deviluion, 
cul.: Not detertnined. 



M. CONSTANTIN: DETERMINATION OE Au, Ir AND TI I IRTY-TWO OTI IER ELEMENTS 

Conclusions 

The goal of this paper was to provide analytical data 
on a variety of geochemical reference materials by using 
1NAA. Selected ores, mineralized rocks, and barren 
rocks are at very different levels of chemical 
characterization. To our knowledge the analytical results 
in this paper are among the first published for five 
reference materials from the Nevada Bureau of Mines 
and Geology. Reliable results for Au and Ir down to 
concentrations of a few ng•g I were obtained even if no 
preconcentration method was used. 
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HOSOKAWA MICRON POWDER SYSTEMS 
Summit, New Jersey 07901 

Demonstration Test Report 

Objective: The objective of this test procedure was to grind Kaolin to a customer set forth 
specification of a d100 of 150 microns and a d50 of 100 microns. This objective is to be 
accomplished using the Mikro-Pulverizer®  Model #1 SH. 

Mikro-Pulverizer®  Model #1 SH 

Procedure:  A brief description of the Mikro-Pulverizer Model #1 SH Mill is as follows. The feed 
material is first manually charged into a feed hopper where it is then metered into another feed 
hopper, where it is then screw fed into the grinding chamber of the mill. A rotor then grinds the 
material until it can pass through a screen in the grinding chamber into a collection container. The 
three main factors that determine the consistency of the fmal product are rotor speed, screen type, 
and rotor type. 

Results:  For run one of this test procedure the LFS rotor was set to full speed of 9,600 rpm with a 
0.062 round screen and a MD liner. This run produced a material that was 99.23% less than 150 urn 
and 84.61% less than 100 urn with a throughput of 766 lbs./hr. Although this test produced a material 
that was very close in matching the d100 specification, the d50 specification was very fine. At this 
point numerous tests were run trying to produce a product with a coarser d50 while still achieving a 
d100 of 150 um. 

For run three of this test procedure the rotor speed was lowered in order to produce less fines. For 
run three the LFS rotor was set to 4,500 rpm with a 0.062 round screen and a MD liner. This run 
produced a material that was 91.69% less than 150 um and 77.77% less than 100 um with a 
throughput of 1,263 lbs./hr. The lower rotor speed was able to achieve the coarsest percent less then 
100 urn of this test procedure but also had a d100 that was much too coarse. 

For run four of this test procedure a smaller screen was put into the mill at the same rotor speed, 
hoping to bring the d100 into specification while still limiting the amount of fines that were created. 
For run four the LFS rotor was set to 4,500 rpm with a 0.032 round screen and a MD liner. This run 
produced a material that was 86.68% less than 150 um and 98.30% less than 100 um with a 
throughput of 1,263 lbs./hr. Although the smaller screen at the same rotor speed was able to achieve 
a much finer d100, the fines generation did increase significantly. 

For run nine of this test procedure, the LFS rotor was changed to a Swing Knife rotor. The Swing 
Knife rotor has less service area for grinding than the LFS rotor, thus creati9ng less fines. This test 
was to see if the Swing Knife rotor could achieve the same dl 00 as the LFS rotor but create less 
fines. For run nine the Swing Knife rotor was set to 9,600 rpm with a 0.032 round screen and a MD 
liner. This run produced a material that was 98.77% less than 150 um and 85.34% less than 100 urn 
with a throughput of 1,286 lbs./hr. The Swing Knife rotor was able to achieve a dl 00 close to that of 
the LFS rotor but was unable to significantly lower the fines generation. 

All particle size analyses were done using the Micron AirJet' Sieve. 



Summary and Conclusions:  The Mikro-Pulverizer" Model #1 SH was able to grind Kaolin to a 
d100 of 150 microns but was unable to grind Kaolin to a customer set forth specification of a d100 of 
150 microns while marinating a d50 of 100 microns. 

The runs that achieved the best results in grinding the Kaolin to a d100 of 150 microns were runs 
seven and eight. For run eight of the test procedure the LFS rotor was set to full speed of 9,600 rpm 
with a 0.032 round screen and a MI) liner. This run produced a material that was 99.93% less than 
150 um and 88.55% less than 100 um with a throughput of 1,274 lbs./hr. 

For run seven of this test procedure the LFS rotor was set to 9,600 rpm with a 0.32 round screen and 
a MD liner. This run produced a material that was 99.70% less than 150 urn and 83.20% less than 
100 urn with a throughput of 1,263 lbs./hr. Although run seven did have a slightly coarser dl 00 than 
run eight, the fines generation was more than five percent lower. 

Additional Remarks:  This test procedure was not witnessed. The sales representative for Hosokawa 
Micron Powder Systems for this project is Mr. Ed Lomas. 

Deposition of Materials:  All processed materials will be returned to Argile Eau Mer. 



HOSOKAWA MICRON POWDER SYSTEMS 

Customer: 	 Cate Cote Nord 

Date: 	 January 11, 2007 

Test Number: 	 2006-123 

Mikro-Pulverizer 

Hammer Type LFS LES LFS 

F.S Type STD STD STD 

Rotor RPM 9,600 6,000 4,500 

Amperage 3.6/7.1 2.3/5.1 2.1/5.2 

Screen Perf. 0.062 Rd 0.062 Rd 0.062 Rd 

Cover Liner MD MD MD 

Time (mm:ss) 1:34 0:58 0:57 

% less than 45 urn 77.77 84.61 82.63 

Kaolin 

Mill Type 

Material 

v6 Hammer # of Rows 

105 Mill Outlet Temp. (F) 

20 Feed Amount (LBS) 

766 Capacity (LBS/HR) 

97.49 % less than 100 um 

99.23 % less than 150 um 

Run Number 1 3 2 

#1SH #1SH #1SH 

Kaolin Kaolin 

1/6 1/6 

84 78 

20 20 

1241 1263 

ti. 

• 

92.90 88.29 

96.15 91.69 

Page 1 



HOSOKAWA MICRON POWDER SYSTEMS 

Customer: 	 Cate Cote Nord 

Date: 	 January 11, 2007 

Test Number: 	 2006-123 

Mikro-Pulverizer 

Run Number 4 5 6 

Mill Type #1 SH #1SH #1 SH 

Material Kaolin Kaolin Kaolin 

Hammer # of Rows 
	

1/6 1/6 1/6 

Hammer Type LFS LFS LFS 

F.S Type STD STD STD 

Rotor RPM 4,500 4,500 9,600 

Amperage 2.1/5.2 2.1/4.0 2.9/7.4 

Screen Perf. 0.032 Rd 1/8 x 1/8 Jump Gap 1/8 x 1/8 Jump Gap 

Cover Liner MD MD 

Mill Outlet Temp. (F) 
	

78 

Feed Amount (LBS) 
	

20 

78 704 

-4  20 20 

MD 

Time (mm:ss) 0:57 1;04 0:54 

Capacity (LBS/HR) 
	

1125 1263 1333 

less than 45 um 86.68 80.21 85.29 

less than 100 urn 

% less than 150 um 	 98.30 

t 	 

Page 2 

95.63 99.25 

ti  

96.05 91.99 97.68 



HOSOKAWA MICRON POWDER SYSTEMS 

Customer: 	 Cate Cote Nord 

Date: 	 January 11, 2007 

Test Number: 	 2006-123 

Mikro-Pulverizer 

8 9 Run Number 7 

Mill Type 

Material 

#1SH #1SH #1SH 

Kaolin Kaolin Kaolin 

Hammer # of Rows 
	

1/6 1/6 419 

LFS Swing Knife Hammer Type 

F.S Type 

LFS 

STD STD STD 

Rotor RPM 9,600 9,600 9,600 

Amperage 2.6/5.4 3.2/7.3 3.2/7.1 

Screen Perf. 0.062 Rd 0.062 Rd 0.062 Rd 

Cover Liner MD MD MD 

Mill Outlet Temp. (F) 
	

97 

Feed Amount (LBS) 
	

20 

105 68 

23 20 

Time (mm:ss) 

Capacity (LBS/HR) 
	

1263 

% less than 45 um 
	

83.20 

% less than 100 urn 
	

98.29 

% less than 150 um 
	

99.70 

1({.i;ISeS  

Page 3 

1274 1286 

88.55 85.34 

99.02 96.11 

99.93 98.77 

0:57 1:05 0:56 



Sieving 
Time 
[secs] 

Vacuum 
Press. 

[In.H2O] 

Sample Weight 
Before 	After 

[gl 	[g] 

Percent Pass Through 
Cum. 	Diff. 
[%l 	[%] 

120 11.3 32.15 30.22 6.00 6.00 
120 12.9 30.22 28.81 10.39 4.39 
120 9.2 28.81 27.68 13.90 3.51 
120 11.2 27.68 18.54 42.33 28.43 
120 13.0 18.54 6.26 80.53 38.20 

Sieve Size 

[Micron] Nesbit] 

#1 
	

300 	50 
#2 600 30 
#3 1000 18 
#4 1700 12 
#5 3350 	6 

MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Report 

Company: LATE NORD 
	

Sample: 
Operator: 	MONTE 
	

Lot Number: 
Date/Mme: 01/12/2007 10:49 

	
Test Number: FEED 

Rojin-Rammler Law 

70.0 - 

40.0 - 

20.0 - 

10.0 - 

5.0 

2.0 - 

     

1000 	2000 

 

4000 [Micron] 

   

5 

  

Uniformity index, n: 1.388 Diameter at 10%: 544. 2 Microns 
Fineness number, d': 2754.9 Microns Diameter at 50%; 2115. 3 Microns 
Correlation coeff.: 0.97 Diameter at 97%: 6804. 7 Microns 



MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Report 

Company: CATE NORD 	 Sample: 

Operator: 	MONTE 	 Lot Number: 
Date/Time: 01/12/2007 11:06 	 Test Number: 	1 

Sieve Size Sieving Vacuum Sample Weight Percent Pass Through 
Time Press. Before 	After Cum. 	Diff. 

[Micron] [Mesh#] [secs] [In.112O] [g] [g] [%] [%] 
#1 45 	325 120 10.5 14.36 2.21 84.61 84.61 
#2 106 	140 120 11.8 2.21 0.36 97.49 12.88 
#3 150 	100 120 11.8 0.36 0.11 99.23 1.74 

Rosin-Rammler Law [%] 
99.0 

90.0 

70.0 

40.0 

20.0 

10.0 

5.0 

2.0 

1.0 	
3b  50 	7<0 	110 	1 0 	260 [Micron] 

Uniformity index, n: 0.794 	Diameter at 10%: 	1.2 Microns 
Fineness number, d': 20.5 Microns Diameter at 50%: 	12.9 Microns 
Correlation coeff.: 	1.00 	Diameter at 97%: 	99.3 Microns 



[%] 
99.0 	- 

90.0 - 

70.0 - 

J osin-Rammler Law 

40.0 - 

20.0 - 

10.0 - 

5.0 - 

2.0 - 

1.0 	- f 
30 

Uniformity index, n: 0.509 
Fineness number, d': 15.1 Microns 
Correlation coeff.: 	1.00 

Diameter at 10%: 
Diameter at 50%: 
Diameter at 97%: 

130 	260 [Micron] 

0.2 Microns 
7.4 Microns 

177.9 Microns 

5b 	l0 	160 

MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Report 

Company: CATE NORD 
Operator: MONTE 
Date/Time: 01/12/2007 11:51 

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 2 

Sieve Size Sieving Vacuum Sample Weight Percent Pass Through 
Time Press. Before 	After Cum. 	Diff. 

[Micron] [Meshy [secs] [In.H20] [g] [S] [%l [%] 
#1 45 	325 120 9.4 13.24 2.30 82.63 82.63 
#2 106 	140 120 11.7 2.30 0.94 92.90 10.27 
#3 150 	100 120 11.4 0.94 0.51 96.15 3.25 



MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Siege Analysis Report 

Company: CATE NORD 
Operator: MONTE 
Date/Time: 01/12/2007 13:34 

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 3 

Sieve Size Sieving Vacuum Sample Weight Percent Pass Through 
Time Press. Before 	After Cum. 	Diff. 

[Micron] [Mesh] [secs] [In. H2O] [g] [8] [%] [X] 
#1 45 	325 120 8.2 12.64 2.81 77.77 77.77 
#2 106 	140 120 11.2 2.81 1.48 88.29 10.52 
#3 150 	100 120 11.2 1.48 1.05 91.69 3.40 

[%] 
99.0 

90.0 	 

70.0 - 

40.0 ., 

20.0 

10.0 

5.0 

2.0 

Rosin-Raminler Law 

0 	100 	150 
1.0 -..,70 

Uniformity index, n; 
Fineness number, d': 
Correlation coeff.: 

0.418 
17.0 Microns 
1.00  

Diameter at 10%: 	0. 
Diameter at 50%: 	7. 
Diameter at 97%: 	342. 

LO0 [Micron] 

1 Microns 
1 Microns 
3 Microns 



MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Report 

Company: CATE NORD 

Operator: MONTE 
Date/Time: 01/12/2007 14:24  

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 4 

Sieve Size 

[Micron] [Mesh#]  

Sieving Vacuum 
Time 	Press. 
[secs] [In. H2O] 

Sample Weight 
Before After 

[gl 	[g]  

Percent Pass Through 
Cum. 	Diff. 

C%] 	[%] 
#1 45 325 120 7.8 16.44 2.19 86.68 86.68 
#2 106 140 120 10.8 2.19 0.65 96.05 9.37 
#3 150 100 120 11.1 0.65 0.28 98.30 2.25 

Rosin-Rammler Low [%1 
99.0 	- 

90.0 -\ 

70.0 

40.0 

20.0 

10.0 

5.0 

2.0 
• 

1.0-  3b  

Uniformity index, n: 
Fineness number, d': 
Correlation coeff.:  

160 	140 	260 [Micron] 

0.578 	Diameter at 10%: 	0.3 Microns 
13.5 Microns Diameter at 50%: 	7.2 Microns 
1.00 	 Diameter at 97%: 	118.4 Microns 

5ta 



MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Repolrt 

Company: CATE NORD 
Operator: MONTE 
Date/Time: 01/12/2007 15:57  

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 5 

Sieve Size 

[Micron] [Mesh#]  

Sieving Vacuum 
Time 	Press. 
[secs] (In.H20] 

Sample Weight 
Before After 

[g1 	[g1  

Percent Pass Through 
Cum. 	Diff. 
[%1 	1%1 

#1 45 325 120 8.2 15.11 2.99 80.21 80.21 
#2 106 140 120 10.5 2.99 1.21 91.99 11.78 
#3 150 100 120 10.8 1.21 0.66 95.63 3.64 

Rosin-Rammler Law 1%) 
99.0 	 

90.0 .. 

70.0 	 

40.0 

20.0 - 

10.0 

5.0 

ti 2.0 

1.0 
30 

0 	~O 	
160 	15~0  200 [Micron] 

Uniformity index, n: 0.542 
Fineness number, d': 18.6 
Correlation coeff.: 1.00 

	

Diameter at 10%: 	0 

	

Microns Diameter at 50%: 	9 

	

Diameter at 97%: 	188 

.3 Microns 

.5 Microns 

.8 Microns 



6 

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 

Company: CATE NORD 
Operator: MONTE 
Date/Time: 01/121200716:41 

30 0 	100 	150 200 [Micron] 

1 
12 
97 

.1 Microns 

.2 Microns 

.4 Microns 

MICRON AIR JET SIEVE (I'M) 

Sieve Analysis Report 

Sieve Size Sieving 
Time 

Vacuum 
Press. 

Sample Weight 
Before 	After 

Percent Pass Through 
Cum. 	Diff. 

[Micron] [Wahl] [secs] [In. H20] [g] [8] [%] [%] 

#1 45 	325 120 6.5 14.68 2.16 85.29 85.29 
#2 106 	140 120 9.4 2.16 0.34 97.68 12.40 
#3 150 	100 120 8.9 0.34 0.11 99.25 1.57 

Rosin-Rgmmler Law 

2.0 

1.0 

[9] 
99.0 

90.0 

70.0 

40.0 

20.0 

10.0 

5.0 

Uniformity index, n: 
Fineness number, d': 
Correlation coeff.: 

0.781 	Diameter at 10%: 
19.5 Microns Diameter at 50%: 
1.00 	Diameter at 9796: 



MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Report 

Company: 
Operator: 
Date/Time: 

CATE NORD 
MONTE 
01/13/2007 09:46 

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 7 

Sieve Size Sieving 
Time 

Vacuum 
Press. 

Sample Weight 
Before 	After 

Percent Pass Through 
Cum. 	Duff. 

[Micron] [Mesh#] [secs] [In. H2O] [8] [g] [%] [%l 
#1 45 	325 120 5.3 13.45 2.26 83.20 83.20 
#2 106 	140 120 9.1 2.26 0.23 98.29 15.09 
#3 150 	100 120 8.9 0.23 0.04 99.70 1.41 

[%l 
	

Rosin-Rammler Law 
99.0 

90.0 

70.0 
	

7 

40.0 

20.0 

10.0 

5.0 

2.0 

. 

1.0 
3b ât0 	l0 	160 10 	260 [Micron] 

Uniformity index, n: 0.978 	Diameter at 10%: 
Fineness number, d': 25.0 Microns Diameter at 50%: 
Correlation coeff.: 	1.00 	Diameter at 97%: 

2.5 Microns 
17.2 Microns 
90.1 Microns 



MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve analysis Report 

Company: CATE NORD 
Operator: MONTE 
Date/Time: 01/13/2007 10:28 

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 8 

Sieve Size Sieving Vacuum Sample Weight Percent Pass Through 
Time Press. Before After Cum. Diff. 

[Micron] [Mesh#1 [secs] [In. Jî20] [g1 [g] [%I [%] 

#1 45 	325 120 9.7 15.37 1.76 88.55 88.55 
#2 106 	140 120 13.7 1.76 0.15 99.02 10.47 
#3 150 	100 120 13.1 0.15 0.01 99.93 0.91 

jcosin-ltapimier Law 

2.0 

[%l 
99.0 

90.0 

70.0 

40.0 

20.0 

10.0 

5.0 

1.0 

Uniformity index, n: 0.989 
Fineness number, d': 21.0 
Correlation coeff.: 	1.00  

Diameter at 10%: 
Microns Diameter at 50%; 

Diameter at 97%: 

10 	260 [Micron] 

2.2 Microns 
14.5 Microns 
74.7 Microns 

5~0 	7~0 	1.60 



0.674 
17.4 Microns 
1.00 

Diameter at 10%: 
Diameter at 50%: 
Diameter at 97%: 

70.0 

40.0 - 

20.0 - 

10.0 - 

5.0 

2.0 - 

1.0 -. 
 3b 

Uniformity index, n: 
Fineness number, d': 
Correlation coeff.: 

5b 	 160 	Igo 2130 [Micron] 

0.6 Microns 
10.1 Microns 

111.8 Microns 

MICRON AIR JET SIEVE (TM) 

Sieve Analysis Report 

Company: CATE NORD 
Operator: 	MONTE 
Date/Time: 01/13/2007 14:37 

Sample: 
Lot Number: 
Test Number: 9 

Sieve Size 
	

Sieving Vacuum 
	

Sample Weight 
	

Percent Pass Through 
Time Press. Before After Cum. Diff. 

[Micron] [Mesh#] [secs] [In.H20] 
	[g] 	[g] 
	

[%l 	[%l 

#1 45 325 120 9.5 14.67 2.15 85.34 85.34 
#2 106 140 120 11.5 2.15 0.57 96.11 10.77 
#3 150 100 120 11.4 0.57 0.18 98.77 2.66 

Rosin-Rammler Law 
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I REÇU .AU MPINF 

6.5- Irradiation de la matière pour enlever les bactéries et la 
matière organique et 

analyses. Analyses du Laboratoire MSD Norton Canadian 
Irradiation 

Center et du laboratoire Bodycote.2006 



ArgRe 
eajier 

Laboratoire MSD Nortion Canadian Irradiation Center 

Irradiation de la matière pour enlever les bactéries et la matière 
organique et analyses. 

Bureau de vente / Sales office 
	

Gisement et siège social I Deposit et installations 

Tel.: 514. 593.4261 Fax : 418.567.1244 
	

Tel.: (418) 567-9620 Fax:418.567.1244 
infos@argileeaumer.com 
	

164 Chemin de la baie,PointeauxOutardes 
(Québec) Canada GOH 1H 0 

	
denisesaulnier@argileeaumer.com  

www.argileeaumer.com  



Illodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www. na. trodycote-mt.com  

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 06-39429 

Demande d'analyse reçue le: 2006-07-11 

Date d'émission du certificat: 2006-07-25 

Numéro de version du certificat: 01 

Certificat d'analyse officiel 

t_ 	Certificat d'analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau mer Inc. 
164 chemin de la fia e 

Pointe-aux-Outardes, ûc„ Can 
GOH1HO 
Tel.: (418) 567-9f 2C 
Fax (514) 593-4251 

Bon de commande 
62877 

Votre Projet 
A-irradié 5kgy 

Chargé de Projet 
Cedric Mimeault 

Commentaires 

Cette version rentpiace et annule toute version antérieure, le cas échéant. 

NU : Non-détecté NA information non-fournie etiou non-applicable NI: Trop nombreux pour être identifié TNC: Trop nombreux pour être comptés 

AVIS DE CONF::DENTIALITÉ : Ce document est a rusage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel. Si vous n'êtes pas le destinataire, soyez 
avisé que tout u.iage, reproduction, ou distribution de ce document est strictement interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur, veuillez nous en 
Informer immédiatement. ,' CONFIDENTIALITY NOTICE : This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee, you are hereby notified that any use, reproduction or distribution of this document is strictly prohibited. If you have received this 
document by error, please notify us immediately. 

Certificat no. 40211 - Version 1 - Page 1 de 2 

Ce certifice no dcer ras titre reproduit, sinon en entier, sens rautorisetion écrite du laboratoire. Les àchantifons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 jours Si pane de date d6evasston Cu 

Certificat, à I excepti, n ,tes paramètres rnicrobiokgiques ou selon les instructions écrites du client. 



atyse des paramètres ci-dessus mentionnés. 

;tSzii6 

Microbiologiste 	? ' 

ç 
1058 

odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na.bodycote-mt.cam 

3025 MONTÉE ST AUBIN, LAVAL., QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682.6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-39429 

No Laboratoire: 

Chargé de projet: 

Matrice: 

Date de Réceptio 

Produit: 

65849 

Cedric Mimeault 

Pharmaceutique 

2006-07-11 

Pharmaceutique 

Client: 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande: 62877 

Votre Référence: 	Argile brute irradié 5 kgy 

Votre Projet 1 No Lot: A-irradié 5kgy 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

USP -61> f Tests da liai :es microbiennes 

Dénombrement total aérobie 2006-07-12 2100 WgIg Rapporter 

Description 
Orgatoleptic t oeaaipbnn 

Description 

 

2006.07-12 Rapporter 

    

Commentaire: 	" Crème grise et homogène. 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pou 

Certificat no. 40211 - Version 1 - Page 2 de 2 

Ce certificat ne doit pat titre reproduit, sinon en entier, sans l'autorisation écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 00 jours a partir de la data d'émission du 
Certificat, a l'exception des paramètres microbiologiques ou selon les instructions écrites du client 
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Cedda Mbnssult 
mhwraeoeutTqua 
2008-07-11 
Pha,ntvaeubiow 

No Laboratoire: 

Came de projet 

Matdoe: 

Oats tit►  R/Cepltbn: 

Produt 

Client 	 Argils eau mer kw 

Bon de commands: 02077 
Vein R8A6roe: 	Aryls bru* ttradl! 10 tir 
Votes Projet i No Lot: Needle 10 ivy 

r. slieemeipan 

Rapporter 20004R-12 41 410 orglg 

Dbnombremont total akobb (microbial limit test) 
Lei 41r1 Tads aeIlmlee movisirona 

Odnombrernent I WM eirobb 

Rapporter 2000-07.12 

DasarIPSon 
OreonolqMtl / pwRiPllwR 

DOKtriPtiOn 

C9lnensntatre: 	• CrAme gllee et homopbne. 
Mote: Cos nlsuaats st erammeMseve, ls on BehAeat, ne se rapporterlR Ou`etet k.l»rNNtoae solelNs 

"41.11 .1.26'2006 14:09 4506826995 	 BODYCOTE GROUPE D_ESSAIS 

Sodycote ESSAIS DE MATÉRISUX CANADA iNC. 

0158; 

04w* retiocymemtcarn 

3025 MONTeE ST-AUBIN, LAVAL 4tiÉ8EC CANADA NIL 4E4 • TÉI: (450) 682-3240 * FAX: (450) 6$2..6995 

Pe~cat deavtlYse 
Nunlike de demandr 	0649431 

CertieaSIt no. 40216 - Versbn t- Nei 2 de 2 
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iiodyCOlte ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na.bodycote-mt.com  

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 - FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande d'analyse: 	06-39428 

Demande d'analyse reçue le: 	2006-07-11 

Date d'émission du certificat: 	2006-07-25 

Numéro de version du certificat: 	01 

Certificat d'analyse officiel 

i 	Certificat d'analyse préliminaire 

Requérant 

Argile eau mer Inc. 

164 chemin de la 3aie 

Pointe-aux-Outardes. Oc, Can 

GOH1HO 

Tél.: (418)567-962t' 

Fax (514) 593-426 

Bon de commande 

62877 

Votre Projet 

A-brute non-irradié 

   

Chargé de Projet 

Cedric Mimeault 

   

Commentaires 

Cette version rerrtp ace et annule toute version antérieure, le cas échéant. 

Nt) : Non-détecte NA Information non-fournie et/ou non-applicable TNI: Trop nombreux pour être identifié TNC: Trop nombreux pour être comptés 

AVIS DE CONFIDENTIALITÉ : Ce document est à rusage exclusif du requérant ci-dessus et est confidentiel. Si vous n'ôtes pas le destinataire, soyez 
avisé que tout u sage, reproduction, ou distribution de ce document est strictement Interdit. Si vous avez reçu ce document par erreur, veuillez nous en 
informer immédiatement 1 CONFIDENTIALITY NOTICE : This document is intended for the addressee only and is considered confidential. If you are 
not the addressee, you are hereby notified that any use, reproduction or distribution of this document is strictly prohibited. If you have received this 
document by erior, please notify us immediately. 

Certificat no. 40210 - Version 1 - Page 1 de 3 

Ce certificat ne dot! ;: a., sire reproduit, sinon en entier, sans l'autorisation écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 jours a pane de ia date démission au 
Certificat à rexceps' ^ ires oarametres microbiulogiques ou selon les instructions écrites du client. 



nododycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na.bodycote-mt.com  

3025 MONTÉE ST AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-39428 

No Laboratoire: 65848 
Chargé de projet: 

Matrice: 

Date de Réception: 

Produit: 

Cedric Mimeault 

Pharmaceutique 

2006-07-11 

Pharmaceutique  

Client: 

Bon de commande: 

Votre Référence: 

Votre Projet / No Lot:  

Argile eau mer Inc. 

62877 

Argile brute 

A-brute non-irradié 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP <612. / Tests de limites microbiennes 

Dénombrement total aérobie 2006-07-12 23 260 org/g Rapporter 

Description 
grganoleplic I Description 

Description 2006-07-12 t Rapporter 

Escherichia coil (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de lin-  tes mirxobiennes 

Escherichia coli 2006-07-12 Absence 

Dénombrement de levures (microbial limit test) 
USP <61> I Tests de limites microbiennes 

Dénombrement dog levures 2006-07-12 <10org/g Rapporter 

Dénombrement: de moisissures (microbial limit test) 
USP <6t> / Tests de limites miCrobtennes 

Dénombrement de moisissures 2006-07-12 <10org/g Rapporter 

Pseudomonas aeruginosa (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de limites microbiennes 

Pseudomonas aeruginosa 2006-07-12 Absence Absence 

Salmonella spp. (microbial limit test) 
USP <61> (Tests de times microbiennes 

Salmonella spp. 2006-07-12 Absence Absence 

Staphylococcus aureus (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de limites miuobiennes 

Staphylococcus aureus 2006-07-12 Absence Absence 

Commentaire: 	• Crème grise homogène. 

Certificat no. 40210 - Version 1 - Page 2 de 3 

Ce certificat ne doit pas titre reproduit, sinon en entier, sans l'autorisation écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 jours à partir de la date d'émission du 
Certificat, a retcceptian des paramètres microbiologiques ou selon les Instructions écrites du client. 



No Laboratoire: 

Chargé de projet: 

Matrice: 

Date de Réception: 

Produit: 

Paramètre 
iétt oda IRe 

65848 

Cedric Mimeault 

Pharmaceutique 

2006-07-11 

Pharmaceutique 

Client: 	 Argile eau mer Inc. 

Bon de commande: 62877 

Votre Référence: 	Argile brute 

Votre Projet / No Lot: A-brute non-irradié 

Date Analyse.  Résul 

godycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www,nai>adycote-fnt.com  

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-39428 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour i' lyse des paramètres ci-dessus mentionnés. 

	Q .-__.. --,  ldi~6:-.F'sn4y:,,1,7E^E t,Yii 
.~+Js~ "IW.R~ 

4115itF `/ie`f
/08 

f; 

Certificat no. 40210 - Version 1 - Page 3 de 3 

Ce certificat ne doit par. (litre reproduit, sinon en entier, sans l'autorisation écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 ipu rs d partir de la date d'émission du 
Certificat, à rexception des paramètres microbiologiiques ou selon les instructions écrites du client. 

Microbiologiste 
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rREÇU AU MRNF 

f ti 
	

V 

6.6 -Analyses et rapport sur la Détermination des 
contaminations dans la matière. Séparation des lots. 

Analyses des spores et des bactéries en 
laboratoires. Traitement pour éliminer les contaminations. 

Formulation, 
conditionnement de produits. Mike Shaffner, Laboratoires 

Robella Canada 
2005-2006. 
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Annexe 2 : RAPPORT DE RECHERCHE SUR L'ARGILE 
MARINE POUR FIN COSMÉTIQUE 

INCLUANT 

- Certificat d'analyse du Laboratoire Bodycote 
- Laboratoire d'analyse Microbiochem 
- Notes de de recherche 
- Photos 

Par Mike Schaffner 

20 



ROBELLA (CANADA) INC. 

St-Janvier le 24.08.2007 

Argile Eau Mer 

Attention mme Denise Saulnier 

Bonjour Madame Saulnier, 
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RAPPORT DE RECHERCHE 
SUR L'ARGILE MARINE 

POUR FIN COSMETIQUE 

Préparé par : Robella (Canada) Inc. 
17,520 Charles, Suite 450 
St-Janvier (Mirabel) P. Qué. 
Canada J7J 1X9 

Pour : Argile Eau Mer Inc. 
164 rue de la Baie de Ludger 
Pointes-aux-Outardes P. Qué. 
Canada, GOH 1H0 

INTRODUCTION 

C'est en Juillet de 2004 qu'une première approche fait par Argile Eau mer (AEM) 
enclencha les premiers travaux d'évaluation de faisabilité à produire une pâte 
destiné au marché cosmétique ayant comme principal ingrédient une boue brut ou dite 
argile, extraite d'une tourbière originaire de la Manicouagan dans la Province du Québec 
au Canada. Un an plus tard, nous fûmes mandatés officiellement pour la suite des travaux 
à conclure. 
AEM recherchait aussi, une fois la formule établit, un manufacturier pouvant transformer 
stabiliser, produire à plus grande échelle ce produit dont les propriétés naturelles et 
thérapeutiques s'associant à celle-ci ne seraient pas altérés au travers des processus de 
transformation appliqués. 
Comme tous produits de source à caractère, dite Naturelle d'origine terreux, il y a 
toujours de nouvelles difficultés qui surgissent, tout particulièrement quand il faut 
contenir et contrôler les contaminants microbiologiques indésirables contenus 
naturellement dans une base de ce type d'origine afin de rendre un produit fini sécuritaire 
pour consommation humaine. Il existe des normes sur la santé, régie par différentes 
autorités compétentes à travers le monde, auxquelles il est de notre devoir de s'assurer 
qu'elles soient respectées. De s'y conformer assure une qualité de produit dans l'intérêt 
du consommateur et favorise une fois bien cadré, l'élimination de sources éventuellement 
problématiques de l'usage du produit dans le futur. 
Beaucoup de questions sont à éclaircir étant donné l'originalité 
de ce mandat. Nous tenterons par la présente recherche et au travers des différents 
travaux à exécuter, d'y répondre. Les informations citées dans ce rapport sont le reflet 
des travaux exécutés exclusivement par Robella (Canada) Inc. et les données ci-joint sont 
strictement confidentielles et réservée à l'usage exclusif d'Argile Eau Mer pour l'usage 
auquel elle son destinés. Usage limité. 
Mike Schaffner, Président Robella (Canada) Inc. 
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1 - MANDAT : 

Robella(Canada) Inc. Devra à partir de l'argile (boue), matière première brut fournis 
par AEM, étudier celle-ci à partir des données fournis par AEM 

ainsi que d'expérimenter, évaluer, compiler les données, produire des échantillons, 
formuler et poursuivre la recherche en vue de développer un produit cosmétique pour 
usage topique. 
Deuxièmement : Concevoir une formule à partir de résultats concrets et permettant le 
développement de méthodes mécaniques adaptés pour la mise en production sur une 
échelle industrielle d'un produit fini et conforme aux normes sanitaires Canadienne et de 
Bonne Pratique de Fabrication (BPF) qui prévales au Canada. (S'applique dans d'autres 
pays aussi). 
Nous tenterons de trouver les solutions physiques et chimiques afin de corriger les 
problèmes que cause l'utilisation d'une telle matière première, incluant si nécessaire, 
l'ajout de nouvelles composantes et l'usage d'additifs tout en considérant votre besoin 
d'accessibilité aux marchés extérieur à celui du Canada par un choix appropriés 
d'ingrédients et de leurs dosages respectifs règlementaires pour que cette formulation et 
le produit finale soit acceptable à l'étranger sachant que 
certains pays ont des restrictions et/ou règlementations différentes que celles en vigueur 
au Canada. 
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2 — Provenance et fourniture de matière 
Première. 

La matière première livrer par AEM provenant de tourbières de la Manicouagan est 
partiellement travaillé par AEM. Elle nous arrive en chaudières de plastiques fermés dans 
laquelle cette boue est coulé dans un sac de plastique puis attaché afin de préserver celle-
ci d'être contaminer par des facteurs extérieur et prévenir la perte d'humidité contenu 
naturellement dans sa masse . On appellera cette humidité « l'eau interstitielle ». 
On s'aperçoit, que celle-ci varie suffisamment en volume d'un contenant à l'autre pour 
déstabiliser sa masse et devra donc être standardiser avec une solution similaire à cette 
eau pour ne pas affecter la consistance et la valeur des compositions organiques et 
inorganiques présente dans celle-ci en vue de les retrouver au plus proche de ses valeurs 
d'origines dans la composition du produit fini à venir. 
Chaque contenant pèse en moyenne 30.00 kg 
La capacité des contenants utilisés est de 20L 
La matière première est très dense, environ 33% plus lourdes que l'eau. (Peut varier selon 
l'extraction de la boue du moment) Document de référence « la viscosité des argiles 
commerciales par Mathieu Foster» 
...Densité établit par AEM 1.83 (21.07.04) 
La masse présente une difficulté marqué pour la manutention et après évaluation primaire 
de ces difficultés qu'il faudra adapter en vue des transformations et d'homogénéisation 
futur il faudra en stabiliser le contenue. 
Son côté abrasif posera éventuellement des problèmes. Une évaluation plus en 
profondeur nous permettant ainsi d'observer une usure prématurée des pièces mécaniques 
testées lors de lots pilotes qui servaient éventuellement à la transformation primaire et 
secondaire de la boue. 
On observe la présence de dépôts solides sur le métal inox. 304 (probablement minérale) 
créer par le frictionnement entre la boue, les pièces métalliques en mouvement et la 
présence naturelle de sels dans l'argile marine. (Présence probable d'un courant 
galvanique) 
L'information donnée par AEM veut que cette matière première livrée en nos 
installations portant le numéro de lot CDM1AEM ait été stérilisé par autoclave entre 121 
et 122 degré Celsius pendant 20 et 45 minutes par tranche de 160 kg en Octobre 2002 et 
Septembre 2003 par le Centre de Recherche les Buissons (Laboratoire indépendant 
mandaté par AEM). 
11 y a donc eu 2 méthodes de stérilisation. Les contenants ne portent pas d'identification à 
savoir : Un no. de lot permettant de retracer à quelle série l'on peu associer les essaies 
effectués. 
Selon les informations obtenues d'AEM le pH de la boue se situe entre 7.0 et 8.0... 
Nous ne pouvons savoir si cette information a été obtenue avant ou après la stérilisation 
de l'argile. (A-t-elle un effet sur son pH?) 
Des analyses Microbiologiques sur la matière brute reçue démontrent que la stérilisation 
effectuée par la firme mandatée par AEM n'est pas concluante. Il y a lieu de croire que 
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des spores on survécut au processus et en plus, vue les délais s'étant écouler depuis cette 
étape 	beaucoup de choses aurait pu se passé. Il est aussi possible, même avec toutes 
les précautions mis en place par AEM, que la matière première aurait pu être contaminée 
par inadvertance (inoculation humaine). Les premiers lots de boue reçus et utilisés ne 
semblaient pas contenir de décomptes microbiens observables compte tenue du peu de 
préservatif testé. Cela expliquerais pourquoi les premiers lots pilotes fabriqués avec ces 
premiers lot de boue ne présentaient pas de problèmes avec le peu d'agent conservateur 
utilisé (uniquement avec du Phénoxyethanol à 0.1, 0.5 et 1.0 % en essaies) 

Matière première reçu d' AEM : Lot CDM1AEM 

2,282 kg brut 1 ière série Terractive 824-826-828-842 entre les 07.09.05 et 26.10.05 
2,240 kg brut 2 ièm série Terractive 844 	 entre les 05.05.06 et 14.09.06 
2,240 kg brut 3 ièm série Terractive 844 	 entre les 11.09.06 et 05.01.07 
1,695 kg brut 4 ièm série Terractive 844 	 entre les 11.01.07 et 05.04.07 
1,120 kg brut 5 ièm série Terractive 844 	 05.04.07 et 	 
9,577 kg * brut 	 Total reçu 
*poids incluant le contenant dans lequel la boue est livrée. 

RAPPORT D'ANALYSES MICROBIOLOGIQUE SUR LA BOUE À 
L'ARRIVAGE (USINE ROBELLA). 

Afin de valider ce qui précède nous avons entrepris avec un laboratoire indépendant 
accrédité une série d'analyse microbiologique. Réf. Microbiochem, Laval, PQ 

Prélèvements : Lot CDM1AEM 
Laboratoire : Microbiochem, Laval 
Méthode de contrôle : Prélèvements sur le lot de boue CDM1AEM considérer comme 
stérile par autoclave. Choisir au hasard 3 chaudières de 30 kg et prélevez 3 
échantillonnages aux 3 points suivant de chacun des contenants ; 
1- surface Eau interstitielle 
2- Parois (entre le sac plastique et la matière à trois points -delta) 
3- Au centre, à différentes profondeurs de chacune des masses. 

Résultats : 
Première chaudière 
Échantillons no. CDM 1 AEM # 1-A Eau Inters'l (24 mL) 

Bactéries aérobiques /g 1,640 m.o. Méthode USP 29 < 61> Microbiochem 
Date 23.06.2006 
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CDM 1 AEM #1-B 	7,560 m.o. / g (Boue brut parois) (60g) 

CDM 1 AEM #1-C 	7,880 m.o. /g (Boue brut centre) (60g) 

Deuxième Chaudière 
Échantillon no. CDM 1 AEM #2-A Eau Inters'! (24 mL) 
Bactéries aérobiques /g 6,400 m.o. /g 
Date : 23.06.2006 

CDM 1 AEM #2-B 	25,000 m.o. / g (Boue brut parois) (60 g) 

CDM 1 AEM #2-C 	3,700 m.o. / g (Boue brut centre) (60 g) 

Troisième Chaudière 
Échantillon no. CDM 1 AEM #3-A Eau Inters'l (24 mL) 
Bactéries aérobiques /g < 10 m.o. /g 
Date 23.06.2006 

CDM 1 AEM #3-B 	< 10 m.o. /g (Boue brut parois) 

CDM 1 AEM #3-C 	<10 m.o. /g (Boue brut centre) 

Test sur série lot CDM 1 AEM reçus en Janvier 2007 : Analyse fait par Bodycote le 
12.01.07 CA 07-55882 : TNTC UFC/G (trop contaminé pour établir un compte) 

En conclusion la stérilité de la matière première n'est pas chose à prendre pour acquise. 
Il faudra la traiter comme une source de contamination relativement importante en milieu 
de travail pour un établissement contrôlé sanitaire. Les risques de contaminations croisés 
causer par manipulations de cette fourniture avec d'autres produits en circulation devient 
alors une préoccupation supplémentaire qui doit-être contrôlé. 
À moins de vérifier chacun des contenants 
livrés par AEM et d'éliminer ceux ayant des décompte important (pas économiquement 
réalisable) il faudra trouver une méthode de travail et des agents conservateurs appropriés 
pour rendre le produit finis conforme aux normes sur la consommation en santé humaine. 



3 — Formulation 

Nous avons entamé des essaies de mélanges (Série 814 et 814-B proposant dans un 
premier temps une combinaison boue (constituant principal) en y ajoutant du Propylène 
Glycol à 3.34 et puis 5% p/p (comme agent antiseptique et conditionnant pour la peau de 
source naturelle et facile à disperser) et du 
2- Phénoxyethanol à 0.1% p/p comme agent conservateur naturel ayant comme propriété 

de sentir bon sans avoir à ajouter un agent camouflant ou de parfum pour contrer l'odeur 
de terre. Il est particulièrement bon contre les bactéries mésophiles, levures et 
champignons pouvant être présent d'origine dans l'argile. Cette première approche, 
quoique aléatoire, avait pour but de voir le comportement des ingrédients combinés, de 
s'instruire et d'obtenir des informations d'usages pratiques sur la manipulation de cette 
nouvelle matière. Dans tous les cas, l'usage de 0.1% de Phénoxyethanol ne fonctionne 
pas ou a très peu d'impacte sur les contaminants microbiens présents. 

Test Micro : 1) Mai 05, échantillon 050505-1 argile brut= 18,000 m/o g (sans agent 
conservateur) 

2) Mai 05, échantillon 050505-1B à 0.1% = 17,300 m/o g 
1 et 2, Levures et moisissures < 10 m/o g 

3) Mai 05, échantillon 200405-1 à 0.1% = 8,000 m/o g 
Cette boue passée à l'autoclave! 	 310 levures /g 

25 moisissures /g 
... on pouvait légitimement mettre en doute le résultat de la stérilisation fait par le 
Centre de Recherche Les Buissons et/ou questionner les méthodes utilisées. Y a-t-il eu 
manipulation de matière après les travaux et dans quelles circonstances si on présumerait 
que la stérilisation à l'autoclave aurait été conforme? Il reste des m.o. et des sporulés. ??? 
résistance de certains micro-organismes au processus. Y a-t-il eu manipulation de la 
matière première à sa sortie de la stérilisation par autre intervenant..... 

Nous avons repris l'échantillon 200405 identifier 1/ 2 et ajuster celui-ci à 1 % p/p 
(Réf. formule ms-0501-3) de Phénoxyethanol. 
Résultat : 03.06.05 Bodycote Inc. < 10 compte total de m/o aérobique 

< 10 lev. et  moisis. (Certificat P-2520061) 

Formule d'essaie MS-0501-3, date 26.05.05 
Solution saline préservée À 1% Phénoxyethanol lot 814 
Lot no. 200405-1/2 avec PPG 
Test d'inoculation de pathogènes : à savoir si ce préservatif est efficace sur ceux-ci à 1% 
p/p : Certificat Bodycote P-2520776 
Méthode utilisé : USP 51 
voir certificat : efficacité du préservatif effet antimicrobien Conforme à l'USP 
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Les échantillons portant les nos de lots 200405-1, 050505-1, 050505-1B ont été 
proposés à AEM pour évaluations. 
Pour des raisons propres à AEM, il a été décidé de modifier le PPG pour le remplacer par 
de la Glycérine. Bon conditionnant pour la peau à propriété adoucissante connu quoique 
ayant comme propriété d'être hygroscopique c.i.e. avoir un effet de dessécher la peau par 
absobsion pouvant créer une perte d'eau de la peau. 
Vue l'abrasivité de la pâte travaillé, il était d'intérêt, hors du contexte pour besoin 
cosmétique, d'ajouter un lubrifiant naturel afin de limiter les dégâts causés par de l'usure 
prématuré des pièces mécaniques servant à travailler et éventuellement conditionner le 
produit final. On pourrait aussi y trouver des résidus métalliques indésirables (micro-
dose) dans le produit final.... 
Robella a ainsi convenu que l'usage de Glycérine serait un atout pratique ayant quand 
même la propriété d'être de source naturelle et de bien se solubiliser dans l'eau autant 
pour dissoudre celui-ci aux autres éléments que pour un rinçage facile du produit fini une 
fois séché sur la peau. Il restait maintenant à établir le % idéal nécessaire dans la 
formule pour rendre le produit intéressant du point de vue cosmétique. 
Plusieurs mélanges test ont été fait afin d'expérimenter. 
A : obtenir une pâte homogène en conservant sa couleur d'origine et développer une 
consistance crémeuse agréable, facile à étendre. 
B : facilement nettoyable et sans résidus sur la peau et accessoires au rinçage 
C : séchant rapidement en couche plus ou moins mince 
D : ayant un pH se rapprochant de celui trouver dans la boue naturelle et étant sain pour 
l'usager dont les peaux et ce tout en permettant aux agents conservateurs choisis de faire 
leur travail, précisément dans la plage spécifique pour laquelle ils ont été conçus pour 
être efficace. 
E : Obtenir une pâte pouvant être suffisamment onctueuse par rapport au point « A» sans 
pour autant empêcher les opérations de brassage durant la fabrication, du 
conditionnement et de distribution du produit fini hors de son emballage. 
F : respecter dans la mesure du possible l'état naturel du produit 
G : s'assurer de l'état aseptique immédiat du produit en milieu de travail 
H : s'assurer de l'état aseptique futur (shelf life) du produit; établir une date de 
péremption au fur et à mesure de la progression du développement par analyses et 
compilation de données pratiques durant les essaies de fabrications pilotes. 

Observations: Lot test 200405-1P (ms 17.5.05-02) 
Date 17.05.05 application d'une couche sur le poignet droit (apprx. 2mm) 
Temps de séchage complet : 6 minutes 
Odeur : Bonne 
Texture : opaque et lourde..s'étend bien 
Temps de rinçage : Bon (à noter que le produit se rince mieux à l'eau tiède que froide 

ou chaude. Laisse une sensation de propreté sur la peau. 



4 — Préparations et choix des ingrédients 

Saumures : Définition de cette solution établis à partir des instructions de base fournis par 
AEM et M. Foster 

Proportion : 16.8 g : 1 kg Eau (sans préservation) 

But : rétablir l'équilibre hydrique des boues : une façon de standardiser le contenu en Eau 
et de contrôler la viscosité du produit fini avec des paramètres fixes. 

Nota : L'utilisation du sel de mer respecte la philosophie de l'usage naturel pour lequel il 
est destiné. De plus, il confère au produit une propriété adoucissante supplémentaire en y 
apportant aussi ses oligo-éléments naturellement présents dans l'eau saline d'origine 
marine. 
L'usage de cette solution saline en quantité définis a un effet épaississant souhaité 
contribuant favorablement à sa texture et sa consistance. 

Les premières solutions d'essaies consistait à solubiliser le Na cl marin sous forme 
cristalline trouver en pharmacie (sécher préalablement en étuve à 50 degré C sur 24 Ires) 
dans de l'eau distillée. 
Cette méthode fût par la suite abolie car elle favorisait le développement de bactérie 
lorsque mis en entreposage. **La croissance bactérienne était relativement lente 
probablement à cause de la présence de sel agissant un peu comme un antiseptique de 
faible puissance. 
Il a fallu développer une méthode plus sure afin de supprimer une source potentielle de 
contamination par inoculation durant le cours de fabrication. 
Après avoir testé et observer le comportement de vrac ayant des obtenus un décomptes 
microbiens positif qui d'ailleurs devenait de plus en plus fréquents,( Série Terractive 828, 
Octobre 2005). Nous avons donc procéder par élimination et par vérifications croisés, des 
autres éléments de la formule incluant la boue qui à notre avis devenait de plus en plus 
suspecte avec l'apparition de taches brunâtres sur la surface des boues en chaudières... 
...fournis par AEM ,contenants provenant du même lot CDM 1 AEM (une moyenne 
établis à environ 1/6). 
En utilisant le Phénoxyethanol qui a généralement un effet bactériocidique sur les grams 
négatif, nous avons établis qu'un dosage de 0.6 % p/p réussit à stérilisé les solutions 
produites ult. à la série Terractive 828-H/805-3 VO. 
Cette méthode a donc été adoptée en tenant compte du pH de cette préparation. 
Analyse Microbiologique par un laboratoire indépendant : Bodycote, Laval 

Fabrication Solution Saline lots : 825, 	827 	831 produites non-préservées 
(Saumure) 	Dates 	03.10.05, 09.09.05, 29.10.05 

pour les vracs TERRACTIVE 828-E, F, H... 
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Analyse Micro.: 24 ml de solution saline de référence produite le 08.12.04 
**résultats en date du: 30.03.2006 	 40,000 org/ml 
Lots en partie mélangés avec du 831-A 
Reprise du même lot mais préservée au Phénoxyethanol à 1.0% p/p 
Résultats : 02.06.2006 	 < 10 org/ml 
Procédure à inclure dans les fabrications futures. 

Autres ingrédients : Nous avons du convenir à la lueur de résultats positifs en décompte 
de vracs pilotes l'usage de Parabènes aidera la cause comme agent conservateur pour ses 
propriétés bactériostatique et bactériocidique. Très efficace contre les levures et 
moisissure au pH actuel de la préparation d'argile se situant entre 6.56 et 7.0 . En haut de 
cela les parabènes se décomposent les rendant inutiles et ou pas suffisamment efficace. 
Le Phénoxyethanol lui est très efficace à un pH supérieure à 7.0. Par contre il a tendance 
à se résorber par absorbassions dans la boue à raison de 1.72% au temps 0 à 1.32% au 
temps 3 mois soit perdant ainsi son efficacité de 23.25%.( Réf. au lot 844-01 Terractive, 
certificat d'analyse No.1940 par J.M.Bouchard B.Sc, B.Pharm.) Nous le considéreront 
donc comme un agent conservateur primaire à des fins préparatoire/ temporaire 
(protection accrue conte les champignons) et utile comme agent masquant. 
Nous avons procéder à un test d'inoculation à savoir; comment les agent pathogènes que 
l'on rencontre fréquemment se comporte lorsqu'en présence de Phénoxyéthanol dans le 
mélange de boue.(Voir rapport Bodycote Certificat P-2520776 le 26.05.2005 référence 
lot test 200405-1/2 ( Formule MS0501-3 ). Les résultats sont concluants et démontrent 
que cet agent est très efficace pour détruire ceux-ci à un dosage de 1% p/p. Le maintien 
de l'usage du Phénoxyéthanol est recommandé pour procurer une sécurité contre les 
pathogènes. 
Ultérieurement, l'ajout d'un autre agent conservateur utilisant un autre type de chimie 
pour couvrir un spectre plus large et ajouter un effet synergique par combinaison pour 
contrer ces contaminations se devait d'être considérer en raison de contamination 
multiple observé à partir de la série Terrractive 828 dont 7 lots sur 9 produits ont donné 
un résultat positif de micro-organismes. Dans un premier temps à cause de l'urgence du 
temps, des essaie de stérilisation par chauffage de produit en travail ont été fait. La 
méthode de tyndallisation eu un certain succès. Par contre, les coûts se rattachant à ce 
procédé ainsi que la réduction de la productivité (+ 4 jours par lot, perdus) rendait cette 
méthode difficile à appliquer. L'alternative était de choisir une méthode d'application 
s'assurant que l'ingrédient serait bactériocidique au pH obtenues jusqu'à maintenant dans 
les préparations, facile d'usage, abordable et disponible. Notre choix c'est porté sur le 
diazolidinyl urea. Ce produit est couramment utiliser dans l'industrie cosmétique et a fait 
ses preuves. Le seul inconvénient c'est qu'il n'est pas accepté au Japon. Par contre on 
pourrait, si nécessaire, le remplacer par l'imidiazolidinyl urea. (devrait être validé ult.) 
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La Boue (ARGILE MARINE) AEM 

Définition : Pâte grise et/ ou verte très dense et compacte à odeur caractéristique de terre. 
Cette pâte, lorsque mise au repos, a la particularité de forcer 
son contenu en eau à la surface. Ces eaux sont appelés « Eaux Interstitielles» 
Elles doivent être maintenus et considérer comme partie intégrante de la 
matière à cause de sont contenu en oligo-éléments et de son apport hydrique. 

Difficultés : À cause de sa masse compacte, le défi mécanique sera de taille. 
Mise à part le comportement inconnu et interactions possibles des 
ingrédients ajoutés à cette matière première, de rendre le produit 
malléable et attrayant pour le consommateur demandera certes de 
faire des modifications physique et chimique à la boue. Il faudra adapter et 
développer une mécanisation efficace et établir une méthode spécifique pour 
pouvoir ensuite être en mesure de conditionner le produit dans son emballage 
final à savoir un tube plastique dont l'orifice permettra de 
sortir son contenu en pâte de façon homogène. 
Le deuxième défis et non le moindre, sera de préserver ce produit de façons 
à ce qu'il soit sécuritaire et ne posant pas de risques pour la santé humaines 
et l'environnement. 
Nota : L'origine de la matière première pose problème car, puisé dans la 
nature on peu s'attendre à trouver en autres, des contaminants indésirables en 
grands nombres. La prudence est de mise 
et les recherches s'imposent à la lueur de résultats à venir. 

5 - Microbiologie (résultats de fabrications) 
Formule avec Glycérine USP 96% 

LOT : VRAC Préservée pH 	Viscosité Micro. décompte m/o 

824 60.0 kg 1.0 % 	7.2 	24,200 cps Vrac <10 partout et abs. Pathogènes 
824/1 produit fini en tube 200 ml Ditto 

826 160.0 kg 0.099% Phénox. 	36,200 cps tube <10 partout et abs. Pathogènes 
-A 0.50% Parabènes, pH 6.89 

826-B 160.0 kg 0.099% Phénox. 	36,500 cps tube <10 partout et abs.Pathogènes 

11 
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0.50% Parabènes, pH 6.72 

826-C 96.4 kg 0.10% Phénox. 	37,000 cps 	tube <10 partout et abs.Pathogènes 
0.50% Parabènes, pH 6.8 

828 195.0 kg 0.50% test Parabènes seulement, tube 
pH 6.74 Viscosité 35,700 cps 

<10 partout, Pathos. N/A 

828-A 195.0 kg 0.50% test Parabènes seulement, tube 1 
pH 7.72 Viscosité 34,950 cps 2 

13.10.05 250 m/o 
13.10.05 100 m/o 

Reprise 18.10.05 	60 m/o 
Reprise 24.10.05 	30 m/o 

...suite Microbiologie 

Le lot 828-A malgré la présence de micro-organismes dans le produit fini ne constitue 
pas un danger. Ce lot ne contient pas de levures et moisissures. 
On peut constater qu'il y a décroissance du nombre de germes dans le temps. La preuve 
que les Parabènes on un effet bactériocidique sur ce type d'organisme microbien. 
Il peut avoir aussi prévenir la croissance de levures et moisissures si présence il y avait. 
Notre expérience à ce stade nous permet de croire qu'il y a très peu de ce type de 
contaminent bactériens dans la matière première. 
À la lueur de ce qui précède, une attention devra être portée pour trouver la cause 
de cette présence microbienne. Elle pourrait avoir pour effet de dégrader le produit 
par affaiblissement de l'agent conservateur et rendre le produit vulnérable. La 
préservation est peut-être trop limite. Il est trop top pour se prononcer sur la source de 
cette présence de micro-organisme et des valeurs du préservatif utilisé. 
Dans cette série les lots fabriqués ont une présence supplémentaire de Phénoxyéthanol à 
0.08 % p/p. Le but d'usage étant de l'intégrer comme agent camouflant/masquant. De 
plus le doute qu'un phénomène d'absorbation par la boue de cet agent faisant partie de la 
composante du préservatif principal affaiblisse la protection. Nous avons compensé 
par estimation basé sur certaines informations recueillis chez un professionnel cette partie 
d'ingrédient. Restait à valider la méthode et vérifier la véracité de nos doutes. 
(Voir résultat Certificat d'analyse 1940, Consultant J.M. Bouchard B.Sc, B.Pharm. 
essaie sur lot Terractive 844-01 Test d'absorbance) 07.11.2006 

828-B 195.0 kg 0.50% Test Parabènes seulement Tube résultats 13.10.05: 6,000 m/o 
pH 6.62 Viscosité 34,300 cps// 	absence Pathos et 

sans Lev. Moisis. 
reprise demandé sur même échantillon! 	 résultats 18.10.05 	5,700 m/o 
18.10.05 un ajustement des Parabènes à 0.8% p/p à la balance du vrac et ré-analyser 

** demande d'identification des éléments trouvés 22.10.05 6,200 m/o 
24.10.05 6,000 m/o 

même à 0.8% de Parabènes il y a résistance??? 25.10.05 6,800 m/o 
Il n'y a pas présence d'éléments pathogéniques 
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pas de levures et moisissures. 
Il est clair que seul les parabènes même à 8% ne peuvent suffirent. 
Résultats de l'identification : Bacillus lentus 

Brevibacillus brevis* 
Ochrobactrum anthropi 

Après discussion avec Monsieur Vania Atudorei, chef microbiologiste chez Bodycote 
il n'y a pas de risque pour la santé avec ce type de bactérie. Par contre il ne faut quand 
même pas prendre les choses à la légère et il serait recommander de trouver leurs origines 
afin de prendre les mesures correctives appropriés. 
L'identification de ces organismes nous permet de cibler l'origine de ceux-ci. L'habitat 
des Ochrobactrum sp. est constitué par le sol et l'eau et anthropi est également retrouvé 
dans l'environnement hospitalier. Elles sont typique des produits de terres. Bactéries 
aérobique à grams négatif, sporulés résistantes au Parabènes et ne présentant pas de 
danger pour la santé. Hors mis cette déclaration on ne peut tolérer une tel contamination. 
Les autorités sanitaires s'y opposeraient. Elle est hors norme de la moins sévère des 
règlementations en pratique ex. OSM qui tolère 500 m/o par ml 
Par contre, Brevundimonas Vesicularis* , bactéries à grams négatif, famille des 
Pseudomonas non-pathogènes dont la croissance maximale se situant entre 
30-37 dégrée C. se retrouve principalement dans les eaux et huiles (machineries). 
Les huiles hydrauliques peuvent contenir des Xylènes/Benzène que l'on appelle aussi des 
Aromatiques qui sont considérer comme cancérigènes..... 
....suite Microbiologie 

Cela n'est donc pas acceptable en cosmétique. 
Effet sur la santé des Brevundimonas : Presque nul- sauf rare cas d'infection sur lésions. 
Elles sont considérer comme mineures. 

Mesures correctives : Le Diazolidinyl urea à 0.3% serait une solution car elles ne 
résistent pas à cet agent. 

Une attention particulière sur l'usage des huiles mécanique pour la manipulation des 
matières devra être faite soit par : Un entretien préventif rigoureux de la machinerie 

Remplacer les huiles par des huiles sans aromatiques 
Ne pas utiliser les matières ayant été mises en contacte 
directes avec celles-ci. 

Lot 828-C série de lot 805/3 avec ajustement de Parabènes à 0.8% 
Résultats < 100 m.o. /g 	 « Vrac et produit fini » 

< 10 " / g Levures et moisissures 
date : 22.10.2005 
? Le dosage de parabènes est efficace. Il se peut que la boue utilisé n'était pas ou peu 
contaminé à l'origine. 

Lot 828-D série de lot 805/3 dosage quantitatif de Parabènes à 0.8% p/p 
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Résultats : 25.10.05 à 1,000 m.o. /g, pas de levures et moisissures 
Reprise demandé : 28.10.05 à 1,000 m.o. /g (le décompte n'a pas changer !) 
Reprise # 2 le 31.10.05 du même lot à 600 m.o. puis 260 et 240 en final.... 
Il se peut que le conservateur à 0.8% p/p agisse dans le temps. Cela n'est pas suffisant 
car cela pose un risque par l'épuisement éventuel de ce même conservateur pour 
combattre les microbes. Cela ne nous permet pas non plus d'avoir une marge de sécurité 
ult... Il faudra poursuivre les essaies voir même ajouter un nouvel agent et plus efficace. 

Lot 828-E série de lot 805/3, dosage Parabènes à 0.8% et essaie avec 0.08% p/p 
de Diazolidinyl urea (premier essaie) 
Cette décision fût prise d'utiliser cet agent par l'observation de taches brunâtres 
dans les chaudières de boue en utilisation. Il y avait un indice visuel de contaminations 
bactériennes importantes. Le Diazolidinyl Urea a comme particularité d'être 
un bactériocidique puissant. 
Résultat : Nos craintes de contaminations étaient fondés par la présence positives de m.o. 
des premiers résultats obtenues; 1,800 m.o. /g compte total aérobie (31.10.05) Bodycote 
Aucune levures ni moisissures fût dénombrés. 
II y avait présence de bacilles dans cet échantillon du vrac 828-E 
Une reprise fût commandée le 03.11.05 
Résultats : 1,370 m.o. /g (légère baisse !) 
Reprise # 2 : 1,100 m.o. /g (baisse graduelle avec le temps jours 13 depuis la date de 
fabrication du vrac.) Il y a indice que cette agent conservateur agit mais avec le temps 
sur le produit contaminé. Reste à savoir si le dosage en est suffisant??? 

Lot 828-F série de lot 805/3 
Même formule avec résultats suivant : 90 m.o. /g Bodycote 03.11.05 
Pas de levures ni moisissures. 
Reprise : à 70 m.o. /g Bodycote 10.11.05 

Lot 828-G série 805/3 
Formule répété des 2 précédentes pour vérification : 
Résultats : 150 m.o. /g Bodycote 06.11.05 
Pas de levures ni moisissures. 
Reprise de l'analyse : 350 m.o. /g! Si cela est le fruit d'une croissance elle nous indique 
que le % doit être revu à la hausse pour le Diazolidinyl Urea. Nous avons quand même 
constaté que cet ingrédient devait être l'élément clef. Nous estimons que ce résultat à la 
hausse est douteux, qu'il ne reflète pas nécessairement une croissance mais plutôt nous 
indiquer que la boue se devait être plus contaminé que les charges précédentes. De là 
l'importance de se prévaloir d'une marge de sécurité en maximisant la concentration et 
l'assemblage des différents agents de conservation et ce, en proportion de façon à en tirer 
une valeur synergétique pour couvrir un plus grand spectre. 
Après discussion avec AEM, l'idée d'utiliser un agent chimique ne plaisant guère et 
on nous demanda de trouver une alternative plus « Naturelle ». 

Le Lot suivant 828-H fût modifier en y retirant le Diazolidinyl Urea et de procéder 
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à un essaie de stérilisation par chauffage de la batch en travail. La boue sélectionnée 
pour ce lot présentait des signes de contamination de même qu'une odeur inhabituelle.... 
Nous avons augmenté la présence de Phénoxyéthanol à 0.6 % p/p et maintenue les 
Parabènes à 0.8% p/p. 

...828-H, suite 

Test Micro : résultats : 420 m.o. /g (09.12.05) Bodycote 
Pas de présence de levures ni moisissures. 
Un chauffage à 65. degré C pendant 30 minutes (09.12.05) 
refroidis à 24.0 C 
Le 16.12.05 une reprise de micro pour vérification du lot fût entreprise : 
Résultats : 530 m.o. Bodycote (16.12.05) 
Reprise 	670 m.o. 	(19.12.05) croissance! 
Le premier chauffage ne donna pas les résultats escomptés. Au contraire une légère 
croissance bactérienne. Par contre il se peut que certain type de bactéries soient plus 
résistantes que d'autre 	 et que la température atteinte ne fût pas suffisante et/ou de 
trop courte durée. 
Un deuxième chauffage s'impose alors : 70..0 degré C. pendant 30 minutes 

refroidissement 7.2 degré C. 
Reprise de Micro : 03.01.2006 Bodycote 
Résultats : 100 m.o. /g 

290 m.o. / g 13.01.2006 
210 m.o. /g 13.01.2006 

Conclusion : Il appert qu'un seul chauffage n'est pas la solution. Les bactéries présentes 
sont relativement résistantes à la chaleur. Trop de chauffage pourrait affecter le produit 
fini car il favorise la perte d'humidité et en affecte le pH (mineur) 
Un deuxième chauffage permet et ce à 70. degré C, d'affecter le décompte bactérien. 
Un troisième serait idéal pour finaliser le processus sous le principe de tyndallisation... 
Le seuil critique de chauffage afin de ne pas modifier ou détruire les éléments organiques 
actifs se situe vers les 80 degré C. (Seuil de dénaturation des protéines.) 

SÉRIE 842-00 
Même formule que la précédente sauf pour les 3 chauffages fait à 70 degré C. 
Ajustement de procédés; Date de fabrication 25.05.06 
Résultats Microbiologiques : 02.06.06 avant premier chauffage 1,510 m.o. /g 
Microbiochem 	 02.06.06 après premier chauffage 1,230 m.o. /g 

07.06.06 2 ièm chauffage 	560 m.o. /g 
12.06.06 3 ièm chauffage 	365 m.o. /g 
19.06.06 retester 	 300 m.o. /g 

Il y a résistance des bactéries, demande d'identification (voir résultats de 
l'identification page 13. 
Ajout de Diazolidinyl Urea à 0.3 % le 22.06.06 et retester la micro. (après le 3ièm le 
chauffage du vrac pour vérifier l'action germicide de celui-ci). 
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Résultats en date du 30.06.06: < 10 m.o. /g Résultat acceptable; début de la validation 
microbiologique et l'usage des agents conservateurs choisit dans cette combinaison. 

Retest série 842-00 suite vérification micro. 

Résultats : Échantillon en tube 200 g TerrActive prélevé à même les retenues 
en date du 30.06.06 : < 10 m.o. /g Bactéries totales aérobiques 

Retest avec la même procédure ci-haut mentionné mais en date du 02.04.2007 
Résultat : < 10 m.o. /g Bactéries totales aérobiques (10 mois après fabrication) 

< 10 m.o. / Levures et moisissures 
Reprise micro. en date du 01.06.2007 sur le même échantillon précédent. 
Résultats : < 10 partout (12 mois après fabrication) 

Le procéder par chauffage, quoi que simple et sans ajout de chimie, devient fort coûteux 
en énergies et 
en temps. Il ne garantie pas non plus la préservation du produit fini dans son emballage à 
court et à moyen terme ainsi que le maintiens de sa stérilité durant l'usage par le 
consommateur une fois son contenant ouvert. 
Nous recommanderons donc le retour aux essaies pour la conservation du produit 
par le biais des agents conservateurs avec lesquels nous avons déjà entamé les travaux et 
obtenues des indices positifs. Il nous reste à voir leurs stabilités dans le temps. De 
s'assurer du maintien des paramètres et spécifications produit définis au début. 

Les résultats microbiologiques obtenus jusqu'à présent avec les séries 828-H et celles 
antérieure ne nous permettent pas de conclure ni d'obtenir une norme aseptique 
acceptable pour la santé tel que déterminer par nos autorités. 
La norme maximale pour une accréditation OMS est de 500 m.o. /g 
Ce qui est satisfaisant c'est que durant cette série aucun contaminant microbien de l'ordre 
des levures et moisissures ne fût détectées. Aucun agent Pathogènes n'était présent. 
Cela rend, malgré la présence de micro-organismes connus et qui selon les expertises 
des consultants mandatés sont de types inoffensifs, un produit pour usage cosmétique à 
des fins d'application topique à court terme. (3 mois) 

Dans la prochaine série d'argile 842 et 844 nous viserons à obtenir une classification 
supérieure en adoptant la norme USP et de prolonger la duré de vie du produit une fois 
conditionné. Nous croyons possible d'obtenir celle-ci à la lueur des résultats 
microbiologiques du lot 842-00. Le travail effectué sur cette charge nous permet 
maintenant de commencer à comprendre le comportement des agents de conservation 
choisit pour ce type de production et les conditions s'y rattachant. 
Nous pouvons commencer à procéder à l'expérimentation d'une série de vrac TerrActive 
afin de nous donner suffisamment de résultats stables pour valider nos attentes. 



Début de Série 844 et validation de la formule 

Lot 844-01 en date du 28.06.06 (Sans chauffages) 
Choix des conservateurs : Parabènes à 0.8% p/p 

Phénoxyéthanol à 0.6% p/p 
Diazolidinyl Urea à 0.3% p/p 

Fabrication de batch standardisé de 197.0 kg 
Test micro avant ajout de Diazolidinyl Urea : Microbiochem 30.06.06 : 770 m.o. /g 
Test micro après ajout de Diazolidinyl Urea : 	 10.07.06 : < 10 m.o. /g 
Retest micro sur tube 200 g TerrActive de retenue 	02.04.07 : <10 m.o. / 
Levures et moisissures 	 : < 10 m.o. /g 
Test d'absorbance du Phénoxyétahnol effectué sur ce lot. (Voir C.A. Consultant 
J.M. Bouchard réf. page 12) 

Note : Nous remarquons une moyenne de 2 chaudières sur 3 de boue brute présentent des 
signes visibles de contaminations bactériennes suspectées. (Aviser le client) 

Procédez à la suite des fabrications série 844 avec la même formule et méthode utilisé 
ci-haut. 

***844-01  à 844-34 ont tous été fabriqué en suivant les instructions en rapport avec la 
formule MS-0609-9. 
Nous pouvons maintenant affirmer que cette procédure fonctionne et est sécuritaire pour 
les usagers. 
Certains lots (11 sur 34 produit de cette série) présentaient un décompte positif au vrac 
avant le conditionnement. 
Certains essaies en cours de travail on permis d'ajuster les méthodes d'usage pratique du 
Diazolidinyl Urea durant les fabrications. 
Les décomptes étaient tous des m.o. aérobiques, pas levures ni de moisissures. Absence 
de pathogènes dans les lots vérifiés aléatoirement. 
Ces décomptes se sont tous résorber en moyenne autour de 4-5 jours. Tous les lots 
produits de la série 844 et conditionnés en tubes de 200 g TerrActive donnant des 
résultats < 10 m.o. /g 
Nous avons pu établir par ces variations de ces 11 charges, qu'en effet le Diazolidinyl 
Urea est le point de sécurité pour ce produit à base d'argile Marine après avoir eu 
confirmation des reprises microbiologiques ultérieurement pour s'assurer de sa sureté 
dans le temps. 
Référence des résultats sur les lots antérieurs 842-00, 844-01, 844-02, 844-08 
(10 mois et 12 mois maximum) 
Les raisons pour lesquelles ces lots ont été choisis pour ces tests de stabilité, l'ont été 
faites par rapport à la formulation et la définition de la méthode de fabrication obtenue 
par rapport à l'aboutissement de la recherche et du développement entamé depuis 2004. 
Certaines variables imprévues observés dans les résultats microbiologiques de ces lots 
dans le processus de leur fabrication demeuraient à être vérifier et comprises. 
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Les résultats jusqu'à maintenant obtenue, nous permettes maintenant de sécuriser une 
date d'utilisation à 12 mois à compter de la fabrication. (Série 842 et 844) et lots futurs. 
Nous sommes portés à croire que cette date butoir d'utilisation pour les consommateurs 
pourrait s'étendre à 18 mois dans les meilleures conditions d'usage 

Données physico-chimique 

Les résultats sur le pH de l'ensemble de fabrication à compter du début non pas 
varier dans les extrêmes. Par contre nous n'avons pas obtenue les pH proposés par AEM 
qui se seraient situé au dessus de 7.0 causant une problématique sur le chois des usages 
des agents conservateurs. Plusieurs inconnues, entre autres, les ingrédients ajoutés vont-
ils modifier celui-ci. Les procédés et méthode mécanique développé seront-ils à l'origine 
de dérangements ou d'instabilités..... 

pH d'origine avec lot test 824: 7.2 Préservation au Phénoxyéthanol 1% seul. 
826 : 6.98 Préservation au Phénoxyéthanol 0.099% et 0.5 % 

Parabènes 

Les pH minimaux obtenus sont : 6.56, 6.58 à 20 degré C. 
Les maximales obtenus sont : 6.95, 7.00 à 20 degré C. 
La moyenne générale se situant entre 6.7 et 6.85 
Le Phénoxyéthanol semble affecter légèrement à la baisse le pH s'il est utilisé seul. 
Le volume d'eau saline (saumure) peut aussi affecter celui-ci. 
Dans les 2 cas il n'a pas lieu de s'inquiéter car ils ne modifient pas drastiquement 
la valeur. Par contre une attention, qu'en à la valeur d'eau rajouter pour ajuster la 
viscosité, devrait être considéré. (référence lots pilotes 824 et 826) 

Les plus grandes variations du pH sont fort probablement causés pas la matière première 
elle-même et non par les ajouts dont les % ont été établis et maintenus tout au long de la 
série 842-844. 
Les ingrédients fournis en provenance d'autres sources n'ont pas ou peu d'impactes à 
cause des valeurs établis dans les spécifications fournisseurs qui sont respectés à la 
livraison des matières première (contrôlé à l'arrivage) et des faibles quantités impliqués 
dans chacune des fabrications. (excluant l'eau) 
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Viscosité 

La stabilisation de la viscosité du produit fini posait un problème à cause de la variabilité 
dans la quantité d'eau disponible dans les charges de boues brutes livrées. 
La méthode proposée par AEM (Voir Viscosité M. Foster) ne pouvait pas être appliqué 
en raison des ajouts d'ingrédients et de méthode de mécanisation développés. 
Nous avons donc procéder à une analyse exhaustive du comportement de la boue en 
travail afin de déterminer la ou les méthodes pouvant s'adapter. L'usage d'un 
viscosimètre de type Brookfield fût donc adopter avec une méthode utilisant une aiguille 
avec profondeur définis, masse échantillonné du vrac spécifique et une vitesse de 
rotation établis au travers des essaies à une température de 20 degré C. 
La lecture en mesure de : cps (Centipoise) 

Résultats : Minimum essayé : 27,400 cps 
Maximum 	: 40,500 cps 

Valeur moyenne de production : entre 32,000 et 36,500 cps à 20 degré C. 

L'établissement de la viscosité a été établi à travers les contraintes suivantes : 

1- Malléabilité mécanique de la pâte 
2- disponibilité et ajustement d'eau au produit basé sur la valeur humidex d'origine 

de la boue. Respect des valeurs organiques et inorganiques disponible naturellement 
3- Effet cosmétique 
4- Capacité de brassage dans le tube (eau ayant tendance à se séparer de l'argile au repos) 
5- Capacité de vider le tube de son contenue. 
6- utilisation minimale d'eau dans la formule afin de limiter sa valeur en raison du 

contrôle du potentiel de développement bactérien. 



7- Production : 

Adaptation Mécanique : Les essaies ont été fait avec un malaxeur planétaire électrique à 
variable. La consistance très dense de la matière nécessite 

une force de poussé accrue. 

Le matériel utilisé en laboratoire est de l'acier inoxydable 304, du plastique PE ainsi 
que de la verrerie. 

Les appareils de conditionnement pneumatique à air filtré et machineries électrique 
ont été utilisés. 
Des modifications ont du être effectuées afin d'adapter cette production. L'usure 
prématuré par friction (abrasion) et création d'une réaction physico-chimique entre 
l'argile et certaines pièces mécaniques en mouvement créaient un courant galvanique 
lors du pompage de l'argile. (Produit fini) 
L'usage de téflon et le développement du design de nouvelles pièces furent requis. 

8- Hygiène : 

Une attention particulière doit être faite à la manutention des boues en raison de la 
présence de contaminations bactériennes. Une ventilation adéquate, le port de vêtements 
de travail propre, gants de silicone, lunette et couvre-chef. 
L'usage d'une solution d'éthanol (IPA) à 70% /vol. est efficace pour la désinfection des 

surfaces de travail et outils. 

Après chaque fabrication un nettoyage intense se doit être exécuté. L'usage de produits 

sanitaire (savons quaternaires) est utile. 
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Conclusion 

Le présent travail de recherche nous a amené à étudier une matière d'origine naturelle, 
de s'y familiariser et de comprendre sa nature au travers des embuches qu'une telle tâche 
nous impose. Tout produits dont l'origine s'associe à ce type de provenance, suscite de la 
méfiance et amène des difficultés, des surprises. 
Au travers du temps, des ressources et de l'expérience, il nous a été permis de découvrir 
de nouvelles avenues afin de concentrer nos efforts au développement d'une nouvelle 
source dont le potentiel a de l'avenir dans la conception d'une nouvelle génération de 
produits de santé. 
À la lueur des résultats et ce en rapport avec tous les travaux effectués durant ces derniers 
mois sur la boue d'origine marine fournis par AEM, les formulations, les 
questionnements et analyses, il nous est maintenant permis de croire au succès de cette 
étude. Nous avons obtenue un produit cosmétique que nous croyons de haute qualité 
pouvant rencontrer tous les points discutés et visés lors des nombreux entretiens 
effectués entre nos parties. 
Ils en reste pas moins que d'autre étape amèneront d'autres questions..... 
Si besoin en était, il nous sera possible de poursuivre plus en profondeur avec les 
connaissances maintenant acquises. 

Un gros merci à tous les collaborateurs qui on fait de cette recherche un attrait particulier 
pour le domaine de la cosmétique, du soin corporel et du bien être 	 

Mike Schaffner, Président 
Chargé de projet 
Robella(Canada) Inc. 

21 



MA ' 

Sodycot 
'f31 r, fl 	• 

e ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA IN,,. .~.._. ,,y,n.a• .~I=.~._a~ï.~;t.corti 

Viala more t; 

Outttl Âiit~
b n.,neeutMur 

3025 L41>'. T# E Sr-ALIBfN. LAVAL. QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (45D) 882-69E-5 

Rt?BELLA (CANADA) INC. 

Att.: M. M. Schaffner 
C.P. 31 
St-ARÔME, ?L: 
Canada, J7Z 51-7 

Produit 	POT 60g ARGILE BRUT 
Lut du produit 	050505=1 	t- . i. . ' C 2) Ni 	)_", 

Certificat d'Analyse 
No.: P- 2519917 

No. Lab: 	P-802389 

Révision: 	2002/05/13 

1.ot de fabrication ou fournisseur: 	DATE: 16.05.05 	 Date de réception: 2005-05-17 
Numéro àe is ratio/sit)on: 	 ROB 466 	 milité de: 	N/A 

Stabs tè après: 	N/A 
Condition: 	N/A 

rests: Spécifications: Résultats: Unités: Méthodes: 

Oescrlption Rapporter Qrqanots:at c 
Dénombrement Iota' aérobie Rapporter $Qfjg ORgI¢ USQ aE'' 
Levures iporaar c 10 agiq Vg¢c61 ~ 
!Moisissures Rapporter e 10 orgfp uSP<B1> 
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Client: 	 POBELLA (CANADA) INC. 

Att.' M. M. Schaffner 
C,P. 3, 
St-JÉROME, PO 
Canada, J7Z 5T7 

Produit: 	POT 60g ARGILE PRESERVËE 
Lot du produit 	050506-19 

Certificat d'Analyse 
No.: P- 2519918 

No. Lab: 	P-802390 

Revision: 	2002/05//13 

Lot de fabrication ou fournisseur: 	DATE: 16.05.05 
Numéro de is réquisition: 	 ROB 466 

Date de reception: 2005-05-17 
StabilitO de: 	N/A 
Stabilité après: 	N/A 
Condition: 	NIA 

Tests: Spécifications: 

Rapporter 
Rapporter 
Rapporter 
F apport,r 

Résultats: Unites: Méthodes: 

Olgsnoiept C 
LISP <s1:> 
JSpcs'i,> 
1JSPeg1'> 

 

Description 
Dénornbrement totaï aeroÔïe 
Levures 
MoLciesures 

w 

17300 on,yg 
<10org/p 
< 10 orate 
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w aNt ? b):!+ )9:-TILCOrn dycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC 

Date de *mutton: 2005-05-17 
Stabilité de: 	N/A 
Stabilité après: 	N/A 
Condition: 	NIA 

Lot de fabrication ou iournisSeur: 	DATE: 17.05.05 
Nurriéro de la réquisition: 	 ROB 466 

...m..111110111•111.II•111.1•••••••••• 

L . Pt e arise, opaque et homogène. 

Taub* kub ;infirm st offectuOve conaannomest su domain soovibront nos vofflogroptaos ollebitini co vobn 1  bolleincrions NVis du cikud, 
A nuns 00 Oonlonallookbv du clot ko eChlireking von* onlropook itivq91 IVANOOO 0.94v949 de 30 buns. 

TOUle 110,000C1br. OW en Wier. SW mama 	miensonna Omisa 

Date d'émission: 2005105/25 	 Professionnal(s): 
Page' 	CIDonniOns moo) 

A-7  ZO • WRIN. 

30 .21 	 'AUBIN, LAVAL. QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 582.6995 

Client 	 ROSELLA (CANADA) INC. 

Att.: M. M. Schaffner 
C P. 31 
St-JtROME, PO 
Canada, J7Z 577 

Frodult: 	POT 60g ARGILE PRÉSERVÉE 
Lot du produit: 	200405-1 

Certificat d'Analyse 
No.: P- 2519919 

No. Lab! 	P-802391 

Révision: 	2002/05/13 

SOos-Witonce 8 A: Owe enhyOnv 9 S: Ono stela %OP won eibbn 
••••••=111.•••• 	 era 011•011111••••• 

Tests: 	 Spkificetlena: Résultats: UtUtis: 	Méthodes: 
111111•■•=101•11•01••••••••.......... 

Description 	 Rapporter 
Donombroment tors: aérobie 	Rapporter 

Rapporter 
Moisissures 	 Rapporter 

OrganoSciptic 
9000 Orgia  

	

310 OT0/9 	 USF'4<6' 

	

Z5 org/p 	uSP<B1 > 



Le 2006-06-23 ROBELLA ( CANADA 1 INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 

t 1XCi 
A l'attention de 	Michael P. Scllnaffner 

No de lab 
No de lot 
No de code 

5565-3 	 No de référence au partiel :S/0 

COM 1 AEM #1-A 	No du test d'inhibition : 	5/0 
N/A 

Description et Type d'échantillon:, 

NwirmeeNa 1,640 	USP 29 <61> Bactéries totales aérobiques /g. 

P+'a,  ?`Yslie 

Les analyses ont été effectuées sans test d'Inhibition 
Les résultats de Passai ne se rapporte gtfé réchentiuon reçu. 
Pour les testa spécifiques, les analyses ont Sté réalisées en accord avec 4 méthodotopb da la demidre version d'USP . 

rapport ne peut ette reproduit sans approbation édite d'un responsable du laboratoire P4 biochem Inc. 

Légende Ire 
nup 
SIO Sans Oblat 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

Fm de rapport 5 4 	 8 
8ITISS IO 2 rev 	2004 

RBvision 1.0 k 2a iuin 2004 
Mars or 	73 ittot zocw 

Laboratoire d'analyse 

CERTIFICAT D'AN tLYSE MIÇROBIOLOGIOUE 

24 ml ARGILE BRUT AEM «EAU INTRI (MAI-06).  

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-20 

Spécifications Résultats 	Méthodes 

1270 rue (-achaine, Laval, Québec. Canada 117C 2N7 
Tel,: (514) 990-3132 • Fax. (514) 990-8914 

Courriel: labo@ micrabiochem. ca  

di/Y 
Microbfilogiite 



Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA ) INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
.17.1 1X4 
A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

Le 2006-06-23 

CERTIFI AT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

ARGILE BRUT AEM 

No de lab : 	5565-4 

No de lot : 	CDM 1 AEM #1-B 
No de code NIA 

No de référence au partiel :S/O 
No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillon:, 6,- 

Bactéries totales aérobiques tg. 

Spécifications Résultats 	Méthodes 
-~ 	 7,560 	LISP 29 c61:> 

Les analyses ont été effectuées sans test dtnhibition 
less résultats de l'essai ne se rapporte qu'à Péchanüllon reçu. 
Pour tee tests *toriques, les analyses ant été rfafeiea en accord avec la rnidNodologie de la derniere version crUSP 
Ce rapport ne peut être reproduit dans approbation Sente d'un responsable du laboratoire 1v crubiochem Inc. 

Lasers* i tht. 

SM Sons Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales_ 

hp~rs.•nll 
al 	Sa' 

IS e 

s s uLs.-FQlt-0,e Fin de rapport 
tinta le 2 demo. 2tX)' 

Rérloca 1-0 le 23 juin 20041 
mi .0 en vigueur to 23 juin 2004 

7270 rue Lachaine, Laval, Québec, Canada 1-17C 2N7 
TEL: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-9914 

Courriel: laboe microbiochem. ca 



Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA') INC . 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
17 1X0 
A rattentiOn de 	Michael P. Sehnaffner 

Le 2006-06-23 

CERTIFICAT D'ANALYSE MJCROBJOLOGJOUE 
POT 60 g ARGILE BRUT AEM 

No de lab : 	5565-5 

No de lot : 	CDM 1 AEM #1-C 
Ncde code : N/A 

No de référence au partiel :510 
No du test d'inhibition : 	SIO 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbioiogiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
rack.; é notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillon:,  

Spécifications Résultats 	Méthodes 
Bactéries totales aérobiques /g. 	— 	 7,880 	USP 29 <61> 

Les analysas ant été effectuées suns teat elnhlhitbn 
Lea *base de fesses ne se rapporte qua l'échantillon reçu. 
Pour lea tests spécifiques. les analyste ont été réalisées en aoaa d avec la nuthodalogle de la dernière version d'USP. 
Ce rapport is peut être rgxoduit sang epprebatlon écrite d'un responsable du laboratoire Micirobiachern Inc. 

Légende ïnt. 
>sup. 
S/0 Serfs Obiei 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales_ 	 Nlluxobl 	lste 

ï;,. 4 ME. S-.=OR-018 FM de rapport 
enes es 2février 20U4 

Révision tA fo 23 juin 2004 
Mise on vigueur te 23 iuin 20fl' 

1270 nie Lachaine. Laval, Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Caurriel: iaboemicrobiochem.ca 



ROBELLA ( CANADA) INC. 	 Le 2006-06-23 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
17 1 1X4 

A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MJCROBIOLOGJOL E 
24 ml ARGILE BRUT AEM «EAU INTR'1.» (MAI-06) 

Nücteiab. 
Node lot : 
No de code 

5565-6 	 No de référence au partiel : SIO 
CDM 1 AEM #2-A 	No du test d'inhibition : 	SIO 

NIA 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
lnicrobiotogiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillon:, 

Spécifications Résultats 	Méthodes 

Bactéries totales aérobiques 1g. 	— 6,400 	USP 29 <61> 

i_rs analyses ont MI ertectuées sans test «natation 
6.es résuitats de fessai ne se rapporta cela l'échantillon reçu. 
Pour les tests apépïiqueo. lea analyser' ont été + Sties en accord avec le mbptodotogie de la da+nièra 
Ce rapport ne peut être reproduit sens approbation écrite d'un responsable du laboratoire Microbiachem I 

Légende < int. 
asti') 
S10 Sate Oblet 

Veuallez agréer, nos salutations cordiales. Micr iologiste 

version di18P. 
nc, 

iNEs-fOR-4110 Fin de rapprit 
[fl1iG 102 r:;ytksr 22:X+4 

ftbrisiore 1.0 rn 23 jubr 20r4 
Nias an +.eoar te 23 Ms 20CS 

1270 rue Lachaine. Lavai. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990.8914 

Courriel: iabo@microbiochem.ca  



Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA 1 INC. 	 Le 2006-06-23 
17520. rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
1711)(Q 

A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

POT 60 g ARGILE BRUT AEM 

No de lab : 	5565-7 

No de lot : 	CDM 1 AEM #2-B 
No de code 	N/A 

No de référence au partiel _ S/O 
No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microoiologiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu d notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillon; K.__ :s 

 

Spécifications Résultats 	Méthodes 
25,000 	USP 29 <61> Bacteries totales aérobiques /g. 

 

Lac analyses ont Me effectuées sans test dinhibition 
Les résultats de rasa ne se rapporte qu'a réchentlibn reçu. 

Pour 	tests spécifiques. les analysas ont été réalisées en accord avec la méthodologie de la dernière version d'USP 	 Ü, or. • <'; 
Ce rapport ne peut etre reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire l lcrobiochern Inc.  	̀ I r` . 

.egendi ' 'inf. 	
i 84 

' 
	 As 

Sf0 Sans Obiet 	 ~~ 	~~y fi 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 	 Micro E iolog  

Emin ie 2 Mme 2094 
5 4 ME S- FOR-018 	 Fin de rapport 	 R* I Ion 1.01e 23 juin 2004 

Mie en vigueur le 2314. 200e 

1270 rue Lachaine. Lavai. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courriel: labo@ microbiochem. ca 



ROBELLA ( CANADA 1 INC. 	 Le 2006-06-23 

752G, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
17 1 I YO 

A i"attention de 	Michael P. Schnaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

POT 60 G ARGILE BRUT AEM 

No de lab 	5565-8 

No de lot : 	COM 1 AIM #2-C 
No de code 	N/A 

No de référence au partiel :S/0 

No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2bb6-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillons  

Spécifications Résultats 	Méthodes 

Bactéries totales aérobiques /g. 	 3,700 	USP 29 <61> 

Les analyass ont cité attectuées sans test d'inhibition 

s resultats de reesei ne se rapporte qui l'échantillon reçu. 

Pour les tests spécifiques, tee analyses ont étb réalisées en accord avec la m6tttodoloçie de le dernière version d'USp. 	 f 

Ce rapport ne peut étre reproduit sans apprabation écrite d'un responsable du Laboratoire Mkpdbiochem Inc.  

La çefde s Int 	 ~, 	 .g/ut:e
7,7 

âi0 Sens Oblat 	 ~.. 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 	 Microbliicgiste' -_., 

5 4 Mf_S-FOR-018 Fin de rapport 
Ends te 2 tlivtier 2004 

RbMsion 1.0 le 23 Jain 2004 
Nice en àguge+? ta 23 juin 200+4 

1270 rue Lacharne. Lavai, Québec, Canada H7C 2N7 
Téi.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courriel: labo®microbiochem.ca 



Le 2006-06-23 ROBELLA ( CANADA 1 INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
.17_11)el 
A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBJOLOGIQUE 
24 ml ARGILE BRUT AEM «EAU KM.» (SEPT. 05) 

No de lab : 	5565-9 
No de lot : 	CDM 1 AEM #3-A 
No de code: N/A 

No de référence au partiel :S/0 
No du test d'inhibition : 	SID 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu é notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillon:, 	L;, 4„.3 r ' f ` 	-. 

SPécMca4ons Résultats 	Méthodes 
Bactéries totales aérobiques 1g. 	-" 	 < 10 	USP 29 <61> 

Los analyses ont dbt effectuées sane test dlnhloition 
Laso résultats de rossai ne se rappoate qU$ réchanaltion raya. 
Pour les fasts spade uee. tea analyses art ai reakslts en sourd suas is rnAtlmdofopte de la dentiers version diJ8P . 

Cs rapport n pelai» reproduit sans approbation date dun responsable du laboratoire tikolobtoottern Inc. 

1 P+-0 tai@ frit 
scup. 
510 Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

" 8st. 
•,rt•t~•;lAp,+ 

icro 	ist 

5 4 NIES-FOR-01s Fin de rapport 
Osni. I. 2 rbvri.r 2004 

Ftbi.ian 1.0 le 23 juin 2004 
ha.. en *puma M 23 iuiw 2004 

1270 rue Lachaine. lavai, Québec. Canada H7C 2N7 
Te.: (514) 990-3132 - Fax: (514) 990-8914 

Cou rriel: laboe mtcroblochem. ca 



    

Î ROBELLA I CANADA l INC. 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
.17 t 1X4 
A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

Le 2006-06-23 

CERTIFIÇAT D'ANALYSE MJCROB,IOLQCIOUE 
POT ARGILE BRUT AEM 60 g 

No de tab : 	5565-10 

No de lot : 	CDM 1 AEM #3-B 

No de code - NIA 

No de référence au partiel : S/O 

No du test d'inhibition : 	SIO 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiotogiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillon:, 	4?,.«-7 

Spécifications Résultats 	Méthodes 

Bactéries totales aérobiques /g. 	.__. 	
< 10 	USP 29 <61> 

Las analyses ont été effectuées sine test d'inhibition 
Les *ends de ramai ne se rapporte gale réehentiA n reçu. 
Pour les lests miennes, les analysas ent eta réalises en accord avec le méthodologie de le dsrnièfe version d'USP. 
C:e rapport ne peut dé* reproduit sans approbation ici** thm responsable du Iaberasele Mlcrobochem Inc. 

Micr 

t.égsnae < inf. 

5/0 ans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

1 

Sologiste 

5.4 Mes-FOR-Oie Fin de rapport 
Émis le 2 fevrier 2004 

RIYMion tA te 23 sis 2004,  
hg» en viameur M 32 jrin 2fo4 

1270 rue iachaine. Laval. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (5t4) 990-8914 

Courriel: labo microbiochem.ca 



Pin de rapport 5.4 MES-FOR-018 

Laboratoire d'analyse 
RO8ELLA ( CANADA) INC. 	 Le 2006-06-23 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
17 1 1)(Q 

A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICRORIOLOGIQUE 
POT 60 g ARGILE BRUT AEM 

No de lab : 	5565-11 

No de lot : 	CON 1 AEM #3-C 

No de code : N/A 

No de référence au partiel :S/O 

No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
mic obiologiques effectuées le 2006-06-21 sur l'échantillon décrit cl-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-20 

Description et Type d'échantillON, £o 

SD jifications Résultats 	Méthodes  

Bactéries totales aérobiques 1g. -- 	 < 10 	USP 29 <61> 

Les analyses ont 40 etlbcluere sens Met âln1 tIon 

Les résultats de rente ne ai rappoete qu'b r6ohantluon repu. 

Pour tes owes apieindues, las enraya« ont été reellsiss Qn aocora avec la rnM hodobgle de »dernière version d'tJSP. 

Ce rapport ne peul être reproduit Brans approbation tells dun responsable du laboratoire 1tfaobioohem hx. 

Légende < Int. 

Sens Obiet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

1270 rue Lachaine, lavai. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • l=ax: (514) 990-8914 

Cowrie!: Iaboty microbiodtem.ca 

R6: 

~~ 

;041Plil'.r 

• 

en1it M 2 Mur* 2004 
RWbbn 

 
1.010 23 juin 2004 

Miels en +6yuaur 1e 23 juin 2004 

M logi 



'►r`f.: ( 460 ) 419-88f 
7ctcr..: (450) 419-841 RUBELLA (CANADA) INC. 

C.P. 31. Saint-Jér6me (Québec) J7Z 5T7 

INC. I Laboratoire 1-CRACHEM 
1270 rue lachafne 
LAVAL, PQ. 

rapporter- normes ( 10 mo/ml 

ECFIANTILLONS POUR ANALYSES MICROBIOLOGIQUES 

Compte total de micro-organismes aérobies; 

1- Eau de LAV.-RC (24 ml) 
Lot no: 811-821 
DATE: 19.-6.06 

2- COLL. FR-837,1,2,3 (24 ml) 41i) 

DATE: 19.06.06 

j AIS Monsieur Ayotte 

S.V.P. VEUILLEZ NOUS FOURRER: 

ONE OE UVRAI 
 OvERY OYITë 

tON 
H1  

ASAP 

J DATE 2o,o6Jki_ _-----_. 

`

. 

PLEASE SUPPLY:~~~ 	
ter,ter,~ f Ln_ 0 

~ ~ 4 . LC.1 1041.--- 

FX / POSTE 

FRANCO 
FOIS. 

AGITER AVANT USAGE 
3- 24 mL ARGILE BRUT AEM 4EAU INTR'1.s (MAI-06) 

LOT NO: CDM 1 AEM #1-A / 
X46 	 e 	60-c, 44"t .~ 	 g 	i 

DATE: 19.06.06 	 -_-___- 

4- Pot 60 g ARGILE BRUT AEM 
LOT NO: CDM 1 AEM # 1-B i SZ 6 
DATE: 19.06.06 	 ' 

5- Pot 60 g ARGILE BRUT AEM  
LOT NO: COM 1 AEM #1-C 	7.$ ° 
DATE: 19.06.06 

6- 24 mL ARGILE BRUT AEM 4EAU INTR'1 
LOT NO: CDM 1 AEM #2-A 	~~ 
DATE: 19.06.06 

7- Pot 60 g ARGILE BRUT AEM 
LOT NO: CDM 1 AEM I 2-B -.4-di 
DATE: 19.06.06 

8- Pot 60 g ARGILE BRUT AEM 
LOT NO: CDM 1 AEM #2-C 
DATE: 19.06.06 

.s(MAI-06) 

10-Pot ARGILE BRUT AEM 60 g 
LOT NO: CDM t AEM #3-B 
DATE: 19.06.06 

11-Pot 60 g ARGILE BRUT AEM 
LOT NO: CDM 1 AEM # 3-C 
DATE: 19.06.06 

59r) 

'JO 

4id 

9- 24mL ARGILE BRUT AEM 4EAU INTR'1.(Sept. 05) 
LOT NO: CDM 1 AEM I 3-A 
DATE: 19.06.06  

CONDITIONS 
TERMS 

NET 30 JOU'S 

IV(7rttE Ct iMMnNDf. 
OUP cxaDr-n 

VUB E COrATION  
YOUR QUOVAHON 

tvC R0B 540 

N° 13.06.06 
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Colnawnt* u 	• Liquids lMnpkls. Inoobnt et boinopàls 

Note: Ces *!saluts et saan, antres. Io as 4d ds n. e. rapportent qu'eux edanplons soumis Peur des piranllàes Odorous mRntiersfls. 
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liodycote ESSAISDE MATÉRIAUX CANADA INC. wana.botricce.mt.con, 

3025 Mot~ti~ sr-,~~r,, LAVAL QUEBEC CANADA 141L 4E4 • TEL: (450) 062-3240 FAX:  • 	(450) 6e2-60e5 

Nemko de dornande: 	06-30304 
L
!' 

.t ~6 
~ "̀  

• A 	
~ , r ~v „ r" 

1 ~« 
v 	t" J"

yy 
„ar 

{, 

No t.sborapotlr: 
Chig9t de Prolst: 

Mablow 

Dos de RibosetlolK 

Module 

Moot 

~
B
~.
u
y
n~de commando: 

Voter No .YtY P~ ~ nft ~M~- 

ROtP.t.LA (CANADA) INC 
ROB 524 

24not. SOLUTION NhCVVMC (oontre``~i 

lot 891 Osts: 00.12.04 

i:iEn10/!lbrdRiNft total sdloble (microbial b1M11) lest) 
usP ib moo ammo .4reYbraw 

Cerb7od no. Mat - Version 1- Page 2 de 2 
CG.qMOilM now Ore +wre4K own enamor. amp rers.uM.i Solo de li.rwrw. L.f:6.1+laugro.i. ski hum .waeil.a.wNwMrl1olaw Negro h doe erirnyMrn/u Owik+.t 6 hwMsMniM}..nMwnroablipispswn ins imsnsr.rrnfrrwau e/rm 
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Certificat d'apaiim 
06-30304 

' r 

-)-- , 
K. 
t Numéro de demande: 

No Laboivtotre: 49471 

Charge de pro* 	Was Sdeoffner 

Metrics: 	 Pharrnamutique 

Date de Remotion: 200G-03-30 

Produit 	 Produes 

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 524 

24mt. SOLUTION NACI,VRAO (controle) 

Lot 831 Cate: 08.12.04 

Cogent 

Son de commands: 

Votra Reference: 

Votre Prviet No Lot 

P*arliétge(s) 
I ROSITnon 

*Pirka: 	 

	emrsommempmem+-

Speclfieet1on  Date AneAyes 	 Rietelat 

Dénombrement totei adroit* (microbial limit test) 
USA dlp, fleet! el• Sifts indeateemes 

Oenombrement total aérobie 2005.0340 	 40 000 olgimt. s 10 oaent. 

RaOsorter 2008-03-30 

Description 
croposepee itiow6Pikwo 

OescrOdon 

Comment:4n): 	Liquids *node. inceiele et hem**. 

Note: Cal reseitats et cornmenteres. le cas echeant. n... vaPPOrlofft *WIC adlanTilTate1 NUM* pour  r des Oeremetres ckfinaus mentiornds. 

1YR.052006 1:58 
	

r 

llodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. smtnatiodycow com 

3025 MONTE ST-AUBIN. LAVAL, QUEBEC CANADA 1411 4E4* TEL: (450) 682-3240 • FAX (450) 682-6995 

Certificat no. 3024.1 Verakr 1. Page 2 de 2 
cser6466619$ Oat per 	 Viniet ø 41111.r. NNW 40.40/111NOtln left di isborrikft. Lei lic66666366 tom6666116 Om kw sera.t vonservil tranord 93 lam 6 .tø.g 	is 606 decimeter, Om NA** 6  raieraon awl Isstegialm Ficrellolookrave qva.is*ln ortgAsene Aeon tilu 
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liodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. *am tie Wrfrote-mtcom 

3025 MONTÉE ST-AUBIN. LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 TeL: (450) 682-3240 • FAX: (450) S82-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	0645933 

No Laboratoire: 

Chargé de proiet 

Metrics: 

Date de Reception: 

Produit: 

59281 

M Schaffner 

Pharmaceutique 

2006-06-02 

Produits Robe* 

Client 	 ROBELLA (CANADA) 114c 

Bon de commende: ROB 536 

Votre RéFèrence: 	24 ml SolatIon seille presennee 

Votre Projet f No Lot Lot 631-A Contr. 0612866 

4sidui'aits,:ritunkursco 

tAnatysé 	.• ;  :r 	.  • I. Date Anebee 	.00eIgat.  

 

Dirnorn brement total aérobie (microbial limit test) 
Use (di> r Tom no litMlas moubionnos 

Dénombrement total atrnoble 2006-00-02 < 10 oigkit 	 s 0 

Description 
Ofoonolodno tougnolion 

   

DescmatiOe 2006-06-02 Rapporter 

Commentaire: 	jouide limpide incolore et homogene. 

Note: Ces resultats ot commentakes, to cos echeent, ne se rapportent canto 	entilless soumis pour rem des pawned= ci-dessus mentiwas. 

Leasiblologisto 

CurbTiset no. 38428 - Version 1 - Page 2 de 2 

Co corildoot no dod ono dim copindoll, sinon an ender. we foolonOnden We du loboraloito. too ektomblons monlIonN• pus l.i 	l'Inde odndent du" • de* di id debt dldionon 
oundeot e razgapikse MIS poreinoono nocroololookuom UV ,,ion 1.5 irelluciona nudes nu dent 



CONSULTANT JEAN-MARC BOUCHARD INC . 

12672, bout. Industriel 
Pointe-aux-Trembles, Montréal, Québec, H1  3V2 

Tél.: (514) 642-6669 ! Fax : (514) 645-9524 

À ï ROBELLA CANADA Inc. 	 Le 7 novembre 2006. 
ais M. Mike Schaffner 
	 Projet No RC-39 

CERTIFICAT D'ANALYSE No 1940 

PRODUI"r : I'erractxve 
Lot No 8/i4  01 

Phénoxyéthanol au temps 0 	 L72 % 

Phénoxyéthanol au temps 3 mois 	 1.32 % 

Certifie par 

 

Jean-Marc Bouchard B.Sc, B.Pharm. 



Client 
	

ROBELLA (CANADA) INC. 

Att.: M, M. SChatFner 
C. P. 31 
SWERbME. PQ 
Carlacfa, JTZ 517 

Produit 	ARGILE PRÉSERVÉE 1% (60g) 
Lot du prodult: 	200405-1J2 • 

Certificat d'Analyse 
No.: P- 2520776 

No. Lab: 	P-802628 

Revision: 	2002104/04 

Lot de fabrication ou fournisseur 	MS 0501-3 	 D89e de reception: 2005-05-26 
Numéro de la requisition: 	 ROB 467 	 SttbiNté de: 	NIA 

StabitltA après: 	N/A 
Condition: 	NIA 

Tests: 	 Spèdflcatbas: Rieullan:: Unidis: 	MMhodMs: 

S T: 9Mw rsirrree a cc Soso smirk, 83: sass senne NoET; low Akira  
	  eastimmr 

DATE :26.05.05 Test d'innoculation sur argile préserveé: 5 Pathogènes 
pour conformité USP 

iTatinlCdANprs 

, lH'rCt('°~ +'?ï09 

Sodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. wWr,. rla. i>';eyx mt.corr 

3025 MCNTtE ST-AUBIN, LAVAI., QUEBEC CANADA H7L 4E4 - TÉL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

StaphytOOoocCls aureus ATCC 9538 	 USP cz 1> 
initial 	 730 000 orgtg 	 USP .<5 1s 
14 purs 	 <10 arose 	 LISP 451,> 
28 tours 	 < 10 Orgly 	 LISP a51> 
Exheritfiie cub ri'FCC 6739 	 - 	 USP 4.51> 
Initiai 	 330 ODO orp/g 	LISP ¢51> 
14 jours 	 410 org/9 	 USP <Si> 
28 jours 	 < 10 omit 	 tISP •01> 
Pse+xiarroras aeevginosa ATCC 9027 	 • 	 USP •01> 
Initial 	 580 000 org►g 	 USP •c51> 
14 purs 	 c 10 Crg/p 	 LISP •tr't> 
28 jours 	 c 10 omit; 	 USP •c51> 
Candida aibloiv+s ATCC 10231 	 - 	 iASF •c51> 
ptitiat 	 138 000 orr9/9 	 iJSP •S1> 
14 jours 	 < 10 Org/0 	 USP •01> 
28 jours 	 < 10 or8/g 	 USP •;51> 
AlpefgiNus criger ACC 15404 	 - 	 tJSP •=51> 
Initial 	 110 000 CVO 	 USP ,c51> 
14 jours 	 < 10 org/g 	 USP °*1> 
28 JOUre 	 < 10 orglg 	 USts K51> 
Efficacité des prSseuoatif4 anlimiorabiens Conforme au USP 	 2 	 USP <31> 
Catégorie du proàult 	 Conforme 	 USP *51> 

Totals let 'soiree kW eurec+r4et aordo.rinrerr ■r emir MwOlerrreM uka.owopsdrso alidMefr a WOO lee opacifierions "woe ru arm. 
A =Ire on QenlMAe Oserrl/ In eOa•t Ive admirers nowt armoire Moil uns Plrb/s naMnw as 70plrR 

Touts r.0rb0üdon..rn0n.r enesr..sr rardee nnsarnsraealn ear. 

Data d'émission 2005/07/15 
Page: 1 	(De,rniiie page) 

F-170 - EtlJPttrr. : tvr 



lodycote ESSAIS CE a:atm( am* lm 
Page:  051 

FEUILLE DE RÉSULTATS - NIICROBIOLOGIE PHARMACEUTIQUE 
Méthode : Microbial Limit Tests - USP (version en vigueur). 

ÉchantiIIon n° : 	5 ( 	;y..Û~  
N° de laboratoire : 	a f i ji' 	/a .4e- - d 5  
N° LIMS : 	

~n 	
(PevT.~ °/ 

N° de réquisition : 	I'~~, ~~ 2- 
Produit  :  ~ ,  • ) .~: .~t~ hi.~-e 
	ge'fYe& 

Diluant (90mL) : (' ' ; , • - - . e Broth ; O EE broth 

() Tampon phosphate pH 72. 
()
/

225 mL 
('1 en duplicata; (41 ;  () I0-2;  () 
() en triplicata;  

Date début (A/M/3) :  c?CC /O 1'3 

Date sortie prévue : Cr. rie 

 

LIMS 

 

Rés.: ( ) Val. : () App.: ( ) 
Type : () mat. première; (a'produit fim; () stab.; () vrac 

Balance n° : BP-05F Pesée : 	(.1g ou Vol.:'V mL 

Description du produit :  Cur 	r -  

Incubation 
LL~tr c 	2 f" 14' 

 dis Levures et moisissures : C-22. 

Incubation des bactéries et des 4 pathogènes : INC-16. 

vs70-923 

Dilution : 

;+) Analyste 

wz , 

* ~( ANALYSES Milieux Contrôles 
_ 

Résultats 
zélmaimaires 

Tests 
additionnels 

RÉSULTAT 
FINAL 

Obser- 
varions 

/ 
} 

Décompte total 
Bactéries 
aérobies 

TSA 

(y
,/ 0 

; {V 

( 1O-' cipj— 
() 10-2 

() l r 	3  

Col. Gram + - v 
. 

~ 	," N fi 

Levures PDA ou 
SDA Wei ; (444- 

(.404 0 - 0 
( ) 10-2 

Examen 
microscopique d lei 

1. 
Moisissures PDA ou 

SDA , (4 ; (jcr+ 
( 4' 	0 - p 
( ) I O 

Examen 
microscopique t 	) 0 Ne- 

j Staphylococcus 
aureus Salt Agar 

Mannitol - 
(,,0 ; ( , cty. j 

Col. Gram + - v 
Coagulase + - 11.4_ A'A 

V 
Pseudomonas 

aeraginosa 
Cetrimide 

Agar ; 	cx* (oxydase 
Y 

Col. Gram + - y 

+ O PAP ( ) PAF 2. 4 
jViq 

/ Escherichia 
Coil Conkey 

Agar 

Mac
// 

{ s 	; { 0'
E 

Col Gram + - v 
Oxydase 

+- - 
() API 20E 

/4-b.r 1( ~/ 

J Salmonella sp. 

BG Agar 
We3; tq-{- 

(O ;-(4-6-$- 

of _ 
() TSIA 

lactose + - 
glucose + - 

() API 

BS Agar 

XLD 
~ Agar 

INC- 

()0;()LT+ 
Légende : () = à cocher si applicable ; 0 = aucune croissance ; cr- = croissance non caractéristique ; 
cr+ = croissance caractéristique ; Abs. = absence ; 	y = variable; 	encercler +, - ou v si applicable. 	- 

er seulement les analyses demandéel. Si non cochée, les cases de cette ligne peuvent titre laissées en blanc. 

arques : 	̀ i t .:s4.. i0-4 Cg ' 	 5- lad o•3.1  tem 

Vérifié par : 

kpprouvé par : 	  

-293 -a nzw.: 2/1 

Date (AAAA MM JJ) 	  

Date (AAAA-MM JJ) : 	  



odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na. 5odycote-mccom 

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA 1171 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	05-14684 

No Laboratoire: 

Chargé de projet 

Matrice: 

Date de Réception: 

Produit 

21188 

NA 

Pharmaceutique 

2005-10-12 

Produits Robella 

Client: 	 ROBELLA (CANADA) INC 

Bon de commande: ROB492 

Votre Référence: TUBE 200g ARGILE TERRACTIVE DATE 12-10-05 

Votre Projet / No Lot LOT 828-B 805/3 CONTR 05/2903 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP <61> !Tests de lestes microbiennes 

Dénombrement total aérobie 2005-10-13 8 000 org/g 5 100 org/g 

Description 
Orgarwbptic /Description 

Description 2005-10-13 Rapporter 

Escherichia cola (microbial limit test) 
USP <61>1 Teste de bribes microbiennes 

Escherichia cots 2005-10-13 Absence Absence 

Dénombrement de levures (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de limites microbiennes 

Dénombrement de levures 2005-10-13 < 10 org/g 510 org/g 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de limites microbiemes 

Dénombrement de moisissures 2005-10-13 <10onyg 10 org/g 

Pseudomonas aeruginosa (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de limites microbiennes 

Pseudomonas aeruginosa 2005-10-13 Absence Absence 

Salmonella spp. (microbial limit test) 
USP <61> /Tests de limites microbiennes 

Salmonella spp. 2005-10-13 Absence Absence 

Staphylococcus aureus (microbial limit test) 
USP <61> / Tests de liantes microbiennes 

Staphylococcus aureus 2005-10-13 Absence Absence 

Commentaire: 	• Crème grise, opaque et homogène . 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour ra 

Certificat no. 18014 - Version 1 - Page 2 de 2 
Co cerbirat ne doit  pas ales repcdui, sinon en entier, sana rararisefion baits du laboratoire. les échantillons mentionnés pus haut seront consentis pendant 30 joss à partir de la date démission du Certificat à reaceotion des paramébss necrobialonloues ou selon les insolions écries du lient 



odycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na.bodycote-mtcom 

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 - TEL: (450) 682-3240 • FAX (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	05-15826 

No Laboratoire: 

Chargé de projet 

Matrice: 

Date de Réception: 

Produit: 

22931 

NA 

Pharmaceutique 

2006-10-21 

Produits Robella 

Client: 	ROBELLA (CANADA) INC 

Bon de commande: ROB 494 

Votre Référence: ARGILE TERRACTIVE 200g A 0.8% PRÉS. CONTR 0529 

Votre Projet 1 No Lot LOT:828-B 80513 DATE: 18-10-05 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
LISP <61> r Tests de finales ndcrobiennes 

Dénombrement total aérobie 2005-10-22 6 200 org/g S 100 org/g 

Description 

-'- 
Description 	• 2005-10-22 Rapporter 

Dénombrement de levures (microbial limit test) 
ISP <61> /Tests de limitas namibiennes 

Dénombrement de levures 2005-10-22 < 10 org/g S 10 org/g 

Identification du micro-organisme présent (type 2) 
16G-019 / prdcedure aidemrroation des microorganismes 

Identification du micro-organisme présent (type 2) 2005-10-26 Bacillus lentos Rapporter 

Identification du micro-organisme présent 
41G-019 PmCédrre d dentilitetion des microorganismes 

dentification du micro-organisme présent 2005-10-26 Brevibacillus brevis Rapporter 

dentification du micro-organisme présent (type 3) 
41G-019 r Procédure adentificatioro des microorganismes 

dentification du micro-organisme présent (type 3) 2005-10-26 Ochrobactrum anthropi Rapporter 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 
ISP 461> I Twit de Bindles rdanhierrres 

)énombrement de moisissures 2005-10-22 < 10 org/g 5 10 orgaig 

:ommentaire: 	* Crème grise, opaque et homogène . 

dote: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour Pana des paramètres ci-dessus mentionnés. 

Microbiolog'-. te 

Certificat no. 18767 - Version 1 - Page 2 de 2 

Ce certificat ne doit pas tue reproduit sinon en entie sane rautonsation écrite du laboratoire. Les échantillens mentionnas pue hart amont corseras pendard 30 jours é partir de la dare Meissen du 
Certificat a reaceutiondes °ormoiees mlaobioloolouss ou selon les insbuotiono écrites du client. 



Orientation bibliographique 

ELSAGIIIR (A.A.F.) et JAMES (E.A.) : Misidentification of Brucella melitensis as Ochrobactrum 

anthropi by API 20NE. J. Med. Microbiol., 2003, 52, 441-442. 

HOLMES (B.), POPOFF (M.), KIREDJIAN (M.) et KERSTERS (K.) : Ochrobactrum anthropi gen. 
nov., sly. nov. from human clinical specimens and previously known as group Vd. Int. J. Syst. Bacterial., 
1988, 38, 406-416. 

KAMPFER (P.), BUCZOLITS (S.), ALBRECHT (A.), BUSSE (H.).) et STACKEBRANDT (E.) : 
Towards a standardized format for the description of a novel species (of an established genus): 
Ochrobactrum gallinifaecis sp. nov. Int. J. Syst. Evol. Microbiol., 2003, 53, 893-8%. 

LEBUI II (M.), ACHOUAK (W.), SCHLOTER (M.), BERGE (O.), MEIER (H.), BARAKAT (M.), 
HARTIVIANN (A.) et HEULIN (T.) : Taxonomic characterization of Ochrobactrum sp. isolates from 
soil samples and wheat mots, and description of Ochrobactrum tritici sp. nov. and Ochrobactrum 
grignonense sp. nov. Int. J. Syst. Evol. Microbiol. 2000, 50, 2207-2223. 

MAHMOOD (M.S.), SARWARI (A.R.), KHAN (MA.), SOPHIE (Z.), KHAN (E.) et SAMI (S.) : 
Infective endocarditis and septic embolization with Ochrobactrwn anthropi: case report and review of 
literature. J. Infect., 2000, 40, 287-290. 

RUBIN (S.J.), GRANATO (PA.) et WASILAUSKAS (B.L.) : Chapter 21. Glucose-nonfermenting 
gram-negative bacteria. In : Manual of clinical microbiology, third edition. E.H. LENNEITE, A. 
BALOWS, W.J. HAUSLER et J.P. TRUANT (ed.), American Society for Microbiology, Washington, 
1980, 263-287. 

SCHRECKENBERGER (P.C.) et Von GRAEVENITZ (A.) : Acinetobacter, Achromobacter, 
Alcaligenes, Moraxella, Methylobacterium, and other nonfermentative gram-negative rods. In : P.R. 
MURRA.Y, E.J. BARON, M.A. PFALLER, F.C. TENOVER et R.H. YOLKEN (6d.) : Manual of 
clinical microbiology, 7th edition, ASM Press, Washington, D.C., 1999, pp. 539-560. 

VELASCO (J.), ROMERO (C.), LÔPEZ-GONI (I.), LEIVA (J.), DTAZ (R.) et MORTYON (I.) : 
Evaluation of the relatedness of Brucella spp. and Ochrobactrum anthropi and description of 
Ochrobactrum intermediwn sp. nov., a new species with a closer relationship to Brucella spp. Int. J. 
Syst. Bacterial., 1998, 48, 759-768. 



* : Les tests utilisés par Kmpfer et al. sont décrits dans une publication de 1991.   Ce sont 
principalement des tests d'assimilation et d'hydrolyse de substrats marqués par lep-nitrophénol ou lap-
nitroanili de. 

Référence : KAMPFER (P.), STEIUF (M.) et DUIT (W.) : Microbiological characterization of a fuel- 

oil contaminated site including numerical identification of heterotrophic water and soli baczena. mrcroa. 
Ecol., 1991, 21, 227-251. 

Retour 

** : Gélose R2A : 

La composition et le mode de préparation de la gélose R2A (R2A Agar Oxoid n° CM 906 ou Merck n° 
1.00416) sont donnés dans le fichier 1t2A Agar (format pdf) du site Merck Microbiology Manual, The  
Merck Chemical Databases  

Retour 

AVIS JURIDIQUE IMPORTANT : Les informations qui figurent sur ce site sont soumises à une 
clause de non responsabilité et sont protégées par un copyight. 
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SECTION 4. GRAM•IEGATIVE AEROBIC RODS AND COCCI 

Table 4.31. 
Characteristics for the di}Ji•rontiotion of Pseudonyms disaiag4a. Paeadvm0nne +eaieularieawd Frsaasle-.- 
mamas mnllopbilia (section !V)' 

Characteristics 

RNA Group IV RNA 
Group V 

t. P. amfta 
phdis 

a. P. tiawi. 
atus 

ba P. me- 
rehire 

Number of flagella 1 2 >1 
Colories aie yellow 
Growth factors required: 

Pentotheaate + 
Biotin + + 
Cyaaocobsetnin + 
Methio:tine or eyetine 

Osidase reaction w 
Hydrolysis of 

Gelatin 
Tifton 80 

Carbon souries used for growth: 
Glucose 
Cellobicae .. 4- 

8-Hydrosybutyrate 
L•Histidine + 

Pentothenato 

For symbole see stindord definitions: and W, weak reaction. 

Key for the dfJorentietton of rRNA Groups fV end V 

k Accumulate poly-8-hydroxytrutyr$te as carbon reserve material 
a. P. carnivore (group IV) 
b_ P. vealtwlarle (group IV) 

13 Do not eceumuiata 
c. P. roettopAille (woo V) 

Characteristics useful for the differentiotion of the species of the two poop; are presented in Table 4.31. 

7'axonomie Comnecnts 

rRNA Group W 

it apart not only front other Pseudo/now groups but also from other 
genera of Crash; ative bacteria. Therefore. although the two meeiee „ 
aft temporarily preserved in the germs Pseinfomorim in the present 
treatment, the most satisfactory solution may be the creation of it new 
genus for this naW*d grenp. 

As we ,hare already discussed. the superficial resemblance of P. 
dimvavta and P. oesietalaris to some of the acetic acid bacteria is not 
sated by other criteria, and the unique properties of this greup set 

List of the species of RNA group IV 

ru
Pueudamones dimiauta Lei(ioe and Hugh 1954.68.`' 
mi.nrr'ta. L. ate. mirwtus small; M.L. fem. adj. dnnirwta defective. 

minute. 
CeeraesMties of the species are given in Tables 4.91-4.33. 
Optimum temperature. —90'C. 	- 	- 
For further descriptive informative use Bollard et el. (19681. 
Isolated from water and clinical specimens.. 
r he soon G + C of the DNA is 86.3-67.3 (Bd). 
D ppe resin: ATCC 11569 (11/134t NCTC 9543; NCIB 9303). 

b Paeudos<wsas vesriceriacis (Wining, Doll and Fbrytag 11963) Gal- 
arneault and Leifstm 1984. 167." (CayneBoateriwR eroriauianr 13i)aiug. 

Doll and Freytag 1953. 76.) 
vs.ai.cu.la' his. M.l+ fem. adj. uesieuiaris pertaining to a vesicle. 
Characteristics of the species are given in Tables 4.31-4.39. 
Optimum temperature. 30'C. Growth occurs at arc. 
Growth cecars on ethanol with said production. laopropanul iN oxi. 

diced to acetone but is not used as a carbon mural. Ammonium salts. 
but Not nitrates, are wad as a nitrogen source (Bathed et at.,19E 0). 

For further descriptive information me Ballard et si. (1968). 
The type strain was isolated frost a medicinal leech (Hisudb inedi-

cin.iie). Other attain• have been lsolated from streams. 
The moi% C + C of the DNA is 66.8 (Wd). 
Type eosin ATCC 11426 (NCNB 1945). 

7@ronomir Comments 

:RNA Group V 

lu native in Xanthoraohat. Methionins is required as a growth l'sctor 
by P. rnettopkitia, and this amine acid is also required, in addition to 
other factors. by many Xantnemonea attains. Other phyeblogi:il dse-
:levities have been mentioned by Pdkroni (1991), and striking: n;eem-
blance, between the two groups are also found in the come; ition of 
the cell eawelopes. Admittedly. inclusion of P. rwattephillirr in the genus 

Due to the fact that P. amltophilia and species of .anthamonas share 
a substantial level of :RNA homology (Palle:oni et al.. 1973), it appears 
appropriate to minim the former to the game Xenthome u,. P. meet.. 
phitia stride. have a weak oxidwe reaction. and this is also waft or 
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FAMILY 1. PSEUDOMONADACEAE 	 185 

'Cable 4.8,2; 
General characteristics of Peenudounosuw dleainuta and Patmdoteo• 
nae vesieularta (section iV)' 

ChaFacterisoee 	 a. P. diminate 	b. P. ueeieataric 

Cell diameter, an 
Cell length, el" 
Number of flagella 
Flagellar wavelength, em 
Soluble pigment production 
Yellow or orange cellular pig- 

ments 
Organic growth factor re-

quiremanta 
Autotrophic growth with He  
Oxidase reaction 
Nitrate used as a nitrogen 

taunt 
Poly-6-hydroxybutyrate accu- 

mulation 
Accumulation of glucose poly-

saccharide 
Gelatin iiquefaction 
locithinnse (egg yolk) 
Lipase (Tween 60 hydrolysis) 
Extrncellular poly-a.hvdve xy-

butyrate hydrolysis 
Starch hydrolysis 
Denitrification 
Reduction of N0.' to N01,-
Growth at 1'C 
Growth at 41°C 
Mol% G + C of DNA (Bd) 

" For symbols see standard definitions; and W, weak reaction. 
' Pantothenste, biotin, cyanocobalemin, and cystine or methionine 
required 
Pentothennte, biotin and cyanocobalamin required. 

.Xonthornonas requires a redefinition of this latter genus to accommo-
date organisms which lack two important properties such as plant 
pathogenicity and the presence of characteristic pigments. Alterna-
tively, P. rrtahophitio could be assigned to a new genus which, together 
with Xonthomonee, could constitute a separate new taxon. 

Table 4.83. 
Nutritional chorocteriwtit. of Paeudomonas dlminute' and Pseudo- 
:non= vesieularia (action IV)' 

Characteristics 	 a. P. diminues 	b P veritu/aril 

Utilisation of': 
Acetate, butyrate. 6-hvdroxy-

butyrate. pyruvate, 1.-ala-
nine, D-alanine, L-espar-
tate, L-glutamate, t-proline 

n-glucose, ri-galactose, mal-
tose. cellobiose, a-ketoglu-
tarate 

Propionate, hydroxymethyl-
Elutarote, L•serine, L-leu-
tine, t.-isoleucine 

Succincte, t.•malete, ethanol, 
wpropenol 

Flumarete 
Aconitatc 
t-Histidine, pantothertate 

• For symbols see standard definitions. 
'The following compounds are not utilized by either species: D-ribose, 
n-sylose, o-arebinose, L-erabinose, o-tbeose, t-rhamnose, 0-mannoee, 
e-fructoee, sucrose, trehalose, lactose, starch, lnutin. gluconate, 2. 
ketogluconste, sacaherate, mutate, aelicin, isobutyrete, valerate, 
valerats, caproate, heptanoate, caprylete, pelargenate, caprate, oxalate, 
malonate, maleate, glutarate, adipate, pimelate, euberete, melee, se. 
becate, o-melete, D(-)-tartrate, L(+)-tartrate, m-tartrate. lactate, ely-
colete,glycereta,citrate,levulinete,citraconate,iteconate,reeseconate, 
erythritol. mannitol, sorbitol, m-.inositol, edonitol, glycerol, ethylene 
glycol, propylene glycol, 2,9-butylene glycol, isopropanol, n-butanol, 
geranioL D-mandel$te, L-mendelnte, benzoytformete, benzoate, o-by-
droxybensoete, m- hydroxybenzoate. p-hytiroxybenzoate, phthalate, 
phenylacetate, phsnylethenediol, naphthalene, phenol, quinate, testos-
terone, glycine. A.alanine, L-threonine, L-norleucine, L-saline. L-lysine, 
i srgiaine, L ornithine, L-citrultine, a-aminobutyrate, 7-aminobut,,vr-
ate, n-aminovalerete, 8-eminovalerate, s..-tyrosine, L-phenylalanine, t-
tryptophan, D-tryptophen, L-kynurenine, kynurenate, anthranilate, 
ethanolamine, benzylamine, putrescine, spormine, histamine. trypt-
amine, butylemine. a-amylamine, betaine, sarcomes, creatine, hippw-
ate, acetamide, nicotinete. trigonelline, dodecane. hexadecene, poly-f) 
hydroeybutyrate. 

List of the Species of RNA group V 

c. Pseudomones maltophilie (ex Hugh and Ryschenkow 1960) 
Hugh 1980. 195." This species wee omitted front the Approved Lists 
of Names, but the name has been revived recently (Hugh, 1981). 

mal.to,p;hi`ii.a. Anglo-Saxon noun matt Gr. n. phitta friend; M.L. 
fem. a. maltophilia friend of malt. 

Straight or slightly curved rods, 0.5 x 1.5 Ws., singly or in pairs. Do 
not accumulate FHB as an intracellular carbon reserve. Motile by 
means of polar multitrichous flagella. 

Colonies may be yellowish: the yellow color is not due to carotenoid 
pigments or to xanthoraonadine. 

Denitrif cation does not occur. 
Strongly lipolytic. 
Methionine or cyetine is required for growth, although strains which 

do not have this requirement may be isolated Okamoto et al., 1980). 
Limited in its nutritional spectrum. Individual strains used between 

24 and 28 of 148 organic compounds tested as principal carbon sources 
(Stainer et al., 1966). The utilizable compounds were: glucose. mann ose, 
suer se, trehaloae, maltose, cellobiose, lactose, saliein, acetate. propio-
nate, velerete, melonete, euccioate, fumarete,'L-maleto, lactate, citrate, 
re-ketoglutarate, pyruvate, L-alenine, D-alanine, L-glutamate, 
dine. and L-proline_ A variable number of strain, also used fructose, 
isobutyrate, aconitate and n-propanol. Under aerobic candittons acid  

is readily produced in complex media with maltose but not with glucose 
(Hugh and Ryachenkow, 1960). Nitrate is not used as nitrogen source. 
A comparison with P. diminuto and P. uesicularis is presented in Table 
4.91. 

Obligetely aerobic. No growth at 4 or 41'C. Optimum temperature, 
36'C. 

Most strains are isolated from clinical specimens, According to Hugh 
and Gilerdi (1980), P. rnaltophitia is the second moat frequently isolated 
Pseudomonai species, after P. aeruginoea, in the clinical laboratory. 
Strains of the species appear to be opportunistic human pathogens. 
Also found in water, milk and .frozen food Debate and Blondeeu 
(1980) were able w isolate more strains of P. mottophitia than of any 
other species of the genus from the rhizosphere of some cultivated 
plants. 

Recently, the possibility of association of this ubiquitous species with 
plant dilemma has been suggested by the results of a re-examination of 
the properties of the type eosin of P. hibiscicola (ATCC 19867), which 
seems to be identical with P. maleophilio (R. L. Chorus, personal 
communication), P. hibiaeieola is a plant pathogenic species that has 
been excluded from the present treatment because of its atypical 
characteristics (Young et at, 1978), but some interesting consequences 
of the above Endings deserve consideration. First of all, a confirmation 
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Certificat d'analyse 

   

Numéro de demande: 9-5=21-142 
No Laboratoire: 32517 	 Client: 	 ROBELLA (CANADA) INC 

Chargé de prole 	NA 	 Bon de commande: ROB 507 

Matrice 	 Pharmaceutique 	 Votre Référence: 1-Pot vrac 60g Terractive 

Date de Réception 	2005-12-09 	 Votre Projet / No Lot: lot: 828-H, contr. 05/2924 

Produit 	 Produits Rebella 

 

     

Paramètre(s) 
Méthode/ Référence 

    

Analyse Date Analyse Résultat SpécificiAion 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

LISP <-61,  fi Tests de lmutes ;mua:sennes 

Dénombrement total aérobie 2005-12-09 420 org/g 100 orçlg 

Description 
Organolepbc J 13escrtult-x 

Description 2005-12-09 Rapputo- 

Dénombrement de levures (microbial limit test) 
USP <61> J  Tests de Wides 1.1K:reprennes 

Dénombrement de levureS 2005-12-09 < 10 orgig u. IO org,g 

Dénombrement de moisissures (microbial limit test) 
USP <61,  / Tesla de havres roto-Marennes 

Dénombrement de moisissures 2005-12-09 < 10 orgig /0 org,g 

Commentaire: 	Creme grise, opaque et homogène. 
gate 08.12.05 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'anale des paramètres ci-dessus mentionnés. 

Microbiciicgis e 

Certificat no. 21997 - Version 1 Page 2 de 2 
Ce ,a3nifIcat ne Oort pes ers, etn odutt. aman en entrer, sans raulonsation tente du iaboratere. Les achantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 tours à parti de la Oeta d'émission du 
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Numéro de demande: 	05-21254 
No Laboratoire: 32799 	 Client: 	 ROBELLA (CANADA) INC 

Cf argé de projet 	NA 	 Bon de commande: ROB 507 

Matrice. 	 Pharmaceutique 	 Votre Référence: 	1- Pot vrac 60g Terractive 

Date de Réception 	2005-12-09 	 Votre Projet / No Lot: Lot: 828-H, contr. 05/2924 

Produit 	 Produits Robella 

Paramètre(s) 
Méthode / Référence 

Analyse 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

USP c61> ! Tests de Oves rr-crobiennes 

Dénombrement total aérobie  

Date Analyse 	 Résultat 

2005-12-16 	 530 org/g 

ification 

100 org/g 

Description 
Organoleptic l' Descnpttor 

Description 

Commentaire: - Crème grise, opaque et homogène. Date: 08.12.05 

2005-12-16 Rapporter 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'analyse des paramètres ci-dessus mentionnés. 
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Certificat no. 22094 - Version 1 - Page 2 de 2 

Ce certificat le doit pas elle reproduit, s.non en entier, sans l'autorisation doute du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 jours d partir de la date d'émission du 
Ce'Lficar a I excepiicr les earametres microbtologiques ou selon les instructions écrites du client 
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No Laboratoire: 

Charge de projet 

Matrice 

Date de Réception 

Produit: 

34060 

NA 

Pharmaceutique 

2005-12-19 

Produits Robella 

Sodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC www. na . budycote-mt. co m 

3025 MONTÉE ST-AUB!N, LAVAL, CUEBEC CANADA H7L 4E4 - TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat  d"analyse 

Numéro de demande: 	05-22004 
Client 	 ROBELLA (CANADA) INC 

Bon de commande: ROB 509 

Votre Référence: 1- Pot Vrac Argile Terractive #2 ' 

Votre Projet I No Lot: #828-H, Contr. 05/2924 

P8ran7ttre(s ) 
Méthode t RéiFrence 

Analyse Date Analyse 	 Résultat eJpeC.iticatton 

< 1 t?tS  arglg 

Rap pc: rter 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP <61> 1 Tests oe entes mnrot ennEes 

Dénombrement total aérobie 

Description 
omanatepüc a 0esc< pt,c, 

Description 

2005-12-19 	 670 orglg 

2005-12-19 

Commentaire: 	Date: 16.12.05 
" Crème grise, opaque et homogène . 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'anale des paramètres ci-dessus mentionnés. 

Microbiologiste 

Certificat no. 22158 - Vers,pri t - Paae 2 de 2 
en entier. sans rrutorisatwn écrite du laboratoire L échantillons mentionnés plus haut serorl conservés pendant 30 purs a parts dr. ta dale dominion d, 
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Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	06-23051 

No Laboratoire 36421 Client ROBELLA (CANADA) INC 

Chargé de projet NA Bon de commande: ROB 512 

Matrice.  Pharmaceutique Votre Référence: Pot- vrac 60g Argile terractive 

Date de Réception 2006-01-03 Votre Projet! No Lot: 628-H, contr 05/2924 

Piodult. Produits Robella 

Paramètre(s) 
Méthode I Referont* 

Analyse 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

usp <st,  r Tests de tonnes rnsCnobienrom. 

100 org/g 
	

5 100 of gig 

  

Date Analyse Résultat Spécification 

      

Dénombrement total aérobie 	 2006-01-03 

Description 

Organoieptic Descnctior 

Description 	 2006-01-03 	 Rapporter 

Commentaire 	' Creme grise, opaque et homogène. 
Reprise #3-chauffage, date:03.01.06 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'analyse i:17 paramètres a-dessus mentionnés. 

- 

ologiste 
11. 
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Certificat denalvse 

Numéro de demande: 	06-23875 

No Laboratoire: 
Chargé de piolet 

Matrice. 

Date de Réception. 

Produit 

38063 
Mike Scheffner 

Pharmaceutique 

2006-01-13 

Produits Robella  

Client: 

Bon de commande: 

Votre Référence: 

Votre Projet / No Lot:  

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 515 

1 - Tube 200g Argile Terractive 

828-H 805/3 VO Date: 13/01/06 

Parametreis) 
Méthode! RtWittrenus 

Analyse 

    

Date Analyse 	 Résultat Spécification 

         

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USF <61, r lests de imites microbiennes 

Dénombrement total aérobie 2006-01-13 	 290 org/g 5 100 orgig 

Description 
Cugarioleptic DescriCLW 

Descrption 

 

2006-01-13 

  

Rapporer 

       

Commentaire: 	Crème grise, opaque et homogène. 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour l'analyse paramètres ci-clesst.s mentionnés. 

  

.4a4t 
Microbiologiste 

Certificat no. 24026 - Version - Page 2 de 2 
certificat ne uou oes etre teprodun stnon en entier, sans l'autorisation écrite du laboratoire. Les ectiarditions mentionnés plus haut Seront conservés pendant 3O tours e parts ct,e i date d'émissior, du 
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Numéro de demande: 	06-23876 

No Laboratoire: 

Chargé de proiet: 

Matrice: 

Date de Réception: 

Produit: 

38064 

Mike Scheffner 

Pharmaceutique 

2006-01-13 

Produits Robella 

Client: 

Bon de commande: 

Votre Référence: 

Votre Projet I No Lot: 

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 515 

2 - Tube 200g Argile Terracb4 e 

828-H 805/3 VO Date: 13101108 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP 451> / Tests de limites microbiennes 

Dénombrement total aérobie 2006-01-13 210 org/g 5 100 org/g 

Description 
Orpanoleptic Desaiption 

Description 2006-01-13 Ramonai* 

Commentaire: 	• Crème grise, opaque et homogène. 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour ra 
_ 	. . 

paramètres ci-dessus mentionnés. 

( . r 

0 hi 5 

(11.57(.7.) 
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Ce certificat ne doit pas être reproduit, sinon en entier, sans rautorisation écrite du laboratoire. Les édlentillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 jours à partir de ta date démission du 
Cali:Scat d l'exrdotion des oarométras racrobioloceiciues ou selon les instructions écrites du aient. 
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Client: 

Bon de commande: 

Votre Référence: 

Votre Projet f No Lot: 

58027 

Mike Schaffner 

Pharmaceutique 

2006-05-26 

Produits Robeia 

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 535 

2-Pot 609 Argile Terractive(vrac) 

842 contr. 0612997 

Date Analyse 	 Résultat 

No Laboratoire: 

Charge de proiel; 

Matrice: 

Date de Réception. 

Produit. 

Paramètre(s) 
Méthode 1 Référence 

Analyse Spécification 

des para 

(.L"L
~ 

rob 

tres c 	} *nnés. 
~s ,c. 	

htlph 
! 

Sodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.na  txtdycote-mt.com  

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat ci analyse 

Numéro de demande: 	 06-35214 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP <61> 1 Tests de fanées microtmennes 

Dénombrement total aérobie 

Description 
Orpanoteptic 1 Destrnpho 

Description 

Commentaire: 	Creme grise homogene sans odeur caractéristique. 

2006-05-26 	 1020 org/g 

2006-05-26 

< 10 olg;g 

Rapporter 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour Pan 

Certificat no. 35409 •- Version 1 Page 2 de 2 

Ce certificat ne doit pas one reproduit, sinon en entrer, sans raulo eation édile du laboratoire. Los échantillons mentionnés plus haut seront conservés pendant 30 iotas a partir de ta datte d'émission du 
Cerrficat. à l'exception des paramètres rn;nobioiogiquea ou selon les instructions écrites du lient. 



Commentaire: 	° Crème opaque grise et homogene. 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour des paramètres ci-dessus rr entonnés. 

ciidycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.rki.todycote-mtcom 

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 - FAX: (450) 682-6995 

Certificat d'analyse 
Numéro de demande: 	 C16-35935 

No Laboratoire: 

Chargé de projet 

Matrice 

Date de Réception 

Produit- 

59300 

Mike Schaffner 

Pharmaceutique 

2006-06-02 

Produits Robella 

Client 

Bon de commande: 

Votre Référence: 

Votre Projet / No Lot: 

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 536 

Pot 60g Vrac l'effective- Micro# 2 

Lot: 842 Contr. 06/2997 

Paramètre(s) 
Méthode / Reference 

Analyse 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

USP r61> / Tests de limites microbiennes 

Date Analyse Résultat 

 

Spécification 

ë 10 olg/g 

Rapporter 

Dénombrement total aérobie 

Description 

Organoleptic ! 1)escnptim 

Description 

2006-06-02 

2006-06-02 

1510 org/g 

Microbiologiste 

1R F.  t _ 

  

: i 	t rA. 

G. i• 

tç.i.. 

!!! 	1 i.J Îi 

l n 
(

r 

Certificat  no. 36429 - Version I - Page 2 de 2 

Co certificat roi doit pas erre reproant, sinon en entier. saris rautonsatan écrite du laboratoire. Les échantillons mentionnés plus haul seront conserves pendant 30 tours a partir de r dite d'émission du 

Cert.//cal. a l'exception des oarametres microbiebgiques ou selon les instructions écrites du client 



liodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. www.,~a,dyco,,,,,ico„ 

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450) 682-6995 

Certificat  d'analyse 

59301 

Mike Schaffner 

Pharmaceutique 

2006-06-02 

Produits Robella 

No Laboratoire: 

Charge de projet 

Matrice: 

Date de Réception 

Produit: 

Parametre(s ) 
Méthode I Réference 

Analyse  

Client: 

Bon de commande: 

Votre Référence. 

Votre Projet I No Lot: 

Date Analyse 

Numéro de demande: 

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 536 

Pot 60g Vrac Terractive- Micro# 3 

Lot: 842 Contr. 06/2997 

Résultat 

D6-35936 

Spécification 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 
USP <61> 1 Tests de Hmites nu robiemes 

Dénombrement total aérobie 2006-06-02 1230 org/g 5 10 orp/g 

Description 

;rg3rwt.:gti:: i:eacnGtvr,  

Description 2006-06-02 Rapporter 

Commentaire: 	Creme opaque grise et homogène. 

Note: Ces résultats et commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis 	analyse des parametres ci-dessus rnentionnés. 

Microbiologiste  

h~~.. 	&M.:, 41)i, 

Certificat no. 39483 - Version 1 - Page 2 de 2 

co certificat ne doit pas eue reproduit, sinon en entier, sans l'autorisation Mite du laboratoire Les échantillons mentionnés plus haul seront conservés pendant 30 purs é pair de la date démiss.on du 
Certdical, à rexception ties par ametres miccubiotopies ou selon les instrudians évites du client. 



liodycote ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC www.rat)idyc,ote-rnt,com 

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUEBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 . FAX: (450) 682-6995 

No Laboratoire: 59815,  Client: 

Certificat d'analyse 

Numéro de demande: 	 06-36238 

ROBELLA (CANADA) INC 

Chargé de proie(' 

Mauice: 

Date de Recepticii 

Prcduit. 

Mike Schaffner 

Pharmaceutique 

2006-06-06 

Produits Robelia 

 

Bon de commande: ROB 537 

Votre Référence: 	Pot 60g Argile Terractive reprise #4 

Votre Projet / No Lot: 842 contr. 06/2997 

 

Parametre(s 
Reference 

Analyse 

  

Date Analyse 	 Résultat Spécification 

Dénombrement lofai aérobie (microbial limit test) 
Lisp ,51, js CO 	 ,CM,CrWIOS 

Denombrer2ent 2006-06-07 560 org/g I. 	,r.topir: 

Description 
Oroariotaplic IDeitcripsio,  

Description 2006-06-07 Rapporte 

Commentaire: 	"eme opaque, lisse. homogeqe, de couleur grise 

Note. Ces résultats 	Iomrnertlatres, le cas echéani ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour 	des parametres ci-dessus [net-lionnes 

• 

Microbiologiste 

Certificat no. 36438 Version 	,rage 2 de 2 

(;Cflija-dt +4.2 	 jj,  soiron entier. sans rautontalion écrite du laboratoire Les échantillons mentionnés plus haut seront conserves pendant 30 leurs a nantiaeii,luis ciernission lu 
ii,ir:La)iclogiques ou selon fies instructions écrites du client 



No Laboratoire-  62165 

Chargé tie projet 

Matrice 

Date de %Motion: 

Produit 

Mike Schaffner 

Phiumaceutique 

2006-06-19 

Produits Rebella 

,11.114 	7 

    

Illodycate ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC, 

3025 flii0Nritti ST-AUBIN, LAVAL. QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL.  (450) 602.3240 • FAX: (450) 682-6995 

taA ',c7te-rnt,corn 

     

Ceraficat d'anarly,se 
Numéro de demande: 	06-27401 

Client: 	ROOELLA (CANADA) INC 
Son de commande: ROB 538 

Vote Reference: 	Pot wee Argils Terme reprise g5 

Votre Projet I No Lot 842, C.ortr 0612997 

7arainette(s1 
RiOhnrmsi 	' 	' 

Specihcatult 

Denombremant total aérobie (microbial limit teat) 
VS0 41. IT9VG de WU* moutiamoss 

Denombrement total aerobic 
.._•• 	 --- • 

Desciiption 
ofosiu•spet0 Uosenolor 

Description 

Data Analyse 	Résultat S. 

2006-06-19 	300 orplg 	 s; 10 orgig 

2006-06-19 
	

Rapporter 

Commentaire 	Grams lisse, cntata, gris et homogene 

Note. 

 

Cas resultats rit atrnmentaires, lo cas échéant, ne se rapportent qu'aux échartilions soumis pour l'analyse des paramètres el-dessus otentiotnes. 

Ka Ç--3 

„LI 
f 

g 

Certificat no. 37374 - Version 1. Prism 2 de 2 

coregrA no doll pp 666 Tap/WA Olen on onthr, same reutorissicedar4o du 16606oloini La ikinansions rootlet:6666s 61usra oare66 coneonnis potion, 30 lours 6 op* do io claw itusubsion 
Carnasol. a r0ecoo6on Oos oanondtteo introbloloolouor ou Salon Sul jilt:Mutton:117km du atom 



2006-06-12 

Date Analyse 	 Résultat 

365 org/g 

2006-06-12 

SpQc'ificaeion 

10 ,?rP3/ç, 

Rapporte 

lioodycote  ESSAIS DE MATÉRIAUX CANADA INC. wrww.;:a.bcJycote-mtcom 

3025 MONTÉE ST-AUBIN, LAVAL, QUÉBEC CANADA H7L 4E4 • TEL: (450) 682-3240 • FAX: (450i 682-6995 

Certificat d'analyse, 
Numéro de demande: 	06-36771 

No Laboratoire: 

Chargé de projet 

Ma^.rice 

Date de Réception 

Produit 

60969 

Mike. Schaffner 

Pharmaceutique 

2006-0m-12 

Produits Robelia  

Client: 

Bon de commande: 

Votre Référence: 

Votre Projet / No Lot:  

ROBELLA (CANADA) INC 

ROB 538 

Pot vrac Argile Terractive reprise 45 

842, Contr 06/2997 

Paramètre(s) 
Méthane /Référence 

Analyse 

Dénombrement total aérobie (microbial limit test) 

USf' 'ei . 'oets ce i,raur.:. r.rr snnr os 

Dénombrement rota, roe 

Description 

Organ»Icptic ! i3escraprof. 

Description 
• 

Commentaire: 	:-orne lisse, opaque grise et homogène. 

Note Ces résultats commentaires, le cas échéant, ne se rapportent qu'aux échantillons soumis pour fa lyse des paramètres ci-dessus mentionnes. 

4jn  
Microbiologiste 

Certificat no. 37302 - Version 	>)age 2 de 2 

Ce rxrtiticat ne con pas e'c .- t'e ajrt. srnc:n en entier, sans reuton:auon écrite du laboratoire. Les échantillons marmonnés plus haut seront conservés pendant 30 locus a pans de =: date d'émission du 
Certificat, a renœplan de, vr n,rrctres mirroMokrgiques ou selon tes instructions écrites du client. 



OBELLA (CANADA) INC. 

a/A( 

C.P. 31. Saini-Jérôme (Quibec) )7Z 5T/ 

TO: -  1'450)419-889 
Téléc.: 450)419-844e 

TELEFAX  

DATE:/ -  6,  e)  

A/To: gerArg 

ATTN: : As-t— 

DE/FROM: tt,,. 	C*1 

- 

FAX No.:• 14;Si 4 •   

T ri.  : 
(1 	) 

No. PAGES: / 

MESSAGE:  

, 
te,f,J--- E• 11( 

   

eff-, 	 j 

‘,1 P e Coo: et". 	d 	C.141(t 	 • 

Jw _ &_44f 	 er74- 	/1-  
, 	4/..2. ,c fo 7 

f I / 	df 	er - 	1)  

PD 	o6 ç3 •   

; 	prz 

/k_ 



ROB !i36 

—J 

11( 71111: I;T )MMANt )f; 

(AM t7nurle 	 f•1' 

v(ll ll[ c, 31A1 ION 
Yrll II 1 OUhI hIION 	 1`1 

02 Juin 2006 
I~nrF_ 

PLEASE SUPPLY: 

BODYCOTES INC. 
LAVAL 

S.V.P. VEUILLEZ NOUS FOURNIR: 

? kAD 

`-`• 	

`  

~.. 
L ` ~" t~~ +Gwz-~ • 

PER: 

- j•,q . (450) 419-881 

/ELLA (CANADA) INC w 
	 (450) 419-841 

CI'. 11. Saint-Mtnn►c (QuéiTcrl .177..îT7 

DATE DE LIVRAISON 
DELIVERY DATE 

VIA  FRANCO 
r (7R. 

COMM-MIT l'-: 	- - 	... 
l r{Tilt: 

ASAP FX net 30 jours 

ECHANTILLONS POUR ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

-Compte total de micro-organismes aérobies 

1- 24 mL Solution saline préservée 
lot no; 831-A, Contr. 06/2866 
DATE: 01.06.06 

4 szzAr4;- 2- pot 60g VRAC TERRACTIVE- MICRO! 2 41100K3 
LOT NO: 842, Contr. 06/2997  
DATE: 01.06.06 TEST REPRISE 

3- pot 60 g VRAC TERRACTIVE- MICRO 1 3 	/ 
LOT NO: 842, Contr. 06/2997 
DATE: 01.06.06 CHAUFFE s É';U *0i 

-p-eArt,,o2—  



 

4°
9.09104
9.010C,, 

Laboratoire d'analyse 

  

  

1 
ROBELLA ( CANADA l INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
_ 17.1 1)(Q 
A l'attention de 	Michael P. Schnaffner 

Le 2006-07-03 

 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIOUE 

TUBE 200G ARGILE TERRACTIVE 28.6.06 

No de lab : 
No de lot : 
No de code : 

5565-12 
842-00 
06/3004 

No de référence au partiel :S/0 
No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-06-30 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-06-30 

Description et Type d'échantillon, Produit fini 

Spécifications Résultats 	Méthodes 
Bactéries totales aérobiques /g. — 	 < 10 	USP 29 <61> 

Les analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
Les résultats de fessai ne se rapporte qu'à l'échantillon reçu. 
Pour les tests spécifiques, les analyses ont été réalisées en accord avec la méthodologie de la dernière version d'USP. 
Ce rapport ne peut être reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire Mia+obiochem Inc. 

Légende < inf. 
>sup. 
S/0 Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 Fm de rapport 
amis le 2 février 20)4 

Révision 1.0 le 23 juin 2034 
Wise en vigueur le 23 juin 20)4 

1270 rue Lachaine. Laval, Québec, Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

.. 
,` ~ \- 

4icrobioloiste. 



MICROBIOCHEM INC. 	  
LABORATOIRE D ANALYSE 

ROBELLA ( CANADA) INC. 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

Le 2007-04-09 

CERTIFICAT D'ANALYSE NIICROBIOLOGIQUE 
TUBE 200G TERRACTIVE 

No de lab : 	5565-121 

No de lot : 	842-00 

No de code : CONTR.06/3004 

No de référence au partiel :S/0 

No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2007-04-02 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon:Pâte grise et homogène, Produit 
fini 

Spécifications Résultats 
	

Méthodes 
Bactéries totales aérobiques /g. 	 <10 

	
USP <61> 

Levures /g. 	 <10- 
	

USP <61> 
Moisissures /g. 	 < 10' 

	
USP <61> 

(9• 

REF _ ROB 599 
Les analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
Les résultats de l'essai ne se rapporte qu'à réchantillon reçu. 

Ce rapport ne peut Itre reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire Microbiochem Inc. 
Légende < inf. 

>sup. 
810 Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. Micro • ologiste 

5.4 MES-FOR-018 Fin de rapport 
mis le 2 février 2074 

Révision 1.0 le 23 juin 2004 
Alise en vigueur le 23 juin 2074 

1270 rue Lachaine ~t ~ ~{ „ ~, ~~; ~~ e^ ~ ~ ~ u~ ~4 14vA 
Lavai, Qi.t4. 1-17C 2N7 .~ - 

Ta: (514) 990-3133 
Pax: (S 14) 790-a914 



Fin de rappon 6_4 MES-POR-01a 

 

9,°sioc~ 

eir 

laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA ) INC. 	 Le 2007-06-08 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A ratnentian de 	Micheei P. Schaffner 

 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIOITE 
TUBE 200G TERRACTIVE 

No de lab : 	5565-139 

No de lot : 	842-00 
No de code : CONTR.06/3004 

No de référence au partiel :S/0 

No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le pftsent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
micrthiologiques effectuées le 2007-06-01 sur réchantiNon décrit ci-dessus et 
reçu â notre laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon:, Produit fini 

Safi fions Résultats 
Bactéries totales aérobiques /g. — 	< 10 
Levures /g. 	 -- 	< 10 
Moisissures /g. 	 --- 	< 10 

  

USP <61> 
USP <61> 
USP<61> 

REF : ROB Sb 
Les analyses ont >'te of ctutes sens tact d'inhibition 
Las MouRtea do 'basal ne se rapporte qu'if reahasIMon logo. 
Cs 'ippon ne peut ate reproduit sons appadaïon dome dun responsable du laboratoire Mieroèlod+em hro. 

Lt ends ' hif. 
>Np. 
âlo Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

i. s Ormier 2004 
*Mica tu le 2411a2004 

NM.en Meuw.bss lune MN 

1270 rue Lachaine, Lavai. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 	 Fax: (514) 990.8914 

v7..77.>",,, .. 



1 2006.-10-06 ROBELLA ( CANADA) INC. 	
Laboratoire d'analyse 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
To 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICATE OF MICROBIOLOGICAL ANALYSES 
VRAC TERRACTIVE 60 g 

CONT. 06/3033 DATE 29-09-06 

Lab No.: 	5565-45 	 Partial reference No.: N/A 

Lot No. : 	844-08 	 Inhibition test No.: 	N/A 

Code No.: 	N/A 

This report summarises the microbiological analyses on the sample mentioned 
above, the sample was received on 2006-09-29 
The analyses were made on 2006-09-29 

Description and Sample type: , Vrac 

Specifications Results 	Methods 

Total aerobic bacteria /g. 	--- 	 < 10 	USP 29 <61> 
Total Yeast /g, 	 < 10 	USP 29 <61> 
Total mold /g. 	 -- 	 < 10 	USP 29 <61> 

These analyses were performed without inhibitions test. 
The results of the sample is valid only for the sample received. 

For the specific tests.these analyses were performed in accordance with the methodolgy of the last version of USP. 
This report cant be reproduce without and written approbation of a direction of Microblochem Inc. laboratory. 

Legend < less than 
more than 

N/A Not Applicable 

Yours truly, 

5.4 MES-FOR-018 	 End of report 

1270 rue Lachaine, Laval, Québec, Canada H7C 2N7 	r ~». 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 	ell • f J pli 56-72 

Courriel: labo©microbiochem.ca 

Microb 

Ends le 2 Mader 2004 
Révision 1.0 le' 23 juin 2004 

Ise en vigueur le 23 juin 2004 



ca°?'Ocy
#4,  

PTROBELLA  ( CANADA) INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

Le 2006-11-02 
	

1 

diMIO Laboratoire d'analyse 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

TUBE 200g TERRACTIVE 
28-10-2006 

No de lab : 	5565-50 	 No de référence au partiel :S/0 

No de lot : 	844-8$ v 	No du test d'inhibition : 	S/O 
No de code : CONTR 06/3040 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-10-30 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu â notre laboratoire le 2006-10-30 

Description et Type d'échantillon:Pâte homogène grise, Produit fini 

Spécifications Résultats 	Méthodes  
Bactéries totales aérobiques /g. 	 < 10 	USP 29 <61> 

Les analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
Les résultats de l'essai ne se rapporte qu'A l'échantillon reçu. 
Pour les tests spédhgtes. les analyses ont été réalisées en accord avec la méthodologie de la dernière version d'USP_ 
Ce rapport ne peut être reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire Mic robiochem Inc. 

Légende < inf. 
>sup. 
S/O Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 	 Microbi• ogiste 

5.4 MES-FOR-018 Fin de rapport 
Émis le 2 février 2004 

Révision 1.0 le 23 juin 2004 
Mise en vigueur I. 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine. Laval, Québec, Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courriel: Iabo@microbiochem.ca  



Le 2007-04-09 

MIÇR4BIOCHEM M4t:.  

LABORATOIRE D'ANALYSE 

ROBELLA ( CANADA } INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7.1 1X9 
A l'attention  de 	Michael P. Schaffner 

Bactéries totales aérobiques /g. 
Levures /g. 
Moisissures /g. 

S.oirçificatlons Résultats 	Méth~s 

< 10 ~ 	USP<61> 
< 10" 	USP <61> 
< 10 ~ 	 USP <61> 

Fin de rapport 5.4 MES-FOR-078 
émre le 2 février 2004 

RCMslon 1.0 le 23 juin 2004 
Mise en vigueur le 23 juin 2004 

Tel.: (514) 990-3132 
Fax: (514) 990-8914 

1270 rue Lachaine 
Laval, Que. H7C 2N7 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIQLOGIOUE 
TUBE 200G TERRACTIVE 

DATE : 28-10-06 

No de référence au partiel : S/0 

No du test d'inhibition : 	SIO 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2007-04-02 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon: Pite grise et homogène, Produit 
fini 

REF: ROB 599 
Les analysas ont ate effectués sans teat d'inhibition 
Los resultets de fessai ne se rapporte qu'a fbdi union mqu. 

Co reppoa no peut etre reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire MAicrobiot~Mm Inc. 

Ugende K inf. 
sup. 

S/0 Sens Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

1 .9 
( .~ ~`._ L•~, 

ië 

No de lab : 	5565-124 
No de lot : 	844-08 
No de code : CONTR.06/3040 

icrob •logisté 	;<c~ 

~ ~~ _ ~~ 



Le 2006-08-25 

ér 

fr  

Légende inf. 
>sup. 
SIC Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 Fin de rapport 

9,0910% 

Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA ) INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A rattention de 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 
ARGILE TERRACTIVE POT :60.0 

No de lab : 	5565-28 	 No de référence au partiel :S/0 
No de tot: 	844-07 Contr.06/3022 	No du test d'inhibition : 	S/O 
No decode: Rob 556 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
miaoblologiques effectuées le 2006-08-18 sur rechantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-08-18 

Description et Type d'échantillon:, Vrac 

Spécifications RéstAda 	Mfithodes 
Bactéries totales aérobiques 1g. — 	420 	USP 29<81> 

; 	 --, r 	 (1-e, 	 /2 : 

Les analyses ont été effectuées sens test d'Inhibition 

,.......?1— Lin 

Les résultats de l'essai ne se rapporte ou.* rechantition reçu. 
Pour les tests spécifiques lee analyses ont été réalistes en accord avec la m60,061001: de la darniere version crusP. 

7,  Ce rapport ne peut Mie reproduit sans aprarobstion écrite d'un responsable du laboratoire Microbrochern 	 3  
:,ffere 

,g1461.4  

teste 

le 2 février 20011 
Révision 1.0 I 23 jUill 

Mise en situais,  15 23 lue 200s 

1270 rue Lachaine. Laval Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courriel: tabotemicrobiochern_ca 



ersion d'USP. 

c. 

logl:si:è 

Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA) INC. 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1x9 
A rattention de 	Michael P. Schaffner 

Le 2006-08-25 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

ARGILE TERRACTIVE POT 60 g 	~.. 

No de lab : 	5565-28 	 No de référence au partiel :S/0 

No de lot : 	844-07 Contr.06/3022 	No du test d'inhibition : 	S/O 

No de code : Rob 556 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-08-18 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-08-18 

Description et Type d'échantillon:, Vrac 

Spécifications Résultats 	Méthodes  

Bactéries totales aérobiques /g_ 	 96 420 	USP 29 <61> 

r 
; ~7-. (X-~. 

Les analyses ont été effectuées sans test d'in 

Les résultats de ressai ne se rapporte qu'à l'é 

Pour les tests spécifiques, les analyses ont é 

Ce rapport ne peut être reproduit sans approl: 

Légende < inf. 
>sup. 
S/O Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 Fin de rapport 
Émis le 2 février 2004 

Révision 1.0 le 23 juin 2004 
Mise en vigueur le 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine, Laval, Québec, Canada H7C 2N7 
Tél: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 



ROBEZ-LA ( CANADA) INC. 	 Le 2008-08-25 

17520, rue Chartes 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE M1CROBIOLOGIOUE 
ARGILE TERRACTIVE POT 60 g 

No de lab : 	5565-31 	 No de référence au partiel :S/0 

No de lot : 	844-07 contr. 06/3022 	No du test d inhibition : 	SIO 

No de code : ROB 558 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microblologiques effectuées le 2008-08-22 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu é notre laboratoire le 2006-08-22 

Description et Type d'échantillon:, Vrac 

SpécificationsRésultats 	Méthodes  

Bactéries totales aérobiques /g_ — 	 < 10 	USP 29 <81> 

tee analyses ont été effectuera uns test d'inhibition 
tas résultats da rues' ne se rapporte qu'a reafianaÏion rnçu. 
Pour lu lests spédltquas. Ni analyses ont éte arase» en accord mec la methodobpia es le demiere version d'USP. 
Ce rapport ne plut ide reproduit uns approbation éorde dur responsable du laboratoire Microbiodiem In0. 

Légende t  lof. 
"up. 
SKI Sans O44et 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-01e Fin da rapport 
tin** 2lknier 2004 

Rèvlelan 1.0 Ap 23 Win 2004 
Aise en vigueur te 23 ruin 2004 

1270 rue l,echatne. Laval, Québec. Canada H7C 2N7 
Tét.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courrieh labo®mkrobiochem.ca 



otelOC:4/ 

Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA) INC. 	 Le 2006-08-31 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIQUE 

ARGILE TERRACTIVE TUBE 200G 

No de lab : 	5565-32 	 No de référence au partiel : S/O 

No de lot : 	844-07 	 No du test d'inhibition : 	SIC 
No de code : CONT.06/3027/25-08-06 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-08-28 sur réchantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2006-08-27 

Description et Type d'échantillon:, Produit fini 

Spécifications Résultats 	Méthodes  

Bactéries totales aérobiques /g. 	-- 	 < 10 	USP 29 <61> 

Les analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 

Les résultats de l'essai ne se rapporte qu'à l'échantillon reçu. 

Pour les tests spécifiques, les analyses ont été réalisées en accord avec la méthodologie de la dernière version d'USP. 

Ce rapport ne peut être reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire Microbiochem Inc.  

~..~ 

t--Micro • iologiste 

Légende < inf. 
>sup. 
S/O Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 An de rapport 
É 	- le 2 février 2004 

Révision 1.0 le 23 juin 20)4 
Mise en vigueur le 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine, Laval, Québec, Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 



Le 2006-07-07 RO$ELLA ( CANADA ) INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
.17.1 1X4 
A rattention de Michael P. Schnatfer 

gsRTIFicely D'ANA! YS LCROBIOI,U _IODE 

POT VRAC ARGILE TERRACTIVE 29-6-06 

No de lab : 	5565-13 
No de lot : 	844-01 
No de code : 0612866 

No de référence au partiel :S/0 
No du test d'inhibition : 	SIO 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbtologiques effectuées le 2006-06-30 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu é notre laboratoire le 2006-06-30 

Bactéries totales aérobiques 1g. 

, 
~~-1- _ 

&giciificatiors Résultats 	Méthodes 
-- 	770 	USP 29 <61> 

Description et Type d'échantillon; Vrac 

us analyse' art Ma affalai,* cans test diahltrItIon 
Lao rinrihds de ream na se rapports quay nochantillon relqu. 
Pow ara teste spi.riiiguea, i.. anetrass ont i1i rhreies en accord avec la mifhodatoVIki de la demure version d'USP. 

Lavande r ~_
apport ne veut e a eeproddt'eto appvbeüm dame 	ramones*uramones*du leboraooire Mmlc ioaheen Inc. 

4 inn. 
a 

S/0 Sana Oblat 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 	 FIA de nippon 

1270 rue La haine. Laval. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990.3132 • Fax; (514) 990-8914 

Courriel: laboamicroblodrem.ca 

Érine to z t~INMr 
AMAeYtn 1A1e23}/e21134 

Niue en,Awmw a 231i4+2e114 



Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA 1 INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
17.1 1X9 
To 	Michael P. Schnaffner 

2006-07-13 -1  

CERTIFICATE OF MICROBIOLOGICAL ANALYSES 

TUBE 200G TERRACTIVE 

Lab No.: 	5565-14 
	

Partial reference No.: N/A 

Lot No. : 	844-01 
	

Inhibition test No.: 	N/A 
Code No.: 	ROB456 

This report summarises the microbiological analyses on the sample mentioned 
above, the sample was received on 2006-07.-10 
The analyses were made on 2006-07-10 

Description and Sample type: , Finish product 

Specifications Results 
	

Methods  
Total aerobic bacteria /g. 	 <10 

	
USP 29 <61> 

These analyses were performed without inhibitions test. 
The results of the sample is veld only for the sample received. 
For the specific tests,these analyses were performed in accordance with the mathodolgy of the last version of USP. 
This report can't be reproduce without and written approbation of a direction of Microbiochem Inc. laboratory. 
Legend < less than 

>more than 
NIA Not Applicable 	 ; 4 

Yours truly, 	 `'Microbi s gist 

5.4 MES-FOR-018 End of report tmis le 2 fbvrie' 2004 
Révision 1.0 I• 23 juin 2,304 

Nixe en vigu ev le 23 juin 2904 

1270 rue Lachaine. Laval, Québec, Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 



MIÇROBIOCHEM 	 
LABORATOIRE D'ANALYSE 

ROBELLA ( CANADA) INC. 	 Le 2007-04-09 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec  
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICRO IOLOGOVE 

TUBE 200G TERRACTIVE 
DATE : 6-7-06 

No de lab : 	5565-122 	 No de référence au partiel :S/0 

Node lot : 	844-01 	 No du test d'inhrbltion : 	S/O 

No de code : CONTR.06/3005 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2007-04-02 sur réchantilion décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon:Pite grise et homogène, Produit 
fini 

Bactéries totales aérobiques /g. 
Levures /g. 
Moisissures /g. 

SoécltcatIQns Résultats 	Méthodes 

-~ 	< 10 - 	USP <61> 
-- 	<10` 	USP<61y 
— <10 - 	USP<81> 

REF ROB 599 

Las analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
tees téwksls do roosaI ns sa rapporte qt en sec lw59on reçu.  
Ce rapport ne pout atmreproduit sans approbation écrite dun responsable du laboratoire 1411croblochem Inc. 	 ' 	, 	̀r :' 

(user , 
iste '

.. 

5.4 AIES-FOR-01S Ran de support É 	le 2 44aler 2004 
Rlrylon to Zs Jdn 2004. 

Miss en vomis at 23 Jde 2004 

1270 ruc Lachainc 
Laval. Qui. H7C 2N7 

V-. a•f 12«, 	
4`._.y 

At' ~ 
;~: 

7'ii.: (514) 990-3132 
Fax: (514) 99D-8914 

Ligeadie< ill( 
>sup. 
3/0 Sens Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 



  

Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA 1 INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A rattention de 	Micheal P. Schaffner 

  

  

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIOU 
TUBE 200G TERRACTIVE 

DATE,. 8-7-06 

No de lab : 	5565-140 	 No de référence au partiel :Se 

No de lot : 	844.01 	 No du test d'inhibition : 	S/O 

No de code : CONTR.06/3005 

Vous trouverez dans le présent rapport rensernble des résultats d'analyses 
mic robiologïques effectuées le 2007.08.01 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon:, Produit fini 

    

Méthodes 
USP <61> 
USP <61> 
USP <61> 

Bactéries totales aérobiques /g. 
Levures /g. 
Moisissures /g. 

-- 	 < 10 

  

<10 
<10 

REF : ROM 590 
tas and ies ant 40 eAbdunes sans is d macron 
Les *Mats de ?essai ne M appa% goes rac aAtaeon nsqu. 
Ce rapport as peut Me reproduit Mis approbation balte dun rayroraabie du ispoiitols Morobiochem hic. 

Ligands c inf. 

SA 
*Sup. 

Sans Net 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales_ 

5.4 MES-FOR-01e Rn de nippon 
is Z *Aar 2004 

Relate 1.0 k 22 juin 2004 
Most testeur is 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine. lavai. Québec. Canada H7C 2N7 
141.: (514) 990-3132 	 Fax: (514) 990-8914 

}= ~- '-~°~ !-', 
	k~`c~J_1 

-~-A~~ 

late 



Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA 1 INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
17.1 tY 

To 	Michael P. Schnaffner 

2006-07-17 i 

CERTIFICATE OF MICROBIOLOGICAL ANALYSES 

POT 60G TERRACTIVE 

Lab No.: 	5565-15 
	

Partial reference No.: N/A 

Lot No. : 	844-02 
	

Inhibition test No.: 	N/A 
Code No.: 	ROB456 

This report summarises the microbiological analyses on the sample mentioned 
above, the sample was received on 2006-07.-10 
The analyses were made on 2006-07-10 

Description and Sample type: , Vrac 

Total aerobic bacteria /g. 
Total Yeast 1g. 
Total mold 1g. 
Escherichia coli 
Salmonella sp. 
Staphylococcus aureus 
Pseudomonas aeruginosa 

Specifications Results 	Methods  
<10 	USP 29<61> 

--- 	<10 	USP29<61> 
—" 	< 10 	USP 29 <61> 

not detected USP 29 <61> 
not detected USP 29 <61> 
not detected (iSP 29 <61> 

-- 	not detected USP 29 <61> 

These araryses ware performed without inhibitions test. 
The results of the sample is valid only for the sample received. 
For the specific fests,thlese analyses were performed in accordance with the methodoigy â the last version of USP. 
This report cant be reproduce without and written approbation of a duedion of Microbiochem Inc. laboratory. 
Legend < less than 

amore than 
N/A Not Apple 

-7 9 

Yours truly, 

5.4 MES-FOR-018 
	

End of report 

Micr ologtst 

E nie le 2 Wirier 2004 
Revision 1.0 le 23 juin 2004 

Wise en vigueur le 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine. Laval. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courriel: iabo@microbiochem.ca  



MICROBIOCHEM ~x~ 	 
LABORATOIRE D'ANALYSE 

ROBELLA ( CANADA) INC. 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

    

    

   

Le 2007-04-09 

ÇERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOQIOUE 
TUBE 200G TERRACTIVE 

DATE : 17-7-06 

No de lab : 	5565-123 	 No de référence au partiel :S/0 

No de lot : 	544-02 	 No du test d'inhibition : 	SiO 

No de code : CONTR.06/3006 

Vous trouverez dans le présent rapport rens.rnble des résultats d'analyses 
rnicrobialogiques effectuées le 2007-04-02 sur réchanlon décrit ci-dessus et 
leçu à notre Laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon:Pite grise et homogène, Produit 
fini 

Soëcifications Résultats 	AA 
Bactéries totales aérobiques /g. 	--- 	 < 10 ^ 	USP <61> 
Levures /g. 	 --- 	 < 10 ' 	USP <61> 
Moisissures /9- 	 ` 	 < 10 	USP <61> 

FIEF : ROB 599 
Leg analyses ant Me ellect<Mrs sans feet d'inhibition 
Les 'distants da Nasal ne so rapports qu'A r6ehar*oon reçu. 
Ce rapport ne petit Abe reproduit sans approbation dcrrile dun responsable du laboratoire Miorobi0ohetn inc. 
Légende c ird. 

Bens Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 NIES-FOR-018 	 Fin de 1spporl 

112270 rue Lachainc 
Lire Qué. H7C 2N7  

• 
a 

in* b T tévner 2004 
10GytitOn t A le 23 Juin 2004 

miss en vipueeu Is 23 Nin 2004 

TEL: (514) 990-3432 
Fax (514) 990-8914 

/.4 



. 
~ ,r-VR..xf7e 

1e 2 fériAp 2004 
11bNYan S.0 e 23 Juin 2004 

MIN on Moteur h ra Jua, 2004 

Laboratoire d'ana1yrs~e 
RO BELLA ( CANADA) INC. 	 Le 2007-06-08 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
.17.1f 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE MICROBIOLOGIOiE 
TUBE 200G TERRACTIVE 

DATE : 17-7-06 

No de lab : 	5565-141 	 No de référence au partiel :S/0 

No de lot : 	844-02 	 No du test d'inhibition : 	8/0 

No de code : CONTR.06/3006 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
rnicrobiologiques effectuées le 2007-06-01 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu a notre laboratoire le 2007-04-02 

Description et Type d'échantillon:, Produit fini 

Bactéries totales aérobiques /g. 
Levures /g. 
Moisissures /g. 

Spécifications Résultats 	Méthodes 
-- 	 < 10 	USP <61> 

< 10 	USP <61> 
--- 	< 10 	USP <61> 

Rat : ROS s $6 
Las analyses ont o+té e5edw/as SO M tatt a xr+tnitioo 
Les Miellats de resssi ne se rapporte qu'a récliantillon reçu. 
Ga rapport ne part epee reproduit sana approbile oilme dun respolnsable du laboratoire Miaobioohsm Inc. 
tali!rde < inf. 

'sup. 
Se sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 PM de rapport 

1270 rue Lachaine. Lavai. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990.3132 	Fax: (514) 990-8914 

ii
•
~%~  

, a 	 • --- 



Le 2006-12-14 ✓` 

` ,̀,O I4) 

* 

Laboratoire d'analyse 
n---  ROBELLA ( CANADA) INC. 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1 X9 
A rattention de 	Michael P. Schaffner 

CERTIFICAT D'ANALYSE NIICROBIOLOGIOUE 

TUBE ARGILE TERRACTIVE 200g 
DATE : 07-12-06 

No de lab : 	5565-84 	 No de référence au partiel :8/0 
No de lot : 	844-17 	 No du test d'inhibition : 	S10 

No de code : CONTR.06/3073 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2006-12-08 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu â notre laboratoire le 2006-12-08 

Description et Type d'échantillon:Pâte grise et homogène, Produit 
fini 

Spécifications Résultats 	Méthodes  
Bactéries totales aérobiques /g. 	 < 10 	USP 29 <61> 

Les :analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
Les résultats de resaai ne se rapporte qu'à l'échantillon reçu. 
Pour lea tests spécifiques, les analyses art été réalisées en accord avec la méthodologie de la dernière version d'LISP. 

Ce rapport ne peut étre reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire Microbiochern Inc. 
Légende < inf. 

>. 
S/0 Sans Objet 	 c ._ 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 	 Microbiologiste. 

5.4 MES-FOR-018 Fin de rapport 
Erne le 2 février 2004 

Révision 1.0 le 23 juin 2004 
Mise en vigueur le 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine, Laval, Québec, Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 • Fax: (514) 990-8914 

Courriel: labo@ microbiochem.ca 



MICROBIOCHEM INC. 	  

LABORATOIRE D'ANALYSE 

ROBELLA ( CANADA) INC. 
17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7J 1X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

Le 2007-03-12 

CERTIFICAT D'ANALYSNIICROBIOLOGIQUE 
vox 1I 

No de lab : 	5565113 

No de lot : 	844-28 
No de code : 07/3/06 

TUBE 2 TERRACTIVE 
DATE: 7-3-07 

No de référence au partiel :S/0 

No du test d'inhibition : 	S/O 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2007-03-08 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
revu â notre laboratoire le 2007-03-08 

Description et Type d'échantillon:Pâte homogène grise, Produit fini 

Spécifications Résultats 	Méthodes 
Bactéries totales aérobiques /g. 	 < 10 	USP 29 <61> 

Les analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
Les résultats de cessai ne se rapporte qu'à l'échantillon reçu. 
Pour les tests spécifiques, les analyses ont été réalisées en accord avec la méthodologie de la dernière version d'USP. 
Ce rapport ne peut être reproduit sans approbation écrite d'un responsable du laboratoire Microbiochem Inc. 
Légende < inf. 

>sup. 
S/O Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 	 Fin de rapport 

I270 rue Lac haine 
Lavai, Qui. 1" !7C 2N7 

Erie le 2 leader 2004 
Révision tale 23 juin 2004 

Vise en vigueur le 23 juin 2004 

Tel.: (514) 990-3132 
Fax: (514) 990-8914 
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Laboratoire d'analyse 
ROBELLA ( CANADA) INC. 

17520, rue Charles 
suite 450 
Saint Janvier ( Mirabel), Québec 
J7.31 X9 
A l'attention de 	Michael P. Schaffner 

Le 2007-05-26 

CERTIFICAT D'ANALYSE NIICROBIOLOGIOUE 
ARGILE TUBE 200G TERRACTIVE 

DATE : 17.5.07 

No de lab : 	5565-138 	 No de référence au partiel :5/0 

No de lot : 	844-34 	 No du test d'inhibition : 	S/0 
No de code : CONTR.07/0330 

Vous trouverez dans le présent rapport l'ensemble des résultats d'analyses 
microbiologiques effectuées le 2007-05-23 sur l'échantillon décrit ci-dessus et 
reçu à notre laboratoire le 2007-05-23 

Description et Type d'échantilion:Pâte homogène grise, Produit fini 

Spécifications Résultats 	Méthodes  
Bactéries totales aérobiques /g. — 	 < 10 	USP <61> 

Les analyses ont été effectuées sans test d'inhibition 
Les résultats de fessai ne se rapporte qu'à l'échantillon reçu. 
Ce rapport ne pete étre reproduit sans approbation (=le e d'un responsable du laboratoire Microbio hem Inc. 

Légende < inf. 
>sup. 
810 Sans Objet 

Veuillez agréer, nos salutations cordiales. 

5.4 MES-FOR-018 Fin de rapport 
Emig le 2 février 2004 

Révision 1.01e 23 juin 2004 
Me en vigueur le 23 juin 2004 

1270 rue Lachaine. Laval. Québec. Canada H7C 2N7 
Tél.: (514) 990-3132 	 Fax: (514) 990-8914 
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Rapport préliminaire 
Analyse du procédé de Fabrication Plan Pilote Argile Eau Mer 

Projet : CATE-1076  

A l'attention de 
Mme Denise Saulnier 

Présidente 

résenté far : 
artin Blondeau 

Conseiller Technologique 
CATE Côte-Nord 

23 Janvier 2007 



Sommaire 

Argile eau mer entre dans une nouvelle phase de son développement dans la mise en 
valeur de l'argile marine de Manicouagan. Après de nombreuses années de traitement 
manuel de son produit, elle souhaite développer une unité pilote de traitement qui 
incorporerait une mécanisation permettant la production en continu d'un volume adéquat 
en fonction de ses prévisions de marché. 

Les marchés identifiés par le promoteur comportent à court terme 350 tonnes par année 
de produit humide et sec ayant subi différents niveaux d'affinage et dans divers secteurs 
d'application. Notons les boues pour utilisation cosmétique, pharmaceutique et en santé 
animale (cataplasmes) ainsi que les produits séchés pour les cosmétiques et les 
fertilisants. Le design 
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1.0 Description du procédé 

Les barils d'argile seront apportés de la zone de stockage au sous-sol au poste de mélange 
et pompage. À cet endroit, l'argile sera mélangée, afin de remettre en suspension l'argile 
qui s'est déposée au fond des barils avec le temps. Ensuite, l'introduction d'une crépine 
(cylindre en treillis fin) dans le baril aura pour but d'empêcher la pompe de se faire 
boucher par les roches, les débris, le sac de plastique et les morceaux d'argile mal 
mélangés. Ensuite, un couvercle sur le baril empêchera l'argile de se faire contaminer et 
maintiendra le boyau de succion de la pompe en place. Par la suite, l'argile sera pompée 
au broyeur à boulets afin de réduire la granulométrie en fonction des produits que l'on 
souhaite obtenir. Pour le stockage, l'argile sera transférée dans 4 réservoirs de 600 litres, 
avec agitateur. De ces réservoirs, l'argile liquide sera acheminée à l'étage à l'aide d'une 
pompe pour y être conditionnée dans de plus petits réservoirs de 200 litres, avec 
agitateur. Une fois le produit conditionné, il sera mis dans des contenants et acheminé à 
l'autoclave pour stérilisation. Pour les produits qui seront vendus secs, (la première 
année) l'argile sera pompée des réservoirs de stockage dans des barils. Ceux-ci seront 
acheminés dans la cours et l'argile sera étendue dans les serres pour sécher. Elle sera 
alors transportée de nouveau à l'intérieur pour l'étape du broyage. Un broyeur à marteau 
réduira l'argile en fine poudre de moins de 150 microns. La poudre sera ensuite 
transférée dans une étuve pour stérilisation. 

2.0 Description des équipements 

2.1 Remisage des barils aux sous-sols 

Sur le marché, il existe 2 types de rangement : vertical ou horizontal. Le premier permet 
de ranger beaucoup plus de barils dans un même espace et minimalise les manipulations 
en transportant jusqu'à 4 barils à la fois. Les étagères sont démontables et empilables 
lorsque vidées, permettant ainsi plus d'espace de mouvement. Par contre, il nécessite 
l'achat d'un chariot élévateur. Le rangement horizontal n'est pas retenu parce qu'il ne 
présente pas suffisamment d'avantages, il augmente la manipulation en plus, il nécessite 
un manipulateur qui permet de tourner les barils tout en n'augmentant pas de gain 
d'espace. 

Rangement Vertical 	 Rangement Horizontal 



2.2 La manipulation des barils 

On retrouve sur le marché plusieurs équipements permettant la manipulation des barils. 
Certain permettent le levage et le revirement sur le coté. 

2.3 Mélangeurs à barils 

Il existe trois principes de mélangeur à baril : par roulage, culbutage et vertical. Les deux 
premiers principes ont l'avantage de n'avoir aucun équipement à nettoyer. De plus, ils 
permettent de garder le contenant fermer évitant ainsi les risques de contamination. Ce 
pendant, il demande plus de manipulation dû au fait qu'il faut mettre le baril sur le coté. 
Sur la deuxième illustration, en plus de faire tourner le baril sur lui-même, le mélangeur 
est doté d'un mécanisme qui permet d'incliner le baril. Comme la manipulation des barils 
est ardue (720lbs/baril) il y a un grand risque de blessures. En plus, cela n'ajoute pas de 
valeur ajoutée au produit. Il serait mieux d'avoir un mélangeur vertical sur raille 
permettant de déplacer la tête du mélangeur vis-à-vis les barils à mélanger. 

Roulage Roulage avec 
inclinaison 

Culbutage Vertical 



2.4 Broyeur à boulets. 

Il existe différents types de broyeurs à boulets. Le plus populaire est le broyeur à boulets 
horizontal, utilisé généralement jusqu'à une granulométrie de 40 microns. Il est fabriqué 
d'acier ou d'acier inoxydable. Pour le revêtement intérieur, on retrouve la porcelaine, le 
métal et le caoutchouc. Les porcelaines sont très durables et surtout utilisées dans les 
applications ou la contamination au fer n'est pas permise. Les revêtements en métal sont 
tant qu'à eux les plus répandus. Ils sont généralement faits d'alliage à base de chrome 
manganèse, mais on en retrouve en acier carbone ou acier inoxydable. Les revêtements 
en caoutchouc naturel sont les plus résistants, environ 30% de plus que l'acier dans le cas 
de broyage humide. Ils ne sont par contre pas recommandés pour le broyage à sec car ils 
s'usent prématurément. Des boulets de 12 à 20 mm sont les plus utilisés. Ils sont faits de 
différentes matières dont le silex, la porcelaine, l'acier et l'alliage d'acier. Les boulets 
d'acier ont le net avantage d'être plus lourds et d'effectuer un broyage plus rapide. 

Les broyeurs verticaux ou broyeurs à attrition sont généralement utilisés pour des 
granulométries très fines. Ils ont un rendement de volume/h plus élevé (30% à 300%) 
que les broyeurs horizontaux et utilisent des boulets plus petits (3 à 10 mm de diamètre). 
Ils ont l'avantage de prendre moins d'espace plancher, sont moins coûteux à l'achat et les 
pièces qui usent sont facilement remplaçables. 

Résultat des tests avec Attritor 

Temps De Broyage 0 min 5 min 10min 30min 
Granul Max (µm) 1100 135 74 33.93 
Granul Min (µm) 2 .63 .63 .63 
Granul Moy (µm) 157.8 15.51 10.35 5.94 

Remarque : ces tests on été effectué avec les roches de tourbière dans l'argile 

Broyeur à boulets par lot Broyeur à boulets 	 Attritor 
en continue 



2.5 Réservoirs 

2.5.1 Matériaux des réservoirs 

Deux matériaux se démarquent pour l'application. : L'acier inoxydable ou polyéthylène 
haute densité (HDPE). 

L'acier inoxydable est très utilisé en industrie. Il est reconnu pour être durable et facile 
d'entretient mais beaucoup plus dispendieux. Le polyéthylène haute densité selon 
plusieurs sources serait un meilleur choix pour cette application très abrasif. Il serait de 6 
à 

 
10 fois plus résistantes à l'abrasion que l'acier. Il est un matériel neutre et non toxique. 

Il coûte environ 3 fois moins que l'acier inoxydable. Au point de vue microbiologique le 
polyéthylène n'est pas plus difficile à stériliser et ne favorise pas plus que l'acier 
Inoxydable la prolifération des bactéries. Par contre, on doit s'assurer qu'il ne réagie 
aucunement avec l'argile. 

2.5.2 Réservoirs d'emmagasinage 

Les 4 réservoirs d'emmagasinage de 600 litres seront dotés d'agitateurs pour éviter la 
sédimentation de l'argile. Leurs utilités seront en premier lieu d'emmagasiner l'argile 
afin d'éviter la rupture de marchandise et d'avoir à attendre après le broyeur à boulets. Ils 
permettront en plus d'emmagasiner des granulométries différentes et de répondre 
rapidement à la demande du marché. Ils serviront également, à laisser décanter l'argile 
pour pouvoir y retirer une partie de l'eau afin d'élaborer des produits à plus grande 
viscosité. 

2.53 Réservoirs de Conditionnement 

Les 4 réservoirs de conditionnement de 200 litres avec agitateur/mélangeur, serviront au 
mélange de l'argile avec d'autres produits avant de la mettre en pots. 

Réservoir Acier Inoxydable 	Réservoir HDPE 



2.6 Agitateur 

Comme l'argile se dépose lorsqu'elle est statique, il faut agiter continuellement l'argile 
dans les réservoirs. Les agitateurs verticaux à basse vitesse montés près du fond sont les 
favoris pour ce genre d'application. La puissance requis de l'agitateur doit être entre .05 
et .1 hp par tonne sec d'argile de capacité du réservoir. L'hélice doit avoir un diamètre 
d'environs 30% du diamètre du réservoir et avoir une vitesse au bout des pales de 10 
pieds/seconde. Quatre pales de dimension identique à 45 degré provocant un mouvement 
axial par le haut fonctionne très bien pour ce type d'application. 

Agitateur vertical 

2.7 Tuyauterie 

Pour le transport de l'argile, les tuyaux d'acier inoxydable, PVC ou polyéthylène sont 
recommandés. Le polyéthylène serait le premier choix. Il est important de prendre en 
considération le poids de l'argile pour le dimensionnement des tuyaux et pour définir 
l'espacement entre les supports. Il est recommandé de ne pas dépasser la vitesse dans les 
tuyaux de 1.5m/s et d'utiliser de grands rayons de courbure afin de réduire l'abrasion. 
Comme l'argile a tendance à se déposer, une pente d'au moins '/4 de pouce par pied est 
nécessaire pour un drainage complet. L'usage d'eau claire est nécessaire pour le 
nettoyage après chaque usage. 



2.8 Système de pompage automatique (Optionnel) 

Le système de pompage automatique est un équipement conçu sur mesure pour les 
besoins d'Argile Eau Mer, afm d'automatiser le transfert de l'argile liquide et d'éviter les 
manipulations humaines. Il se veut également un système de supervision du procédé et 
alerte les opérateurs lors de problèmes. Le système de façon automatique actionnera la 
pompe et changera la position de la valve lorsque l'un des deux barils reliés à la pompe 
qui fournit l'Attritor sera vide. Il pourra en plus aviser l'opérateur de remplacer les barils 
lorsque le niveau est bas. Le système sera muni d'un panneau de contrôle, d'un automate 
programmable, d'électro-vannes et de capteur de niveau. Ce même dispositif, pourrait 
être utilisé également pour le contrôle des niveaux des réservoirs de stockage à la sortie 
de l'Attritor. Lorsqu'un réservoir serait plein, une valve pourrait être actionnée pour 
diriger l'argile dans un second réservoir. Il pourrait également contrôler le trans-vidage 
de l'argile des réservoirs de stockage aux réservoirs de conditionnements. 

2.9 Les Pompes 

Trois types de pompes à déplacement positif se démarquent pour le transport de matières 
très abrasives comme l'argile liquide. 

La pompe pneumatique à double diaphragmes est la plus utilisée dans ce type 
d'application. Elle est la moins dispendieuse et simple d'entretient. Elles sont 
disponibles avec un châssis en matière plastique ou métallique. Les modèles équipés de 
clapets à battant sont les plus appropriés car elles sont moins vulnérables aux blocages en 
permettant le passage de plus grosses particules que celle à clapets à billes. Le 
santoprene serait la matière idéale, pour les composantes internes, comme les 
diaphragmes, clapets et sièges de clapets car il est très résistant à l'abrasion. Le débit de 
la pompe est facilement ajustable en ajoutant un régulateur de débit sur la ligne 
d'alimentation d'air. Ce type de pompe n'offre pas une grande pression de sortie. Elles 
ne sont donc pas appropriées pour faire monter l'argile du premier au deuxième étage. 
Ces pompes consomment beaucoup d'air comprimé, il sera donc nécessaire d'acheter un 
compresseur plus gros que celui déjà en possession d'Argile Eau Mer. 

Le second type de pompe est du type péristaltique. Ces pompes permettent le pompage 
d'un produit hautement visqueux et abrasif. Elles délivrent une grande pression de sortie. 
Il est possible de faire varier le débit en installant un variateur de tension. Elles sont auto-
amorçantes et peuvent fonctionner à sec. Le tube est la seule pièce d'usure donc elle ne 
nécessite que très peu de maintenance. 

Le dernier type de pompes est à rotor excentré (queue de cochon). Ce sont des pompes 
rotatives, volumétriques et auto-amorçantes ayant une grande diversité d'applications 



pour le pompage de boues. Par rotation à l'intérieur du stator, le rotor crée des cavités qui 
progressent de manière uniforme de l'aspiration vers le refoulement, entraînant avec elles 
le liquide à transporter. Elles ont le net désavantage d'être très dispendieuse. 

4.4 

Pompe Diaphragme Pompe Péristaltique 	Pompe a rotor excentrique 

2.10 Broyage de l'argile sèche 

L'argile sèche sera déposée dans un réservoir en vrac. Une vis sans fin, à vitesse 
variable, acheminera l'argile vers le broyeur à marteau, qui la réduira en fine poudre de 
moins de 150 microns. 

Broyeur à marteaux 

2.11 Séchage de l'argile 

Pour le séchage de l'argile 3 principes s'offrent à nous. 

2.11.1 Four à air forcé 

Le four à air forcé fonctionne comme une sécheuse à vêtement. Une source de chaleur 
(électricité ou gaz) réchauffe l'air qui par l'intermédiaire d'un ventilateur passe à travers 
la matière et en retire l'humidité pour ensuite être rejeté à l'extérieur. Cette technologie 
est moyennement coûteuse à l'achat mais est assez dispendieuse en coût énergétique. 



2.11.2 Four infrarouges 

Les infrarouges sont des ondes électromagnétiques émis par des lampes ou des éléments. 
Ces ondes excitent et chauffent les molécules d'eau et en accélère l'évaporation. Cette 
technologie est la plus rapide pour le séchage de l'eau. Elle est la moins coûteuse au 
niveau de l'équipement mais l'énergie nécessaire à l'opération en fait un mauvais choix à 
long terme pour cette application. 

2.113 Déshumidification 

La déshumidification par réfrigération est très avantageuse car le même air est toujours 
recirculer dans le système donc génère peu de perte en énergie. Un ventilateur fait passer 
l'air à travers l'unité de réfrigération pour en extraire l'humidité et la réchauffé. Puis la 
fait passer à travers l'argile à sécher. Ce procédé a l'avantage de permettre de récupérer 
toute l'énergie en hiver car l'excédent de chaleur peut être utilisé pour chauffer le 
bâtiment. Ce procédé opère à basse température (35°C) donc pas de détérioration du 
produit et imite le plus le procédé de séchage en serre. Cette technologie permet 
également de récupérer l'eau pour en faire d'autres produits. 

Déshumidificateur 



2.12 Autoclave 

La méthode de stérilisation optée par Argile Eau Mer est l'autoclave à vapeur, pour les 
produits humides. Il est constitué d'un caisson étanche et pressurisé qui permet 
d'atteindre une température de vapeur pouvant atteindre 132 °C. Les contenants de 
produits seront déposés dans des paniers puis entrés dans l'autoclave. L'appareil est 
ensuite monté à la température de stérilisation en 11 minutes. Cette température est ainsi 
maintenue pendant 20 minutes. Le refroidissement s'effectue sur une période de 22 
minutes. On compte une période d'environ 5 min. pour le chargement/déchargement à 
l'aide d'un chariot. 

Autoclave 

2.13 Étuve 

L'étuve est la méthode choisie par Argile Eau Mer pour la stérilisation des poudres. Une 
étuve est un four à ventilation programmable pouvant atteindre de façon précise et 
uniforme de haute température (250°C). 



matériel et m.o. 

Annexe 3.2 : Liste de coût des équipements 

Marge sur matériel: 0,00% 
Projet 1078 MO 	quip.+install. (coûtant) 
Titre: Développement de la production 	 MO Équip.+install. (vendant) 
Client: Argile eau mer MiO aménagement (coutant): 40,00 

M/O aménagement (vendant): 50,00 
WO catecn (coutant): 30,00 

MIO catecn (vendant): 60,00 
MATERIEL ET MAIN D'OEUVRE 	Taux Change (US-CAD 1,15 

Description ' 	Qté Matériel 
(unitaire) 

Matériel 
coutant 

Total 
Coutant 

Matériel 
vendant 

Total 
vendant 

Équipements et installation - 	$ - 	$ - 	$ - 	$ 
Pompe diaphragme 5 1 750,00 $ 8 750,00 $ 8 750,00 $ 8 750,00 $ 8 750,00 $ 
Pompe péristaltique 2 5 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 
Pompe doseuse 1 2 000,00 $ 2 000,00 $ 2 000,00 $ 2 000.00 $ 2 000,00 $ 
Tuyautrie 1 15 000,00 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 
Système pompage automatique 1 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 
Mélangeur baril vertical 1 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 
Attritor batch sec 1 34 500,00 $ 34 500,00 $ 34 500,00 $ 34 500,00 $ 34 500,00 $ 
Attritor continue liquide 1 70 000,00 $ 70 000,00 $ 70 000,00 $ 70 000,00 $ 70 000,00 $ 
Chambre Fermée Attritor 1 5 000,00 $ 5 000,00 $ 5 000,00 $ L 	5 000,00 $ 5 000,00 $ 
Crépine / Couvercle pompage baril 2 1 000,00 $ 2 000,00 $ 2 000,00 $ 2 000,00 $ 2 000,00 $ 
Baril Liner 500 11,05 $ 5 525,75 $ 5 525,75 $ 5 525,75 $ 5 525,75 $ 
Couvercle polyéthylène 500 2,00 $ 1 000,00 $ 1 000,00 $ 1 000,00 $ 1 000,00 $ 
Réservoir et Agitateur 600 litres 4 20 000,00 $ 80 000,00 $ 80 000,00 $ 80 000,00 $ 80 000,00 $ 
Réservoir 1891itres (50ga1) 4 1 952,94 $ 7 811,77 $ 7811,77 $ 7811,77 $ 7811,77 $ 
Agitateur réservoir 189 litres 4 4 000,00 $ 16 000,00 $ 16 000,00 $ 16 000,00 $ 16 000,00 $ 
Refroidisseur/chauffage 1 20 000,00 $ 20 000,00 $ 20 000,00 $ 20 000,00 $ 20 000,00 $ 
Compresseur Air 80 CFM 1 15 000,00 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 
Sécheur d'air 1 3 000,00 $ 3 00000 $ 3 000,00 $ 3 000,00 $ 3 000,00 $ 
Tuyauterie Air - 	$ - 	$ - 	$ - 	$ 
Étagère baril 20 228,85 $ 4 577,00 $ 4 577,00 $ 4 577,00 $ 4 577,00 $ 
Chariot élévateur 1 20 000,00 $ 20 000,00; 20 000,00 $ 20 000,00; 20 000,00 $ 
Manutention baril Chariot élévateur 1 662,40 $ 662,40 $ 662,40 $ 662,40 $ 662,40 $ 
Manutention baril manuel 2 600,00 $ 1 200,00 $ 1 200,00 $ 1 200,00 $ 1 200,00 $ 
Balance a palettes U-shape 50001bs 1 1 983,75 $ 1 983,75 $ 1 983,75 $ 1 983,75 $ 1 983,75 $ 
Barre Code system et imprimante 1 3 500,00 $ 3 500,00 $ 3 500,00 $ 3 500,00 $ 3 500,00 $ 
Broyeur mâchoire 1 20 400,00 $ 20 400,00 $ 20 400,00 $ 20 400,00 $ 20 400,00 $ 
Broyeur disque 1 20 400,00 $ 20 400,00 $ 20 400,00 $ 20 400,00 $ 20 400,00 $ 
Poste travail sec 1 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 
Déshumidificateur 1 40 000,00 $ 40 000,00 $ 40 000,00 $ 40 000,00 $ 40 000,00 $ 
Chambre de déshumidification 1 8 000,00 $ 8 000,00 $ 8 000,00 $ 8 000,00 $ 8 000,00 $ 
Autoclave / stérilisateur humide 1 109 000,00 $ 109 000,00 $ 109 000,00 $ , 	109 000,00 $ 109 000,00 $ 
Tube pour stérilisation autoclave 3 3 000,00 $ 9 000,00 $ 9 000,00 $ 9 000,00 $ 9 000,00 $ 
Étuve / Stérilisateur sec 3 5 000,00 $ 15 000,00; 15 00000 $ 15 000,00 $ 15 000,00 $ 
Chambre frigorifique 12x12x8 1 12 000,00 $ 12 000.00 $ 12 000,00 $ 12 000,00 $ 12 000,00 $ 
Machine haute pression 1 3 000,00 $ 3 000,00 $ 3 000,00 $ 3 000,00 $ 3 000,00 $ 
Mobilier I table de travail/ armoire 1 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 10 000,00 $ 
Capsuleuse 1 35 000,00 $ 35 000,00 $ 35 000,00 $ 35 000,00 $ 35 000,00 $ 
Entubeuse 1 100 000,00 $ 100 000,00 $ 100 000,00 $ 100 000,00 $ 100 000,00 $ 
Balance labo 1 1 000,00 $ 1 000,00 $ 1 000,00 $ 1 000,00 $ 1 000,00 $ 
TransRalette 1 1 200,00 $ 1 200,00 $ 1 200,00 $ 1 200,00 $ 1 200,00 $ 
Transport 5 1 000,00 $ 5 000,00 $ 5 000,00 $ 5 000,00 $ 5 000,00 $ 

- 	$ - 	$ - 	$ - 	$ 
Câblage électrique - 	$ - 	$ - 	$ - 	$ 
Plomberie - 	$ - 	$ - 	$ - 	$ 
Drainage l égout - 	$ - 	$ - 	$ - 	$ 

-$ -$ -$ -$ 
-$ -$ -$ -$ 

Total: 746 510,67 $ 746 510,67 $ 746 510,67 $ 746 510,67 $ 
- 	$ - 	$ 

746 510,67 $ 746 510,67 $ 

746 510,67 $ 
0 
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Union Process C/H Attritors Produce Large Quantities of 
Material Quickly and Efficiently 

History 
From a revolutionary idea proposed and developed by 

Dr. Andrew Szegvari in 1945, Attritor technology became the 
basis for Union Process, Inc. Today, Attritors are considered to 
be the most efficient grinding/dispersing systems and are used 
in hundreds of industries and research laboratories worldwide. 

How Attritors Work 
The Attritor is often referred to generically as an "internally 

agitated high energy media mill" The operation of an Attritor is 
simple and effective. The material to be ground is placed in a 
stationary tank with the grinding media. The materials and media 
are then agitated by a shaft with arms, rotating at high speed. 
This causes the media to exert both shearing and impact forces 
on the material. The final result of this remarkably efficient 
process is extremely fine material, measured in microns or 
fractions of microns, distributed on a very narrow curve. 

The Continuous Attritor 
The continuous Attritor is a compact vertical design suitable 

for continuous production of large quantities of materials. 
Premixed slurry is pumped through the bottom and discharged 
at the top of a tall, narrow jacketed tank with internally agitated 
grinding media. The fineness of the processed material 
depends on the time the material stays in the grinding chamber 
("dwell" time). 

Dwell time is controlled by the pumping rate. The slower the 
pumping rate, the longer the dwell time and the finer the grind. 

The grinding media used in continuous Attritors range in 
size from 2mm to 10mm in diameter. Carbon steel, stainless 
steel, chrome steel and ceramic balls are commonly used media. 

Continuous Attritors can also be set up in series. This can 
be accomplished by using larger media in the first unit which is 
equipped with grids having larger openings for accepting a 
coarse feed size. Subsequent units then utilize smaller media, 
resulting in a finer grind. 

The Union Process Advantage 
From years of experience in designing and building 

thousands of Attritors for use all over the world, Union Process 
people have developed the "know how" to custom design the 
Attritor to specifically meet your requirements — whether in the 
lab or in the field. Union Process maintains a very well 
equipped laboratory and pilot plant in order to simulate actual 
production conditions. Skilled technical service representatives 
are always available for consultation. When required, a 
representative will visit the customers facility. 

Advantages of Using a Continuous Attritor 
• Continuous large production 
■ Fastest grinding and processing 
• Excellent temperature control 
■ Simple and safe to operate 
• Low maintenance and power consumption 

Common Applications for Attritors 
■ Minerals, ores, coal 
■ Paints, toners, inks 
Si  Ceramics 
E Food products 
• Chocolate, confectionery 
• Paper coatings, calcium carbonate, clay 
• Ferrites 
• Metal oxides 
■ Agricultural flowables 
• Chemicals 

On Cover: Model C-40 Continuous Attritor with baffles used for ore grinding 	 ® 2004, Union Process, Inc. 



C/H SERIES 

CONTINUOUS ATTRITOR 
Continuous Attritors are best suited for the continuous production and fast grinding of 

large quantities of material. They are designed to deliver hours of low-cost, 
maintenance-free operation. The basic model features a system that does 
not require an expensive shaft seal. 

Continuous Attritors come in two basic types, "C" and "H" 
series. The "C" series runs at lower RPMs and generally 
uses a larger grinding media of 5mm — 10mm diameter. 
The "H" series runs at higher RPMs and utilizes smaller 
media of 1mm — 3mm. 

Both C and H type Attritors are available in sizes ranging 
from the large scale production model C/H-100 to the 
laboratory size C/H-3 and C/H-5 models. 

The laboratory size continuous Attritor models are 
designed to reliably test and scale-up to production-size 
continuous Attritors. They can also be used to produce small 
quantities for developmental purposes. 

A variety of accessories are available to meet different 
process conditions including special models with all 
stainless steel wetted parts. 

Standard Features 

® Special 450% starting torque, 2-speed, 

2-winding motors for easy startup 

• Standard (TEFC) or explosion-proof electric 

motor and controls 
• Grinding tank (304SS) jacketed for 

heating or cooling 

■ 90°  tank tilt for shaft removal and easy 

cleaning 
O 4140 steel shaft with hardened tool steel  

agitator amis 
• Media discharge valve 

• Choice of variable-speed gear pump 
or air diaphragm pump 

Tank and Arm Options 
■ Alumina-lined grinding tank 

a Rubber-lined grinding tank 

• Tungsten carbide sleeved agitator arms 
• Zirconium oxide sleeved agitator amis 
• Polyurethane sleeved agitator arms 
® 440C stainless steel arms 

Fr—    

Model C-100 

Model C-5 



— 	— — 
ENGINEERING 

C-10M-10 

DATA 
C-20/H-20 C-40/H-40 C-60M-60 C-100M-100 ATTRITOR MODEL C-3/H-3 C-5M-5 

Grinding Tank (gals) 3.7 6.0 14 27 49 79 133 

Media Volume (gals) 3.3 5.5 11 22 44 66 110 

HP 3-5 5-7.5 10-15 20-30 40-60 60-100 100-150 

Total Height (A) 88" 88" 104" 114" 129" 149" 166" 

Intake Height (B) 12" 12" 12" 17" 17" 17" 18" 

Discharge Height (C) 42" 48" 57"/54" 71"/72" 83"/81" 90" 96"/91" 

Floor Space (W x D) 20" x 40" 29" x 48" 50" x 40" 52" x 52" 58" x 60" 62" x 62" 66" x 66" 

Weight (Ibs) w/o media 1600 1900 3600 4000 6500 9500 14,500 

C-150, C-200 and CLS Series available on request. 
(DIMENSIONS AND WEIGHTS ARE APPROXIMATE) 

Special Options 
• Ali models can be equipped with a torque meter to precisely 

measure energy expended in the grinding chamber. 

• Stationary arms can optionally be fitted into the tank wall in 
configurations best suited for your specific application. 
These arms are removable/interchangeable. 

• Baffles and special linings can be fitted or coated on the 
tank walls to increase the life of the tank in applications 
such as power plants and mining when maintenance must 
be kept to a minimum. 

• Variable speed drive motor systems. 

• Cover and shaft seals for grinding in a closed 
(pressurized) system. 

CL and CLS Series  
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Grinding Media 
Union Process offers a large selection of highest quality 

grinding media. Materials range from steel to various ceramics 
to glass. A Union Process representative can advise you about 
which grinding media is best for your application. 

For more information on our complete line of production and 
laboratory mills for grinding and dispersing, request a copy 
of our literature or download a copy from our website at 
www.unionprocess.com. 

CL & CLS series can be equipped with top-loading 
mechanism for adding solids directly into the mill, such 
as lime slaking applications. Union pRocEss 
"Apparatus, Process ardler Product protected under one or mere of the blaring U.S. Patents 4,975685 5,080,293; 5,199,656; 
and abet pending patent apple/dims as reel as conesponfing and related foreign patent rights." 

Union Process, km reserves rie right to make improvements or charge machine ard equipment designs al any lime without 
notice. Information contained herein is accurate and reliable lo the best of osa knowledge. bal oursuggestiors and 
recommendations raval be guaranteed because the mnritiors of use are beyond ourcodrot 

1925 Akron-Peninsula Road, Akron, Ohio 44313-4896 
Phone (330)929-3333 • Fax:(330)929-3034 
unionprocess@mdonprocess.com  • www.wlianprocess.com  

e Regsteredtrademark of then Process, Iat 
Form No. xnrald 
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P.M.G. Inc. 	 Tél (819) 868-4343 
2070, rut Tanguay 	(800) 663-5676 
Magog (Québec) 	Fax (819) 847-3631 
Canada, JIX 5Y5 	www.pmgcanada.cosi 

 

    

Mardi, le 10 octobre 2006 
Soumission budgétaire # 4636 

CATE Côte-Nord 
Tél: (418)962-4440 
Fax: (418)962-4495 

À l'attention de M.Martirr 13londeaa.  

Monsieur, 

Il nous fait plaisir de vous faire parvenir un prix budgétaire pour la fabrication dc 8 
mélangeurs-cuves (4 de 200 litres et 4 de 600 litres) en acier inoxydable. 

Description du produit: 
• Argile composée 176°%0 solide et 25% d'eau; 
• Viscosité variant de 1200 à 11000 cps; 
▪ Densité de 1.9; 
• Température ambiante (22°C); 

Description des cuves 200 litres : 
• Dimensions d'environ 025" x 25" de profond; 
• Avec fond conique et valve é bille 3" pour vider; 
• Avec bras mélangeur au centre de la cuve; 
a 	Sur pattes de 10" de haut; 
• Hauteur du couvercle d'environ 45"; 
• Porte d'aceês dans le couvercle; 
• Bàti en acier inoxydable grade 304; 
• Possibilité d'enlever le couvercle manuellement; 
• Alimentation électrique 24011160 Vac. 

Le prix budgétaire est de: 20 000.00$Icuve, Taxes en sus, FOB notre usine à Magog 

Description des cuves 600 litres : 

• Dimensions d'environ 036" x 36" de profond; 
• Avec fond conique et valve à bille 3" pour vider; 
• Avec bras mélangeur au centre de la cuve; 
• Sur pattes de 12" de haut; 

Pensons Machines Géniale Page lde2 
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• Hauteur du couvercle d'environ 60" du sol; 
• Porte d'acces dans le couvercle; 
• Bâti en acier inoxydable grade 304; 
• Possibilité d'enlever le couvercle manuellement; 
• Alimentation électrique 240/1/60 Vac, 

Le prix budgétaire est de: 25 000.00$/cuve, Taxes en sus, FOB noue usine â Magog 

N.B. ces prix sont valides pour une commandée de 4 mélangeurs-cuves pour chaque dimen-
sion. 

Suite Â votre acceptation du (des) prix budgétaires, nous serons heureux de vous rencontrer pour 
vous exposer en détail nos solutions et aussi recueillir tous les commentaires que vous pourre2 
avoir pour nous permettre de répondre le mieux possible à vos besoins. Notre qualité de fabrica-
tion répond aux normes les plus strictes du domaine alimentaire. Toutefois, dans le but de réduire 
les coûts, certains amendements pourront être appliqués d'un commun accord. Si ce prix budgé-
taire vous convient, une soumission ferme vous sera présentée pour la signature du contrat. 

En espérant le tout conforme à vos attentes, nous vous prions d'agréer, Monsieur Blondeau, 
l'cxprc 'on de nos meilleures salutations. 

A . 
Jean-Marc Paqu , mg. stagiaire 
Charge de projet 

Date de la sïgnaturef()  0 e7. 9-cm  Cj  

page2de 2 



Annexe 3.3 	Tabeleau des servive nécessaires 

Équipement Alimentation Puissance Vapeur Eau Froide 
com 'P Arimé 

Drain 

Broyeur a Billes 600V, 3ph 15hp oui 
Broyeur Marteau Hosokawa 600V, 3ph 5hp 

Mélaigeur réservoir emmagasinage 1 575V,3ph 2hp oui 
Mélaigeur réservoir emmagasinage 2 575V,3ph 2hp oui 
Mélaigeur réservoir emmagasinage 3 575V,3ph 2hp oui 
Mélaigeur réservoir emmagasinage 4 575V,3ph 2hp oui 

Mélaigeur réservoirs Conditionnement 1 lhp oui 
Mélaigeur réservoirs Conditionnement 2 lhp oui 
Mélaigeur réservoirs Conditionnement 3 1hp oui 
Mélaigeur réservoirs Conditionnement 4 lhp oui 
Autoclave 208/220, 3ph 190 Amps 370 lbs/h peak 

205 lbs/h moyen 
50-80 PSI 

30 gpm peak 
640 gph moyen 
50-80 psi 

3.5 scfm 
90-110 psi 

oui 

110V, 1 ph 10 Amps 
Porrpe à Baril 15 cfm 

100 psi 
Ponge sortie Attritor 15 cfm 

100 psi 
Porrpe Conditionnement) 15-40 cfm 

100 psi 
Porrpe Conditionnement2 15-40 cfm 

100 psi 
Pompe Vector transfert au 1er étage 575V,3ph 3hp 
Porrpe Doseuse 1 hp 
Déshumidificateur 600V, 3ph 30kWatts 
Étuva 1 575V, 3ph 4.8kWatt oui 
Étuve 2 575V, 3ph 4.8kWatt 
Étuve 3 575V, 3ph 4.8kWatt 

Mactine haute pression 220V 3hp 



JOHN BROOKS COMPAGNIE LIMITÉE 
PULVÉRISATION •FILTRATION •POMPAGE 
www.fluidhandlingsolutions.com  1.877.624.5757 

ATTENTION : Martin Blondeau 
Courriel : martin.blondeau(cegep-sept-iles.gc.ca  
COMPAGNIE : CATE Côte-Nord 
FAX : 418-962-4495 
TEL: 418-962-4440 

DE : François Prud'homme 
Courriel : fin itdht mine'ri ohnbrooks.ca 
DATE : 2006-08-25 
NOMBRE DE PAGES : 
C. C.: QNR 

JOHN BROOKS COMPAGNIE LIMITÉE 1350 — 55e Ave., Lachine, QUÉBEC, H8T 3J8 
Tel (514) 636-6400 Fax (514) 636-6433 

vv vv vv . i ohnbrooks. c  a 

SUJET: Soumission de pompes péristaltique Vector pour vos applications de pompages de Glaise. Soumission # 
FP082506-CATE 
La référence mentionnée ci-haut fait suite à votre demande de prix pour laquelle nous aimerions vous remercier et 
pour laquelle nous sommes heureux de vous offrir la soumission suivante ; 
CONDITIONS D'OPÉRATION 	 

Application  

Liquide 
	

Glaise 24% eau 176% solides 
Sg / viscosité 
	

1.9 / 1200-11000 cPs 

10 nom (u 20denC 10 psi à 40 psi 
QT ITEM DESCRIPTION $ UNIT $TOTAL 

3 SÉRIE 2006 

Pompe péristaltique de marque VECTOR modèle : 2006-
MF-EE-H2 
Pompe avec moteur réducteur 30:1, 2HP, 575V, TEFC. 
Connections 1.5"NPT en acier carbone, Boyau en 
caoutchouc naturel renforcie de fibres tressées. 

$4585.00 $13755.00 

40 lm 20 de C1 1 
QT ITEM DESCRIPTION $ UNIT $TOTAL 

3 SÉRIE 2007 

Pompe péristaltique de marque VECTOR modèle : 2007-
MF-EE-L2 
Pompe avec moteur réducteur 21:1, 3HP, 575V, TEFC. 
Connections 2"NPT en acier carbone, Boyau en caoutchouc 
naturel renforcie de fibres tressées. 

$5510.00 $5510.00 

Termes et conditions :  
F.A.B.: 	Mississauga, Ontario 
Liv : 	4-6 semaines (peux être amélioré) 
Validité : 	Pour une durée de 30 jours. 
Termes : 	Net 30 jours avec crédit approuvé 
Taxes : 	En sus. 
Devise : 	Devise canadienne 

Nous demeurons à votre entière disposition pour toute autre information que vous jugerez nécessaire. Dans ce cas, 
n'hésitez pas à nous contacter. Nous espérons vous servir à nouveau dans un avenir prochain et demeurons, 
Bien à vous, 
François Prud'homme 
Superviseur Ventes Interne 
JOHN BROOKS COMPAGNIE LIMITÉE 
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• Waste water and water treatment 
• Chemical processing 
• Petrochemicals 
• Pulp and paper 
• Ceramics 

• Mining 
• Paints and coatings 
• Dairy processing 
• Pharmaceuticals 
• Cosmetics 

inches (mm) 

0.55 (14.0) 

~ 
14.3 
(363) 

5.8 
(147) 

21.9 
(556) 

~ 
13.0 
(330) 

i 
21.7 (551) 

23.6 (599) 

25.8 (655) 

VECTOR  'rR!3TA.TIC1 PUMP 

MODEL 2006 
• Dry pump cavity 
• Self-priming operation 

• Runs dry without damage 
• Complete isolation of pumped fluid 
• Heavy-duty roller bearings 
• Wide range of pump configurations/flows 
• No cups, packing or seals 
• Low maintenance 

• Reversible flow 

Non-Wetted Parts 

Casing: aluminum alloy 

Rotor: aluminum alloy 

Rollers: plastic/alloy 

Wetted Parts 

Hose: 

EXTRUDED— Neoprene, Hypalon, 

Varprene, Silicone 

BRAIDED— Hypalon, Nitrile rubber, 

Natural rubber (regular and heavy duty) 

Inlet/Outlet Connections: Teflon or 

stainless steel hose barb, stainless steel 

or carbon steel ANSI flange, Teflon NPT, 

and stainless steel sanitary tri-clamp 

, m, 7/ : 
.~a, Wanner Engineering, Inc. 

1204 Chestnut Avenue, Minneapolis, MN 55403 USA 

(612) 332-5681 	FAX (612) 332-6937  

Toll Free FAX (USA only) (800) 332-6812 

Email: sales@wannereng.com  Website: www.wannereng.com  

Document Fax Back System: (510) 745-0440 



Suction Lift 20 ft (6.1 m) 

VECTOR SERIES 

20 40 60 80 100 120 140 160 
Revolutions Per Minute 

Continuous Duty (8 hrs/day) 

°.3hu",  a:::aeri`d1 	s 

Viscosity 	 15,000 cps (max) 

Liquid Temperature 	180°F (82° C) (max) 

Solid Size 	1/8 inch (3.2 mm) (max) 

Fiber Length 	1/2 inch (12.7 mm) (max) 

Discharge Pressure 	60 psi (4.1 bar) max 

Suction Pressure (max) 	25 psi (1.7 bar) 

Horsepower (max)' 	 2 

Hose Size 	 30x 55 x 1150 mm 

Displacement 	 0.182 gal/rev 

Weight 	 95 Ibs (43 kg) 

'Pumps are shaft driven and require a gearbox and motor. See Ordering 
Information for details. 

Alert 	Wanner Engineering, Inc. 
1204 Chestnut Avenue, Minneapolis, MN 55403 USA 

(612) 332-5681 	FAX (612) 332-6937 

V2006V2002-991-2000 	10/30/03 	Printed In U.S.A. 
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Order Order 
Digit Code Description 

5-6 
PE 
VE 
HE 
SE 
BF 
HF 
NF 
MF 

Hose Material/Type 
Neoprene, extruded 
Varprene, extruded 
Hypalon, extruded 
Silicone, extruded 
Nitrile Rubber, fiber-braided 
Hypalon, fiber-braided 
Natural Rubber, fiber-braided 
Natural Rubber, fiber-braided (heavy duty) 

7-8 
AA 
BB 
CC 
DD 
HH 
SS 

Connector Material/Style 
Teflon, 1-1/4" hose barb 
316 SST, 1-1/4" ANSI flange 
316 SST, Sanitary, 1-1/2" tri-clamp 
Carbon Steel, 1-1/4" ANSI flange 
Teflon, 1-1/4" male NPT 
316 SST, 1-1/4" hose barb 

Model 2006  

A complete Vector pump order number uses a 9 character order code to identify 
the desired hose, fittings and drive. Select the appropriate items from the chart 
below and use the order code from each group to complete the pump assembly 
order number. 

Pump Designation 
2006 	Model 2006 Shaft Drive Pump 

9 Drive 
Flow 
GPM 

Gear 
Ratio 

Pump 
RPM 

Max 
PSI 

Three Phase, 1-1/2 HP TEFC, 230-460 VAC, 60 Hz 
A 7.2 	43:1 	40 	60 

Three Phase, 2 HP TEFC, 230-460 VAC, 60 Hz 
B 10.3 30:1 57 45 
C 14.1 22:1 78 45 
D 18.5 17:1 102 29 

X No Drive 

9 

Toll Free FAX (USA only) (800) 332-6812 

Email: sales@wannereng.com  Website: www.wannereng.com  

Document Fax Back System: (510) 745-0440 

(0-60 PSI) 



• Waste water and water treatment 

• Chemical processing 
• Petrochemicals 
• Pulp and paper 
• Ceramics 

• Mining 
• Paints and coatings 
• Dairy processing 
• Pharmaceuticals 
• Cosmetics 

Dimensions 
inches (mm) 

IIIII1e1i1I 

2.8 

L muilm 

~ 
18.0 
(457) 

(71) ~ 
26.5 
(673) 

15.2 
(386) 0.55 (14.0) 

165 (419) 

18.5 (470) 

28.6 (726) 

(z ) 	25.6 (650) 

E (97) 	 4 	 27.6 (701) 	 

	 30.8 (782) 	 

6.2 
(157) 

1.0 
(25) 

VIF.CITCA:11 'CRd3TA.TIC' rlJi1A!'~ 

MODEL 2007 
• Dry pump cavity 
• Sell-priming operation 

• Runs dry without damage 
• Complete isolation of pumped fluid 
• Heavy-duty roller bearings 

• Wide range of pump configurations/flows 
• No cups, packing or seals 
• Low maintenance 

• Reversible flow 

Non-Wetted Parts 
Casing: aluminum alloy 

Rotor: aluminum alloy 

Rollers: plastic/alloy 

Wetted Parts 
Hose: 

EXTRUDED— Varprene 

BRAIDED— Hypalon, Nitrile rubber, 

Natural rubber (regular and heavy duty) 

Inlet/Outlet Connections: Teflon or 

stainless steel hose barb, stainless steel 

or carbon steel ANSI flange, Teflon NPT, 

and stainless steel sanitary tri-clamp 

A 	Ir+wrx 
''  Wanner Engineeri 

t 
ng,, Inc. 

1204 Chestnut Avenue, Minneapolis, MN 55403 USA 

(612) 332-5681 	FAX (612) 332-6937  

Toll Free FAX (USA only) (800) 332-6812 

Email: sales@wannereng.com  Website: www.wannereng.com  

Document Fax Back System: (510) 745-0440 



9 Drive 
Flow Gear Pump 
GPM Ratio RPM 

VIEC1FR SERIES 

6 5 7 8 

o 2 o 7 

Order Order 
Digit Code Description 

7.8 
AA 
BB 
CC 
DD 
HH 
SS 

Connector Material/Style 
Teflon, 2" hose barb 
316 SST, 2" ANSI flange 
316 SST, Sanitary, 2" tri-clamp 
Carbon Steel, 2" ANSI flange 
Teflon, 2" male NPT 
316 SST, 2-1/4" hose barb 

Max 
PSI 

Model 2007  

A complete Vector pump order number uses a 9 character order code to identify 
the desired hose, fittings and drive. Select the appropriate items from the chart 
below and use the order code from each group to complete the pump assembly 
order number. 

Pump Designation 
2007 	Model 2007 Shaft Drive Pump 

Hose Material/Type 
Varprene, extruded 
Nitrile Rubber, fiber-braided 
Hypalon, fiber-braided 
Natural Rubber, fiber-braided 
Natural Rubber, fiber-braided (heavy duty) 

5.6 
VE 
BF 
HF 
NF 
MF 

Three Phase, 2 HP TEFC, 230-460 VAC, 60 Hz 
A 15.3 58:1 30 60 
B 20.4 43:1 40 60 
C 25.8 33:1 51 50 

Three Phase, 3 HP TEFC, 230-460 VAC, 60 Hz 
D 40.5 21:1 80 38 

X No Drive 
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Toll Free FAX (USA only) (800) 332-6812 

Email: sales@wannereng.com  Website: www.wannereng.com  

Document Fax Back System: (510) 745-0440 

(0-60 PSI) 

12.5 

20 40 60 80 100 120 140 160 
Revolutions Per Minute 

0 	 
o  

Continuous Duty (8 hrs/day) 

Fluid Characteristics 

Viscosity 	 15,000 cps (max) 

Liquid Temperature 	180°F (82° C) (max) 

Solid Size 	1/4 inch (6.3 mm) (max) 

Fiber Length 	1/2 inch (12.7 mm) (max) 

Discharge Pressure 	60 psi (4.1 bar) max 

Suction Lift 	 20ft(6.1 m) 

Suction Pressure (max) 	25 psi (1.7 bar) 

Horsepower (max)' 	 3 

Hose Size 	 45x 75x 1455 mm 

Displacement 	 0.51 gal/rev 

Weight 	 185 Ibs (84 kg) 

' Pumps are shaft driven and require a gearbox and motor. See Ordering 
information for details. 

I/i__  Wanner Engineering, Inc. 
1204 Chestnut Avenue, Minneapolis, MN 55403 USA 

(612) 332-5681 	FAX (612) 332-6937 

V2007-991-2000 	 10/30/03 	Printed in U.S.A. 
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Material 

Hypalon 

Operating Temperatures 	Industry Approvals 

0 to 180 °F 

Neoprene 
	

50 to 130 °F 

Silicone 
	

0 to180°F 

Varprene 

Natural Rubber 

 

0 to160°F 

0 to160°F 

Meets FDA Criteria 

  

Nitrile Rubber 
	

0 to 180 °F 

Pharmed® 0 to 180 °F 	 Meets USP Class VI, FDA, 
and NSF Criteria 

® Pharmed Reg. Saint-Gobain Performance Plastics 

Rev A Date 8/15/03 

VECT?R S H 'D 

 

 

 

Extruded: 
500-750 hours Typical Life 

Preferred when: 

• Pumping foods and pharmaceuticals 

• Clean fluids 

• Lower pressures required 

Fiber Braided: 

1500-2000 hours Typical Life 

Preferred when: 

• Pumping fluids with abrasives 

• The pump is required to create a 
strong vacuum 

• High pressures are required 

Intermittent: 
	

Higher pressures and 
higher pump speed 

Continuous: 
	

Low pressures and 
lower speed 

A 

1 

~-~ 

 

C 

 

(mm) 
	

A 
	

B 
	

C  

Extruded 

Hypalon 

Neoprene 

Varprene 

Silicone 

Pharmed® 

Fiber Braided 

Hypalon 

EPDM 

Natural Rubber 

Natural Rubber 

Nitrile Rubber  

Black Black color, shinny smooth surface 

Flat black color, rough surface, rubber smell 

Off white, smooth surface 

Rust color, smooth surface 

Cream color, Pharmed® name on hose 

Black color, yellow stripe, double braided 

Black color, white stripe, double braided 

Black color, green stripe, double braided (standard duty) 

Black color, no stripes, thick double braids (heavy duty) 

Black color with white inner hose. 

2002 9 16 330 
2003 13 22 391) 
2004 17 31 590 
2005 25 43 861) 
2006 30 55 1150 
2007 45 75 1455 
2010 100 144 3250 
3005 25 45 85(1 

„ 

'. 

Wanner Engineering, Inc. 
1204 Chestnut Avenue, Minneapolis, MN 55403 USA 
(612) 332-5681 	FAX (612) 332-6937 

Toll Free FAX (USA only) (800) 332-6812 
Email: sales@wannereng.com  Website: www.vectorpump.com  
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ArgRe 
eau v) mer 

CONCEPTION D'UNE UNITE PILOTE DE FABRICATION 
INDUSTRIELLE 

Par : Denise S (nier, présidente 

Le 30 JANVIER 2007 

Bureau de vente / Sales office 

Tel • 514. 593.4261 Fax .418.567.1244 
418.567.1244 
infos@argileeaumer.com  
aux-Outardes 
(Québec) Canada GOH 1 HO 

Gisement et siège social 1 Deposit et installations 

Tel.: (418) 567-9620 Fax: 

164 Chemin de la baie, Pointe- 
denisesaulnier@argileeaumer, corn 
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5.2.RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX SUR LE PROJET 

Code de projet : UP 1 

Nom du projet : Conception d'une unité pilote d'un procédé de fabrication industriel. 

Nom des chargés de projet : Harold Mimeault, directeur retraité en maintenance, technicien 
en mécanique industrielle et Martin Blondeau, ingénieur civil spécialisé dans l'automatisation 
des procédés, du Centre d'aide technologiques aux entreprises. 

Date de début du projet: 20 janvier 2006 

Date de fin du projet : 31 octobre 2006 

Tél.: 418.567.9620 

Fax : 418.567.1244 

Cou rriel : infos(uar2ileeaumer.com   
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DESCRIPTION TECHNIQUE 

A. Objectifs scientifiques ou technologiques :  INTENTION DU 
PROJET RS&DE 

A.1 Contexte du projet 

Après de nombreuses années à traiter manuellement l'argile marine, l'entreprise Argile-Eau-Mer 
souhaite développer une unité pilote de traitement mécanisé permettant une production en 
continue. L'argile est prélevée sous forme de boue très épaisse ce qui complique beaucoup le 
travail qui peut être fait avec. Plusieurs expérimentations ont été faites dans le passé sur l'argile 
marine mais peu dans l'objectif de mécaniser le traitement de l'argile. Il faut maintenant incorporer 
toutes ces connaissances afin de trouver le procédé qui sera le plus efficace. L'argile a des 
propriétés thérapeutiques dans la partie solide et liquide, elles doivent être conservées dans le 
traitement et il ne doit pas y avoir de contamination pour le marché des cosmétiques et de la 
thérapeutique. 

A.2 Démarches et actions initiales 

Dans les 5 dernières années, la Société Argile eau mer a effectuée plusieurs essais et expériences 
pour développer des produits d'argile de façon artisanale. La stratégie que poursuit maintenant 
Argile eau mer est la mise en place d'un procédé mécanisé par l'implantation progressive d'unités 
pilotes chacune devant être mises à l'essais pour vérifier les qualités des produits qui en résultent 
afin de vérifier leur réception sur le marché. La stratégie technologique globale est ainsi basée sur 
la stratégie du développement de produits innovateurs elle-même basée sur le développement des 
marchés nationaux et internationaux. 

La stratégie du développement de produits repose sur les avantages distinctifs de l'argile marine 
de Manicouagan comme matière première à valoriser à partir de ses composants 
internes caractérisées dans le passé: 

• en eau interstitielle : propriétés thérapeutiques identifiées 
• en molécules minéralogiques : propriétés des minéraux comme le mica (30% de 

particules moins de 5 microns) et le quartz (100% oxyde de silice) 
• en éléments chimiques atomiques : Plus de 40 éléments chimiques 
• en biomolécule : présence de chlorophyle 

Le milieu physique d'où est extrait l'argile, un fond marin recouvert d'une tourbière, participe à la 
valorisation de la matière naturelle laquelle se caractérise par l'absence de polluants 
environnementaux. Cette matière doit être donc être traitée par différentes technologies 
commandées par les usages des produits qu'on veut développer en santé /beauté humaine, santé 
animale et fertilisation des sols. 

Le procédé de traitement à implanter repose sur le principe de la micronisation de la matière 
laquelle comprend, à l'état brut, 50% de particules de moins de 5 microns. 
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La micronisation fait appel à différentes techniques de broyage par écrasement ou de 
désagrégation de la matière. Suivent ensuite des techniques de séparation des particules d'argile 
selon leurs granulométries. Ces coupures peuvent être obtenues par tamisage, par aspiration, par 
centrifugation, par hydrocyclone, par extraction de molécules ou autres selon ce que l'on veut 
séparer. On peut alors obtenir des composants internes en eau, en minéraux, en molécules 
chimique et biochimiques qui donneront autant de produits qu'on aura de granulométries et d'états 
différents de la matière. 

La technologie à développer dans la première unité est de concevoir un procédé de traitement qui 
permettra d'améliorer les produits de boue, de liquide et de poudre qui ont été testés sur le 
marché. Dans un autre registre, cette première unité pilote devra s'adapter aux unités futures selon 
le développement des produits et la demande des marchés. Par ailleurs, le développement des 
autres unités sera conditionnelle à la demande sur le marché, aux nouveaux produits que l'on 
voudra exploiter et aux capacités financières de l'entreprise. 

La première unité à mécaniser comprend une phase humide, une phase sèche, une phase de 
stérilisation et une phase de conditionnement. On débutera le procédé par la phase humide. Par 
des temps différents de broyage de la boue avec l'attritor on obtiendra des granulométries 
différentes qui généreront des produits différents. Cette micronisation donne des produits de boue 
minérale variant de 2 à 150 microns selon que les applications sont en thérapeutique, en 
cosmétique, en santé animale et en fertilisation des sols. Il faudra donc prévoir des sorties dans le 
procédé humide, selon les produits qu'on veut obtenir. Ensuite on fera passer à l'étage, par 
étapes, ces produits pour le conditionnement de boue pour le marché des cosmétiques, de la 
thérapeutique, de la santé animale et de la fertilisation des sols. Les avantages concurrentiels du 
procédé humide sont de conserver l'eau interstitielle dans le produit en lui donnant une valeur 
ajoutée. En effet, l'eau interstitielle ou glaciaire possède des propriétés thérapeutiques qui sont 
propres à la boue marine de Manicouagan ce qui la distingue des boues extemporanées qui 
composent à 95% le marché mondial des cosmétiques et des spas. 

On passera ensuite à la phase sèche du procédé au cours de laquelle des techniques de séchage 
seront appliquées pour conserver les propriétés naturelles du produit. Ces techniques peuvent 
varier selon les applications et les exigences des segments de marché. Pour économiser les coûts, 
dans les premières années d'expérimentation du procédé, on séchera la poudre en serre au soleil. 
Cette technique à l'avantage de plaire à une clientèle dans le cosmétique et le thérapeutique qui 
recherche un produit 100% naturel qui n'a pas connu d'intervention synthétique et qui bénéficie 
des vertus d'un séchage au soleil. 
Il nous faudra, cependant, continuer à étudier les autres techniques de séchage en rapport avec 
les exigences du marché. Par exemple, les asiatiques demandent des produits qui ont été le moins 
possibles en contact avec l'air pour éviter la contamination bactérienne. Selon le développement 
de ce marché on devra étudier une technologie non agressive pour le séchage de l'argile pour 
éventuellement l'appliquer sans qu'il y ait contamination par des gaz ou autres. Un autre cas vaut 
pour les produits de stérilisation des sols qui nécessitent de plus grandes quantités. Pour ces 
produits, on devra envisager des techniques utilisant l'électricité, des fours ou autres pour sécher 
plus rapidement de grandes quantités. Après le séchage e on désagrégera le produit avec un 
micro-pulvériseur qui comporte l'avantage d'avoir un système de tamisage intégré ce qui nous 
permettra de microniser selon les granulométries qu'on voudra obtenir . En effet , par des temps 
de broyage différents on séparera la matière selon la dimension des grains que l'on veut obtenir 
en rapport avec les produits des différents segments de marché. 
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Selon l'exigence de ces marchés , on pourra satisfaire la clientèle en ayant la séparation 
granulométrique désirée. On obtiendra ainsi divers produits de granulométrie différente en allant 
vers une micronisation de plus en plus fine. Des sorties devront être prévues pour obtenir ces 
produits de granulométrie différente pouvant aller jusqu'au nanomètre. 

Fonctionnant en circuit fermé et en liaison mécanique, on devra prévoir une phase future liquide 
après que l'on aura expérimenter et tester la phase humide. Ce qui est prévu, pour cette phase 
liquide, c'est un embranchement du procédé qui reliera le broyeur à un hydrocyclone. Par ajout 
d'eau (distillée,de rivière, de mer et de tourbière) on obtiendra des produits d'argile de liquidité 
différentes, de composition interne différente et de granulométries différentes ayant des 
applications définies dans les segments de marché identifiés. Ces produits liquides représenteront 
une économie de coût puisque la matière sera complètement utilisée et qu'il en résultera une 
diversité de produits nouveaux très recherchés dans le marché. 

Dans cette phase future, il faudra également prévoir un second embranchement qui fera passer la 
boue broyée et tamisée à l'extraction de l'eau interstitielle ce qui créera une autre série de 
produits. En effet, l'eau glaciaire extraite deviendra un produit nouveau qui pourra se diversifier en 
la mélangeant aux eaux de mer et de tourbières obtenant ainsi une diversité de produits qu'on 
pourra décliner dans des usages cosméceutiques, thérapeutiques, de santé animale et de 
fertilisation des sols. Ces produits composés de plusieurs eaux seront complètement nouveaux et 
on sait que la demande pour cette sorte de produits est actuellement très forte dans le secteur des 
cosmétiques et des thérapeutiques. 

De plus, nous pourrons ensuite obtenir des produits secs nouveaux, sans eau et possiblement 
sans matière organique. Après l'extraction de l'eau interstitielle, on fera passer les liquides à 
l'étage pour le mélange, la stérilisation et le conditionnement. 

À l'étage, on procédera à la phase stérile et ou à de mesures de conservation pour les produits 
cosmétiques et thérapeutiques. Dans un premier temps, nous favoriserons, les techniques de 
stérilisation à l'autoclave et à l'étuve que nous avons expérimentées avec succès par rapport à la 
conservation des propriétés naturelles du produit. Par la suite, diverses techniques de stérilisation 
seront testées en relation avec les produits que nous voulons obtenir et avec les procédés.. Nous 
opterons pour la stérilisation et ou la conservation qui conservera le maximum de propriétés 
naturelles au produit. 

Les machines nécessaires à la stérilisation devront donc être liés à celles relatives au 
conditionnement pour que l'ensemble fonctionne en circuits fermés évitant ainsi toute 
contamination du produit par l'extérieur.Les procédés de conditionnement et d'étiquetage 
nécessitent plusieurs machines 
selon que l'on veut obtenir des produits sous-vide, par entubage, ensachage, flaconnage, 
embouteillage... Celles-ci devront être installées en liaison avec les procédés de traitement et 
d'étiquetage des produits. Un système de pesée doit aussi être installé. Finalement, les produits 
finis seront entreposés pour livraison selon la température définie pour la conservation des 
produits. 

A.3 Intention de résoudre un problème technologique 

Le présent programme de recherche vise : 
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1) La conception d'un plan préliminaire d'une unité pilote mécanisée et semi-automatisée de 
traitement de l'argile qui fonctionne en circuit fermé. 
2) L'identification des étapes, des contraintes et des obstacles techniques à surmonter 
pour parvenir à implanter cette unité pilote 

B. SAVOIR TECHNOLOGIQUE OU BASE DE CONNAISSANCES : OBJECTIFS SPÉCIFIQUES 
DU PROJET RS&DE  

8.1 Inexistante ou limites de la technologie ou des connaissances disponibles 

Selon nos connaissances, il n'existe pas au Canada, de procédé de fabrication de produits d'argile 
pour les usages en santé humaine, animale et en fertilisation des sols qui commence par la 
micronisation de la boue. Les procédés européens commencent par une phase sèche pour 
microniser l'argile. Ils rajoutent ensuite de l'eau pour en faire une boue extemporanée. Comme 
nous voulons conserver l'eau interstitielle dans nos produits et dans certains cas la matière 
organique en raison de ses vertus thérapeutiques, il est important que le procédé commence par 
une phase humide. Les boues produites de cette façon composent seulement 4% du marché 
mondial selon les données obtenues lors du congrès international sur les boues à Dax. 
En procédant de cette façon, cela pose un problème technique de fonctionnement des machines, 
des filtres et des liaisons en raison de la nature rhéoépaississante ou rhéologie réversible et 
thyxotropique de la boue. 
Bien que nous n'ayons pas de modèle, la mise en place de cette unité doit corresponde aux 
bonnes pratiques de fabrication telles que définies dans les directives de SANTÉ-CANADA ce qui 
implique que les contraintes technologiques liées à la stérilisation et à la conservation des produits 
soient résolues lors de l'installation du procédé. 
De plus, comme les législations concernant la stérilisation, la conservation et le conditionnement 
sont différentes selon les pays, la qualité de nos produits doit être démontrée par des analyses de 
laboratoires certifiées afin que la fiche technique corresponde aux législations des marchés 
nationaux et internationaux en ce qui concerne la microbiologie, la minérologie, les éléments 
chimiques et les forces physiques ce qui servira pour la reconnaissance de nos produits comme 
produits de santé naturels et pour obtenir une licence d'exploitation nous assurant une présence 
de marque et de qualité sur le marché mondial. 

B.2 Améliorations I Cibles escomptées 

• Obtenir un plan préliminaire de procédé avec identification des machines, outils, liaisons, 
équipements nécessaires au fonctionnement "par batch"du procédé en système fermé, 
mécanisé et semi-automatisé. 

• Procéder à des essais de machines et d'équipements avec des échantillons pour évaluer 
les produits de boue, de poudre et de liquides qui en sortiront avant de procéder à 
l'ingénierie préliminaire du bâtiment et à l'ingénierie détaillée du procédé. 

C. Avancement scientifique ou technologique 

C.1 Problèmes / incertitudes 

• Dans les liaisons entre les différentes phases du procédé. L'ingénierie réussira-t-elle à 
les 
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agencer de façon à ce qu'elles fonctionnent en continue et en circuit fermé.? 

• Dans les ajustements techniques mécaniques que nous devrons faire sur chacune des 

machines pour arriver à les inter- relier. Ces ajustements pourront-ils conduire à 
l'automatisation 

du procédé même si nous fonctionnerons par batch pour avoir plus de contrôle sur la 
qualité 

des produits? 

• Dans la nature rhéoépaisissante de la boue qui risque de colmater les circuits dans 
lesquels 

plusieurs pompes diverses et de capacités différentes sont impliquées. 

• Dans la nature rhéologique réversible du produit . Son niveau de liquidité et de viscosité 

sera-t-il constant? L'agglomération risque-t-elle de bloquer et d' endommager les circuits? 

• Dans les produits finis ? Les temps de broyage correspondront-ils à la séparation 

granulométrique espérée? Est-ce que cette séparation correspondra à des minéraux 
définis? 

Quel sera le pourcentage minéralogique de ces séparations? Une séparation par 
hydrocyclone 

ou autres procédés de tamisage sera-t elle nécessaire après le broyage? Réussirons-
nous à 

conserver toutes les propriétés naturelles aux produits après la stérilisation? Qu'est-ce qui 
aura 

été modifié? Ces différences transformations correspondront-elles aux exigences des 
différents 

marchés et des différents produits? Quel sera la nature des ajustements à faire sur les 
produits 

pour les rendre conformes à ces exigences. Les produits d'argile conserveront-t-ils leurs 
propriétés initiales après ces opérations? Quels seront la nature des changements s'il y 

en a? 
Quels ajustements devra-t-on faire? 

• Le procédé pourra-t-il être organisé de façon à installer des unités futures en fonction des 

marchés? 

• Réussira-t-on à concevoir l'ingénierie préliminaire et détaillée de ce procédé au niveau 
mécanique et électrique? 

• Obtiendra-t-on les produits ayant les caractéristiques désirées par les marchés 
internationaux? 
De quelle manière? Est-ce que les essais avec les différentes machines à introduire dans 

le 
procédé donneront les résultats escomptés? Quels ajustement technologiques devra-t-on 
faire? 

• Les produits d'argile conserveront-t-ils leurs propriétés initiales après ces opérations? 
Quels 
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seront la nature des changements s'il y en a? Quels ajustements devra-t-on faire? 

C.2 Solutions I hypothèses à développer et à valider 

> Analyse et évaluation des différentes informations documentaires, des différents essais 
expérimentaux et des rapports sur le procédé artisanal 

➢ Élaboration des hypothèses concernant les diverses modifications à apporter avant de 
passer à l'étape de l'ingénierie préliminaire. 

> Essais avec des échantillons dans d'autres usines pour valider les machines, équipements 
et produits. 

> Synthèse des résultats et modification des hypothèses si nécessaires à la suite des 
essais. 

> Recherche de fabricants possédant l'équipement, les machines et les connaissances pour 
faire passer le procédé artisanal à un procédé industriel. 

➢ Consultation d'experts en génie civil, en génie mécanique et électrique et en 
dermocosmétique. 

D. Description des activités menées dans l'année visée par la demande 

D. 	LISTE DES ACTIVITÉS MENÉES DU 20 JANVIER AU 31 OCTOBRE 2006 

Les travaux suivants ont été réalisés : 

PRÉPARATION DES TRAVAUX : De janvier 2006 à juin 2006 

D Rencontre de départ avec l'équipe de travail d'Argile eau mer (Cédric Mimeault, Harold 
Mimeault et 

Denise Saulnier et le directeur du CATE, Centre d'aide technologique aux entreprises. Entente 
sur 

les objectifs du projet 
D Présentation de l'offre de service du CATE 
D Signature du contrat avec le Centre d'aide technologique aux entreprises. CATE 
D Analyse de la documentation d'Argile eau mer sur la nature de l'argile marine, ses fiches 
techniques 

ses essais et expériences et son procédé artisanal par Martin Blondeau, ingénieur du CATE et 
Harold Mimeaut d'Argile eau mer. 

D Différents tests et essais avec le procédé artisanal. Évaluation des échantillons et du taux de 
production :temps, volume, quantité transformée.... 

D Recherche de nouvelles données documentaires sur les procédés semi-automatisé et première 
ébauche de procédés 

D 3 rencontres avec les représentants d'Argile eau mer, les représentants du CATE et le 
conseiller du 

Conseil National du Canada-PARI pour évaluation du travail et formulation d'hypothèses. 
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De juillet 2006 à octobre 2006 

O Conception des plans préliminaires de l'unité pilote 
© Différents essais avec le procédé artisanal pour fournir des échantillons, 
© Envoi des échantillons chez des fabricants ou à des usines pilotes pour tests sur les machines 
a 

intégrer dans le procédé 
O Rencontres avec des ingénieurs civils et électriques, l'équipe d'argile eau mer et l'équipe du 
CATE 

pour conception de l'ingénierie préliminaire du bâtiment et l'ingénierie détaillée du procédé . 
Appel 

d'offres. 
© Dépôt des plans préliminaires et des offres de services en ingénierie. 

RAPPORT SUR LA SITUATION ACTUELLE DANS LA SOCIÉTÉ 

ARGILE EAU MER PAR RAPPORT À LA CAPACITÉ DE 

PRODUCTION ET LA DEMANDE DU MARCHÉ. 

La situation dans l'entreprise Argile eau mer est telle qu'Il est devenu nécessaire d'installer des 

moyens de production et faire une extraction dès 2007 pour que l'offre des produits corresponde 

à notre capacité de les produire et au stockage de la matière. 

Selon nos stocks actuels, avec les moyens de production artisanaux et les installations de 

bâtiment temporaires que nous avons, nous estimons que nous pourrons satisfaire la clientèle 

réelle seulement et obtenir 249 570$ fin 2007. 

Nous tenterons également de réaliser des ventes de 60 000$ ( vente Rossow dans les 

hypothèses de revenus) en fabricant artisanalement d'autres machines pour démarrer la société 

AEMI ce qui ramène les hypothèses de revenus à 309,570$. Il nous faudra cependant faire 

sécher de l'argile brute dès le printemps pour obtenir des poudres séchées et stérilisées. 

Voir le tableau suivant qui reprend le calcul des revenus. 

HYPOTHÈSE DE REVENUS POUR LA CLIENTELE ACTUELLE ET AEMI-2007 

Clientèle réelle xxxx Quantité de 

matière brute 

Quantité de Kg 

de produits 

Fréquence 

annuelle 

Type de produits : 

Boue, poudre 

Liquide et pierres. 

Prix-kilos Total 

Distribution l'Herbier 1 tonne 250 12 mois Bo,po,li+pi(Spas) 6,00$ 18000$ 

Delta développement 13 tonnes 7000 9 mois Boue en tube 2,70$ 170000$ 

JMB Le Naturiste 9 tonnes 800 10 mois Poudre 4,000$ 32000$ 

Skyin-Chine 2 tonnes 200 6 mois Poudre stérilisée 6,10$ 7320$ 
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Unilever Thailande 1.5 tonnes 20 12 mois Poudre extra-fine stérilisée 8,00$ 1920$ 

Unilever Indonésie .8 tonnes 20 8 mois Poudre extra-fine stéril 8,00$ 1210$ 

Distribution Myllactée 1 tonne 60 10 Boue stérilisée 5,25$ 3150$ 

Kevin Bacon prod. 

équin 

8 tonnes 7500 1 Boue non-stérilisée 

pour cataplasmes 

2,00$ 15,000$ 

Elgin-Chine .5 tonnes 20 5 Poudre extra-fine, stérilisée 8,00$ 8000$ 

Démarrage AEMI 

Rossow 

17 tonnes 4000 4 Boue+ poudre stérilisées 

+pierres. 

4,00$ 60,000$ 

TOTAL 45,8 tonnes * 39 740 kilos 309,570 

sk 
Nous estimons à 12 % les pertes lors de la production d0 aux machines artisanales d'une capacité insuffisante pour 

assumer une production sans perte notamment dans la micronisation du matériel. Ce 12 % explique la différence entre 

45,8 tonnes de matière brute par rapport à 39,8 kilos de produits finis. 

Nous avons actuellement 65 tonnes en stock de matière brute. Si nous utilisons 46 tonnes pour 

faire la production de produits cosmétiques et thérapeutiques, il reste 19 tonnes pour faire les 

essais nécessaires lors de l'installation du procédé de production et poursuivre la RS&DE. 

Il faut, en effet tenir compte que cette quantité a été utilisée depuis 3 ans pour faire des tests et 

des ajustements technologiques pour procéder à l'amélioration de nos produits et satisfaire ainsi 

nos activités de Rs&De. 

Quant aux produits finis, avec notre capacité de production artisanale actuelle nous pouvons 

produire 1.5 tonne de poudre et 5 tonnes de boue mensuellement donc 18 tonnes de poudre et 

60 tonnes de boue . Si on vend ces produits, en moyenne 4000$ la tonne pour des produits non 

conditionnés puisqu'on a pas les équipements pour le faire, on a donc un revenu de 4000$x 

6,5=26000$ mensuel et de 312000$ annuel. On a donc la capacité de produire pour vendre 309 

570$ à la clientèle actuelle et démarrer AEMI. Cependant, on ne peut impulser de nouvelles 

ventes surtout dans la santé animale et dans la fertilisation des sols qui demande de grandes 

quantités de matières traitées. 

Au final, on n'a donc pas les stock nécessaires pour produire et même si on les avait, on a pas la 

capacité de produire de nouveaux stock. On ne peut non plus mettre des forces pour activer les 

ventes puisque les forces de travail sont affectées à la production et qu'on a juste les moyens 

financiers pour assurer la survie de l'entreprise et payer les salaires. 



Broyeur à 

boue :attritor 

150kgX1hr 	X8=1,2ton X5=6 	X4=24 ton =244 2007=15t 	1 

to 	
2008=15t 

2009=16t 

tonnes 
100microns 
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1.TAUX DE PRODUCTION ENVISAGÉS D'ICI 2009 

Le procédé de production pilote n'a pas encore été testé mais nous savons sur la base des tests 

effectués sur les principales machines, le temps qu'il nous prendra pour la production des 

principaux produits, la quantité de produits qui en résultera, la quantité d'énergie dépensée et le 

nombre de travailleurs qu'il faut affecter pour faire cette quantité de produits. 

Ces données ont été établies à partir du procédé artisanal actuel qui a nécessité essais et 

expériences pour dégager des résultats mesurables et quantifiables. Les recherches du Centre 

d'aide technologique aux Entreprises, le CATE, nous ont également apporté des données et un 

plan préliminaire de l'unité pilote. Des tests sur les différentes machines qui seront utilisées dans 

la mise en place de notre procédé ont également été expérimentés avec notre matière dans 

différents centre de recherche tels que le Consortium de recherche minérale, la faculté de génie 

minier de l'Université Laval et dans des usines pilotes comme Hosokawa Micron au New-Jersey. 

Les tableaux qui suivent donnent un portrait de l'évaluation des coûts de production par rapport 

aux taux de fabrication et aux quantités nécessaires à extraire pour réaliser ces taux. 

Finalement, nous avons donné une valeur aux stocks après avoir déduit les taux de production. 

1.1 ANALYSE DES QUATITÉS A EXTRAIRE PAR RAPPORT A LA CAPACITÉ DE PRODUCTION DU 

PROCÈDE DE TRANSFORMATION ET DES PRÉVISIONS. 

Stérilisation des 100kgx45min X8=1,06to X5=5,3 X4=21,2to =254 	2007=55t 

boues à 	 to 	 to 
=133,3kg-hr 

	
2008=104t 

L'autoclave 

2009=200t 

4 



Séchage de 

l'argile en serre 

100kgXlhr 	X8=800kg X5=4ton 30 tonnes =180 

en 6 

mois 
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Conditionnement Moyenne=100 X8=1,6 to X5=8 to X4=32to =384to 

de produits ' 	kg par heure 

Nettoyage des 

machines et des 

locaux 

No. de tonnes 

extraire selon 

prévision de 

ventes *(Note :1) 

Total des coûts 

de main d'oeuvre 

par jour-sem-

mois-année * 

(Note :2) 

1.2 NOTES SUR LES PRÉVISIONS DE MATIÈRES NÉCESSAIRES À 

EXTRAIRE À CHAQUE ANNÉE PA RAPPORT AUX ACTIVITÉS 

Note 1 : La capacité totale prévue de production de l'unité pilote est de 350 tonnes par année. En 

2009, nous ajouterons un quart de travail pour réaliser les objectifs prévus. 

Note 2 : La quantité de tonnes à extraire pour remplir nos objectifs est de= 200 tonnes en 2007 . 

Sur cette quantité, nous prévoyons : 

71,5= fabrication de produits 

11,4 = 10%.de pertes lors de l'extraction et de la fabrication 

17,1.= pour des essais de RS&DE 

En 2008, la quantité de tonnes à extraire sera de=350 tonnes montant établi selon le même 

calcul : 

230,5 tonnes pour la fabrication des produits 

23,05 = 10%.de pertes lors de l'extraction et de la fabrication 

52,5= .= pour des essais de RS&DE 

306,05-350=43,95 sera transformée en produit et stocker. 

En 2009 , la quantité de tonnes à extraire sera de=500 tonnes montant établi selon le même 

calcul : 

436 tonnes pour la fabrication 

43,05 = 10%.de pertes lors de l'extraction et de la fabrication 
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65,4= .= pour des essais de RS&DE 

Note 3. La main d'oeuvre actuelle sera augmentés d'un poste de directeur des opérations et d'un 

technicien. Le directeur des opérations veillera à ce que chacune des tâches s'accomplisse en y 

participant si nécessaire. La ressource technique sera sollicitée pour réparer le procédé et faire 

les ajustements techniques nécessaires à leur fonctionnement et à la mise au point. Leurs 

salaires annuel respectif sont de 33 280$ et de 25 600$=58880$. 

Note 4 : Nous faisons l'option de transformer la matière résiduelle extraite à chaque année pour 

expérimenter notre capacité réelle de production et former notre main d'oeuvre à l'année puisque 

e procédé est pilote . En faisant une moyenne entre le produit transformé jusqu'à la stérilisation 

présenté en barils de 45 gallons et en seau de 30 gallons, le produit transformé jusqu'au 

broyage et tamisage présenté en vrac et le produit brut (produit extrait) nous obtenons 4.$ le kilo. 

Ce prix de base ne comprend pas le produit conditionné et transporté (contenant, 

emballage,étiquetage et transport) Voir note 5 

Note 5 : 	Lorsque le produit sera conditionné selon les différentes exigences des clients (mis 

en pot, en flacons, en tubes...de différents volumes), il sera vendu à la clientèle incluant les 

coûts de fabrication et de conditionnement . 

Les taux de production ont été établis par étapes, d'années en années, par rapport aux quantités 

à extraire en relation avec les incertitudes technologiques que représentent l'expérimentation de 

procédés pilote. La démonstration précédente fait le lien entre les prévisions chiffrées et les 

prévisions du fonctionnement du procédé. Pour comprendre ces liens nous les mentionnerons 

années par années. 

1.3.SOLUTIONS ENVISAGEABLES SI LE PROCÉDÉ D'EXTRACTION 

ET DE PRODUCTION N'ARRIVENT PAS A FOURNIR LES 

QUANTITÉS PRÉVUES 

Année 2007: Selon nos prévisions, l'extraction sera de 200 tonnes pour installer une partie du 

procédé pilote et réduire les frais d'entreposage. Si le nouveau procédé d'extraction, qui 

comporte des risques technologiques , ne réussit pas à tirer les quantités prévues dès la 

première année , nous allons extraire avec l'ancien procédé ces 200 tonnes en 2 jours pour les 

rendre disponibles au procédé pilote de fabrication. La machinerie nécessaire à l'excavation, à la 

mise en contenant et au transport sera sur place ce qui limitera les coûts afin de les conformer à 

ceux envisagés. 
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Notre capacité annuelle de production avec le procédé pilote est d'environ 350 tonnes incluant la 

force de travail nécessaire à la mise en action des moyens de production. On utilisera le moitié 

de la force de travail pour transformer les 200 tonnes de produits nécessaires : 

1) (114t) pour la fabrication 

2) (11.4%t) pour les pertes 

3) (17.1t) pour la RS&DE et avoir des stocks (57,5). L'autre moitié de la main d'oeuvre 

servira à faire fonctionner les machines séparément au cas où le procédé n'arrive pas à 

fonctionner et aurait besoin d'être ajusté. Nous avons prévu un aménagement des 

machines dans le bâtiment et des moyens pour actionner les machines pour réaliser nos 

objectifs même si nous devrons résoudre les problèmes liés aux incertitudes 

technologiques énumérées plus bas. 

Année 2008: Le même raisonnement vaut en tenant compte qu'une partie des incertitudes 

auront été levées et que nous travaillerons avec les résultats des problèmes technologiques que 

nous aurons solutionnés. 

L'extraction sera de 350 tonnes et nous aurons recours à l'ancien procédé s'il subsiste des 

problèmes rendant le nouveau procédé incapable de dégager les quantités nécessaires pour 

remplir nos objectifs. Le 3/4  de la force de travail servira à remplir les différentes opérations 

énoncées plus haut et le ' sera affecté à la résolution des problèmes technologiques. Il restera 

43,95 tonnes en stock. 

Année 2009 : L'extraction sera de 500 tonnes parce que nous supposons que la grande partie 

des risques aura été résolue et que l'on expérimentera le procédé fonctionnant en continu par 

batch à l'année. Nous ajouterons un quart de travail. Comme notre capacité de production est de 

350 tonnes et que nous aurons à transformer 500 tonnes. La main d'oeuvre prévue pour 

accomplir ces tâches de transformer 70 tonnes supplémentaires sera insuffisante. Nous aurons 

soit à puiser dans nos stocks accumulés qui seront de 101,45$ s'ils n'ont pas été vendus, soit de 

rajouter un horaire de travail le soir, soit d'augmenter notre capacité de production. Nous ferons 

une étude afin d'évaluer les données sur la bonne décision à prendre. 

2) RISQUES TECHNOLOGIQUES DU PROJET D'IMPLANTATION DE 

L'UNITÉ PILOTE 

2.1. DESCRIPTION DU PROCÉDÉ DE PRODUCTION PAR RAPPORT AUX 

PRODUITS PROJETÉS 

La description du procédé de production se fera par rapport aux produits que nous projetons 

obtenir après l' implantation du procédé et dans les 3 prochaines années dans l'avenir puisqu'il 

faut préfigurer le développement. 
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La stratégie du développement de produits et du procédé pour les produire repose sur les 

avantages distinctifs de l'argile marine de Manicouagan comme matière première à valoriser à 

partir de ses composants internes : 

• en eau interstitielle : propriétés thérapeutiques identifiées 

• en molécules minéralogiques : propriétés des minéraux comme le mica (30% de 

particules de moins de 2 microns et 50% des particules de moins de 5% en 

incluant les autres minéraux) et le quartz (100% oxyde de silice) 

• en éléments chimiques atomiques : Plus de 40 éléments chimiques 

• en biomolécule : présence de chlorophyle et de micro-algues et acide humique 

Le milieu physique d'où est extrait l'argile, un fond marin recouvert d'une tourbière, participe à la 

valorisation de la matière naturelle laquelle se caractérise par l'absence de polluants 

environnementaux. Cette matière doit donc être traitée par différentes technologies 

commandées par les usages des produits qu'on veut développer en santé /beauté humaine, 

santé animale et fertilisation des sols. 

Le procédé de traitement à implanter repose sur le principe de la micronisation de la matière 

laquelle comprend, à l'état brut, 50% de particules de moins de 5 microns. 

La micronisation fait appel à différentes techniques de broyage par écrasement ou par 

désagrégation de la matière. Suivent ensuite des techniques de séparation des particules d'argile 

selon leurs granulométries. Ces coupures peuvent être obtenues par tamisage, par aspiration, 

par centrifugation, par hydrocyclone, par extraction de molécules ou autres selon ce que l'on veut 

séparer. On peut alors obtenir des composants internes en eau, en minéraux, en molécules 

chimique et biochimiques qui donneront autant de produits qu'on aura de granulométries et 

d'états différents de la matière. 

La technologie à développer dans la conception de la première unité est de prévoir un procédé 

de traitement qui permettra d'améliorer les produits de boue, de liquide et de poudre qui ont été 

testés sur le marché. Dans un autre registre, cette première unité pilote devra s'adapter aux 

unités futures selon le développement des produits et la demande des marchés. Par ailleurs, le 

développement des autres unités sera conditionnelle à la demande sur le marché, aux nouveaux 

produits que l'on voudra exploiter et aux capacités financières de l'entreprise. 

La première unité à mécaniser comprend une phase humide, une phase sèche, une phase de 

stérilisation et une phase de conditionnement. On débutera le procédé par la phase humide. Par 

des temps différents de broyage de la boue avec l'attritor on obtiendra des granulométries 

différentes qui génèreront des produits différents. Cette micronisation donne des produits de 

boue minérale variant de 2 à 150 microns selon que les applications sont en thérapeutique, en 
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cosmétique, en santé animale et en fertilisation des sols. Il faudra donc prévoir des sorties dans 

le procédé humide, selon les produits qu'on veut obtenir. Ensuite on fera passer à l'étage, par 

étapes, ces produits pour le conditionnement de boue pour le marché des cosmétiques, de la 

thérapeutique, de la santé animale et de la fertilisation des sols. Les avantages concurrentiels du 

procédé humide sont de conserver l'eau interstitielle dans le produit en lui donnant une valeur 

ajoutée. En effet, l'eau interstitielle ou glaciaire possède des propriétés thérapeutiques qui sont 

propres à la boue marine de Manicouagan ce qui la distingue des boues extemporanées qui 

composent à 95% le marché mondial des cosmétiques et des spas. 

On passera ensuite à la phase sèche du procédé au cours de laquelle des techniques de 

séchage seront appliquées pour conserver les propriétés naturelles du produit. Ces techniques 

peuvent varier selon les applications et les exigences des segments de marché. Pour économiser 

les coûts, dans les premières années d'expérimentation du procédé, on séchera la poudre en 

serre au soleil. Cette technique à l'avantage de plaire à une clientèle dans le cosmétique et le 

thérapeutique qui recherche un produit 100% naturel qui n'a pas connu d'intervention synthétique 

et qui bénéficie des vertus d'un séchage au soleil. 

Il nous faudra, cependant, continuer à étudier les autres techniques de séchage en rapport avec 

les exigences du marché. Par exemple, les asiatiques demandent des produits qui ont été le 

moins possibles en contact avec l'air pour éviter la contamination bactérienne. Selon le 

développement de ce marché on devra étudier une technologie non agressive pour le séchage 

de l'argile pour éventuellement l'appliquer sans qu'il y ait contamination par des gaz ou autres. 

Un autre cas vaut pour les produits de stérilisation des sols qui nécessitent de plus grandes 

quantités. Pour ces produits, on devra envisager un deshumidificateur ou encore sir les quantités 

sont insuffisantes des techniques utilisant l'électricité, des fours ou autres pour sécher plus 

rapidement de grandes quantités. 

Après le séchage, on désagrégera le produit avec un micro-pulvériseur qui comporte l'avantage 

d'avoir un système de tamisage intégré ce qui nous permettra de microniser selon les 

granulométries qu'on voudra obtenir . En effet , par des temps de broyage différents on séparera 

la matière selon la dimension des grains que l'on veut obtenir en rapport avec les produits des 

différents segments de marché. 

Selon l'exigence de ces marchés , on pourra satisfaire la clientèle en ayant la séparation 

granulométrique désirée. On obtiendra ainsi divers produits de granulométrie différente en allant 

vers une micronisation de plus en plus fine. Des sorties devront être prévues pour obtenir ces 

produits de granulométrie différente pouvant aller jusqu'au nanomètre. 
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Fonctionnant en circuit fermé et en liaison mécanique, on devra prévoir une phase future 

liquide après que l'on aura expérimenter et tester la phase humide. Ce qui est prévu, pour cette 

phase liquide, c'est un embranchement du procédé qui reliera le broyeur à un hydrocyclone. Par 

ajoût d'eau (distillée,de rivière, de mer et de tourbière) on obtiendra des produits d'argile de 

liquidité différentes, de composition interne différente et de granulométries différentes ayant des 

applications définies dans les segments de marché identifiés. Ces produits liquides 

représenteront une économie de coût puisque la matière sera complètement utilisée et qu'il en 

résultera une diversité de produits nouveaux très recherchés dans le marché. 

Dans cette phase future, il faudra également prévoir un second embranchement qui fera passer 

la boue broyée et tamisée à l'extraction de l'eau interstitielle ce qui créera une autre série de 

produits. En effet, l'eau glaciaire extraite deviendra un produit nouveau qui pourra se diversifier 

en la mélangeant aux eaux de mer et de tourbières obtenant ainsi une diversité de produits qu'on 

pourra décliner dans des usages cosméceutiques, thérapeutiques, de santé animale et de 

fertilisation des sols. Ces produits composés de plusieurs eaux seront complètement nouveaux et 

on sait que la demande pour cette sorte de produits est actuellement très forte dans le secteur 

des cosmétiques et des thérapeutiques. 

De plus, nous pourrons ensuite obtenir des produits secs nouveaux, sans eau et possiblement 

sans matière organique. Après l'extraction de l'eau interstitielle, on fera passer les liquides à 

l'étage pour le mélange, la stérilisation et le conditionnement. 

À l'étage, on procédera à la phase stérile et ou à de mesures de conservation pour les produits 

cosmétiques et thérapeutiques. Dans un premier temps, nous favoriserons, les techniques de 

stérilisation à l'autoclave et à l'étuve que nous avons expérimentées avec succès par rapport à la 

conservation des propriétés naturelles du produit. Par la suite, diverses techniques de 

stérilisation seront testées en relation avec les produits que nous voulons obtenir et avec les 

procédés.. Nous opterons pour la stérilisation et ou la conservation qui conservera le maximum 

de propriétés naturelles au produit mais aussi nos tenterons d'ajuster les techniques de 

stérilisation par rapport aux exigences des marché. 

Les machines nécessaires à la stérilisation devront donc être liés à celles relatives au 

conditionnement pour que l'ensemble fonctionne en circuits fermés évitant ainsi toute 

contamination du produit par l'extérieur. 

Les procédés de conditionnement et d'étiquetage nécessitent plusieurs machines 

selon que l'on veut obtenir des produits sous-vide, par entubage, ensachage, flaconnage, 

embouteillage...Celles-ci devront être installées en liaison avec les procédés de traitement et 

d'étiquetage des produits. Un système de pesée doit aussi être installé. Finalement, les produits 



18 

finis seront entreposés pour livraison selon la température définie pour la conservation des 

produits. 

Les risques se situent : 

dans les liaisons entre les différentes phases du procédé. L'ingénierie réussira-t-elle à 

les agencer de façon à ce qu'elles fonctionnent en continue et en circuit fermé.? 

dans les ajustements techniques mécaniques que nous devrons faire sur chacune des 

machines pour arriver à les inter- relier. Ces ajustements pourront-ils conduire à 

l'automatisation du procédé même si nous fonctionnerons par batch pour avoir plus de 

contrôle sur la qualité des produits? 

dans la nature rhéoépaisissante de la boue qui risque de colmater les circuits dans 

lesquels plusieurs pompes différentes sont impliquées. 

Dans la nature rhéologique réversible du produit . Son niveau de liquidité et de viscosité 

sera-t-il constant? L'agglomération risque-t-elle de bloquer et d' endommager les 

circuits? 

dans les produits finis ? Les temps de broyage correspondront-ils à la séparation 

granulométrique espérée? Est-ce que cette séparation correspondra à des minéraux 

définis? Quel sera le pourcentage minéralogique de ces séparations? Une séparation par 

hydrocyclone ou autres procédés de tamisage sera-t elle nécessaire après le broyage? 

Réussirons-nous à conserver toutes les propriétés naturelles aux produits après la 

stérilisation? Qu'est-ce qui aura été modifié? Ces différences transformations 

correspondront-elles aux exigences des différents marchés et des différents produits? 

Quel sera la nature des ajustements à faire sur les produits pour les rendre conformes à 

ces exigences. 

Le procédé pourra-t-il être organisé de façon à prévoir les unités futures? 

Ces incertitudes technologiques en ce qui concerne le procédé, n'empêcheront cependant pas le 

fonctionnement de chacune des machines prises isolément lesquelles auront été adaptées 

technologiquement aux produits. Ces machines pourront réaliser la production le temps 

nécessaire qu'il faudra pour lever les risques liés à l'ensemble du fonctionnement du procédé.. 

Même si nous devons charger chacune des machines et organiser la production manuellement, 

leurs capacités énoncées dans le tableau permettra de dégager les quantités nécessaires à 

l'atteinte des objectifs. 

2.2 IMPORTANCE DE LA PHASE DE STERILISATION ET DE CONDITIONNEMENT 
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DES PRODUITS DU PROCÉDÉ PILOTE DE FABRICATION 

3. COMPARAISON ENTRE LE PROCÉDÉ ARTISANAL ACTUEL ET LE 
PROCÉDÉ PILOTE ENVISAGÉ 

PROCÉDÉ PILOTE PROCÉDÉ ARTISANAL 

BOUE Présentement, nous devons brasser les 

barils de 45 gallons avec une perceuse 

industrielle pour rendre le matériel apte à 

se faire tamiser . La perceuse mélange la 

boue la faisant passer d'une pâte épaisse 

à une crème facile à raffiner. Ensuite un 

pré-tamisage de la boue est effectué avec 

une pompe comportant un filtre de 1mm 

pour enlever toute roche de tourbières ou 

impuretés. 

Le mélange est ensuite transférer 

manuellement vers un tamis de fabrication 

artisanale. Ce tamis a connu plusieurs 

ajustements technologiques pour 

augmenter sa capacité. Ce tamis est 

actionné par un moteur à sa base. Ensuite, 

le raffinage se fait dans une cuve qui 

comporte un bras avec des pâles à 

caoutchouc qui glissent sur une toile de 

150 microns fixé dans le tamis à la base 

de la cuve pour faire passer la matière qui 

descend dans un seau. Il en résulte 

environ de 10 à 15 % de perte de matière. 

Après le tamisage le seau est retiré . La 

boue est mise manuellement dans des 

pots masson. On transporte la boue 

jusqu'au Centre de Recherche Les 

Buissons pour procéder à la stérilisation à 

l'autoclave. On ramène la matière pour la 

conditionner dans une boite stérile pour 

éviter la contamination. 

On produit 5 tonnes de boue par mois 

Le nouveau procédé industriel 

fonctionnera en continu et en circuit 

fermé pour éviter une possible 

contamination. La boue sera déposée 

dans un mélangeur motorisé pour qu'elle 

passe d'une pâte consistante à une 

crème. 

Elle sera ensuite pompée vers l'attritor. 

La pompe sera munie d'un filtre pour 

effectuer un pré-tamisage et éliminer les 

impuretés. 

Après avoir été broyée à l'attritor, une 

partie de la boue (celle qui a besoin 

d'être stérilisée) sera pompée jusqu'à 

l'étage pour être introduite dans des pots 

masson afin de la stériliser à l'autoclave 

ou pour l'introduire dans des contenants 

sous vide à l'aide d'une machine 

pneumatique. Il faut noter qu'en 

augmentant le temps de broyage on 

diminue la dimension des grains. Par 

exemple, après 30 minutes de broyage 

on obtient une boue de 7 microns. Il n'y 

a pas de perte. 

Après la stérilisation, la boue sera 

gardée dans une pièce à air comprimé 

pour éviter toute pollution ou 

contamination possible. Elle sera ensuite 

dirigée vers différents postes de 

conditionnement pour différentes 

applications avec des machines à 

conditionnement adaptées. 



?o 

avec ce procédé conditionnement adaptées. 

24 tonnes de boue par mois peuvent 

être obtenues avec ce procédé. 

COMPA- 

RAISON 

RESSEMBLANCES ENTRE LES 2 

PROCÉDÉS 

DIFFÉRENCES ENTRE LES 2 

PROCÉDÉS 

• Les mêmes machines sont 

utilisées pour le pré-tamisage 

• 
La stérilisation se fait à l'autoclave 

• La manutention manuelle est 

éliminée et la santé-sécurité des 

travailleurs est assurée puisque 

le procédé est semi-automatisé. 

• L'attritor remplace le tamisage. 

• La qualité des produits 

augmente et ils se diversifie 

puisque qu'on peut contrôler 

leurs granulométries. 

• Les machines adaptées sont 

utilisées. Toutes les machines et 

équipements utilisés dans le 

procédé artisanal ont été 

fabriqués manuellement et des 

ajustements technologiques 

constants sont nécessaires pour 

soit augmenter leurs capacités 

soit pour assurer la santé-

sécurité des travailleurs. 

• Les contaminations sont 

éliminées puisque le procédé 

fonctionne en circuit fermé. 

• Il n'y a pas de perte de matière 

puisque l'ensemble du matériel 

peut-être broyé. 

• La capacité de production est 

quintuplé. 

POUDRE Présentement, nous devons brasser la 

boue dans des barils de 45 gallons à l'aide 

d'une perceuse industrielle afin de la 

Avec le nouveaux procédé industriel, il y 

aura aussi séchage en serre. 

Cependant, nous ne mélangerons plus 
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liquéfier avant de la faire sécher. Il y a 

ensuite un pré-tamisage de la boue avec 

une pompe comportant un filtre de 1mm 

pour enlever toute roche de tourbières ou 

impureté qui peuvent se retrouver lors de 

l'extraction. 

Ces différentes opérations sont 

susceptibles de contaminer la matière 

puisqu'elle est en contact avec l'air et avec 

des outils utilisés dans des conditions qui 

ne sont pas stériles.. De plus, nous devons 

transporter la boue à l'extérieur, dans des 

serres afin de la sécher. Cet ensemble de 

tâches nécessitent beaucoup de 

manutention de la part de la main d'oeuvre 

qui doit par ailleurs forcer pour brasser la 

boue, la sortir du baril, l'étendre en 

couches sur des tables dans des serres et 

la retirer des serres lorsqu'elle est sèche. 

Le produit est ensuite déposé dans des 

seaux de 20 litres (5 gallons) et entré 

dans le poste sec de transformation des 

poudres. On procède ensuite au broyage 

à l'aide d'un broyeur à marteau pour 

désaglomérer l'argile concassée en 

poudre, elle est ensuite prétamisée à l'aide 

d'un vibrateur. Tout ce qui est moins d'un 

millimètre passe au tamisage. Le tamisage 

se fait de la même façon que pour la boue, 

dans un tamis motorisé de 150 microns 

activé par des palmes de caoutchouc. 

Après avoir passé à travers la toile, la 

poudre tombe dans un seau fixé dans un 

baril dans lequel on a fait une porte pour 

sortir le produit. Toutes ces opérations se 

font manuellement. Ensuite, le tamis est lié 

à un dépoussiéreur industriel pour 

récupérer les fines particules qui flottent 

la boue avec la perceuse industrielle 

mais avec une rotation de barils ou de 

poches (caoutchouc ou encore une 

matière neutre) pour qu'il y ait moins de 

travail physique. Ensuite la matière sera 

pompée jusqu'aux serres. Nous 

n'excluons pas aussi de tester différents 

types de séchage à l'intérieur 

(désumidificateur, fluid bed drier, etc.) si 

nous ne pouvons pas arriver à faire 

sécher les quantités voulues ou encore 

pour une demande spécifique d'un client 

ou d'un marché qui nécessiterait de 

grandes quantités. 

Après le séchage, nous broyerons avec 

un broyeur à marteau pour ramener le 

matériel a moins de 6 millimètre et 

ensuite le matériel sera transféré dans 

un broyeur / désaglomérateur pour que 

la matière qui y sorte soit de 150 micron 

ou moins. Ce broyeur / désaglomérateur 

aura un tamis d'intégré, nous n'aurons 

donc plus à tamiser et nous pourrons 

encore une fois comme les boues avoir 

une granulométrie différente (plus petite) 

pour divers secteurs. 

Une partie e la poudre (celle qui a 

besoin d'être stérilisée) sera ensuite 

dirigée vers la phase de stérilisation. 

Ensuite suivra la stérilisation, toujours à 

l'étuve, mais avec des appareil à la fine 

pointe pour diminuer le temps de 

stérilisation grâce à un procédé qui 

comprime l'air dans ce type de four 

diminuant le temps de stérilisation. 

Après la stérilisation, la poudre sera 

transportée dans l'interface (laboratoire 

ou chambre propre) pour être 
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dans l'air. Ces fines particules tombent conditionnée dans différents types 

dans un seau muni de toiles à sa base et 

sur les côtés. Le seau est fixé dans un 

baril qui comporte une porte pour pouvoir 

sortir le matériel qui est récupéré pour des 

recherches ultérieures. 

d'emballage ave les machines adaptées. 

Après le tamisage, nous stérilisons une 

partie des produits à l'étuve et la poudre 

est conditionnée dans une interface stérile 

dans différents type de seaux. Le 

conditionnement des petites quantités se 

fait dans une interface stérile. 

COMPA- RESSEMBLANCES ENTRE LES 2 DIFFÉRENCES ENTRE LES 2 

RAISON PROCÉDÉS PROCÉDÉS 

• Le séchage en serre • Le nombre de serres augmente 

• Le broyeur à marteau 

• La stérilisation à l'étuve 
 

• La manutention manuelle est 

éliminée et la santé-sécurité des 

travailleurs est assurée puisque 
• Le conditionnement dans une 

interface 
le procédé est semi-automatisé. 

• Le micropulvériseur remplace le 

tamisage. 

• La qualité des produits 

augmente et ils se diversifient 

• Les machines adaptées sont 

utilisées. Toutes les machines et 

équipements utilisés dans le 

procédé artisanal ont été 

fabriqués manuellement et des 

ajustements technologiques 

constants sont nécessaires pour 

soit augmenter leurs capacités 

soit pour assurer la santé-

sécurité des travailleurs. 

• Les contaminations sont 

éliminées puisque le procédé 

comporte une interface stérile 
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• 

après la stérilisation jusqu'au 

conditionnment. 

Il n'y a pas de perte de matière 

puisque l'ensemble du matériel 

peut-être broyé. 

• La capacité de production est 

quintuplé. 

Liquide : C'est présentement Robella Canada qui fabrique à façon les liquides à partir de la boue 

stérilisée qu'on lui envoie. Il mélange la boue à des conservateurs et autres matières premières 

pour ensuite la conditionner en tube de 200gr. 

Nous avons prévu l'implantation de ce type de conditionnement dans le laboratoire de l'usine en 

2008. La R&D sur le produit ayant été faite par M. Schaffner (de chez Robella) s'il y a un 

problème, nous pourrons nous référer aux documents de Rs&De que M. Schaffner de chez 

Robella nous aura soumis. Nous devrons donc pour cette période engager un microbiologiste 

pour qu'il s'occupe de ce type de conditionnement. Les machineries utilisées pour ce type de 

fabrication et de conditionnement sont un mélangeur (planétaire ou non) des réservoirs de 

stockage, une conditionneuse/scelleuse, qui remplie et scellent les tubes. 

B. Renseignements à l'appui 

Analyses de laboratoires 
Documentation : Résultats de la recherche documentaire antérieure 
Rapport du CATE 
Liste des Machines suggérés avec spécification de chacune d'elles 
Plans préliminaires 
Offres de services et description des travaux en ingénierie à effectuée 
Photos 
Feuilles de temps et liste des travaux effectués par Harold Mimeault 
Rapport final, illustration et description du procédé. Recommandations : Denise Saulnier 
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1. OBJECTIFS SCIENTIFIQUES ET TECHNOLOGIQUES: INTENTION DU PROJET 

1.1 Contexte du projet 

Une étude de marché avait indiquée que l'argile marine était fortement en demande dans le 
secteur de la santé animale particulièrement dans la nutrition, en faible quantité, et dans l'utilisation 
de cataplasmes pour traiter les dermatites et les infections de mammites. Les mammites 
constituent la principale maladie en élevage laitier. Par an , une vache sur 5 est atteinte de 
mammites cliniques 
De plus, des analyses comparatives de l'argile marine de Manicouagan avec des argiles déjà 
utilisées dans le secteur de la santé animale ont démontrées que celle-ci avait les propriétés et les 
qualités requises pour s'implanter dans ce secteur. Ces analyses, certifiées en laboratoires, ont 
servi à faire des fiches techniques qui sont présentés à des clientèles qui recherchent des 
traitements particulièrement pour les vaches souffrant de mammites. 

1.2 Démarches et actions initiales 

Dans la santé animale et dans le secteur bovin en particulier, l'argile est utilisée depuis longtemps 
en application locale sur les membres comme pansement ou sous forme de cataplasmes. Elle est 
conseillée lors de tendinite ou simplement après un effort soutenu ou encore lors d'infection de 
trayons de vaches dites mammites où elle est particulièrement efficace pour augmenter la 
production laitière. En effet, la composition chimique, minéralogique et granulométrique de l'argile 
marine de Manicouagan se prête à ce type de traitement. On l'utilise également en faible quantité 
dans la nutrition animale. 

C'est la raison pour laquelle Argile eau mer s'est intéressée à effectuer des premières études 
techniques afin de tester les propriétés «anti-inflammatoires » de l'argile sur des engorgements, 
des oedèmes et des sites d'inflammation et d'irritation ainsi que sur des mammites pour vérifier 
son action « apaisante » au niveau des douleurs du trayon et son action revitalisante et 
cicatrisante sur les irritations. Ces propriétés sont testées en collaboration avec l'entreprise Myl-
Lactée qui travaille sur des vaches de 3 fermes différentes. 

Une entente de recherche est intervenue avec Myl-Lactée pour que l'entreprise effectue des tests 
préliminaires pour objectiver des résultats qui seront par la suite soumis à des écoles vétérinaires 
pour validation. En constituant une base de données et d'essais enregistrés systématiquement 
Argile eau mer pourra élaborer un programme de recherche pour la reconnaissance de l'argile 
marine de Manicouagan comme produit de santé animale avec des applications précises et des 
homologations. Argile eau mer fournit les échantillons de boue marine stérilisée et les données 
scientifiques de laboratoires ayant contribué à établir la fiche technique de l'argile marine de 
Manicouagan à Myllactée. Celle-ci la présente aux propriétaires de fermes qui consentent par écrit 
à efffectuer les tests et les essais et permettre l'enregistrement des données. 

4 



On a donc effectuer des premières études techniques afin de tester les propriétés «anti-
inflammatoires » de l'argile sur des engorgements, des oedèmes et des sites d'inflammation et 
d'irritation ainsi que sur des mammites pour vérifier son action « apaisante » au niveau des 
douleurs du trayon et son action revitalisante et cicatrisante sur les irritations 

Myl-Lactée a effectuer des tests préliminaires pour objectiver des résultats qui seront par la suite 
soumis dans les années futurs à des écoles vétérinaires pour validation. Cette validation a comme 
objectif d'homologuer l'argile marine de Manicouagan et de l'annoncer comme traitement des 
mammites de vaches et comme nutriment dans l'alimentation animale. 

2. OBJECTIFS SPÉCIFIQUES DU PROJET 

2.1 Déterminer les causes de l'infection mammaire et les moyens de défenses sur 6 cas de 
vaches infectées provenant de 3 fermes différentes. 

2.2. Faire des hypothèses sur les réservoirs de transmission des micro-organismes et la 
dynamique des infections dans le troupeau à partir des 6 cas infectés. 

2.3. Identifier des causes potentielles épidémiologique dans le troupeau et les stratégies de lutte 
avec des applications d'argile pour traiter correctement les mammites 

2.4. Procéder à diverses préparations de cataplasmes en fonction des propriétés recherchés : 
texture, odeur, viscosité et épaisseur. 

2.5. Déterminer le temps d'application du cataplasme et la durée du traitement en fonction de la 
gravité des infections et des formes de mammites : subcliniques ou cliniques. 

2.6. Etablir la formulation requise pour le conditionnement des cataplasmes : identification des 
contenants en fonction du volume, du poids et de la viscosité de l'argile pour le traitement des 
troupeaux dans des fermes. 

3. SAVOIR TECHNOLOGIQUE ET BASE DE CONNAISSANCES 

Selon nos connaissances, bien que l'argile est utilisée depuis l'antiquité en application locale sur 
les animaux, aucune approche d'ordre scientifique n'a été réalisée jusqu'à maintenant sur les 
mammites affectant les vaches pour soigner ces affections avec des cataplasmes d'argile et traiter 
de cette façon les dermatites, les tendites et les mammites . De plus, aucune recherche sur les 
propriétés de l'argile marine de Manicouagan pouvant être démontrées dans cette pathologie 
animale n'a été faite jusqu'à maintenant. 

Finalement comme les cataplasmes sont faits de boue et qu'on cherche a conserver le maximum 
du contenu organique et des eaux originelles dans les cataplasmes, il s'avère que des travaux de 
laboratoires et des essais expérimentaux sur les procédés de traitement sont requis pour faire 
progresser technologiquement les connaissances sur ce type de traitement. De plus, les produits 
synthétiques sont de moins en moins utilisés pour traiter les mammites parce qu'ils ont une 
incidence sur la qualité du lait. Les produits naturels et l'argile en première ligne réussissent non 
seulement à traiter les infections mais aussi à augmenter la production laitière. 
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De plus, une étude de marché est venue confirmer cet intérêt pour l'utilisation de l'argile marine en 
santé animale et plus particulièrement sur les vaches infectées pouvant contaminer des 
troupeaux.. Il y avait donc un intérêt pour Argile eau mer d'explorer des pistes, procéder à des 
essais pour se documenter dans ce domaine et faire des études préliminaires pour dégager des 
hypothèses permettant d'établir un programme de recherche puisque les conséquences sont 
importants. Elles entraînent un lait plus coûteux entraînant des pertes de 1 à 3 milliards de dollards 
US par ans soit la valeur de 150 à 300 litres de lait par vaches. Les mammites augmentent le coût 
de la production de 5 à 10% en moyenne en 

• Réduction de la production du lait : l'infection débute près du vêlage et persiste longtemps 
• Frais de traitement 
• Réforme-renouvellement accéléré 
• Mortalité des vaches, morbidité des veaux, surcroît de travail 

Les frais pour traiter les mammites cliniques sont de 10 à 20% du préjudice. 

4. DESCRIPTION DES ACTIVITÉS RÉALISÉES 

4.1 	LISTE DES ACTIVITÉS MENÉES DU 15 AVRIL 2006 AU 31 OCTOBRE 2006 

Les travaux suivants ont été réalisés 

Avril 2006 à juillet 2006 

• Recherche documentaire.Voir l'annexe 1 
© Plusieurs rencontres et échanges avec Mylène Bolduc de Myllactée permettant d'obtenir les 

principales données et informations. 
© Détermination d'un protocole pour faire les essais 
c9 Présentation des tests à 3 propriétaires de fermes pour obtenir leurs consentements à la 

réalisation des essais 
• Préparation des cataplasmes Détermination de l'épaisseur requise des cataplasmes, de la 

durée des applications, de leurs poids approximatif, de leur texture, de la place exacte où ils 
doivent être appliqués. 

• Test de contrôle laitier et suivi 
• Interprétation des résultats. Les essais sont suffisamment concluants pour envisager l'utilisation 

de la boue marine pour une deuxième série d'essais pour objectiver une efficacité. 
• Hypothèses quant aux propriétés de l'argile permettant d'obtenir ces résultats. 
• Analyses sanguines. 

Juillet 2006 à Octobre 2006 

• Trois jours de travail pour analyser les résultats des essais et déterminer une deuxième série. 
Analyse des difficultés rencontrées et propositions de solutions. 

• Préparation de la deuxième série d'essais. 
• Réalisation des essais à l'hiver 2007 : à la période la plus importante du cycle laitier. 



5. RÉALISATIONS DES OBJECTIFS 

5.1. Propriétés de l'argile en médecine vétérinaire 

La mammite est une maladie qui affecte un grand nombre de cheptels laitiers dans le monde 
entier. Un suivi effectué dans les pays producteurs de lait indique que la mammite clinique afflige 
tous les ans environ 15% à 20% des cheptels. En Amérique du Nord (Canada et Etats-Unis) la 
proportion des vaches présentant cette pathologie peut atteindre 50%. Au Danemark, la mammite 
est la cause de 30% à 40% des interventions vétérinaires chez les bovins. Celles-ci reposent pour 
l'essentiel sur le traitement par anti-biotiques. 

Toutefois, les antibiotiques ne semblent pas une solution idéale. Outre les problèmes qu'ils posent 
lors de la transformation du lait, ils n'ont pas réduits l'incidence de la mammite depuis leur 
introduction. En effet, les problèmes sont associés à la résistance bactériennes aux anti-biotiques 
ou même à leur inefficacité dans le cas de la mammite provoquée par les coliformes et les 
staphylocoques. 

Ainsi, un grand nombre de mesures préventives et curatives ont été mises à la disponibilité des 
producteurs laitiers pour trouver une solution adéquate à ce problème. Il s,agit de la thérapie par 
l'argile. Grâce à son pouvoir absorbant, l'argile a prouvé son efficacité dans le traitement des 
inflammations provoquées par la mammite. Lors de la préparation d'un enveloppement l'ajout d'un 
Liquide s'avère indispensable. Certains ajoutent de l'eau ou encore une huile d'olive. Or, à l'état 
de boue, l'argile marine de Manicouagan contient une eau interstitielle qui possède des 
composants thérapeutiques pouvant s,ajouer aux bienfaits de l'argile. De plus, cette eau confère à 
la pâte une élasticité et une uniformité qui facilité (,adhésion à la mammelle. 

La boue peut donc être réparti sur toutes les parties infectées de la mammelle et on peut alors 
tester ses propriétés relaxantes, hydratantes, minéralisantes et antiphlogistiques. 

5,2. Analyses des propriétés de l'argile marine de Manicouagan à partir de la fiche 
technique en relation avec les usages pour lutter contre les mammites de vache. 

Composition de l'argile marine de Manicouagan 

Molécules Propriétés Traitement en fonction des usages 
recherchés 

S102 Cicatrisation accélérée des ulcères 
Ca0 Nécessaire au processus de 

calcification 
Traitement de l'empoissonnement dû à 
l'ingestion de plantes toxiques 

Mg0 Apport minéral pour les animaux 
déficitaires en magnésium 

Meilleure indice de conversion pondérale 

Fe203 Décompte bactérien moins élevé dans 
l'intestin 

AL203 Blocage des fonctions vitales des bactéries 

7 
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pathogènes 
I  Ti02 
Na2 Réduction de la teneur en humidité 

du fumier 
K20 Réduction de la teneur en humidité 

du fumier 
Cl 
S03 
HCO3 
Br 
P203 Réduction de l'acidité du lait et 

augmentation du phosphore 
Cr203 
Ni 
Ba 
Zn 

L'atténuation de la douleur musculaire et de l'engorgement dû à l'entraînement est le résultat des 
effets synergiques de minéraux et d'éléments chimiques simples qui sont présents dans l'argile 
Manicouagan. Cette diversité minérale a le double effet d,augmenter la production laitière et de 
combattre les infections de bactéries pathogènes responsables de la mammite bovine. La 
prévention de l'intoxication dû au cuivre dans les élevage de bovins est rendue possible grâce à 
cette richesse de minéraux capables de le complexer et de favoriser son élimination. 

5.3 Éléments comparatifs des différentes fiches techniques des produits naturels et des 
argiles utilisés pour lutter contre mammites en relation avec la fiche technique de l'argile 
marine de Manicouagan. 

La montmorillonnite sous sa forme Ca-M est le type d'argile utilisé pour la fabrication de 
cataplasmes utilisé pour lutter contre les mammites. Or, la comparaison entre les fiches techniques 
de la monmorillonite et celle de la kaolinite Na-M démontre que l'argile marine de Manicouagan est 
à la croisée de chemins entre le CA-M et le Na-M. Cette caractéristique physico-chimique favorise 
son utilisation dans l'utilisation des cataplasmes mais aussi dans la nutrition bovine. Ces deux 
utilisations contribuent à l'augmentation de la production de lait, fortifie le système immunitaire et 
améliore les teneurs en phosphore, en calcium et magnésium dans le lait. 

Une autre particularité importante de l'argile marine de Manicouagan est sa provenance qui est 
exempte de toute forme e contamination telles les dioxines. En effet, l'estuaire et le golfe Saint-
Laurent sont constitués comme des écosystèmes dont les niveaux de pollution sont très en decà 
des moyennes établies à l'échelle mondiale. D'autre part, l'argile de Manicouagan regorge de 
microéléments qui ne se sont retrouvés ni dans la montmorillonite ni dans les argiles organiques et 
les kaolinites. 

Le tableau suivant montre les propriétés recherchées dans la bentonite et la kaolinite. Cette 
comparaison peut être utile pour démontrer les propriétés qui pourraient être utiles dans l'argile 
marine de Manicouagan par rapport aux autres argiles. Entre autre,son Ph très élevé peut servir 
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au traitement des ulcères gastriques chez les vaches et sa teneur en silice est capable d'éliminer 
les agents infectueux. 

PROPRIÉTÉS MONTMORILLONITE(BENTONITE) KAOLINITE 
PH Élevé Élevé 
'Particle surface 
sera" 

Très large qui permet d,englober les 
toxines 

Faible comparativement à la 
bentonite 

Capacité 
d'absorption 

Très forte Moins élevé comparativement à 
la Bentonite. Absorbe les toxines 
et les bactéries 

Capacité de 
détoxication 

Élevée Moins élevé comparativement à 
la bentonite 

Propriété anti- 
diarhée 

Faible Élevée 

Niveau 
d'astringence 

Élevé Faible 

Propriétés anti- 
septiques 

Faible Élevée 

Capacité d'agent 
désinfectant 

Faible Élevée 

Capacité de 
traitement des 
plaies 

Élevée Faible comparativement à la 
bentonite 

5.4. Les essais : la préparation et les applications de cataplasme 

Des cataplasmes de 1/2  pouce environ ont été appliqués sur 6 vaches infectées mais dont les 
infections étaient de légère à chronique. La durée d'application a été de 2 heures 3 fois par jour. . 
Le cataplasme a été appliqué sur le quartier au complet. Dès que l'argile est sèche, elle est 
remplacée. L'intervalle entre chaque jour de traitement est de 24 à 36 heures .Voir les photos à 
l'annexe 2. 

Dans le cas des mammites dont les formes sont moins sévères (3 vaches) des résultats importants 
ont été observés dès la première journée après 1 trairement . Les enflures se sont rapidement 
résorbées. Après deux jours de traitement les inflammations avaient complètement disparues et le 
processus cicatriciel s'est rapidement amorcé. 

Dans le cas de mammites aigues (2 vaches) les résultats se sont manifestés à la deuxième 
journée de traitement. L'enflure avait diminué de la moitié, l'irritation commençait à se résorber et 
la cicatrisation se manifestait. Après 3 jours de traitement, la mammite avait disparue. 

Dans le cas de mammites chroniques.(1 vache) 4 jours de traitement intensifs ont été nécessaire. 
Après la 41ème journée la mammite commençait à se résorber. L'enflure avait presque disparue 
ainsi que l'irritation. Les applications ont cependant été interrompue faute de temps. 
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Comme ces essais ont été concluants, de nouveaux essais, après le vêlage à l'hiver devraient être 
reproduits. 

5.5. Analyse des résultats 

Les essais démontrent que 

• Les propriétés de l'argile marine de Manicouagan ont été suffisantes pour lutter contre les 
inflammations, les douleurs musculaires et articulaires des vaches et soulager les 
mammites. Cependant, le nombre d'échantillons n'est pas assez représentatif pour qu'on 
arrive à objectiver une tendance pour faire des allégations. De plus, le protocole opératoire 
n'a pas été clairement défini ce qui fait en sorte que les traitements tels qu'ils ont été faits 
ne sont pas reproductibles. Ces données préliminaires ne nous permettent pas d'affirmer 
que les propriétés de l'argile marine de Manicouagan auront une action plus grande que 
certains traitements soulageant les mammites. Compte du manque de représentativité des 
essais, nous ne pouvons pas savoir si l'on doit associer l'argile à d'autres substances 
utilisées pour formuler un produit spécifique e traitement des mammites. 

• Pour objectiver une efficacité, il faudra donc que l'on fasse des études comparatives avec 
les autres traitements qui sont utilisés et de faire des contrôles spécifiques sur des lots 
témoins. 

• Aucune étude en épidémiologie n'a été faite, nous ne pouvons donc pas attribuer une 
action anti-infectueuse à l'argile marine de Manicouagan pour obtenir une homologation. 
Pour faire une telle allégation, il faudrait démontrer quels éléments chimiques et quels 
composants dans l'argile marine de Manicouagan sont responsables de cette action. Sur 
la base de la fiche technique de l'argile marine et des essais nous n'avons donc pas 
suffisamment de données pour entreprendre un programme de recherche afin de 
développer des produits servant à lutter contre les mammites. Ce que nous pouvons 
actuellement affirmer, c'est que l'argile marine de Manicouagan pourrait exercer une 
action anti-infectueuse, anti-inflammatoire et cicatrisante mais que cela doit être démontré. 
Nous pouvons seulement indiquer une tendance pour invoquer ces actifs. 

• La formulation de cataplasmes la plus adaptée aux propriétés de l'argile marine devra être 
pensé en relation avec le fait que l'argile marine de Manicouagan est un produit 100% 
naturel, contenant ses eaux originelles et son contenu organique, ce qui est actuellement 
souhaité en thérapeutique bovine pour lutter contre les mammites ? 

En conclusion, nous pouvons affirmer que l'on a réussi a soulager l'infection de 6 vaches souffrant 
de mammites et que cela a eu une incidence sur la production laitière puisqu'elle a augmentée 
mais qu'il est nécessaire de procéder à d'autres essais pour objectiver une efficacité. 

5.6 Incertitudes scientifiques qui persistent 

4 La démonstration que les composants internes de l'argile marine de Manicouagan ont des 
propriétés anti-inflammatoires et une action revitalisante et cicatrisante sur les vaches 
souffrant de mammites. 
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4 Des procédures quant à la formulation de cataplasmes ayant les caractéristiques recherchées 
pour leur application sur les vaches : texture, viscosité, volume, poids... 

4 Un protocole opératoire sur le nombre de cataplasmes à appliquer, l'épaisseur de la couche, la 
fréquence, la durée de l'application sur de 15 cas à 30 cas de vaches infectées provenant de 
fermes différentes afin de démontrer empiriquement les propriétés anti-toxiques, anti-
oxydantes et anti-inflammatoires de l'argile marine de Manicouagan. 

4 La vérification et l'étude de ces hypothèses par des experts afin d'établir un programme de 
recherche qui sera soumis à une école vétérinaire pour une validation. 

4 Des études comparatives sur les composants internes et les éléments chimiques des autres 
argiles utilisées dans ces traitements. 

6. RECOMMANDATIONS 

4 Continuer les essais d'applications de cataplasmes en relation avec la période la plus 
importante du cycle laitier et comment les faire avec des procédures et un protocole opératoire 
établi par des experts en médecine animale ou avec des facultés universitaires ou écoles 
vétérinaires. 

4 Se documenter davantage sur la mammite comme pathologie en élevage laitier pour identifier 
les cinq espèces de bactéries dominantes et leur développement dans l'infection. 

4 Déterminer les causes de l'infection mammaire et les moyens de défenses sur plusieurs cas de 
vaches infectées provenant de fermes différentes pour savoir quelles conditions dans les 
troupeaux favorisent les infections. 

4 Faire des hypothèses sur les réservoirs de transmission des micro-organismes et la dynamique 
des infections dans le troupeau à partir de cas infectés. 

4 Identifier des causes potentielles épidémiologique dans le troupeau et les stratégies de lutte 
avec des applications d'argile pour traiter correctement les mammites cliniques. 

4 Procéder à diverses préparations de cataplasmes en fonction des propriétés recherchés : 
texture, odeur, viscosité et épaisseur. 

4 Déterminer le temps d'application du cataplasme et la durée du traitement en fonction de la 

gravité des infections et des formes de mammites : subcliniques ou cliniques. 

4 Établir la formulation requise pour le conditionnement des cataplasmes : identification des 
contenants en fonction du volume, du poids et de la viscosité de l'argile pour le traitement des 
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troupeaux dans des fermes. 

4 Mettre en place des protocoles de contrôles laitier avec analyses sanguines et métaboliques 
dont les résultats seraient analyser par des experts vétérinaires pour faire des allégations 
quant aux propriétés anti-toxiques, anti-oxydantes et anti-inflammatoires de l'argile 
marine de Manicouagan avec validation. 

4 Poursuivre les études comparatives sur les composants internes et les éléments chimiques 
des autres argiles utilisées dans ces traitements. 

4 Faire des recommandations pour l'homologation des produits afin d'être conformes aux lois et 
règlements en vigueur et afin d'être en mesure de pénétrer le marché 

7. RENSEIGNEMENTS À L'APPUI DE LA DEMANDE POUR CONSULTATION 

• Rapports des chargés de projets : Cédric Mimeault et Mylène Bolduc 

• Factures 

• Photos 

• Résultats des tests et des études 

• Preuves de paiement 

• Feuilles de temps 

• Médiagraphie et explication de la nature des mammites et des propriétés des 
cataplasmes. 

Sous-traitant sans lien de dépendance ❑ 

Centre de recherche les Buissons 
Rue Principale, Les Buissons, Pointe-aux-Outardes, Québec 
418.567.2235 
872640461 
1021740132 
Aide technologique, location et conseils 

  

Sous-traitant sans lien de dépendance 
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Argile Eau Mer inc 
Argile marine de Manicouagan, Québec 

- Fiche signalétique - 

L'argile proposée par Argile Eau Mer provient de Baie Saint-Ludger, sur la Côte-Nord, au Québec. À 
cette hauteur la faune et la flore de surface sont de natuTA subarctique. On y trouve déjà plusieurs 
plantes médicinales. Le gisement est en bord de mer à l'embouchure des rivières Outardes et 
Manicouagan. Située sous la tourbière, la couche argileuse atteint plusieurs mètres. Elle contient une 
proportion importante de matières organiques. C'est une argile verte, qui est composée 
essentiellement d'illite et de quartz. 

Principales propriétés associées à l'argile : - antiseptiques et antitoxiques 
- purifiantes 
- régénérantes 

exfoliantes 
revitalisantes 

1. Com  sition chimique de l'argile 
i 	, 	M Y4 ~ 	ys..  

R 	 ~ 

Si02 59,8 

A1203 16,2 

Fe203 6,25 

MgO 3,34 

CaO 3,92 

Na20 3,8 

K20 2,81 

1102 0,66 

MnO 0,09 

P205 0,21 

Cr203 0,02 

PAF 1,78 

Ctotal 0,22 

Autres 0,9 

La couleur verte est due â la présence de l'oxyde de fer. Les nombreux autres minéraux qui complètent 
la composition sont des oligo-éléments. Le milieu marin qui contient de très nombreux produits imbibe 
la couche argileuse apportant tout son contenu minéral dissous. 



Teneur en eau 

Limite de liquidité 

Limite de plasticité 

Indice de plasticité 

Granulométrie Sum 

Ph eau 

30% 

23% 

18% 

6% 

50% 

8,8% 

QUÉBEC BIODIVERSITÉ 
Société de valorisation. 

L 
2. Composition minéralogique de l'argile 

Minéraux ' Quartz Albite Mite (biotite) Actinoiïte Chlorite Apatite 	1 

Proportions ; 21,36 29,0 31,16 15,06 1,5 0,5 	
~ 
1 

Si02 	 100,0 68,0 34,0 51,0 30,0  

A1203 20,0 30,0 5,0 20,0 

Fe203 	f 18,0 3,0 16,0  

MgO 2,0 15,0 22,0 58,0 	
! 

Ca0 24,0 1,0 

Na20 1,0  

K20 9,0 
 

TiO2 2,0 ! 

PAF 	? 4,0 2,0 11,0  

A l'état natif, l'argile de Baie Saint Ludger se présente comme une substance semi-liquide épaisse. 

3. Propriétés physico-chimiques de l'argile 

4. Analyse micro biologique de l'argile 

Germes aérobies 	128.10X3 org.G 

Levures 	 (10 UFC 

Moisissures 	 (10 UFC 

Pa -nes 	 absence 

Il s'agit de la flore normale dans les boues argileuses. L'argile de Baie Saint-Ludger ne contieni aucun 
polluant détectable. Elle a été testée pour plusieurs dizaines de polluants agricoles et industriels 
(hydrocarbures, organohalogénés, pesticides,...). 

Québec Biodiversité 	 ii 
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imonmalate 

; 
1 

QUÉBEC BIODIVERSITÉ 
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Eau interstitielle. D'autre part, l'argile contient un pourcentage élevé en eau interstitielle. L43s fines 
particules d'argile, plus ou moins chargées électro-magnétiquement, forment des structures qui 
retiennent des molécules d'eau dans leur réseau, un peu comme des éponges. Les eaux interstitielles 
de l'argile marine sensible, sont très anciennes. Elles se sont ainsi enrichies en sels minéraux 
(notamment en silice) et elles tendent à atteindre un état d'équilibre ionique. 

5. Composition de l'eau interstitielle de l'argile 

AL 60,2 Ppm 37,3 ppm 
Ba 487 Ppb 279 ppb 
Ca  9,9 Ppm 5,8 ppm 
Cd < 2 Ppb = 2 ppb 
Cr 149 Ppb 96 ppb 
Cu 492 Ppb 321 ppb 
Fe 56,7 Ppm 36,6 ppm 
K 24,6 Ppm 16,8 ppm 
Mg 27,7 Ppm 17,3 ppm 
Mn 738 Ppb 455 ppb 
Na 34,5 Ppm 57,0 ppm 
Ni 112 Ppb 70 ppb 
P 1,7 Ppm 1,0 ppm 
Pb 117 Ppb 57 ppb 
Zn 160 Ppb 101 ppb 

Â l'état naturel, les eaux interstitielles finement mêlées aux sédiments, sont responsables des 
échanges géochimiques et elles permettent le développement d'une intense activité micro-biologique. 
Ce sont les sels minéraux qui établiront les échanges entre les sédiments, l'eau et certains 
organismes. Les ions K+ et Ca++ seront fixés par les argiles et le Mg++ sera libéré dans le s eaux 
interstitielles. Celles-ci figureront parmi les composants essentiels des complexes collaidaux minéraux 
(siliciques, humiues, et ferro-siliques) ou organo-métalliques (humo-silicique, etc.). 

La qualité de ces eaux d'origine fait en sorte qu'elles gagnent à être conservées le plus possible dans 
le produit fini, plutôt que d'être évaporées pour que la poudre d'argile en résultant soit par la suite 
réhydratée en vue d'un usage. Il va de soit cependant que l'argile en poudre desséchée demeure une 
forme appréciée du produit et que l'argile de Baie Saint-Ludger peut ainsi être délivrée. 

Quebec Biodiversité 	 iii 
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1 - Introduction : 

L'argile est une roche sédimentaire terreuse à grain fin contenant au moins 50% de 
silicate d'alumine, auxquels s'ajoutent d'autres minéraux (quartz, feldspath, calcite, 
oxydes de fer). Ces espèces minérales essentiellement formées de la silice, de 
l'aluminium, du magnésium, du calcium, du fer, du phosphore, du sodium, du potassium, 
du cuivre, du zinc, du sélénium, du cobalt et du manganèse résultent de la 
décomposition de roches riches en feldspath. 

Cette roche a la propriété particulière d'absorber l'eau et de former une pâte 
imperméable (terre glaise). Ses colorations variées sont le résultat de phénomènes 
d'oxydation induits par les oxydes de fer. Les teintes les plus couramment observées 
sont les teintes blanche, verte, ocre, jaune et rouge. Toutefois, l'argile peut être de 
couleur rose ou bleue suivant le degré d'oxydation. 

Outre le critère de couleur, plusieurs variétés d'argile basées sur leur composition 
géochimique ont été répertoriées. il s'agit de manière non exhaustive de l'argile grasse 
ou maigre, de la bentonite, de l'argile â blocaux, de l'argilite, des argilolites et de l'argile 
de décalcification'. Leur caractéristique distincte leur confère des gammes d'applications 
très diversifiées allant de la poterie (art) aux applications dermatologiques. 

Traditionnellement exploitée et utilisée comme produit à part entière, l'argile est de plus 
en plus intégrée comme ingrédient dans des préparations diverses. Cette nouvelle 
stratégie élargit davantage son utilisation dans des domaines tels l'emplâtrage des 
chevaux de course (en médecine vétérinaire), les enveloppements cutanés dans les 
spas et centres de santé (thalassothérapie, massothérapie, balnéothérapie, 
fangothérapie...), la lutte contre l'acidité des terres cultivables et en agriculture 
biologique comme engrais naturel. 

L'objectif de l'étude est de définir les aspects techniques de l'argile2  exploitée sur la baie 
de Saint Luger (Manicouagan). Ces éléments permettront d'orienter l'utilisation de cette 
argile vers des secteurs précis tout en tenant compte des spécifications réglementaires. 

Il — Aspects de l'argile 

2.1 Aspects techniques 

2.1.1 Composition chimique et microblologique 

Les analyses géochimiques et microbiologiques effectuées sur des variétés d'argile en 
provenance d'écosystèmes différents (Manicouagan au Canada, Mer morte au Proche 

l  dépôt argileux issu de la dissolution du carbonate de chaux, dite "terra rossa" 
2 argile en provenance de Argileeaumer 
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Orient, Noirmoutier en France, sud de l'Italie et en Argentine) ont été résumés dans les 
tableaux ci-dessous. 

Tableau 1: Composition chimique de l'argile en fonction de la localisation géographique 

Elements Si02  CaO MgO ! Fe2O3  ! A1203  11102  I Na20 1 K20 Cl 	503  ' HCO3  Br 	1 Cr2O3  

1 St Luger 	' 59,8 	, 	3,92 1 	3,34 	1 6,25 ' 	16,2 1 0,66 1 	3,80 	: 

MY  
--.- 

1 Mer 	1 24,50 I 15,82 15,96 	! 2,96 7,32 i 	1,04 2,50 

. 1 Motte(%)**  
. 
' Sud de 	1  60,1 	' 	3,6 ! 5,0 3.5 ! 	15,9 ! 0,16 0,19 
l'Italie(%)  

San Juan 	. 66,0 	1 	1,02 13,2 	. 1,5 1 	15,5 I 0,04 1,9 
Argentine 	1 

Réfs : *fiche technique de Argileeaumer ; ** Natural Resources Authority report November, 1991. Ministery 
of Energy and Mineral resources. (Amman, Jordan) ; *** Alb and Murray, 2003 Applied day Science 

La composition chimique de l'argile de Manicouagan (Baie de Saint Luger) présente, A 
bien des égards, des ressemblances avec celles exploitées dans d'autres parties du 
monde et particulièrement à celle de la mer morte. Toutefois, elle se distingue de l'argile 
de la mer morte considérée comme l'argile de référence grâce à des proportions en 
silicates (Si02), en oxyde de fer (Fe203), et en alumine (A1203) plus élevées. En 
revanche, la proportion d'oxyde de calcium dans l'argile de la mer morte est nettement 
plus importante que celle obtenue pour l'argile de la baie de St-Luger. 

Tableau 2: Composition élémentaire de l'eau interstitielle de l'argile en fonction de la localisation 
géographique. 

Espèce 

St-Luger 1 

(mg114 

minerale  
Al 1 Ba - Br 1 Ca 	1 Cd* 1 Cr* 1 Cu-Ar 1 Fe 	1 K Mg 	Mn Na 1 Ni* 	1 P 

60,2 ; 	05-0 	9,9 2x103  1 0,2 1 	0,5-0 	56,7 i 24,6 27,7 
• 

0,7 57,0 i 	0,1 	! 	1,7 

Mer 

Morte 
(mg/L) 

1 Moutiers • 

(m9114 

- 

, 0 - 6,6 	15,8 7,6 1 42,0 34,9 - 

- 	 1 	04 10
-2 

• 

0,4 1,3 10,7 - 

Métaux lourds (pour la mer morte) 2,81g11 ; La teneur en chlore pour la mer morte est de 224mgfl 

1 Pb-Zn* 

0,1-0,2 
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susceptibles d'intéresser plusieurs secteurs. Qu'en est-il de ses propriétés 
comparativement à celles de l'argile en général? 

2.1.2 Propriétés thérapeutiques 

L'utilisation empirique de l'argile comme remède actif date de la nuit des temps. Cette 
terre « dite intelligente » a servi à traiter des maladies comme la dysenterie qui frappait 
les régiments russes durant la deuxième guerre mondiale. Au début du siècle, les 
travaux réalisés par le professeur Stumpf, médecin berlinois, ont démontré une action 
bénéfique de l'argile sur le choléra asiatique et ont redonné à cette roche ses véritables 
lettres de noblesse. Ce sont les avancées scientifiques et particulièrement les 
techniques de caractérisation spectrométrique et micrographique (Diffraction par les 
rayons X, Microscopie électronique) qui vont permettre un élargissement du champ 
d'application de l'argile. En effet, de par sa richesse en silice (SiO3), l'argile est utilisée 
comme un agent antiseptique (Tab.4) capable d'éliminer les microbes sans léser les 
cellules constitutives du tissu humain et animal. Cette action bactéricide permet de 
traiter efficacement des maladies telles que les entérites, les colites, la colibacillose, les 
affections pulmonaires ou parasitaires, et d'éliminer les parasites (vers) intestinaux. 

De ta même manière, cette forte disponibilité en silice confère à l'argile un rôle d'agent 
astringent, purificateur et accélérateur dans la régénération et dans la reconstitution de 
tissus abîmés. Elle est, à ce titre, fortement indiquée dans le traitement de 
l'artériosclérose, du vieillissement et des états dégénératifs. 

Tableau 4 : Test de dilution pour l'étude de l'argile et de l'eau en provenance de la mer morte sur 
l'activité pathogène des bactéries. 

Dilution 
i 

Temps de contact % Réduction 
! 

*10-10 2 heures Modérée" 

*10-10 Modérée" 

--~--- 
'10-10 Légèret2j 

10-10 12 heures Modérée"' 

10-10 ( 	Modérée" ~ { ; 
Î 

10-10 ; 	Légère) ? 

i *10-10 
f 

2 heures 
i 	

Modérée" 

*10-10 Modérée"' 

**10-10 Légère) 

i *10-10 i 12 heures ; 	Modérée") 

*10-10 Modérée(1) 

*10-10 i 
LégéretZ' 

Réf : * effet bactéricide atteint avec cette dilution ; (1) Réduction > 5°% ; (2) Réduction < 5% 
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Espèce 	F 
minérale 

Mer morte 
(9lk9) 

Moutiers 
(g/Kg) 

9,8 j 39,1 ; 4,4 : 3,5 

; 
47  j 

L'absence de données relatives aux éléments minéraux constitutifs de l'argile de Saint 
Luger ne nous permet pas de faire une analyse comparative. Néanmoins, l'importance 
des éléments chimiques associée à la distribution élémentaire de l'eau interstitielle 
laissent présager d'une richesse en éléments minéraux dans l'argile de Saint Luger. 

Tableau 4 : Contenu microbiologique dans les différents types d'argile 

' 	
[

; Organismes 	Bactérie ' 	 ' 	 Levures et j Protozoaires Bactérie i Pathogènes 
« anaérobie » 

0 

« aérobie »aé 	 ` Moisissures 
--  

<10UFC Manicouagan (*nombre 128 x 103-  
d'organismes par gramme 
d'argile) 

Mer morte NA 	 NA NA 	 NA 

algues 

Forte 
présence de 
Diinaliella sp 

EM! 
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Le tableau 2 montre une plus grande variété élémentaire de l'eau interstitielle entourant 
la baie de St Luger que celles qui recouvrent les sédiments de la mer morte et de lite de 
Noirmoutier. De plus, les quantités obtenues sont relativement plus importantes 2r 

l'exception du calcium et du magnésium très abondants en mer morte. 

Tableau 3 : Composition élémentaire de l'argile 

*NA non applicable 

La détermination du contenu microbiologique de l'argile de Saint Luger montre une 
faible présence de bactérie aérobie, une absence totale de pathogènes, de bactéries 
anaérobie et de microalgues. Cependant, notre étude n'a pas permis d'obtenir le 
contenu microbiologique de l'argile de la mer morte. En revanche, les études effectuées 
par le Professeur Benjamin Elazari Votcani3  dès le début des années 30 ont montré une 
forte activité organique due à la présence de microalgues et en particulier de Dunaliella 
sp. Ainsi, les analyses préliminaires effectuées sur l'argile exploitée dans la baie de St-
Luger (Manicouagan) montrent des caractéristiques chimiques et microbiologiques 

_s 
The Dead Sea - recent changes in the limnology of a hypersahne terminai desert lake by Aharor Oren and litai Gawriel, 

Societas lntemationalis Lm nologiae Theoreticae et AppNcatae, SIL Volume 35 - January 2002 (www.lmnalogy.org) 
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Dans plusieurs cas, l'argile s'est également montrée extrêmement efficace pour 
l'accélération de la cicatrisation des plaies chroniques. Cette caractéristique serait 
attribuée à l'action synergique de plusieurs minéraux et métalloïdes. L'importance 
thérapeutique du fer, du magnésium et du calcium permet d'expliquer le rôle des cures 
argileuses dans les cas d'asthénie, de déminéralisations, d'états cancéreux, ou 
d'anémies. 

Outre cette richesse minérale dont les propriétés revitalisantes des cellules humaines 
sont confirmées, l'argile possède un pouvoir de rétention d'eau et de neutralisation des 
odeurs très prisé dans les domaines cosmétiques et dans les soins de santé corporelle. 

Plus spécifiquement, les propriétés de l'argile4  sont utilisées dans la confection de savon 
et de pâte dentifrice. Elles sont très prisées pour limiter les réactions dues aux piqûres 
d'insectes, aux coups de soleil, aux infections, aux blessures froides, à l'acné et pour 
soulager les hémorroïdes. Les utilisations de ce type d'argile se sont élargies pour 
soigner les ulcères et les brûlures d'estomac. 

Très récemment, les recherches se sont orientées vers la détermination de l'action anti-
inflammatoire de l'argile. L'effet délétère des cytokines plasmatiques, à l'origine de 
maladies thrombotiques tels les changements de la pression sanguine, de la fréquence 
cardiaque, de la viscosité ou du stress hormonal, semble être réduit par un traitement à 
l'argile pendant une douzaine de jours. Cette action se traduit par une réduction 
significative du niveau de synthèse des interleukines plasmatiques (IL-6) et un maintien 
de la production des IL-113, et du TNF-a5. 

2.1.3 Propriétés de l'argile en agriculture 

Dans plusieurs pays, la production d'énergie à partir du charbon génère des quantités 
importantes de cendres. Ces résidus sont utilisés dans plusieurs domaines et 
particulièrement en agriculture (Fig.1) pour la fertilisation des sols et la réduction de 
l'acidité des terres arables. 

Fig. 1 : Diagramme de répartition de l'utilisation des cendres 

Cette utilisation des cendres en agriculture est due à leur richesse en composés 
minéraux. Par ailleurs, l'analyse comparative de la composition chimique (Tab. 5) de 
l'argile de la baie de Saint-Luger et de ces cendres en provenance d'usines de 

a 
 Pascalite (bentonite ou argile grise) 
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production d'énergie au Japon montre une distribution presque identique des composés 
minéraux et des différences de concentrations peu significatives. 

Tableau 5 : Composition chimique des cendres et de l'argile 

Argile (Manicouagan) Cendres (Japon) 

Composés ! Analyse (%) Analyse (%) 

Si02 59,8 58,6 

; A1203 
_ 

16,2 
! 

17,4 

' Fe203 i 6,25 ; 12,5 

; MgO 3,34 1,1 

! CaO s 3,92 :: 3,6 

Na20 I 3,8 ` 0,5 

, K20 2,9 1,0 

Cette équivalence chimique donne à l'argile des possibilités d'application encore plus 
larges que l'unique utilisation en cosmétologie. En général l'argile est une source 
importante de phosphore (P205) et de potassium (K20) indispensable à la croissance 
des plantes. Toutefois cette disponibilité excessive peut engendrer des problèmes dans 
les sols calcaires très acides ou alcalins. En revanche, de par sa concentration élevée 
en oxyde de calcium (CaO), comparable à celle des cendres, l'argile a la capacité de 
réduire l'acidité des sols et de les maintenir à des pH adéquats. De plus, ses propriétés 
absorbantes permettent de fixer l'eau et de prévenir les cas de déhydratation 
(sécheresse hydrique). 

L'argile est, par ailleurs, très recherchée en agriculture pour son rôle dans la stabilité 
des sols et la réduction des pertes dues à l'érosion. Ce rôle est en grande partie 
attribuée à la présence des oxydes de fer (Fe203). Leur importance peut varier en 
fonction des caractéristiques des sols ; mais ils demeurent néanmoins efficaces dans la 
formation des agrégats d'eau. 

La présence du brome, du cuivre et du manganèse, souvent considérés comme des 
facteurs limitants à la croissance des plantes, contribue à la fertilisation des sols, à la 
réduction de la flore bactérienne pathogène et à l'obtention d'une meilleure productivité. 

Des études de productivité effectuée sur les cultures de riz ont montré une amélioration 
significative de la croissance des plants associée à la présence de silicates dans l'argile. 

En revanche, l'absence de taux élevés de sels sous la forme de chlorure de sodium 
(NaCI) ou de chlorure de potassium (KCIZdans l'argile permet d'éviter laphytotoxicité  
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Annexe 1: Fiche technique de l'argile marine sensible de 
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Données physiques : 

• Humidité : 25-30% 

• Limite de liquidité : 23% 
■ Apparence/ Couleur: gris - vert 

• Granulométrie (<74µm) : 96% 

• Seuil de l'odeur (ppm): Pas disponible 
Pouvoir neutralisant : 5.5-5.9% 

• pH : 7.94 (à 23°C) - 8.67 (à 20oC) 
• Densité : 0.375g/cm3 
• Indice de plasticité : 6% 

Limite de plasticité : 18% 

• Capacité de rétention en eau : 35.7.1% 

• Cendres : 73.5% 

Composition organique : 
La détermination de la composition organique a été effectuée suivant 
les protocoles définis par l'Association of Analytical Communities 
(AOAC) et l'international Humic Substances Society (IHSS). 

■ Carbohydrates (415nm):0,31mg.kg-1 
• Carbohydrates (380nm):0,49mg.kg-1 
• Protéines : Nb 
• Acide humique (*106) 149mg.kg-1 

• Véeétaux marins et aleues : 
Marqueurs Teneur 0g.4-4) 

Chlorophylle 84,613,6  

Cnroténotdes (t, 97 +_ 0,2 

Phycoérythrine (1.5 ;:(i.1 

Phycocyanine (t , 13 	0 

FICHE TECHNIQUE 

IDENTIFICATION DU PRODUIT 

Nom du produit : Argile marine 

N° d'enregistrement : CNF39406-0 

Catégorie : Produit naturel marin 

Produit(s) comparables : Kaolinite, Montmorillonite 

COMPOSITION / IDENTIFICATION DES CONSTITUANTS 

Composition chimique : 
L'une des caractéristiques particulières de l'argile est sa forte teneur 
en silicates, en oxyde de fer et en alumine. Cette présence marquée 
d'oxyde de fer lui confère une coloration unique. 

Composés SiQz AI201 Fer02 MgO CaO Na20 K20 

Quaatité%•) 59,80 16,20 6,25 3,34 3,92 3,80 2,81 

Composés TiO3 P203 M  Cr203 PAF C,,,,1 Autres 

Quantité(%o) 0,66 0,21 0,09 0,02 1,78 0,22 0,9 

Minéralogie : 
L'argile est une argile limoneuse majoritairement constituée d'illite 
et de feldspath plagioclase. Ce type d'argile est très riche en 
potassium, en magnésium, en sodium et particulièrement en fer et 
calcium. 

Minéraux Quartz Albite tllite Actinolite Chlorite Apatite 

Proportions 
MI) 

21,36 29,0 31,16 15,06 1,5 0,5 

9102 100,00 68,0 34,00 51,00 30,0 

A1203 20,0 0;0 5,0 20,0 

Fe203 - 18,0 3,0 16,0 

Mga - - 2,0 15,0 22,0 

CaO - -  •. 24,0 1,0 58,0 

Na20 - 12,0 1,0 - - - 

K20 - - 9,0 - ~ 

TI02 - - 2,0 - - - 

P 	s - - - 42.0 

PAF - - 4,0 2,0 11,0 - 
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Éléments chimiques : 
L'analyse par activation neutronique de l'argile montre une diversité 
élémentaire plus grande et des valeurs de concentration plus élevées 
que celles de l'argile de la mer morte (argile référentielle). Certains 

de ces éléments sont très recherchés pour leurs propriétés de 
neutralisation des sols acides et de minéralisation. 

Ag - Co 17,52 

As 0,39 Cr 108,60 

Au - Cs 1,75 

Ba 766,00 Cu - 

Br 0,72 Eu 1,31 

Ca 30600,00 Fe 39100,00 

Cd - Ht 4,84 

Hg Rb 85,40 

Ho 0,70 Sb 0,03 

Ir - Sr 13,00 

K 1800(i,00 Se  

La 34,911, Sm 5,16 

Lu 0,28 Sr 468,00 

Mg Ta 0,46 

Mo Tb 0,62 

Mn - Tb 6,98 

Na 28200,00 Tm 0,24 

Nd 29,40 U 1,19 

Ni 52,50 W 0,61 

P - Yb 1,57 

Pb - Zn 66,20 

* Ingrédients d'importance L'arg'le renferme une teneur non 
négligeable d'acide humique qui possède à la fois une forte 
capacité d'échange cationique et une bonne capacité de 
rétention d'eau. 

Données microbiologiques : 
L'analyse microbiologique révèle la présence d'une flore normale 
comparable à celle observée dans toutes les argiles marines. Le 
contenu bactérien est relativement faible avec une absence totale des 
bactéries pathogènes. 

Germes aérobies 128 x 10' orglg 

Levures < 10 UFC 

Moisissures < 10 UFC 

Pathogènes Nil 

Confidentiel-Fiche technique Argileeaumer 

IDENTIFICATION DES RISQUES 

Propriétés toxicologiques : 

Voies d'exposition pertinentes : peau, poumons, yeux et 
bouche: 
* type d'effet : ND, 
* gravité de l'effet: ND 
* signes et symptômes : ND 
* organe cible : ND 

durée de l'exposition : ND 
Super exposition aucun effet délétère. 

Effet nocif résultant d'une exposition au produit ou à des 
ingrédients : aucun 
Autre effet toxicologique connu: aucun 

PREMIERS SOINS 

Peau : En cas d'irritation, rincer immédiatement la peau 
avec un grand volume d'eau. 
Inhalation : Sortir à l'air frais, se nettoyer et se reposer. 
Yeux : Rincer immédiatement les yeux à l'eau claire. 

PROTECTION SUPPLÉMENTAIRE 

Protection des yeux: Lunettes protectrices. 
Protection des voies respiratoires : Normalement non 
nécessaire s'il y a une bonne ventilation. 
Autre équipement de protection : Conformément aux 
directives de votre employeur. 
Gants : Gants imperméables - Confirmer d'abord avec un 
fournisseur connu. 

ENTREPOSAGE ET MANUTENTION 

Garder hors de la portée des enfants. Entreposer à 
température ambiante et à l'abri des matières 
incompatibles. 
Conserver à température ambiante (,20°C). 



Argile en poudre 
Material Safety Data Sheet (MSDS) 

Section .II: Ingrédients dangereux 

Produit naturel d'origine marine ne renfermant aucun ingrédient dangereux - Aucun 

Section III: Caractéristiques physico-chimiques 

Densité: 0,375g/cm3 
Couleur: Gris et vert 
pH :7,9 (23°C) — 8,67 (20°C) 
Humidité: 25-30% 
Capacité de rétention en eau: 27,1% 
Viscosité: ND 
Forme physique: Argile en billes 
Granulométrie (<74µm) : 96% 

Cendres: 73,5% 
Contenu en carbohydrate: 0,49mg.kg 1 
Contenu en protéine: ND 
Matière organique — Acide humique: I49mg.kg 1 
Marqueurs de micro algues: détectés 
Composition minérale: Quartz, Illite and Albite 

Éléments chimiques: Al, Ca, Na, Fe, K, Mg, Zn 
Contenu microbiologique: Aucun germe pathogène 

Section IV: Exposition aux ingrédients dangereux 

Exposition possible: peau, poumons, bouche et yeux — Effets délétères: Aucun — Aucun effet toxicologique. 

Section V: Information sur la santé 

Peau: En cas d'irritation cutanée, rincer immédiatement avec un grand volume d'eau. Inhalation: Quitter 
l'enceinte de travail et respirer l'air frais, propre et se reposer. Yeux: Rincer immédiatement avec de l'eau 
déionisée. 

Section VI: Précautions sur l'utilisation 

Tenir hors de la portée des enfants — Garder à température ambiante (-20°C) et loin de matières 
incompatibles. 

Section VII: Mesures de contrôle et de sécurité 

Le port de lunettes de protection et celui de gants en plastique sont fortement recommandés. La protection 
des voies respiratoires n'est pas nécessaire dans un endroit de travail bien ventilé. Les autres équipements 
de protection sont requis en fonction des directives de l'employeur. Observer une attention particulière et 
un contrôle fréquent. 

informations proviennent detests èt da pübfiratian eci 	quès. Aucune garantit; èK 
	

~ ou implicite n'est émise. 
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6.10- Essais expérimentaux de mélange, pompage et 
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serre et pour la micronisation par broyage, 
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DESCRIPTION TECHNIQUE 

1. Objectifs scientifiques ou technologiques_ INTENTION DU PROJET RS&DE 

1.1 Contexte du projet 

La société Argile eau mer valorise un gisement d'argile marine issue de la biomasse de la 
Manicouagan par la fabrication de produits comportant différents usages notamment en cosmétique, 
en thérapeutique, en santé animale et en fertilisation des sols. La ressource marine est transformée 
en différents états qui sont les poudres, les gels, les liquides et les pierres. 

Depuis sa création la compagnie a réalisé divers travaux de recherche et développement notamment 
pour caractériser l'argile et le gisement, expérimenter un procédé d'extraction et un procédé artisanal 
d'affinage de l'argile. Différents tests sont nécessaires pour faire passer ce procédé d'affinage 
artisanal à un procédé industriel par différentes activités qui nécessitent : 

• des essais nous permettant de savoir si on peut déterminer le rendement de la technologie 
à implanter et savoir si des certifications pour nos produits et procédés peuvent être obtenus 

• l'identification des travaux d'ingénierie requis afin de satisfaire aux besoins et exigences de 
nos clients 

• des comparatifs à partir d'installations artisanales existantes permettant d'établir des 
rapports, des liens et des résultats avec les installations pilotes industrielles à implanter. Ces 
comparatifs portent sur l'identification des machines et équipements , le taux de production, 
le rendement du procédé, les besoins en main d'oeuvre affecté à la production et les 
techniques et supports à la fabrication. 

• des études sur le séchage en serre pour déterminer la phase sèche du procédé et les 
produits que l'on peut obtenir par micronisation. 

1.2 Démarches et actions initiales 

Plusieurs études de marché comportant des analyses techniques et scientifiques sont venues 
confirmer l'intérêt pour Argile eau mer d' installer un procédé pilote comprenant une phase sèche 
pour des produits en poudre. De plus, un partenariat avec un distributeur mondial impose des 
exigences pour transformer le procédé artisanal actuel en procédé pilote industriel afin d'augmenter 
la capacité de production. Des tests, essais, conception et fabrication d'équipements et procédés 
artisanaux doivent être expérimentés afin d'obtenir des données précises et rigoureuses permettant 
le passage en mode industriel. 

Des techniques de séchage, mélangeage, pompage, broyage et tamisage sont nécessaires pour 
obtenir ces produits. Comme les poudres d'argile sont offertes comme produit 100% naturel, il est 
important que la matière première soit séchée à l'air marin et au soleil pour satisfaire aux demandes 

~ ~ 
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de clientèles nationales et internationales dans les segments des produits cosmétiques et 
thérapeutiques qui sont à la recherche de produits séchés de façon naturelle, sans contamination, 
pour garder leurs propriétés initiales. Ces études sont également préalables à l'installation de la 
phase sèche d'un procédé de fabrication industrielle semi-automatisé. 

Ce sont ces techniques de micronisation de l'argile séchée dans des serres qui font l'objet de ce 
programme de recherche et développement. Ce programme fait suite à des essais de fabrication 
artisanale antérieures et à l'expérimentation du séchage de l'argile effectué dans des fours, ou avec 
des lumières électriques ainsi qu'à l'air extérieur. 

1.3 Intention de résoudre un problème technologique 

Identifier les contraintes et les obstacles techniques à surmonter pour parvenir à concevoir et ajuster 
techniquement un procédé de mélangeage et de pompage de l'argile avec filtration pour la faire 
sécher en serre sans contamination extérieure dans l'objectif de la rendre propre au broyage et au 
tamisageUsans qu'elle perde ses propriétés initiales en tenant compte du rapport temps et quantité 
d'argile jséchée. 

1.4 .Objectifs du projet : Savoir technologique ou connaissance de ba 

1.4.1 Inexistante ou limites de la technologie ou des connaissances disponibles 

Concevoir un procédé de micronisation de l'argile sèche comprenant un broyage et un tamisage 
avec aspiration des particules fines et extra-fines. 
Ajuster techniquement ce procédé artisanal au mélange et au pompage de l'argile liquide avec 
filtration. Fabriquer des serres et installer un système de séchage de l'argile pour expérimenter le 
séchage de 20 tonnes d'argile humide pendant 4 mois pour obtenir de l'argile concassée, qui sera 
ensuite broyée et tamisée pour obtenir des séparations granulométriques. Comme il n'existe pas de 
modèle de procédé approprié permettant d'avoir les connaissances requises pour savoir si on peut 
de cette manière sécher et microniser une quantité suffisante d'argile pour les demandes du marché, 
Il a donc été nécessaire de : 
• Concevoir et fabriquer un procédé artisanal pour mélanger et pomper l'argile 

en la filtrant avec une crépine servant de tamis. 
• Mélanger avec une perceuse industrielle l'argile pour obtenir un état crémeux. Pomper 

cette argile et procéder à une première filtration avec une crépine en prenant soin d'éviter la 
contamination. Étendre l'argile en couche mince de 1 pouce à 114" de pouce sur des 
tablettes. 

• Étudier le matériel à étendre sur les tablettes pour le faire sécher sans humidité et 
sans contamination. 

• Établir l'épaisseur de la couche d'argile la plus rapide à sécher. 
• Inscrire les données par rapport à la température extérieure à chaque journée et à sa 

variation à l'intérieur d'une même journée 
• Procéder à des analyses comparatives pour évaluer le temps par rapport aux quantités 

séchées à chaque journée. 
• Étudier le taux d'humidité pour l'enlever dans l'argile si nécessaire. 
• Déterminer le temps et la quantité de serres nécessaires pour sécher 20 tonnes d'argile 
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• Étudier les différents aspects de la main d'oeuvre requise ( formation, expérience...) 

1.5 Avancement scientifique ou technologique 

1.5.1 Problèmes / incertitudes 

• Réussira-t-on à mélanger, pomper et filtrer 20 tonnes d'argile avec ce procédé artisanal sans 
contaminer la matière? 

• Les machines de fabrication artisanale pour la filtration, le broyage et le tamisage 
fonctionneront-elles? Si oui, leur capacité sera-t-elle suffisante? Le procédé artisanal 
fonctionnera-t-il sans usure prématurée ? Combien de temps les machines de fabrication 
artisanale prendront-elles pour s'user? Quel sera leur taux de production à la semaine et au 
mois? 

• Le séchage en serre permettra-t-il de sécher 20 tonnes d'argile dans 3 mois? Le nombre de 
serres, leurs dimensions et leur organisation sont-ils suffisants? Quels ajustements faudra-t-il 
apporter pour mettre en place un nouveau procédé? 

• L'argile conservera-t-elle un taux d'humidité empêchant le broyage? Si oui, devra-t-on alors 
chauffer l'argile avant de l'introduire dans le broyeur? De quelle manière? 

• Le poids et le volume de l'argile avant les essais et après les essais resteront-ils le même? 
Quel sera le rapport poids/volume après la micronisation? 

• Après analyses en laboratoires, l'argile conservera-t-elle ses propriétés initiales après ces 
opérations? Quels seront la nature des changements s'il y en a? Y aura-t-il des 
contaminations? 
La granulométrie de l'argile sera-t-elle conforme aux exigences des marchés? 

• Est-ce que les séparations granulométriques correspondront à des minéraux précis? Que 
seront ces minéraux? Combien de microns posséderont ces différentes séparations? ? Les 
séparations granulométriques enlèveront-elles des éléments chimiques? La proportion de 
certains éléments chimiques augmenteront-ils ou diminueront-ils avec ces séparations? 
Lesquels éléments chimiques? 

2.RÉSULTATS-ANALYSE ET RECOMMANDATIONS 

2.1 DESCRIPTION DES TRAVAUX RÉALISÉS 

RÉALISATION DES TRAVAUX DU 15 DÉCEMBRE 2005 AU 1ER MAI 2006 

PRÉPARATION DES TRAVAUX : Décembre 2005 

Conception du procédé et achat des équipements : 72 hrs(DS) 131hrs(CM) 
• Recherche de données documentaires 
• Analyse des recherches antérieures et discussions avec les experts 
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• Bilan des essais antérieurs sur le mélange, le séchage, le broyage, le tamisage et le 
pompage. 

• Rencontres avec Mathieu Foster pour avoir les données granulométriques et des conseils 
contenue dans sa thèse de maîtrise. 

• Consultation d'experts en génie civil et en système automatisé, en technique mécanique et 
électrique et en dermocosmétique 

• Rédaction du programme de recherche avec : 

➢ Analyse et évaluation des éléments nécessaire pour installer un procédé artisanal de 
mélangeage, pompage, filtration, broyage, tamisage et séchage 

> Élaboration des hypothèses concernant les diverses méthodes pour faire sécher l'argile en 
serre et la microniser de façon artisanale 

> Organisation des essais avec un procédé artisanal de mélange, pompage ,filtration et 
micronisation. Le procédé doit avoir les caractéristiques suivantes :fonctionner 
électriquement en continu avec un séchage en serre et fournir des résultats servant à étudier 
la phase sèche d'un procédé pilote semi-automatisé. 

> Synthèse des résultats et modification des hypothèses si nécessaires à la suite des essais. 
> Transmission des résultats des essais à l'ingénieur chargé d'étudier le système automatisé 
> Recherche de fabricants possédant l'équipement, les machines et les connaissances pour 

faire passer le procédé artisanal à un procédé industriel. 

0 Élaboration finale du programme de recherche et transport de l'argile et organisation des 
installations :Janvier 2006 
• Fin de la conception du programme de recherche et préparation :14 heures (DS) 

et 30 heures (CM) 
• Environ 30 tonnes métriques d'échantillons d'argile qui avait été séchée, à l'extérieur au 

soleil et à l'air à l'été 2003. à été transportée jusqu'aux nouvelles installations. L'argile sèche 
avait été mise dans des sacs de plastique fermés hermétiquement. Les sacs étaient déposés 
dans des barils de 45 gallons en métal. Comme les barils étaient entreposés à l'extérieur à 
environ 20 mètres des installations, ils étaient transportées avec un tracteur Kubota dans 
une pelle qui avait été adaptée. 2 semaines de travail de 2 personnes pour cette tâche donc 

160 heures.=80(CM)-80(SG) 

2.1.1 TRAVAUX DE BROYAGE DE L'ARGILE SÈCHE - Février 2006 

Adaptation d'un broyeur à marteau :: 
Pour éviter la perte de fines particules dans l'air lors du broyage de l'argile sèche, une boîte en 
métal (2 X2'X2')a été fabriquée et installée à l'avant du broyeur. La hauteur du broyeur est 
d'environ mètre. Sa longueur est de 2mètres incluant la boîte. Sa largueur est de 1/2  mètre. 
L' installation d'un moteur de 5 forces pour augmenter la capacité de production est venu 
compléter l'installation. 36 hrs(CM) 
1) Premières séries d'essais : Broyage d'une tonne : 50 hrs(SG) 
2) Deuxième séries d'essais : Broyage d'environ 500 kilos 30hrs(SG) 
3) Troisième série d'essais : Broyage d'environ 1500 kilos d'argile.80 hrs(DS) 
4) Entrée des données et analyse des résultats :26 hrs (DS) 
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2.1.2 TRAVAUX DE TAMISAGE DE L'ARGILE SÈCHE- 

Mars 2006 =77 heures(CM) 184 heures(SG) 21 hrs(DS) 

Adaptation d'un tamis motorisé. Ce tamis avait servi antérieurement à tamiser des boues. Il a été 
adapté pour faire des poudres. Cet ajustement à nécessité : 

- 	Une installation des toiles pour obtenir des toiles de 132u et d'un moteur. 
- 	Ajustement des pâles de caoutchouc. 
1) Première série d'essais. Usure prématurée des toiles. Ajustement des grains d'argile 
2) Deuxième série d'essais : Les toiles ne résistent pas et il y a une perte importante des 

particules dans I' air. Ajustement des pâles 

Avril 2006: 160hrs (SG) 44 (CM) 33(DS) 
3) Troisième série d'essais et installation d'un aspirateur industriel. 
4) Comparaison : entrée et analyses des données 

2.1.3 TRAVAUX D'ASPIRATION DE L'ARGILE SÈCHE : Mai 2006= 77 hrs(CM) 160(SG) 
33 hrs (DS) 

Changements et ajustements technologiques : 

Pour arriver à aspirer les fines particules d'argile, il a été nécessaire de : 
1) D'ajuster deux tamis expérimentaux qui avait été préalablement fabriqué : 

- Un premier est intégré dans un baril de 45 gallons. Celui-ci sert de pot de détente avec de 
multiples ouvertures sur lesquelles un grillage en losange est fixé sur les côtés et au fond du pot. Le 
pot est attaché avec des fixures au baril, à environ 6 pouces du couvercle. 

-Un deuxième tamis plus petit de 2" de diamètre par 6" de long , en acier traité munis d'une toile en 
losange de chaque côté et au fond, est fixé au bout du boyau. Celui -ci entre dans le broyeur afin de 
bloquer les particules grossières. 

2) Ajustement de l'aspirateur et du boyau de l'aspirateur sur le couvercle du baril de façon 
a assurer l'étanchéité. 

3) Un boyau d'aspirateur industriel relie le tamiseur à un baril de 45 gallons et à un tamis 
fixé dans le baril comme pot de détente. Le boyau munis d'un petit tamis aspire les 
particules fines dans le broyeur, passe dans le couvercle du baril et se rend jusqu'à un 
pot de détente. Celui-ci conserve les particules grossières, les fines tombent dans le 
fond du baril. L'aspirateur est fixé sur le couvercle et conduit à un réservoir (poche). Ce 

4) réservoir (20" x 30") reçoit les particules extrafines captées lorsqu'elles sont en 
suspension dans le broyeur. 

1) Première série d'essais 
2) Deuxième série d'essais 
3) Troisième série d'essais 
4) Entrée des données, analyses des résultats et ajustements 

RÉALISATION DES TRAVAUX : du 1 juin au 15 octobre 2006 
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2.1.4 TRAVAUX DE POMPAGE ET DE MÉLANGEAGE DE LA BOUE MAI 2006-OCTOBRE 
2007 

Ce travail de pompage et de mélangeage de la boue est préalable au séchage de l'argile et à la 
phase humide du procédé. C'est la raison pour laquelle on retrouve les activités du mois de mai au 
mois d'octobre. 
Juin 2006, on est parti des résultats de la première expérience et on a procédé à d'autres 
essais en utilisant une pompe de même modèle 1-HP. 
Nous avions comme principe d'utiliser une pompe à faible coût pour être en mesure d'évaluer 
la quantité d'argile pompée et aussi de vérifier la capacité de la pompe avant qu'elle ne se 
détériore. 
Nous avons ajouté des joints d'étanchéité à l'intérieur de la pompe pour protéger les 
roulements (bagues d'usure) Étant donné que la pompe avait déjà une usure, les tests (10 
environ) se sont avérés plus ou moins concluants pour savoir si la pompe à engrenage 
convenait. Aux premier essais, il n'y avait pas de débit parce que le matériel était trop épais. 
Nous avons ajouté une valve. L'argile est alors devenue de plus en plus liquide à chaque fois 
qu'elle passait dans la pompe. Nous en avons conclu qu'avec un moteur d'une force, l'argile 
« marine dans son jus » et que si on faisait un bon accouplement entre le moteur et la pompe, 
on pourrait mesurer la capacité de la pompe sans générer d'usure puisque nous avons réussi à 
protéger les bagues d'usure. 
Nous avons consulté des ingénieurs en mécanique pour analyser l'expérience antérieure. 
Après discussions, nous avons décidé de continuer les essais avec une pompe à diaphragme, 
modèle versa-matic pump 01-E5 ayant une capacité de 5 gallons minutes. 

Nous avons fabriqué une cartouche de 10"de hauteur et de 4"de diamètre en utilisant un 
silencieux « AlliedWita co. Nous avons augmenté la force de l'alimentation. La pompe à 
diaphragme était alimentée par un compresseur pneumatique de 1-HP. Le compresseur a 
maintenant xxx capacité. 

Nous avons d'abord testé la pompe avec de l'eau pour vérifier les installations. Nous avons ensuite 
fait un test avec l'argile et nous avons constaté que le débit de la pompe diminuait à environ 3 
gallons minutes étant donné la viscosité du matériel. 

Nous avons fait d'autres essais en ajoutant un filtre. Le matériel a commencé a passer à travers le 
filtre, environ 1 gallon et le filtre s'est ensuite colmaté en raison de la nature et de la viscosité du 
matériel. 

En effet, le fait que l'argile passe à travers un diaphragme et qu'il n'y a aucun laminage, comme c'est 
par exemple le cas avec une pompe à engrenage, fait en sorte que la pression monte, le débit 
diminue et le filtre se colmate. 

Après ces essais et pour éviter les pertes de temps dues au colmatage, nous avons fabriqué un 
tamis artisanal avec un seau de 5 gallons. On a enlevé le fond et on y a fixé une toile avec comme 
objectif de bloquer le sable et les autres contaminations. 

On utilise d'abord une perceuse industrielle pour mélanger l'argile. On fixe alors le tamis au 45 
gallons et on pompe l'argile vers des seaux de 5 gallons pour faciliter la manipulation. 

2.1,5. TRAVAUX DE SÉCHAGE EN SERRE : JUILLET À 15 OCTOBRE 2006 
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Les travaux suivants ont été nécessaires : 

Travaux préparatoires : Du lei  juillet au 15 juillet 2006=80 hrs (PM)176hrs(SG)58 hrs(CM) 

O Construction d'une serre et des tablettes. Faire 1 serre ayant une forme de dôme de 5 
mètres de longueur, 3mètres de largeur et 3 mètres de hauteur. 

e) Transport de l'argile. 
D Pompage et filtration de l'argile. Mélanger avec une perceuse industrielle l'argile pour obtenir un 

état crémeux. Pomper cette argile et procéder à une première filtration avec une crépine en 
prenant soin d'éviter la contamination. 

Travaux de pompage, filtration, Du 15 juillet au 15 octobre 2006= voir le tableau des données 

© Étalage de l'argile en couches sur des tablettes. Installer des tablettes de chaque côté des serres 
sur toute leur longueur d'un mètre de haut et 24" de large. Étendre l'argile en couche mince de 
112 pouce sur des tablettes. 

• Étudier le matériel à étendre sur les tablettes pour le faire sécher sans humidité et 
sans contamination. 

• Établir l'épaisseur de la couche d'argile la plus rapide à sécher. 
• Inscrire les données par rapport à la température extérieure à chaque journée et à la 

variation à l'intérieur d'une même journée 
• Procéder à des analyses comparatives pour évaluer le temps par rapport aux quantités 

Séchées à chaque journée. 
• Étudier le taux d'humidité pour l'enlever dans l'argile si nécessaire. 
• Déterminer le temps et la quantité de serres nécessaires pour sécher 20 tonnes d'argile 
• Étudier les différents aspects de la main d'oeuvre requise ( formation, expérience...) 

© Récupération de l'argile et transport jusqu'aux installations pour le broyage 

Les travaux quotidiens comprennent le temps pour mélanger, pomper et filtrer l'argile. Il faut ensuite 
la transporter dans les serres, l'étendre en couches minces,attendre qu'elle sèche, la mettre ensuite 
dans des seaux et la transporter jusqu'au broyeur. L'ensemble de ces opérations sont traduites dans 
un rapport écrit, à chaque jour, dans lequel les données quant aux quantités mélangées,pompées et 
étendues sont indiquées avec des données relatives à la température, au taux d'humidité. 
Finalement, le temps mis pour sécher l'argile est aussi mentionné. 

e) Les journées de pluie servent à broyer et tamiser l'argile 

© Une forte tempête de vent à jeter les serres par terre le 14 octobre 2007 mettant fin à l'expérience 
avant le froid 
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2.1.6 TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE : PRÉPARATION DES TRAVAUX 15 octobre 
au 31 octobre 2006.= 38 heures(CM)-35hrs(JB)-96 hrs(SG) 

Après avoir été mélangée et pompée, la boue est tamisée. Ce tamis est un prototype fabriqué en 
2003 au Centre de Recherche les Buissons. 
Le tamis est en acier inoxydable. La cuve est de 2 pieds de hauteur et de 2 pieds de diamètre. 
Au fond de la cuve une toile de 150 mèche est placée. Une hélice de 2 pieds de diamètre comportant 
trois segments composés de pâles de caoutchouc est fixée à environ 6 pouces de la base du tamis 
de façon à ce que les pâles de caoutchouc frottent sur la toile et fassent passer la boue dans la toile 
pour la tamiser. La cuve est disposée sur un baril de plastique de 45 gallons dont le diamètre est de 
36"comme celui de la base du tamis pour permettre leur connexion. 
Comme tenu de la difficulté qui se posait pour retirer la boue du baril, il a été nécessaire de précéder 
à des ajustements. Une fenêtre de 1'de largeur et de 1' de longueur a été faite sur la face avant du 
baril pour le déchargement de l'argile. Une pente en caoutchouc est fixée dans la fenêtre pour que 
l'argile descende et s'écoule. Au besoin, une petite pelle sert à sortir l'argile pour la faire tomber dans 
un seau de 5 gallons. 

CONCLUSION 

Les technique de séchage, mélangeage,pompage ont été continuellement ajustées et modifiées à 
partir du mois de septembre parce que la capacité de production était insuffisante. Les toiles 
s'usaient trop vite, les colmatages étaient nombreux, les machines arrêtaient et il fallait passer 
beaucoup de temps à les laver pour les faire fonctionner. De nombreux accidents survenaient et on 
passait trop de temps à arranger les machines. De plus,l'argile risquait de connaître des 
contaminations ce qui devenait impropre à une commercialisation de produits cosmétiques. , 
broyage, tamisage et aspiration 

Bien que nous ayons bénéficié des conseils d'un ingénieur et du Centre d'aide technologique pour 
tenter de résoudre les problèmes, une ressource technique devenait nécessaire pour organiser le 
procédé artisanal de production et lier dans un fonctionnement régulier l'ensemble des machines et 
permettre les travaux de filtration, pompage et tamisage pour la phase humide et les travaux de 
broyage, tamisage et aspiration pour la phase sèche. 
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2.2 	RÉALISATION DES OBJECTIFS 

LES RÉSULTATS 

Les résultats seront exprimés sous forme de tableau en deux temps : 
Dans un premier temps, une liste des travaux indiquera le temps et le personnel affecté aux 
activités. Dans un deuxième temps, on indiquera les résultats atteints par rapport aux objectifs dans 
le temps 

2.2.1. LES RÉSULTATS QUANT AUX OBJECTIFS DE SÉCHAGE, DE BROYAGE ET DE 
TAMISAGE DE LA PHASE SÈCHE DU PROCÉDÉ 

LE SÉCHAGE 

Nous avions comme objectif de faire sécher, au soleil et à l'air, 20 tonnes en 3 mois ou 65 jours. En 
supposant que nous aurions 40 jours de soleil et 24 jours de pluie, ( nous voulions faire sécher 
environ 500/kg par jour/soleil. Les jours/soleil ont été de 31 donc 146,45 kg donc le 1/4  des quantités 
projetées. Pour augmenter les quantités, une serre à été ajoutée ainsi que 8 tablettes de séchage et 
l'épaisseur des couches a été réduite. Avec 10 tablettes, 2 serres et des couches de 1/4  nous avons 
presque atteint nos objectifs par jour . Si on veut augmenter les quantités, il faut donc augmenter le 
nombre d'installations et la force de travail et revoir les manières de travail qui nécessitent 
actuellement trop de manipulations et une perte de temps. 

Ces essais nous ont, par contre permis de connaître le temps requis pour étendre l'argile, la 
récupérer, la mettre dans les seaux et la transporter ainsi que le temps de séchage pour savoir à 
quelle fréquence le matériel sèche et se désagrège en fines lamelles. Voir les données dans le 
tableau. 

Faute de temps et par une insuffisance de conditions pour la production, nous n'avons que des 
données approximatives sur le poids de l'argile et le volume qu'occupe l'argile avant et après le 
séchage. Nous avons, par contre éliminer le taux d'humidité dans l'argile pour permettre le broyage. 

En tenant compte de la température, du % d'humidité et des vents nous savons également que 
l'épaisseur de Y "de couche sèche dans une journée. Cette épaisseur réduit le temps de broyage 
mais par contre, augmente les particules en suspension dans l'air ainsi que la force de travail. Il 
faudra solutionner cet aspect. 

En obtenant ces données mesurées et quantifiées nous sommes capables de faire des 
recommandations pour augmenter la production en diminuant la force de travail , en améliorant le 
procédé et en respectant les bonnes pratiques de fabrication. 

LE BROYAGE 

Les objectifs quant au temps et aux quantités n'ont pas été atteint puisque seulement 5 tonnes 
d'argile ont été séchés et 4470kg ont été broyés avec le broyeur à marteau. Des essais ont été 
réalisés seulement pour avoir des données quantifiées. 
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Ces données quantifiés nous permettent d'identifier des problèmes lier au broyage et de déterminer 
le temps de l'usure des machines ainsi que le temps nécessaire à la récupération de l'argile 
lorsqu'elle est sèche pour la mettre dans des seaux et la transporter jusqu'au broyeur. Le broyeur à 
marteau n'est utile que pour un pré-broyage parce qu'il ne permet pas d'établir des classifications de 
poudre en grosse, fine et légère. De plus, plusieurs heures se perdent quant à la préparation du 
broyage. Le broyeur permet cependant de broyer 100kg heures donc près de 1 tonne par jour si le 
temps de préparation est réduit. 

En effet, le temps de préparation comprend la pesée des échantillons à l'entrée et ceux à la sortie 
selon la granulométrie extra-fine, fine et granuleuse. Cela inclus également le temps nécessaire pour 
vider l'argile dans le broyeur et de revider le broyeur dans le tamiseur. En plus d'augmenter le temps 
de production cela a comme conséquence d'utiliser une force physique répétitive de la part des 
travailleurs et peut avoir comme conséquence de causer des maux de dos, d'épaules et de bras dont 
les effets peuvent de faire sentir plus tard. 

LE TAMISAGE 

Nous avons obtenu des données quantifiables et mesurables quant au tamisage de l'argile sèche qui 
seront utiles pour le procédé industriel à installer. 553 kg ont été tamisés. Nous avons réussi par le 
tamisage à obtenir une poudre dont la granulométrie est de 10% de moins de 90u et 90% de moins 
de 42u donc une classification de la poudre en poudre moyenne, fine et extra-fine. 

Par contre, les données montrent que trop de temps est consacré à la préparation des travaux et aux 
réparations . Cela est aussi attribuable à la faible capacité des tamis et des toiles qui s'usent 
prématurément. En plus du chargement et du déchargement de l'argile à chaque tamisage, les rebus 
du tamis doivent également être vidés dans le broyeur. De plus, l'ensemble de ces opérations 
doivent être traduites dans un rapport écrit à chaque jour dans lequel les données quant aux 
quantités broyées et tamisées doivent être indiquées pour qu'on puisse se servir de ces 
connaissances pour faire des recommandations quant à l'installation d'un procédé industriel. 

Il apparaît évident que si l'on augmente pas ces capacités, même si nous avons obtenu des produits 
dont la granulométrie est de bonne qualité, le prix de revient sera trop élevé et la production ne sera 
pas rentable. Bine que nous avons des connaissances sur les différents aspects de la main d'oeuvre 
requise ( formation, expérience, qualification...) ,les méthodes de travail doivent être revues pour 
améliorer la santé des travailleurs surout par rapport à la levée de poids et aux tâches répétitives. 

L'ASPIRATION DES PARTICULES QUI FLOTTENT DANS L'AIR. 

Ce travail est lié aux travaux antérieurs et à leur préparation de pesée des échantillons, de vider 
l'argile dans les machines et les contenants et faire les réparation des machines. Le temps mis à 
installer le système d'aspiration a été très long ainsi que le temps pour vider le sac de l'aspirateur et 
le fond du baril dans lequel se trouve l'argile tamisée dans des contenants de 5 gallons. Pour ces 
raisons nous n'avons pas beaucoup de données quantifiées seulement 21 kg ont été aspirés. 

Nous avons obtenu, par contre, un nouveau produit de grande qualité et une nouvelle classification 
de la poudre de moins de 5u donc les objectifs sont plutôt d'ordre qualitatifs. De plus, nous avons 
amélioré la santé-sécurité des travailleurs en diminuant de façon importante le nombre de particules 
qui flottent dans l'air. Même s'ils portent des masques cela améliore leur condition de façon 
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significative. Finalement, nos objectifs de récupération entière de l'argile dans la production pour son 
développement durable est aussi réalisée puisque la majorité des particules sont récupérées et 
micronisées. 

2.2.2. LES RÉSULTATS QUANT AUX OBJECTIFS DE MÉLANGEAGE, DE POMPAGE, DE 
PR.-TAMISAGE ET DE TAMISAGE QUANT À LA PHASE HUMIDE DU PROCÉDÉ 

Plusieurs connaissances requises pour installer les techniques de mélange, de pompage avec 
filtration ainsi que de tamisage pour la micronisation de la boue ont été obtenues. Ces 
connaissances serviront à installer un procédé artisanal pour la phase humide du procédé. Nous 
avons donc réalisé les objectifs quant à la conception d'un prototype pour l'installation d'un procédé 
pilote de fabrication industrielle. 

Nous avons des données mesurables et quantifiables sur 

a 	Le temps pour mélanger, pomper, filtrer et étendre l'argile. Le temps de l'usure des 
machines. Le temps nécessaire pour récupérer l'argile lorsqu'elle est filtrée pour la mettre 
dans des seaux et la transporter jusqu'au tamiseur. 

• Avec ces données nous pouvons étudier les caractéristiques des moyens de production sur 
une petite échelle pour concevoir et élaborer des systèmes de calibre industriel. 

LE MÉLANGEAGE ET LE POMPAGE 

La perceuse industrielle réussit à mélanger, avant le pompage, l'argile dans des quantités 
suffisantes pour le pompage. Elle exige cependant trop d'efforts physiques des travailleurs en 
raison du poids et de la vibration de la machines sur les bras. De pus, c'est un travail répétitif. 

Des essais sur l'argile marine ont été faits en intégrant des pompes dans le procédé de 
fabrication avant le séchage de l'argile dans l'objectif de faire un premier tamisage et ainsi 
raffiner l'argile par séparation des particules fines des particules grossières. 

Le type de pompe nécessaire aux essais, leur capacité et le temps de pompage ainsi que les 
quantités d'argile pompées dans une heure pour arriver à pomper et tamiser 1 tonne d'argile 
dans une journée ont été identifiés. Voir le tableau plus haut. Nous n'avons cependant pas 
réaliser l'objectif de pomper 1 tonne par jour en raison de la faible capacité des pompes et des 
moteurs. 

Nous avons cependant réussi à pomper environ 500 kg par jour soit environ 63 kg heures. 
donc nous avons réussi à adapter le type de pompe à la matière thixotropiqique et 
rhéoépaississante de l'argile marine . Cependant, compte tenu de la faible capacité de la pompe et 
de la nature de la matière, des réparations aux 5 jours sont nécessaires et les pièces s'usent 
rapidement en raison de la taille de la pompe. 4 heures en moyenne sont nécessaires pour réparer. 

LE PRÉ-TAMISAGE ET LE TAMISAGE 



14 

Le fait que les pompes colmataient en raison de la rhéologie réversible de l'argile a conduit à 
introduire une étape de filtration ou de pré-tamisage entre le pompage et le tamisage. Dans un 
premier temps, nous avons fabriqué une crépine servant de premier tamis mais celui-ci 
colmataient également toujours en raison de la nature rhéologique de l'argile. Nous avons fixée 
une toile de plus de 300 mèches dans le fond d'un seau de 5 gallons pour effectuer la première 
filtration ce qui a permis un tamisage plus aisée de la matière. 

Avec ce premier tamisage, nous avons réussi à tamiser environ 1555kg en 10 jours soit 155,5 
kg par jour ou 19 kg à l'heure ce qui est nettement insuffisant pour une production régulière. De 
plus les toiles s'usent vite en raison du frottement régulier des pâles sur la toile. Le chargement 
et le déchargement de l'argile ajoutent encore des manipulations ce qui a comme conséquence 
d'augmenter le temps de la production mais aussi de rajouter des efforts physiques aux 
travailleurs. 

2.3 AVANCEMENT TECHNOLOGIQUE OBTENU DANS CHACUNE DES PHASES 

La phase sèche 

• Nous avons intégré un broyeur à marteau et un tamiseur par vibration dans le procédé ainsi 
qu'un 21ème aspirateur. Celui-ci est relié au broyeur à marteau. Des ajoûts de boîte aux 
broyeurs ont été faits pour éviter les pertes d'argile. Un système d'aspiration a été installé 
pour permettre de récupérer les fines particules qui flottent dans l'air. 

• Les données montrent que trop de temps est consacré à la préparation des travaux et aux 
réparations des machines qu'au broyage et au tamisage. Cela est attribuable à la faible 
capacité des broyeurs et surtout de l'aspirateur. Il apparaît évident que si l'on augmente pas 
ces capacités, même si nous avons obtenu des produits de bonne qualité, le prix de revient 
sera trop élevé et la production ne sera pas rentable 

• L'intégration des tamis dans le système d'aspiration de façon à obtenir des particules 
extrafines, fines et grossières est réussie. Le principe doit être conservé mais le procédé doit 
être révisé entièrement si l'on veut récupérer les particules extra-fines de l'argile: la force 
des moteurs n'est pas assez grande, les liaisons entre le tamis et le sac ne sont pas 
adéquates, le sac lui-même n'est pas adéquat parce qu'il garde une partie des particules les 
plus fines en « faisant son gâteau ». Le pot de détente doit aussi être fabriqué en fonction 
des quantités que l'on veut tamiser et finalement on doit intégrer un système dans le tamis 
pour faire passer les particules sans avoir besoin de recourir à la main pour faire passer les 
particules à travers la parois. 

• La vitesse de désagrégation des particules nous a permis d'obtenir une séparation du 
matériel en fin et extra-fin. Nous avons maintenant un produit nouveau de qualité supérieure 
cependant le temps mis pour l'obtenir est trop grand ce qui est attribuable à l'incapacité des 
machines à produire ce matériel. 
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• L'usure de l'aspirateur s'est faite après seulement un mois. Beaucoup de temps a été mis 
pour réparer l'aspirateur qui cessait de fonctionner aux 10 jours environ. Les broyeurs ont 
fonctionné sans brisure et sans usure apparente. Par contre leur capacité est insuffisante. 

• Le poids et le volume de l'argile avant le tamisage n'est pas le même qu'après le tamisage. 
Par exemple, 20 kilos d'argile avant le tamisage deviendront 9 kilos d'argile extra-fine après 
le tamisage mais son volume occupera un plus grand espace que celui de l'argile non 
tamisée puisqu'un 5 gallons de poudre fine pèse 20 kilos alors qu'un 5 gallons de poudre 
extra-fine pèse 16 kilos. 

• L'argile que l'on a broyée ne contenait aucune humidité parce qu'elle était à l'air libre dans 
un local chauffé à 70F. 

• La micronisation de l'argile en particules de moins de 5p microns est réalisable par 
aspiration sauf que des adaptations technologiques seront nécessaires pour relier le broyeur 
au tamis par aspiration et effectuer ainsi un procédé en continu. Il est également important 
que le procédé fonctionne en système fermé pour que les particules les plus fines ne soient 
pas perdues ce qui n'a pas été le cas lors du transvidage. 

La phase humide 

• Nous avons introduit une étape de mélangeage avec une perceuse industrielle avant le 
pompage. Nous avons également introduit un système de pré-tamisage et de filtration entre 
le pompage et le tamisage en fabriquant deux types de tamis. Un premier, constitué d'un 
grillage en losange, qui s'est avéré insuffisant parce qu'il colmatait Un deuxième fabriqué 
avec une toile fixée au fond d'un seau qui permet une première séparation des particules 
grossières. Nous avons également amélioré le mécanisme de déchargement de l'argile. 

• La quantité d'argile obtenue par séparation des particules grossières des particules fines est 
satisfaisante. Nous pouvons donc recommander le principe des pompes et de première 
filtration dans le procédé de fabrication mais plusieurs ajustements et améliorations sont à 
faire particulièrement au niveau de la capacité et d'augmentation des forces des machines. 

• La thèse de Mathieu Foster, dirigée par le professeur Claude Bazin ing.minier, présente des 
solutions technologiques intéressantes par rapport au procédé humide notamment quant à 
son adaptation à la rhéologie de l'argile. Les considérations théoriques sur la viscosité 
seront utiles au système de pompage dans la future unité pilote. Voir la thèse à l'annexe 1. 

Plusieurs incertitudes technologiques n'ont pas été résolues notamment en ce qui concerne : 

• Les données compètes sur le rendement et la capacité des machines/outils en procédant à 
des essais avec un hydrocyclone et un broyeur à boulet relié à un système de pompage. 

• Les systèmes de contrôle : contrôle de la viscosité, de la plasticité, de l'homogénéité et de la 
qualité. 

• Les différents aspects de la main d'oeuvre technologique requise ( formation, expérience, 
qualification) 

• Les comparaisons entre les analyses effectuées sur l'argile brute et les analyses sur l'argile 
raffinée lors des essais et expériences; 
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• Les nouvelles analyses granulométriques,chimiques, minéralogiques par différentes 
méthodes 

• L'analyse de la viscosité de l'argile en relation avec l'eau de mer, l'eau de tourbière et l'eau 
interstitielle afin de trouver des procédés capables de conserver le maximum des propriétés 
naturelles de ces eaux dans l'argile. 

• Un système de micronisation fermé et en continu en rapport avec la nature rhéologique de 
l'argile comme matière thixotrope et matière rhéoépaississante. 

2.4. RECOMMANDATIONS 

2.4.1. RECOMMANDATIONS QUANT ALA PHASE SÈCHE 

La préparation des travaux 

Les travaux de transvidage et de transport de l'argile vers les broyeurs doivent être fait à l'aide de 
machines/ outils adaptés et organisés en chaîne. Le nettoyage des machines avant et après les 
travaux doit être prévu dans l'horaire de travail. Un technicien ou une personne d'expérience doit 
être chargé de réparer les machines lorsqu'elles se brisent. La pesée et le conditionnement des 
produits doivent aussi être intégrés dans la chaîne de travail ainsi que l'entreposage des produits 
semi-finis et finis. 

Le séchage 

Les installations quant au séchage doivent être révisées en relation avec les journées de pluie, le % 
d'humidité et les vents. Les recommandations sont de continuer de faire sécher au soleil et à l'air en 
raison de l'économie d'énergie mais d'organiser le séchage en serre avec des bouches d'air et des 
systèmes d'aération. L'ensemble des installations doivent être repensées en regard du temps de 
séchage et des périodes nuageuses et de pluie. 

Compte tenu de l'humidité présente dans l'argile, les surfaces en bois et ou en inox sont préférables 
au plastique. De plus, il faudra augmenter les surfaces pour étendre les couches d'argile selon les 
quantités que l'on veut atteindre par jour. L'épaisseur de la couche d'argile qui sèche le plus 
rapidement est de .80 à 1 cm. 

Avant de procéder à l'installation définitive de serres, nous recommandons une dernière série 
d'essais à l'été 2007 à partir de nouveaux échantillons extraits en février 2007. Ces échantillons 
d'environ 25 tonnes sont entreposés en vrac et étendus sur des toiles de polythènes. Ils contiennent 
moins d'eau que les échantillons antérieurs. De plus, nous voulons expérimenter un pré-séchage par 
le froid, en hiver, sur la couche en surface. Des essais sur l'épaisseur des couches à étendre 
devront se poursuivre en relation avec ces nouveaux échantillons et au préséchage par le gel. 

Avec les installations qui sont recommandées plus haut et avec l'augmentation de la capacité de la 
pompe et du tamis, la quantité d'argile séchée pourrait être triplée voir quadruplée avec le même 
nombre de travailleurs. 

Il faut alors commencer à sécher au début du mois de juin jusqu'en octobre et faire sécher à l'air les 
jours de pluie.Nous recommandons également des feuilles de rapports quotidiens sur la température, 
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le pourcentage d'humidité, les précipitations, les vents ainsi que l'épaisseur des couches. Le temps 
mis pour aller chercher l'argile, l'étendre et la ramasser l'argile selon la température doit aussi faire 
partie des données quantitatives quotidiennes. Ces rapports quotidiens permettront d'ajuster les 
quantités obtenues par rapport aux objectifs que l'on veut atteindre permettant ainsi d'obtenir une 
argile sèche sans humidité et sans agglomération des particules. 

Le broyage et le tamisage 

La capacité et la force des broyeurs et aspirateurs doivent être augmentées et le procédé doit être 
revu du début à la fin. Il doit être rationalisé pour éviter des pertes de temps et pour augmenter la 
production donc la rentabilité. Le procédé doit aussi être en continu et en système fermé pour obtenir 
des poudres à grains extra-fins (produits de haute technologie et de qualité pharmaceutique), fins 
(produits cosmétiques) et granuleux (produits de médecine vétérinaire et d'amendement des sols). 
De plus un système d'aération doit être prévu pour la santé-sécurité des travailleurs. 

Le broyeur à marteau convirent pour le broyage mais il doit être fermé pour éviter la perte des 
particules dans l'air. Sa force doit être augmentée et il doit être proche des installations des serres 
pour éviter une perte de temps dans le transport de l'argile. Un deuxième broyeur doit être ajouté 
dans le procédé avec un tamis intégré afin d'éviter la dispersion de l'argile et pour permettre une 
séparation et une classification minéralogique des particules. 

2.4.2. RECOMMANDATIONS QUANT À LA PHASE HUMIDE 

En ce qui concerne les recommandations de la phase humide du procédé, voir la thèse de maîtrise 
de Mathieu Foster à l'annexe 1 effectué pour le compte d'Argile eau mer en partenariat avec le 
Centre de recherche les Buissons et l'Université Laval. 

La préparation des travaux 

Il faut prévoir du temps pour nettoyer les installations et les pompes aux trois jours ainsi que le temps 
et le travail d'un technicien lorsqu'il y a un bris du mélangeur, de la pompe et du filtre. 
En raison de la faible capacité des moteurs et des machines, les 2/3  de temps des travailleurs ont 
été consacré à la préparation des travaux et à la réparation des machines. 

Avec l'installation d'une chaîne de travail fonctionnelle et avec un procédé en système fermé et en 
continu, le temps de travail mis à la préparation des travaux et au fonctionnement des machines 
devrait être d'environ 10% donc 90% de leur temps serait affecté à la production comme telle. Cela 
aura un effet direct sur la rentabilité de l'entreprise. Pour cela, il est nécessaire de passer d'un mode 
de production artisanal à un mode de production industriel. 

Le mode de production industriel doit être conçu sur les quantités requises pour faire les produits 
dans les segments énoncés plus haut. Actuellement, nous pensons qu'il devrait être de 250 tonnes 
de poudres par année. 

Finalement, nous recommandons qu'une formation des travailleurs soit prévue avant le début des 
travaux. Cette formation doit être appuyée de rapports quotidiens sur le fonctionnement du procédé 
de production et sur les quantités obtenues. Ces rapports sont formateurs et permettent une 
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autoévaluation à chaque journée de travail en plus de renseigner l'employeur quotidiennement sur la 
production. 

Le pompage et le tamisage 

Le type de pompe et leur capacité doivent être prévue en fonction de la viscosité des produits qu'on 
veut obtenir. La capacité de la pompe doit être augmentée de façon à pomper 2 à 3 tonnes par 
jour. La capacité du tamis doit aussi être augmentée en fonction de celle de la pompe. De plus, 
le filtre doit être intégré et fabriqué en tenant compte de la nature thyxotropique de l'argile 
marine. Les pompes doivent aussi être adaptées à la nature de ce matériel pour obtenir un gel 
selon les normes du marché. Il faut aussi ajouter un mélangeur pour liquéfier l'argile avant de la 
pomper. 

Une recommandation importante concerne les contrôles de la viscosité, de la plasticité et de 
l'homogénéité a intégré dans le procédé pour obtenir des produits ayant la suspension souhaitée. 
Ces contrôles sont impossibles à effectuer avec un procédé artisanal. À ces contrôles s'ajoutera le 
contrôle de la stabilité du produit en terme de temps et de conditionnement. Le contrôle de la stabilité 
du produit en terme de temps et de conditionnement. La finalité est d'obtenir une micronisation selon 
les produits à offrir aux segments du marché des cosmétiques et de la thérapeutique. 

Un procédé de pompage et filtration en continu devrait être conçu de façon a organiser des 
conduits qui partent du baril et qui dirigent l'argile vers la pompe. Cela permettrait de 
rationaliser l'opération et de tenir compte de la santé/sécurité des travailleurs. Puis, après avoir 
été pompée et filtrée, l'argile serait dirigée vers le laboratoire pour la stérilisation, la formulation 
et le conditionnement. Cela permettrait de réduire le temps pour mélanger l'argile, la pomper et 
la tamiser avant qu'elle ne devienne un produit fini. 

Finalement, nous recommandons de résoudre les incertitudes technologiques qui persistent 
au sujet des produits et que nous devrons résoudre avant l'installation définitive du procédé. 
C'est la raison pour laquelle des essais doivent être faits sur : 

• l'identification exacte des composants physico-chimique, minéralogique, micro-biologique, 
granulométrique ainsi que de l'eau interstitielle de l'argile marine raffinée pour que les 
méthodes industrielles soient choisies en fonction de ces équipements. 

• Le changement de couleur pour les produits correspondent aux normes du produit naturel et 
de Santé-Canada. 

• La classification minéralogique à partir de la granulométrie obtenue dans la micronisation. 
• La viscosité de l'argile en présence de l'eau de mer, l'eau de tourbière et l'eau interstitielle. 
• Les procédés expérimentés en relation avec les propriétés naturelles des eaux d'origine. 
• La micronisation de l'argile que l'on peut obtenir en relation avec la nature rhéologique 

réversible de l'argile comme matière thixotrope et matière rhéoépaississante. 

CONCLUSION 

Ce projet a fait avancer les connaissances du procédé de fabrication de produits à base d'argile 
marine ainsi que les techniques de séchage, de pompage, de tamisages des procédés de la phase 
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sèche et de la phase humide. Ces connaissances techniques et scientifiques nous permettent de 
développer des produits nouveaux à partir d'une ressource naturelle non connue. 

Avec les résultats de l'expérimentation de divers procédés de raffinage nous pouvons maintenant 
concevoir la chaîne de production d'une unité pilote pour la fabrication de nouveaux produits de 
biomasse marine en cosmétique, en thérapeutique, en biopharmacie, en médecine vétérinaire et en 
fertilisation des sols. 

Pour faire ces essais, on a eu recours au savoir issu des domaines de la science et de la technologie 
et plus spécifiquement de la géologie, la thérapeutique, la minéralogie, la cosmétologie, la médecine 
vétérinaire, la biochimie, la pharmacologie, l'agronomie ainsi que de l'ingénierie civile, mécanique 
et électrique. Cette injection de connaissance dans les produits d'Argile eau mer lui permet de 
continuer son entreprise innovatrice. 

2.5 RENSEIGNEMENTS À L'APPUI ET MEDIAGRAPHIE 

Documentation : Résultats de la recherche documentaire antérieure 
Analyses granulométriques de laboratoires 
Rapports quotidiens 
Photos 
Factures 
Preuves de paiement 
Feuilles de temps 
Rapports d'étape sur le séchage de l'argile en serre et du procédé de mélange, pompage et filtration 
Analyses de laboratoires par microscopie électronique, École Polytechnique, Université de Montréal 
Analyses granulométriques, Faculté de Génie Minier, Université Laval 

Thèse de Maîtrise sur le procédé de transformation de l'Argile marine de Manicouagan, Mathieu 
Foster, Université Laval 

LISTE DU PERSONNEL DU PROJET RS/DE 
..N 	1..ieure :, 

Denise Saulnier Conception, coordination et rapport final 364hrsX30=10920$ 

Cédric Mimeault Réalisation des travaux septembre et 
octobre 

634hrsx14=8880$ 

Philippe Mimeault Stage d'étude : exécution des travaux (1 
mois) 

16orsX8,30$=1328$ 

Sébastien Gallant Exécution des travaux et responsable 
quotidien 

1640hrsX10$=16400$ 

Frédéric Gallant Stage d'étude, 2 mois. 244x8,50=2074$ 

Harold Mimeault Conception du procédé artisanal, 
ajustement technique des machines et 
maintenance 

305hrsx40$=12200$ 

Jocelyne Bouchard Exécution des travaux de tamisage 105hrsx8=840$ 
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Salaire de Soutien Connexion électrique 45.67$ 

RÉSUMÉ DES QUALIFICATIONS ET EXPÉRIENCES DU PERSONNEL IMPLIQUÉ À LA RS/DE 

Denise 
Saulnier 

Maitrise ph, et 
certificats en 
informatique 

12 ans de recherche et 
d'études sur l'argile marine. 

Directrice générale 
des programmes de 
RS&DE 

Formations diverses sur 
les minéraux et l'argile 

Cédric 
Mimeault 

Bac multi- 
diciplinaire 

6 ans de recherche et de 
travail sur l'argile marine. 

Chargé de projet sur 
le procédé de 
raffinage de l'argile 

Formations sur l'argile 
marine 

Harold 
Mimeault 

Diplôme en 
mécanique 
industrielle 

35 d'expérience chez 
Alcoa comme directeur 
de la maintenance et 
dans la métallurgie. 

Chargé de projet 
et responsable 
des procédés 
artisanaux 

Expertise dans la 
conception, 
fabrication et 
maintenance 
industrielle 
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TABLEAU DES RÉSULTATS DU MÉLANGEAGE, DU PRÉ-TAMISAGE ET DU SÉCHAGE OCTOBRE 2006 

 

 

 

Les degrés de température et d'humidités sont celles prises à 7 et 17h heures 

 

QUANTITE mélangée, 
HUMIDITÉ pré-tamisée et étendue 

Épaisseur des couches 
QUANTITÉ RÉCOLTÉE et 	TRAVAIL 
transportée àl 'intérieur 	HEURES 	INITIALES 

  

TEMPÉRATURE 
DEGRÉS CLIMAT 

DATE 

 

  

     

     

PROBLEMES RENCONTRES COMMENTAIRES 

2  

3 
4  

5  

6  
9  

10 
11  

12 

13 
14 	 

15 

TOTAL 

9.8--10.6 	Soleil 
3.3--5.7 	Fr et nua. 
3.2--4.7 	Soleil et vent 

4.8--5.9 	Froid et pluie 

5jrs so. 2 al so nua 2 jrs p1.3 alter/ p.s.n. 2400 kilos-1 
Le froid commence 

9.2--12.3 	So et nua. 

6.9--8.1 	So/friod 

6.7--7.5 Nuages 
4.8--7.5 	Nua/soleil 
15--74 	Solei 

81--80 

84--83 

88--95 

80--43 

66--38 
88--63 

67--45 

59--68 

97--72 

400kg de 1/4 de " 
400kg de 1/4 de " 

600kg de poudre broyée 
400kg de 1/4 de ' ~ 

400kg de 1/4 de ~ ~ 
400 kg de 1/4 de " 

400 kg de 1/4 de " 

350kg de poudre broyée 

600 kg de poudre broyée 
600 kg de poudre broyée 

400 kg 

Aucune-1 
400kg 

400kg 
400kg 
400kg 
400 kg 

Aucune-1 

600 kg de poudre broyée 
400 kg 

24 heuresl-5 J.B-S.G 

16 heures-5 SG-CM 

23 heures 1-5 J.B-S.G 

16 heures-1 SG-CM 

Le froid qui commence apporte la rosée du matin. L'argile met plus de temps à sécher 
Il y a un rechauffement à la fin de la journée 
Baisse de température et ennuagement. 
Ensolleillemnt de l'après-midi permet à l'argile de sécher. 

Le soleil sec permet d'étendre et récolter l'argile dans une même journée 
le froid allonge le temps de séchage 
Même si froid, le soleil et le vent permettent d'étendre une couche. 
La récolte se fait le matin en raison de l'annonce de pluie p.m. 

Des vents très forts (75 kg hrs et +) jettent les serres par terre. 
Nous décidons d'arrêter le séchage en raison également du froid 

7.1--7.6 	So/am-pl/p.m 
	

70--98 

24 hrs-1 
	

J.B-S.G-CM 

23 hrs-1 
	

J.B-S.G-CM 

16 hrs-1 
	

SG-CM 

16 hrs-1 
	

SG-CM 

16 hrs-1-5 
	

SG-CM 

16 hrs-5 
	

SG-CM 

2800 kilos-1 	 136 heures J.B.-S.G.J.B 
2850 kilos-5 	 54 heures-5 1=heures de séchage. 2= heures de mélangeage et pré-tamisage 3=hrs réparation des serres 

et des pompes 4= hrs de construction de serres et tablettes. 5=Broyage des poudres 
6=Entrée et analyse des données, orientation du travail 

RÉSULTATS DU SÉCHAGE DU 15 JUILLET 2006 AU 15 OCTOBRE 2006 

Nombre de jours: 65 Nombre de jours de soleil: 22 de pluie:16 d'alternance soleil-nuages:9 pluie-nuages-soleil 15 pluie-nuages 2 
Nombre d'heures travaillées: 883 heures de 3-1 et 1 travailleurs. 	 Nombre de kg mélangée et pré-tamisée:6740kg Nombre de kg d'argile sèche broyée:4470kg 
Nombre de kilos séchés: 5780 Nombre d'heures de réparation, nettoyage des machines et ajustement: 40 heures 	Nombre d'heures pour le séchage.509 	Nombre d'heures de construction:244 hs 

Nombre d'heures pour le transport:32 heures 	 Nombre d'heures pour l'entrée et l'analyse des données, l'orientation du travail, les comparaisons:58 heures 

Io -1 



TABLEAU DES RÉSULTATS DU MÉLANGEAGE, DU PRÉ-TAMISAGE ET DU SÉCHAGE SEPTEMBRE 2006 

Les degrés de température et d'humidités sont celles prises à 7 et 17h heures 

8.8--12.2 PI a.m./ so p. 

HUMIDITÉ 
QUANTITE mélangée, 
pré-tamisée et étendue 	QUANTITÉ RÉCOLTÉE et 
Épaisseur des couches 	transportée à I 'intérieur 

76--75 250 kg 	1/4de" 75kg 

95--95 500 kg broyage poudre Aucune 
84--60 520 kg broyage poudre Aucune 
97--40 250 kg de 1/4 de" 250 kg+réparation pompe 
68--43 250 kg de 1/4 de" 250 kg+réparation pompe 
88--72 500kg broyage poudre Aucune 
77--44 250 kg de 1/4 de" 250 kg 
67--47 250 kg de 1/4 de" 250 kg 
67--40 250 kg de 1/4 de" 250 kg 
82--48 250 kg de 1/4 de" 250 kg 
75--67 250 kg de 1/4 de" 200 kg broyage poudre 
93--97 Aucune Aucune 
100-100 Aucune Aucune 
100--100 Aucune Aucune 
84--61 Aucune 250 kg-1 et 100kg-5 
64--43 400kg de 1/4 de " 400kg 

75--61 Aucune 500 kg broyage poudre 
89--87 Aucune 600 kg broyage poudre 
84--94 400kg de 1/4 de " Aucune 
90--74 Aucune 400kg 
81-99 400kg de 1/4 de " Aucune 

DATE 	TEMPÉRATURE 
DEGRÉS CLIMAT 

4 12.6--13.9 	pluvieux 
5 15.7--19.1 	plu et nuages 
6 11.8--17.0 	plu et soleil 
7 10.2--15.9 
8 11.6--18.8 	alt/so.nua 

11 7.3--13.4 	soleil et froid 
12 10.0--15.7 	soleil 
13 12.7--18.1 	soleil 
14 11.5--18.1 	soleil 
15 12.6--19.1 	soleil et nua 
18 5.9--5.3 	Pluie 
19 7.4--1 0.3 	Pluie 
20 10.0--13.0 	Pluie 
21 7.3--9.0 	Pluie am.nua 
22 7.2--10.1 	soleil et sec 

25 5.9--9.4 	Pluie 
26 5.9--7.9 	Pluie 
27 7.3--7.8 	PI a.m./ so p. 
28 
29 10.5--13.3 	Alt/so.nua 

TRAVAIL 
HEURES INITIALES 

PROBLÈMES RENCONTRÉS COMMENTAIRES 

20 hrs-1et3 J.B-S.G-CM 
20 hrs-1et3 J.B-S.G-CM 

16 heures-1 J.B-S.G 

12hrs-2 	J.B-S.G 
12hrs-2 	J.B-S.G 

8 heures-5 

12 hrs-2 
12 heures-1 J.B-S.G 
12 heures-1 J.B-S.G- 
12 heures-1 J.B-S.G-CM 
12 heures-1 J.B-S.G 

16 heures-4 S.G-CM 
16 heures 	C.M. S.G 
16 heures 	C.M. S.G 
15 heures 	J.B-S.G 
16 heures 	J.B-S.G 

16 heures 	CM-SG 
16h-2/8h-3 JB-CM-SG 
16 hrs-2 	CM-S.G 

16 heures 	J.B-S.G 

Trop d'humidité, l'argile ne peut sécher 

On fait l'expérience de réduire l'épaisseur de la couche à 1/4" pour augmenter les quantités 
pour réduire le temps de séchage. 

On arrive à étendre et à récolter la couche de 1/4" en une journée quand soleil et sec. 

Comme c'est très sec, l'argile a eu le temps de sécher dans la journée 
Comme c'est très sec, l'argile a eu le temps de sécher dans la journée 
Comme c'est très sec et chaud, l'argile a eu le temps de sécher dans la journée 
Après 2 mois de séchage, 2130kg environ sont sèches. Il faut augmenter le nombre de tablettes de 
Construction de 4 autres tablettes de 15" de longeur et de 38'de largeur. 
La couche d'argile continue de sécher en serres et la construction de tablettes se poursuit 
Fin de la construction des tablettes 
La pluie a cessée fin a.m. permettant la récolte d,argile 
Le nombre de a été augmenté à 5 permettant de sécher 400 kg d'argile 
Augmentation du nombre d'heures de travail 
La couche de 1/4 sèche dans une journée lorsque le temps est ensoleilé et sec 

L'argile n'est pas encore sèche 
Soleil mais froid et plutôt humide 

Colmatage de la pompe 	 Nettoyage et réparation=8hrs 
La couche est étendue à 12 hrs donc aucune récolte 
La couche continue de sécl.  et  est récoltée p.m. 
La pluie p.m. empêche la récolte 

4 autres tablettes sont ajoutées 

2625 kilos de séché 
et entreposé 
1620 kg de poudre broyée 
et pré-tamisés 

J.B.-S.G.J.B 
1=heures de séchage. 2= heures de mélangeage et pré-tamisage 3=hrs réparation des serres 
et des pompes 4= hrs de construction de serres et tablettes 5=Broyage des poudres 
6=Entrée et analyse des données, orientation du travail 

137 heures 
20 hrs-3 
24 hrs-4 
73 hrs-5 
14hrs-6 

1 13.3--13.5 	soleil fort 

13 hrs-1 CM-S.G 

TOTAL 	_ 6jrs so. 2 al so.nua.7 jrs p1.6 alter/ p.s.n. 



10-3 

DU PRÉ-TAMISAGE ET DU SÉCHAGE -JUILLET 2006 TABLEAU DES RÉSULTATS DU MÉLANGEAGE 

Les degrés de température et d'humidités sont celles prises à 7 et 17h heures 

QUANTITÉ mélangée, 
pré-tamisée et étendue 
Épaisseur des couches 

QUANTITÉ RÉCOLTÉE et 
transportée al 'intérieur 

Aucune 

DATE 	TEMPÉRATURE 	HUMIDITÉ 
DEGRÉS CLIMAT 

3 	17.9--22.4 	pluie/soleil 

TRAVAIL 	DESCRIPTION DU TRAVAIL 
HEURES 	INITIALES 

COMMENTAIRES 

Construction d'une serre 	 Dôme de 5 	mètres de longueur S.G--PM 16 heures Aucune 92--43 

Construction d'une serre 

Construction d'une serre 

Construction de tablettes pour séchage 

Construction de tablettes pour séchage 

3mètres largeur et 3 mètres hauteur 16 heures S.G--PM Aucune 	 Aucune 4 soleil 19.8--23. 62--43 

S.G--PM 16 heures Aucune 	 Aucune 5 98--96 16.4--17.5 nuageux 

16 heures S.G--PM Aucune 	 Aucune Il ya 2 tablettes de 10' de long et 36"lar. 6 17.2--17.5 98--96 nuageux 

S.G--PM 16 heures Aucune 	 Aucune 7 15.1--15.6 pluie 99--99 
16 heures S.G--PM Transport de l'argile jusqu'à la serre Aucune 	 Aucune 8 barils de 10 17.7--25.1 Nua et plu 100-66 

S.G--PM 16 heures Transport de l'argile jusqu'à la serre Aucune 	 Aucune 11 soleil 62--46 18.8--22.9 

16 heures S.G--PM Préparation du séchage Il s'agit du mélangeage de l'àrgile 500 kg mélangée 
500kg mélangée 

12 Nua et plu 17.7--24.1 

S.G--PM 16 heures Préparation du séchage qui avait été préalablement séchée 13 soleil 19.5--24.1 62--46 
S.G--PM 16 heures Préparation du séchage Aucune 	 Aucune 14 soleil 62--46 20.2--23.6 

F.G--S.G 16 heures Il faut renforcer les côtés des serres Très humide et venteux 530kg mélangés et pré-tam. 17 100--100 15.6--14.6 pluie 
F.G--S.G 
F.G--S.G 

10h rs-2/6h-1 
3.3-1/12.3-2 

Pas assez de tablettes et de serres Très humide et venteux 5 kilos 20kg/300kg m.et pr.tam 18 17.9--22.4 pluie/soleil 92--43 
Couche trop épaisse Trop d'humidité, temps de séchage trop long Réparations de la pompe 	15 kilos 19 18.5--22.6 soleil 62--46 

4 hs-4/12hrs F.G--S.G Réparation des serres Le plastique n'est pas de bonne qualité 20 kilos de 1"/275kg mprt. Aucune soleil 20 17.9--20.8 73-73 
4 h-1/12h-2 F.G--S.G Pas assez de tablettes et de serres 530 kg mélangés et pré-ta. 20 kilos Réduire la couche 21 16.4--17.5 98--96 nuageux 

Réparation des trous dans la serre Boucher avec un papier adhérent 22 

Pas assez de tablettes et de serres Augmenter le nombre de tablettes et si possible de serre 23 

6 hrs-1/10h-2 F.G--S.G Renforcer les côtés, mettre du plastique Aucune 6 heures de travail 20 kg-310met prét 24 15,6--18.2 Pluvieux 87--69 
12 hrs-2/4h-3 F.G--S.G Bris de pompes.Réparation 4 heures de réparation 275 kg mélangée et pré. ta Aucune 25 nua et plu 98--100 14.3--15 

F.G--S.G 16 hrs-2 530kg mélangés et pré-tam Aucune 26 15.1--15.6 pluie 99--99 
F.G--S.G 16 hrs-2 530kg mélangés et pré-tam Aucune 27 14.9--19.1 pluie 100--99 

8h-3/8h-2 Le tamis intégré dans la pompe colmate 8 heures de réparation 530kg mélangés et pré-tam Aucune 28 17.7--25.1 Nua et plu 100-66 
Pas assez de tablettes et de serres 

8hrs-1/8h-2 F.G--S.G Pas assez de tablettes et de serres 230kg mélangés et pré-tam 20 kilos 31 13.8--22.3 	soleil 93--41 
28 hrs 30-1 

120,30 hrs-2 
12 hrs-3 
96 h rs-4 
32h rs-5 
16 h rs-6 

2 travailleurs Pas assez de tablettes et la couche d'argile étendue est trop épaisse Les serres ne sont pas ass 
1=heures de séchage. 2= heures de mélangeage et pré-tamisage 3=hrs réparation des serres 
et des pompes 4= hrs de construction de serres et tablettes 
5=Transport 6=Entrée et analyse des données, orientation du travail 

TOTAL 	2 jrs sol.4jrs pluie 1 jr so/p 2 jrs pl/ nu. 	60 kilos de 1 pouce épais 	60 kl concassé entreposé 

4780 kg mél et pré-tam 



► TABLEAU DES RÉSULTATS DU MÉLANGEAGE, DU PRÉ-TAMISAGE ET DU SÉCHAGE AOÛT 2006 

COMMENTAIRES 

Comme la rhéologie de I,arg 

HUMIDITÉ 

53-60 

QUANTITÉ mélangée, 
pré-tamisée et étendue 
Épaisseur des couches 
500 kilos pré-tam. 

Les degrés de température et d'humidités sont celles prises à 7 et 17h 	heures 

PROBLÈMES RENCONTRÉS 

Trop d'humidité 

QUANTITÉ RÉCOLTÉE et 
transportée Al 'intérieur 
Aucune 

TRAVAIL 
HEURES 	INITIALES 

16 heurres 

DATE 

1 

TEMPÉRATURE 

	

DEGRÉS 	CLIMAT 

	

17.4--16.7 	nuages 
2 18,9--24.4 	nuage-soleil 72-46 20 kg de 1'éten+230kgpré-t Aucune 16 heures 	F.G et S.G Humidité longue à partir Nous utilisons le temps de p 
3 15.4--15.5 	soleil fort 77--69 20 kilos de 1 pouce épais 20 kilos 16 heures 	F.G et S.G II ya 2 tablettes de 10' de long et 36"lar. Une couche de 1 pouce peut 
4 14.6--14.4 	soleil-nuages 71-98 20 kilos de 1 pouce épais 20 kilos 16 heures 	F.G et S.G Pluie en fin de journée 

Il faut diminuer l'épaiiseur dE 
Il faut augmenter le nombre 

7 15.3--21.3 	soleil fort 94-64 20 kg de 1'éten. Travail sur la pompe 16 heures 	F.G et S.G Pas assez d,argile sèche en 
8 16.0--20.6 	soleil fort 33--39 20 kilos de 1 pouce épais 20 kilos 16 heures 	F.G et S.G 
9 12.9--19.7 	soleil fort 77--55 20 kilos de 1 pouce épais 20 kilos 16 heures 	F.G et S.G 

10 13.8--18.4 	pluie 87--41 Aucune Aucune Pluie en fin de journée L'argile ne peut sécher 
11 13.4--16.3 	soleil 66--50 20 kilos de 1 pouce épais 20 kilos 16 heures 	F.G et S.G 

Les quantités d'argile séchée doivent être augmentées 
14 12.8--17.8 	soleil-pluie 65--41 '480 kilos pré-tam. Aucune 16 heures l'alternance soleil nuage fait en sorte emëche le séchage 
15 15,4--13,1 	soleil-pluie 56--98 520 kilos pré-tam. 20 kilos 16 heures Après un mois de séchage, 200 kilos ont séchés ce qui est insuffissanl 
16 18.1--20.1 	soleil fort 90--71 20 kg de 1'éten+230kgpré-tam 16 heures 	FG- SG-CM On décide de construire une autre serre avec 2 tablettes de15'delonge 
17 15.3--19.7 	soleil fort 74--58 20 kilos de 1/2 pouce épais 20 kilos 16 heures 	FG- SG-CM 5 autres tablettes de 10' de lo.et 36"lar. Serre en construction 

Serre en construction 18 14.9--21.2 	soleil 80--58 20 kilos de 1/2 pouce épais 20 kilos 16 heures 	FG- SG-CM Tablettes ajoutées 

21 12.7--15.6 	soleil-nuages 68--55 Aucune Aucune 24 heures Construction des serres 
22 11.3--14.9 	nua.peu sol. 76--67 Aucune Aucune 24 heures Il reste encore un peu d'humidité dans l'argile. Construction des serres 
23 11.3--15.4 	peu nua.sol. 67--43 20 kilos pré-tam. 75kilos 16 heures 	F.G et S.G 
24 9.7--15.3 	soleil-sec 66--53 75kg1/2"éten+230kgpré-tar Aucune 16 heures 	F.G et S.G 
25 11.1--11.8 	alter.so.nua. 87--49 Aucune Aucune 20 heures L'argile n'est pas encore sèche fin de la construction des se 

28 10,3--11.2 	pluie 100--100 Aucune Aucune Très humide 
29 11.9--14.5 	pluie 100--100 Aucune Aucune 
30 11.6--19.4 	nuages 79--62 75 kilos de 1/2 pouce épais 8 heures 	F.G et S.G L'argile n'est pas encore sèche 
31 11.6--19.4 	plu.alt.so.nu  93--56 

TOTAL 9jrs so. 5 al so.nua.3 jrs p1.5 alter/ p.s.n. 370 kilos 
1960 k• mél et pré-tam 

295 kilos 168 Hrs-1 
84 hrs-4 	1=heures de 
8hrs-3 	et des pompes 
132hrs-1 	5=Transport 

séchage. 2= heures de mélangeage et pré-tamisage 3=hrs réparation 
4= hrs de construction de serres et tablettes 

6=Entrée et analyse des données, orientation du travail 
28h rs-6 

ile est réversible 
luie pour tamiser 
sécher en une seule journée 

la couche d'argile 
de tablettes 
une seule journée 

ur et 3' de largeur. 

rres 

es serres 



TABLEAU DES RÉSULTATS DES ESSAIS FÉVRIER 2006 

LÉGENDE: 1: TRAVAUX DE BROYAGE :1A ET DE RÉPARATION: 1B DES BROYEURS DE L'ARGILE SÈCHE 
2 :TRAVAUX DE TAMISAGE: 2A ET DE RÉPARATION DES TAMIS: 2B 
3 : TRAVAUX DE BRASSAGE ET DE PRÉ-TAMISAGE DE LA BOUE :3A- RÉPARATIONS DES POMPES 3B ET DES PERCEUSES 
4 :TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE 4A ET DE RÉPARATION DES TAMIS 48 
5 :Travail de conception, d'analyse des données, d'assistance au travail et de comparaison 

PHASE D'ARGILE SECHE PHASE D'ARGILE HUMIDE 

COMMENTAIRES DATE 
NOMBRE 
D'HEURES 

1 

QUANTITE 
BROYÉE 

1 

NOMBRE 
D'HEURES 

2 

QUANTITE 
TAMISÉE 

2 
COMMENTAIRES 

NOMBRE 
D'HEURES 

3 

QUANTITE 
PRÉ-TAM. 

3 

NOMBRE 
D'HEURES 

4 

QUANTITE 
TAMISÉE 

4 
1 8:1A:SG 500kg Première série d'essais: broyeur non ajusté 
2 8:1A:SG Matériel grossier de morceaux d'environ 1"de diamètre 
3 8:1a:SG-4:1bCM Reprise du matériel: réducti avec des morceaux plus 
4 petits.Après 2 reprises:réduction à 1/4 et F environ 1/2 
5 de billes variables entre 1/5 de'à 1/10 de " de diamètre 
6 8:1A:SG 500kg Matériel grossier de morceaux d'environ 1"de diamètre 
7 8:1A:SG —Reprise du matériel: comap araison avec matériel du 2 
8 8:1A:SG fev. Même résulats avec des minimes diffi environ 1/2 
9 2-1b-6:1A:SG Nettoyage du broyeur: 2ième série d'essais 

10 8:1A:SG 400kg à 3 reprises du matériel. Comparaison avec _Broyage 
11 8:1A:SG 100kg la 1ère série d'essais. Résultats similaires mais le 
12 matériel moins de 1/4" de diamètre diminue et celui 
13 de moins de 1/5 augmente. 
14 8:1b:SG-3:1bCM 3ième série d'essais: 	Ajustement du broyeur 
15 8:1b:SG-6 1bCM Installation d'une boîte pour éviter la perte des particu- 
16 8:1b:SG-6:1bCM 500kg les.Broyage primaire pour vérifier l'installation 
17 8:1a:SG-3:1bCM 500kg Broyage primaire 
18 8:1A:SG 500kg Broyage primaire 
21 8:1A:SG Première reprise du matériel:résultats similaires que 
22 8:1A:SG dans 2ième série d'essais à la 3ième reprise 
23 8:1A:SG 2ième reprise du matériel: aumentation du matériel 
24 8:1A:SG ' petit.3ième reprise 
25 8:1A:SG 
28 8:1A:SG Nettoyage/ajustement du broyeur.Entrée des données 

TOTAL 150SG-36CM 

26DS-5:232hrs 

3000kg: 
3 tonnes 

L'argile utilisée est complètement consommé et ne 
peut servir à d'autres fins que celui des essais. 



TABLEAU DES RÉSULTATS DES ESSAIS MARS 2006 

LÉGENDE: 1: TRAVAUX DE BROYAGE :1A ET DE RÉPARATION: 1B DES BROYEURS DE L'ARGILE SÈCHE 
2 :TRAVAUX DE TAMISAGE: 2A ET DE FABRICATION ET RÉPARATION DES TAMIS: 2B 

eatj 	
3 : TRAVAUX DE BRASSAGE ET DE PRÉ-TAMISAGE DE LA BOUE :3A- RÉPARATIONS DES POMPES 3B ET DES PERCEUSES 

,. •. 	 4 :TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE 4A ET DE RÉPARATION DES TAMIS 48 
5 :Travail de conception, d'analyse des données, d'assistance au travail et de comparaison 

PHASE D'ARGILE SECHE PHASE D'ARGILE HUMIDE 

DATE 
NOMBRE 
D'HEURES 

1 

QUANTITE 
BROYÉE 

1 

NOMBRE 
D'HEURES 

2 

QUANTITE 
TAMISÉE 

2 
COMMENTAIRES 

NOMBRE 
D'HEURES 

3 

QUANTITE 
PRÉ-TAM. 

3 

NOMBRE 
D'HEURES 

4 

QUANTITE 
TAMISÉE 

4 
COMMENTAIRES 

1 8:2bSG-2:2bCM Adaptation du tamis et installation des toiles 
2 8:2bSG-2:2bCM Fabrication de pâles de caoutchouc sur un bras en 
3 8:2bSG-2:2bCM hélice. Ajustement des toiles au tamis 
6 8:2bSG-2:2bCM Organisation du moteur:ajustement 
7 8:2bSG-7:2bCM Organisation du moteur;ajustements 
8 8:2bSG-2:2bCM Préparation des essais avec de l'argile qui avait été 
9 8:2aSG 12 kg préalablement broyee. Essais 

10 8:2aSG-2:3bCM Les pâles doivent être ajustées pour broyer davantage 
12 Première série d'essais 
13 8:2aSG-1:2bCM ' 	20kg Ajustement. 	Tamisage 
14 8:2bSG-1:2bCM 'remplacement de la toile 
15 8:2aSG-4:2aCM 35kg Tamisage 
16 8:2aSG-4:2aCM 38kg Tamisage 
17 8:2bSG-8:2bCM Les toiles ne résistent pas avec l'augmentation des 
18 quantités.lI faut les remplacer souvent et les ajuster. 
19 Il y a beaucoup de particules dans l'air 
20 8:2bSG Deuxième série d'essais: Préparation 
21 5:2b-3:2aSG 20kg ajustement. Tamisage 
22 8:2aSG-8:2aCM 70kg 	' Tamisage 
23 8:2aSG-8:2aCM 72kg Tamisage 
24 8:2aSG - 	45 kg Tamisage 
27 8:2aSG-52aCM 75kg Tamisage 
28 8:2aSG-5:2aCM 70kg Tamisage 
29 8:2aSG-2:2bCM 48 kg Tamisage 
30 8:2aSG-6:2aCM 75kg Tamisage 
31 8:2aSG-8:2aCM 78kg Tamisage 

TOTAL 184:SG-77:CM 
21:DS 222hrs 

646kg La comparaison des résultats à été fait à chaque série 
d'essais avec analyses ds données et recommandations 

87 HEURES 2B 533KG TAMISÉ 21 HEURES POUR LE TRAVAIL DE COMPARAISON : 
114 HEURES 2A 75 KG REJETÉ ET D'ANALYSE 
21HEURES 5 	 75 KG de matériel consommé entièrement 



TABLEAU DES RÉSULTATS DES ESSAIS AVRIL 2006 

LÉGENDE: 1: TRAVAUX DE BROYAGE :1A ET DE REPARATION: 1B DES BROYEURS DE L'ARGILE SÈCHE 
2 :TRAVAUX DE TAMISAGE: 2A ET DE RÉPARATION DES TAMIS: 2B 

eau 0 mer 	 3 :TRAVAUX DE BRASSAGE ET DE PRÉ-TAMISAGE DE LA BOUE :3A- RÉPARATIONS DES POMPES 3B ET DES PERCEUSES 
4 :TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE 4A ET DE RÉPARATION DES TAMIS 4B 
5 :Travail de conception, d'analyse des données, d'assistance au travail et de comparaison 

PHASE D'ARGILE SECHE PHASE D'ARGILE HUMIDE 

DATE 
NOMBRE 
D'HEURES 

1 

QUANTITE 
BROYÉE 

1 

NOMBRE 
D'HEURES 

2 

QUANTITE 
TAMISÉE 

2 
COMMENTAIRES 

NOMBRE 
D'HEURES 

3 

QUANTITE 
PRÉ-TAM. 

3 

NOMBRE 
D'HEURES 

4 

QUANTITE 
TAMISÉE 

4 
COMMENTAIRES 

1 Il y a une usure prématurée des toiles parce que des 
2 morceaux d'argile sont gros Il faut les éliminer à l'aide 
3 8:2b SG d'une toile de plus 500 mèches pour pré-tamiser 
4 8:2b SG Choix et achat de la toile. Essais de 2 jours 
5 8:2bsG_8:2bcm Installation du moteur 
6 8:2bSG-4:2bCM Installation du moteur 
7 8:2bSG-8:2bCM Ajustement des pâles, des toiles et du tamis 
8 On peut pré-tamiser 20kg d'argile en 1 hrs et tamiser 
9 10kg d'argile en 8 hrs 

10 8:2aSG-2:2aCM 80 kg Pré-tamisage à la main et tamisage 
11 8:2a SG 70kg Le tamisage nécessite 1 travailleurs. Le pré-tamis 2 tra. 
12 8:2aSG-2:2aCM 80 kg -Pré-tamisage â la main et tamisage 
13 A  8:2aSG-5:2aCM 80kg Pré-tamisage à la main et tamisage 
14 8:2a SG 70 kg Tamisage 
15 
16 
17 8:2a SG 70 kg Tamisage 
18 8:2aSG-3:2aCM 90kg Pré-tamisage à la main et tamisage 
19 8:2aSG-4:2aCM ' 	82 kg Pré-tamisage à la main et tamisage 
20 82aSG-4:2aCM 80kg Pré-tamisage à la main et tamisage 
21 8:2a SG 70 kg Tamisage 
22 
23 
24 8:2a SG 70kg — 
25 8:2a SG 72 kg 
26 8:2a SG 65kg 
27 6:2a-2:2a SG 60 kg Ajustement et tamisage 
28 8:2bSG-4:2bCM Fin de l'expérience. Les toiles sont usées. Entrée des 
29 — données. Evaluation des essais 
30 



iC ,  ,. 

TOTAL 62 hrs 2b 
175hrs2a 

160(SG) 44(CM) 	1431 kg tam 
33(DS)-5=237 50 kg conso  

Le travail de Denise Saulnier a consisté à donner une 
assistance au travail, à comparer les essais +analyser 

RÉSULTATS DU PRÉ-TAMISAGE ET DU TAMISAGE DE L'ARGILE SÈCHE 
Sur 43 jours: 1964 kg ont été tamisés. 	125 kg ont été consommés 
Les essais ont requis 459 heures dont 	149 heures en conception fabrication, 
réparation et nettoyage et 256 heures en essais de pré-tamisage et tamisage 
54 heures en analyse des données. comparaison et orientation du travail 



TABLEAU DES RÉSULTATS DES ESSAIS MAI 2006 

LÉGENDE: 1 :TRAVAUX DE BROYAGE: 1A ET DE REPARATION DES BROYEURS: 1B 
2 :TRAVAUX DE TAMISAGE: 2A ET DE RÉPARATION DES TAMIS: 2B 
3 : TRAVAUX DE BRASSAGE ET DE PRÉ-TAMISAGE DE LA BOUE :3A- RÉPARATIONS DES POMPES 3B ET DES PERCEUSES 
4 :TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE 4A ET DE RÉPARATION DES TAMIS 48 
5 :Travail de conception, d'analyse des données, d'assistance au travail et de comparaison 

PHASE D'ARGILE SECHE 

COMMENTAIRES 

PHASE D'ARGILE HUMIDE 

DATE 
NOMBRE 
D'HEURES 

1 

QUANTITÉ 
BROYÉE 

1 

NOMBRE 
D'HEURES 

2 

QUANTITE 
Tamisée et 

aspirée 

NOMBRE 
D'HEURES 

3 

QUANTITE 
PRÉ-TAM. 

3 

NOMBRE 
D'HEURES 

4 

QUANTITE 
TAMISÉE 

4 
COMMENTAIRES 

1 8:2bSG Préparation de l'essais d'aspiration.Achat du matériel 
2 8:2bSG Nettoyage des machines. Préparation des échantillons 
3 8:2bSG Ajustement technique de 2 tamis expérimentaux qui avait été 
4 8:2bSG préalablement fabriqué avec grillages. 
5 8:2bSG-82bCM ' Ajustement de l'aspirateur et du boyau de l'aspirateur sur le 
6 couvercle du baril de façon à assurer l'étanchéité. 
7 _ 
8 8:2bSG-82bCM Installation d'un boyau d'aspirateur industriel pour le _ 
9 8:2bSG-82bCM relier le tamiseur à un baril de 45 gallons et à un tamis 

10 8:2bSG-82bCM fixé dans le baril servant de pot de détente, 
11 8:2bSG L'aspirateur est fixé sur le couvercle du baril et le boyau est relié 
12 8:2bSG-82bCM à une poche qui recoit les particules extra-fines 
13 _ 
14 
15 8:2aSG 80kgtam-lkgasp Première série d'essais: 	Tamisage et aspiration 
16 8:2aSG 75kgtam-lkgasp Tamisage et aspiration 
17 8:2aSG 70kgtam-1asp. Tamisage et aspiration 
18 8:2aSG-42bCM 76kgtam-2asp. Tamisage et aspiration:nettoyage et ajustement _ 
19 8:2aSG-42bCM 80kgtam-2asp. Tamisage et aspiration-ajustement 
20 
21 
22 8:2aSG-5:2aCM 80kgtam-3kasp. Deuxième série d'essais: Tamisage et aspiration 
23 8:2aSG-5:2aCM 80kgtam-3asp. Tamisage et aspiration 
24 8:2aSG-5:2bCM 70kgtam-1asp. Tamisage et aspiration.Ajustement de l'aspirateur 
25 '8:2aSG-2:2aCM 80kgtam-3asp. Troisième série d'essais: Tamisage et aspiration 
26 8:2aSG-8:2bCM 70kgtam-1asp. Tamisage et aspiration. Ajustement tamis et aspirateur 
27 
28 
29 8:2aSG 8okgtam-3asp. Tamisage et aspiration 
30 8.2bSG-3:2bCM Fin des essais-nettoyage des machines-entrée des 

données 



TOTAL 176HSG-77HCM 

41 H DS 
106h2a-147h2b 

4t hrs-5=294 

553kg tamisés 

21kg aspirée 
La granulométrie de l'argile tamisée est d'environ  
10%de +de 90u--- 90% -de 42u et 50%-de 5u 

- •- 
Sur 22 jours: 553 kg ont été tamisés,2lkg 125 kg ont été consommés 
Les essais ont requis 294 heures dont: 	147 heures en conception, fabrication;  
réparation et nettoyage et 106 heures en essais de pré-tamisage et tamisage 
41 heures en analyse des données, comparaison et orientation du travail 



TABLEAU DES RÉSULTATS DES ESSAIS JUIN 2006 

LÉGENDE: 1: TRAVAUX DE BROYAGE :1A ET DE RÉPARATION: 1B DES BROYEURS DE L'ARGILE SÈCHE 
2 :TRAVAUX DE TAMISAGE: 2A ET DE RÉPARATION DES TAMIS: 2B 
3 :TRAVAUX DE BRASSAGE ET DE PRÉ-TAMISAGE DE LA BOUE :3A- RÉPARATIONS DES POMPES 3B ET DES PERCEUSES 
4 :TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE 4A ET DE RÉPARATION DES TAMIS 4B 
5 :Travail de conception, d'analyse des données, d'assistance au travail et de comparaison 

PHASE D'ARGILE SECHE PHASE D'ARGILE HUMIDE 

DATE 
NOMBRE 
D'HEURES 

1 

QUANTITE 
BROYÉE 

1 

NOMBRE 
D'HEURES 

2 

QUANTITE 
TAMISÉE 

2 
COMMENTAIRES 

NOMBRE 
D'HEURES 

3 

QUANTITE 
POMPÉE 

NOMBRE 
D'HEURES 

4 

QUANTITE 
TAMISÉE 

4 
COMMENTAIRES 

PRÉ-TAM.3 
1 8:2bSG Nettoyage et ajustement d'une pompe 1HP 
2 8:3bSG-8:3bCM Essais de vérification de la capacité de la pompe 
3 
4 
5 8:3aSG-8:3bCa 50 kg-test Première série d'essais: 	Pompage et ajustemnts 
6 8:3aSG 100 kg-test Pompage et 5 reprises des 100kg 
7 — - 8:3bSG-8:3bCM Ajoût des joints d'étanchéité 
8 8:3bSG 125 kg-test 10 reprises de pompage: tests pas concluants 
9 8:3aSG-5:3bCM 100 kg-test Ajoût d'une valve et essais 

10 
11 

12 8:3aSG 100 kg-test L'argile marine dans son jus en raison de la faible 
13 8:3aSG 100 kg-test capacité de la pompe et du moteur 
14 8:3bSG Nettoyage et achat d'une pompe 
15 8:3bSG Installation de la nouvelle pompe versa matic 01-E5 
16 8:3bSG-8:3bCM Fabrication d'une cartouche avec un silencieux 
17 
18 
19 8:3bSG-8:3bPM Augmentation de l'alimentation avec un compresseur 
20 8:3bSG-8:3bPM 'Tests à 10 reprises avec de l'eau 
21 8:3bSG-8:3bPM 75 kg-test tests à 5 reprises avec de l'argile, le débit de la pompe 
22 8:3bSG-8:3bPM 100kg test diminue en raison de la viscosité du matériel 
23 —  8:3bSG-8:3bPM 100 kg test ' Ajoût d'un filtre et dernière série de tests 
24 
25 ' 
26 8:3bSG-8:3bPM 50 kg-test Deuxième série d'essais: Pompage et tamisage 
27 8:3bSG-8:3bPM 50 kg-test Fabrication d'un tamis artisanal avec un seau de 5 gal. 
28 8:3aSG-8:3bPM 350 kg 'Mélangeage avec une perceuse industrielle, pré-tamis 
29 8:3aSG-8:36PM 400 kg èt pompage. Répétition des 3 opérations 
30 — 8:3aSG-8:3bPM 500kg Mélangeage-pompage et pré-tamisage 



o- ► c b 

TOTAL 48hrs3a 245h3b 1050 testés 176h Sg-80hPM 

21 hrs-5: 314 1250kg tamisés 48hCM 

RÉSULTATS DU MÉLANGEAGE, DU PRÉTAMISAGE ET DU POMPAGE DE LA BOUE 
Sur 22 jours: 1964 kg ont été tamisés, 	1050 kg ont été testés donc entierement consommés 
Les essais ont requis 314 heures dont: 	245 heures en test, ajustement, fabrication de pièces, 
réparation et nettoyage et 48 heures en tamisage 
21 heures en conception analyse des données, comparaison et orientation du travail 



58 heures 
80 heures 

176 heures 



TABLEAU DES RÉSULTATS DES ESSAIS FÉVRIER 2006-OCTOBRE 2006--JU' I-LET D.60 

LÉGENDE: 1: TRAVAUX DE BROYAGE :1A ET DE RÉPARATION: 1B DES BROYEURS DE L'ARGILE SÈCHE 
2 :TRAVAUX DE TAMISAGE: 2A ET DE RÉPARATION DES TAMIS: 2B 
3 :TRAVAUX DE BRASSAGE ET DE PRÉ-TAMISAGE DE LA BOUE :3A- RÉPARATIONS DES POMPES 3B ET DES PERCEUSES 
4 :TRAVAUX DE TAMISAGE DE LA BOUE 4A ET DE RÉPARATION DES TAMIS 4B 
5 :Travail de conception, d'analyse des données, d'assistance au travail et de comparaison 

PHASE D'ARGILE SECHE PHASE D'ARGILE HUMIDE 

DATE 
NOMBRE 
D'HEURES 

1 

QUANTITE 
BROYÉE 

1 

NOMBRE 
D'HEURES 

2 

QUANTITE 
TAMISÉE 

2 
COMMENTAIRES 

NOMBRE 
D'HEURES 

3 

QUANTITE 
POMPÉE 

NOMBRE 
D'HEURES 

4 

QUANTITE 
TAMISÉE 

4 
COMMENTAIRES 

PRE-TAM.3 
17 8:4bSG-8:4bFG Nettoyage du tamis et ajustement d'une fenêtre 
18 8:4bSG-8:4bFG de déchargement dans le baril. Mise en opération 
19 8:4aSG-8:4aFG 200 kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
20 8:4aSG-8:4aFG 225kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
21 8:4aSG-8:4aFG 231kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
22 _ 
23 
24 8:4aSG-8:4aFG 227kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
25 8:4aSG-8:4aFG 218kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
26 8:4aSG-8:4aFG 229kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
27 8:4aSG-8:4aFG 225kg Chargement de la machine-Tamisage-déchargement 
28 8:4bSG-8:4bFG Nettoyage des machines-Remplacement de la toile 
29 
30 

TOTAL 112h4a-48h4b 

8h-5 =168hrs 
1555kg de 
tamisée 

La période des essais machines par machines est 
terminée. Il faut organiser l'ensemble en procédé. 

RESULTATS DU TAMISAGE DE LA BOUE 
Sur 10 jours: 1555 kg ont été tamisés, 
Les essais ont requis 168 heures dont: 	48 heures en test,ajustement, fabrication de pièces, 
réparation, remplacement des toiles et nettoyage. 112 heures en tamisage 
8 heures en analyse des données et orientation du travail. 

Io- 



Annexe 1 : Mémoire de Maîtrise de Mathieu Foster 

AMÉLIORATION D'UN PROCÉDÉ PILOTE DE TRANSFORMATION 
D'ARGILE SENSIBLE DANS LE DOMAINE COSMÉTIQUE ET 

THÉRAPEUTIQUE 

Présenté à la faculté des études supérieures de L'Université Laval 
Dans le cadre du programme de maîtrise en génie de la métallurgie pour 

l'obtention du grade de maîtrise en sciences (M.Sc) 

22 

2006 



Annexe 2 : Données météorologiques 

23 

Du 15 juillet 2006 au 15 octobre 2006 
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Environnent Environnement 
z.. 	C3nat,',.a 

Rapport de données horaires pour le 17 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en. heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a hew 

!E,,•:!,dr;f.„-Cf.j•itei 

ma-vanr.n.wrre>,,,y4 

49'15' N 	I 	68" 9' Ci 	 129,50 nt 

7045001 	 71p9 	 WFW 

1444- -4 i4Plek 	 1:1-)7X02-0.  
zet e*te&.. di. f " 

i 	.i'. ,,, yLi ,..:•6 

Inli;." 15,1 13,1 100 33 13 M 99,54 NA 
15,3 15,3 100 31 7 M 99,54 NA 
13,4 13,4 ifya 33 17 M 99,53 NA 
15.3 13,3 100 .34 17 M 99,55 NA 

:: 	;•,..,:.,,,,-, 15,0 15.0 100 4 5 M 99,61 NA 
13,5 13,5 100 12 19 M 99,62 NA 
14,2 14,2 100 9 4 M 99,63 NA 

15,6 15.6 100 m 7 M 99,74 NA 
15,6 15,6 100 10 7 M 99,72 NA 
15,4 15,4 100 1 1 7 M 99,67 NA 
14,9 14,9 100 12 9 M 99.71 NA I 

,. 	si:... 15,4 15,3 99 12 13 M 99,71 NA 
1.2:at: 15,4 15,1 93 12 9 M 99,69 

15,2 14,3 97 13 11 M 99,64 NA 
15,3 15,0 93 12 11 M 99,61 NA 

;z.--,,iy,,, 14.4 14.3 99 t3 15 M 99,53 NA 
14.1 14,1 100 13 13 M 99,53 NA 
14,6 14,6 100 14 7 M 99,47 NA 
13,6 15,2 97 13 13 M 99.44 NA 
14,3 14,5 93 12 I 1 M 99,31 NA ; 
15,2 14,3 97 12 11 M 99,24 NA 1 
17,0 15,3 93 9 

:z• ,-tii 
 7 M 99.19 NA 

15.0 14,6 97 12 13 M 99,06 NA 
:, 7•;:i:W,i ii,tt 17,1 96 12 20 M 911,92 NA 

,-1- 	- 

• 

http://www.climate.weatheroilice.ec.gc.caklimateDatehourlydata_f.html 	 2007-02-05 
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Eonmot Efr,r if0.111W10#1 
Caripna 	fana 

Rapport de données horaires pour le 18 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez l heure s'il y a lieu. 

Notes sur 0- 

•r, 	 74. 	 "V 

49°  15' N .i.,t•i4;11wle: Gr 9' 0 	 129,50 m 

704S001 1i4?-11T:311 	 71829 	 z": WFW 

*444  ait& ged6da4C de Ga. ese.c. or-tua:c. . 	kif-4d 

..e.a. ikr.'edte 6:,e, ..e.te p04-0:4.... C /4 4.4.e. oc:  
„ 	 , ,,..... 	.,.. . 	 , 	.... 

7.1 

18,3 17,4 ,•94 12 22 M 98,89 NA 

17,5 16,9 96 14 22 M 9S,N2 NA I 

16,0 15,8 99 12 17 M 98,82 NA 

15,8 15,8 100 22 9 M 98,86 NA 

15,8 15,4 97 24 13 M 98,87 NA I 

15,6 15,3 98 24 6 M 98,90 NA I 

15,7 15,4 98 23 15 M 98,92 NA! 

16,5 92 t7,9 

 

25 15 M 98,96 I 

20,1 17,0 82 23 20 M 99,02 NA I 

19,9 16,5 81 24 '28 M 99,05 NA 

21,7 13,s 61 25 26 M 99,09 NAI 

22,2 10,6 48 29 37 M 94,15 NA 

22,1 10,5 48 24 32 M 49,21 NA 

22,6 10,8 47 28 32 M 99,28 NA 
22,6 10,1 45 29 28 M 99,3$ NA 
22,1 10,1 46 30 28 M 99,48 NA I 

22,5 10,0 45 31 24 M 99,54 NA I 
22.4 9,2 43 30 17 M 99,39 NA 

22,0 9,2 44 32 15 M 99,66 NA 

20,4 8,1 45 30 17 M 99,74 NA 

18,3 8,0 51 32 17 M 99,88 NA 

16,9 7,0 52 31 15 M 99,92 NA I 

15,9 7,2 56 32 15 M 99,99 NA I 

13,8 8,3 69 32 11 M 100,04 NA 

• Lef:pertrie Of.stivr4 de 

 

t 
, M ... ':: 	4 -efi. n ,:-.i':i',1 el -•:::,,; 	 ' Cal 77..f... t".:'.J,.. ?I 8 7 

k.,..-iet.,  r ,..,27,t3m ,1-' e 	 Czi ti,o. ,1..1 CP1 ;"d:',..:N": 

; !Ii) : j.l'.:•!) i:', - 3,1:,'-‘7.:f"ti.13-1r., 	 1  '• P,..f.•.hç:rc•-• -P,néci,',"ti- 

  

tas 

http://www.climate,weatherollice.ec_gc.catclimateData/hourlydata fhtml 
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IEirzirsuiment Errsitnnnenwt1 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 19 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heuœ locale en heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	 • 	. 

49° 15' N 	 68' 9' 0 	 129,50 rn 

71114S001 	 71829 	 WFW 

)4' a- /14-ecd 4.4.4t 	eø-t1- v 
eet 

 
ód te 	 gee 1)-e' reze) 41 AC4/4%.) 

".• • 

12,7 9, 1 79 33 17 M 100,09 NA 

12,5 8,8 74 34 17 M 100,34 NA 

12,5 8,6 77 34 17 M 100,19 NA 

11,7 8,9 43 33 19 M 100,25 NA 

11,0 9,3 89 .3.3 17 M 100,32 NA 

11.7 9,7 48 33 19 M 100,39 NA t 

14,8 10,0 73 34 13 M 100,45 NA 

18,5 11,1 62 35 7 M 100,50 NA 

20,0 9,7 51 30 i5 M 100,50 NA 

21,7 4,4 42 30 13 M 100,48 NA 

22,2 8,2 41 32 20 M 100,49 NA 

23,9 7.4 35 32 15 M 100,48 NA 

24,1 11,4 45 26 15 M 100,44 NA t 

22,2 10,6 48 21 26 M 100,46 NA t 

22,9 9,9 44 24 26 M 100,46 NA 

23,5 10,8 44 23 «6 M 100,44 NA 

23,5 10,4 44 24 26 M 100,43 NA • 

22,6 10,5 46 23 24 M 100,45 NA 

22,0 10,2 47 23 20 M 100,45 NA 
TM 10,2 51 23 19 M 100,45 NA 

20,2 10,3 53 26 13 M 100,50 NA 

20,4 10,3 52 26 19 M 100,52 NA 
• 19,9 10,9 36 24 9 M 100,54 NA 

17,2 11,0 67-  ID 4 M 100,55 NA 

. 	 _ a y •-, 
ite 

7t,  

http://www.climate.weatheroffice,ec.gc.ca/climateDataihourlydata 	 2007-02-05 
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1.44  Environnent Env ircnnernert 
0110d3 	Canaca 

Rapport de données horaires pour le 20 juillet, 2006 

Toutes les heures sont ex-primées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
rheure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 0 	4' 

	 ,.-F1.3F  

49' 13' N 	iimlietzu$4,.1 68° 9' 0 	,1,111tuf.>: 129,30 m 

f'...:tianitit: 7048001 hicntificat;PP. OMM': 71829 	 WFW 

X ex 	
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441.0 4:,,aceset.g..e.A- ./..e2 Cor...g e&e, di_ / 
ft.4 ut reme4 cee Ace loo - ;‘, -6* 4w eta ee-- 	4-zuLt) Ir 

...e edifyrae,- 	N.e.2 ta.. 

au-419- 
...... . 	. 	. 	... . ,,-..,. - 	? , • 	• 

ejell-4.4-d l', ,i),_::::;
t ;t2tr ..frrt ,,i4,. ,jeaoi6:.‘,. hc,i'::,i.s i”,..r.. 1, ;TM :i.iii •,-,,., 

Irr;Is 1...."11t 

.T..t.. 4,0 ?.4.. k..11.  
3 

! ; i . 	
i 

, 	r 
i• 

:g tAi 

,i, 
ej 

, i,,  4,91 	. 	. 11,7 W1-  . 

14,7 12,7 Ists 

tiI",lott 14,2 12,7 91 

14,4 12,4 SN 

I 94:0it 14,9 12,3 84 

!F:fg.',  15,7 12,3 :50 

17,5 13,1 75 

17,9 13,1 73 

t4t8:00 17,3 13,4 78 
, 

t't'.:t.Itt 

Itt,t)i.) 

18,5 

19,8 

13,8 

13,7 

74 

68 

1.1 :titt 	. 20,4 13,9 66 

,,Ito 20,0 14.1 69 

2:4,4? 19,8 13,8 68 
: 	. 	_ 
• 14:0

. 
 0 

1.-'0 

20,7 

20,3 

1 46 

14,6 

68 

70 

In: tto 23.1 16,1 65 

17:01 t 20,8 15,7 73 

. 	i ,t!ott 21,3 15,3 68 

:•1'.'101; 19,3 14,9 76 

: 20: ott 17,8 15,5 86 

t.ZI.ittit MI 16,0 88 

19,9 15,5 76 

t'..t.,i,,ixtt *2 14,9 n 

15 M 100,56 

35 4 M 100,54 

35 7 M 100,50 

4 4 M 100,53 

7 4 M 100,53 

13 6 M 100,54 

12 4 M 100,54 

9 6 M 100,53 

12 9 NI 100,49 

13 7 NI 100,45 

14 7 M 100,43 

15 7 M 100,38 

13 11 M 100,27 

11 9 M 100,17 

12 13 M 100,11 

II 9 M 100,01 

19 6 M 99,95 '28 

13 6 M 99,88 

14 4 M 99,83 

14 7 M 99,80 

11 9 M 99,75 

13 7 M 99,66 

13 9 M 99,64 

14 II M 99,39 

............. 
ItIrt 	zIOn 

Légellde Optitt.wis cte i'aatottgatian 

4:vart 

iltt-!t,t3Ier;At.9. t'.01116t: 216)61 
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Ertvirmnent Environnemmt 
NA Canada 	canatut 

Rapport de données horaires pour le 21 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes sur 

49° 15' N 	 68° 9' 0 .A.1,c'm 129,50 in 

704S001 1;4•3:1;L 	71829 	 WFW 

I \44eteoi t te 	igittrkilZed 

ideattelmw,* 	dao,. 1 adatt,c,e, //ô te-e..4.4-0--td 

	

t5 	 oTa.. 

1 21,5 14,4 66 21 15 M 99,55 NA 1 

20,6 13,8 65 22 13 M 99,50 NA 

19,6 12,9 65 24 15 M 99,47 NA 

19,6 13.5 65 23 11 M 99.41 NA 

17,0  14.7 86 31 9 M 99,42 NA 

16,5 15,4 93 15 6 M 99,44 NA I 

• 16,5 16,1 97 22 15 M 94,38 NA 

16,4 16,1 95 26 15 M 99,43 NA I 

16,1 15,8 95 11 7 M 99,40 NA I 

16.4 16.2 99 10 6 M 99,39 NA 

115,1 17.3 95 12 6 M 99,42 NA I 

17,6 16,9 96 12 9 M 99,44 NA 

18,7 17,5 93 12 7 M 99,44 NA 

20,9 15,1 84 22 17 M 99,38 1,3A 

22,4 17,9 76 23 19 M 99,34 NA 

22,7 17,1 71 25 19 M 99,31 NA 

19,9 17,9 88 32 17 M 99,39 NA 

17,5 16,9 96 33 9 M 99,35 NA 

18,2 17,6 96 34 13 M 99,40 NA 

18,2 17,8 98 32 7 M 99,38 NA 

17,5 17,3 99 34 6 M 99,43 NA 

17,5 17,3 99 32 9 M 99,44 NA 

16,9 16,5 911 32 11 VI 99,41 NA 

CA'? 16.6 16,5 99 33 11 M 99,39 NA 

" 	, 	• 

'.:71,-.7,17`..:z.!1,::'ki.7 t7;.-.-f, 1`.'...,' ..i,;',;..',.;:--,•-,..1`,;', 	

i ,C;  

1 
i .,r1.-:,!...'...tr, ,..1,,,!  

j . ;::'..z,:-.:;,,...!...r..!..,..t: .E,!):4-;-..:::. ,74.. .;.- 
) 

i,::: 
i 

• 
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t 
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; II :99 	17,7 
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1 1 110 	19,5 
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i r:ap 	18,2 

	

i 16: l331 	114.6 

	

i i9i99 	16,2 

	

i 2O.oi1 	16,5 
1 1. • il0 15,4 
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f ,q- am 	•14,3 
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Environnent Environnement 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 24 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure stil y a lieu. 

Notes sur •(.?!.e.te4;:,:;_(4;."".; 

BATE-COME.A,-.1.1 

LONNO.P., 

LOtqi:LI.: 49" 15' N 	/d?,:m3itucie: 68 9' 0 	A.10/1.4.11»,r. 129,50 m 

!4i:entirb,:re2lvt 	704S001 Ngeiripojoi -ON ‘f); 71829 	 WFW 

19.64- Ifi-Cie..4.4f= 	 tele, itt.; )1.1440 eie.46 
cette 	eroset.e&e. de- / 	- 

r•'.'in. ,:f3 ?..1,1. 
....r 

13,1 
13,5 
13,0 
12,5 
12,2 

126 
14,2 
13,4 
13,5 
14,0 
14,4 
14,7 
14,9 
14,5 
13,3 

12,1 
12,2 
12,4 

13,7 
14,0 
13,6 
12,9 
12,3 

12,3 

EP.31- z-,-  
...;:, 

96.. 	• 
91 
97 

99 
99 

99 
97 
87 
86 
Q 
133 
83 
81 
81 
63 
62 

64 
69 
73 
117 

83 
45 
84 
VS 

- 

';1i». t:-.p -,,,p.! 
to.I411A'il, 

36 
10 

34 
35 
34 

34 
34 
11 
11 
12 

12 
11 
1! 
12 
12 
16 
12 
12 

9 
10 

24 
30 
32 
32 

Vil- Fii.; 'f.t*".. 
krr.,11 

6 
4 
11 
13 
15 

13 
7 
6 
7 
9 

9 
9 

9 
11 

7 
4 
9 

9 

4 
9 

9 
7 
II 
11 

- 
Pa ppz-.1 ilvi..,.Jr.,,'..2:= hP.,-,;,!.Nprem.  k '.;'... 

Vi0P.ait 	b çx.5i;n3. 5. ta ...4.',.: 	Iiirol? 
1: ro 	 1,:nk 

M 	 99,76 

M 	 99,74 

M 	 99,76 

M 	 99,75 
M 	 99,80 

M 	 99,80 

M 	 99,112 
M 	 99,84 

M 	 99,84 

M 	 99,111 

M 	 99,78 
M 	 99,76 

M 	 99,74 

M 	 99,73 

M 	 99,74 

M 	 99,73 

M 	 99,73 

M 	 99,75 

M 	 99,76 

M 	 99,76 

M 	 99,84 

M 	 49,115 
M 	 99,85 

M 	 99,88 

f,..-No. 	.:!!/:??., 

13?f:-...; id, .,iii 1 triu.7. 
1 

; 

i NA 1 
NA 1 
NA I 

NA i 
NA I 

NA i 
NA I 
NA II 
NA 1 

IN1A i 
NA i 

f NA I 
# 

NA i 
NA f 
NA I 

1 
NA ; 
N'A I 
NA : 

NA ' 
NA i 
NA ; 
NA I 

1 
NA I 
NA! 

._ 	 _ 
; 	 L4gert.tiv. 	 Options &s. 4~.- ..vi.Qati.on 	i 

1 
t 
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tr 	Entironment Environnement 
Canada 	canaca 

Rapport de données horaires pour le 25 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'hem locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur egtilic.-F ,r.::FeN avariée; eiimaligyin. 

BAIE-C.0M 
Fire.:(17 

	 -VIVII,ETelfTOPLIVRI 

49 15' N 	 : 68* 9' 0 	.10m1k,: 129,50 m 

ciriipKtf 	704S001 di 	()i,4: 71829 	 TCi WFW 

1 

vinsas.arn• 

1#4441.6e4A0-; 

d 1Z42., 
am, o, ;-‘.,. 	13.,"»,r, rt 	1.P.r...1r, 

	

' 	 '31'! 	e3-33 	313 3 ..15*z 

;#1.i..-1  

.'1,1:01 	13,9 	11,6 	- 06 	 3 

95 	 35 

13,3 	12,1 	92 	 6 

13,5 	11,6 	55 	 s 

12,7 	11,9 	95 	 1 

	

;• ,•-5: N'i:, 	14,2 	12,5 	90 	 H 

•j ,• .U1:: 	14,5 	13,9 	96 	 10 

	

;97:0il 	I 4.3 	14,0 	98 	 8 

	

; 1.9i7 	14,4 	14,2 	99 . 	9 

	

kW' 	1.4,3 	14,2 	99 	 11 

	

! 11F•.ff 	14,2 	14,2 	100 	15 

	

'':1,i , 91 	14,2 	14,2 	100 	11 

	

7.30 	13,7 	13,7 	100 	 9 

	

'.. 1.3:99 	14,2 	14,2 	100 	 9 

	

tir. 	14,3 	14,3 	100 	 9 

• .1 	•,, 	14,4 	14,4 	100 	 9 

	

' if,: i,i.• 	14,6 	14,6 	100 	 9 3 
i (1':3:19 	15,0 	15,0 	100 	 s 
i 

	

1 Met) 	13,1 	15,1 	100 	3 

1 
z 
i 19:941 	15,0 	13,0 	100 	 5 

	

Vi:111.) 	14.8 	14,8 	100 	 3 

	

! 21;110 	14,9 	14,9 	100 	 3 

	

22:00 	14,7 	/4,7 	100 	 4 

	

1 1:!,•,i'39 	14,5 	14,5 	-100 	 II 

'3?  I 3  i.:(zni K.:Z:3". 

A-.1 

Re.isp e31 tiv dczni31,  'f23-31.*:3irk.". p,3,..r- :33: 2A piiiki.:391136 

Vakkii).Cii 	P.K1233ein ';2 i‘3; ti9.1 	:3 filtit 	i:(1 ;'reli,-1...q-ii. 
ii.tr 	 i.i'A 

0 

Temel 

i 1 
1 

4 M 99.84 NA I 

11 M 99,82 NA i 

2 M 94,53 NA 1 

6 M NA I 

6 M 
"99:3190 

NA i 

7 M 99,77 NA 1 

4 M 99,80 NA 

6 M 99,80 NA 1 

9 M 99,78 NA 1 

13 M 99,77 NA 

15 M 99.74 NA 1 

17 M 99,65 NA • 

20 M 99,58 NA ! 
1 

20 M 99.55 NA I 

26 M 99,54 NA i 
i 

24 M 99,53 NA I 

22 M 99,31 NA 11, 

11 M 99,52 NA 1 

7 1v1 99,54 NA 1 

6 M 99,54 NA I 

5 M 99.53 NA 1 

7 M 99,60 NA 1 

4 M 99,53 NA 

6 M 99,61 NA ; 

CA-GO -• 	- du.  

Optiong de ea..7,1vi.gat;ot 

<IO 1Ueb c 
iNiCiriZ= 

St 7.,,ti-Onr, 

Légc-otire. 
M 

1E = 
311 4 1.5-nC,  
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Environment Environnemert 
nt Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 26 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale- locale (HNL). Pour convertir 
l'heine locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur f.)A,;!,  d' 	Cq 

BA IF:4AM EAU 
(REBEC 

49° 15' N 	1„61<ie: 68° 7 O 	,13'f4ru4: 129,30 m 

izt1.41-24-tk?.t.if,t1, i:itnyit: 704S001 Jzlqf.t.tre.:up 0:71;Q!;:: 71329 	.15.U,-ii4j314iFi_T(::: WFW 

iteet:e. 
40.1. 04-1-e-1-iv fi-s26- 

I 	,- 
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1 
; fri:in 
i 
i 02:0 

I 0.'-t0” 

i 

)•!; . 

, 1  ii9!;:.t.; . 

I 1GtK: 
1 
; 1.1*,d 

:12:0 

; 	tttttt 
1 .  
! it;:fn., 

3;4: g;.; 

t 	9:99 

21;911 
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23:1N 

14,6 

14,5 

14,2 

13,9 

14,0 

14,3 

14,7 

1 5,1 

15,3 

16,3 

16,3 

16,5 
15,9 

16,3 

17,3 

16,2 

15,6 

15,7 

15,2 

15,1 
15,3 

14,7 

14,6 

'T! 

14,6 

14,3 

14,2 

13,9 

14,0 

14,3 

14,6 

15,0 

15,1 

16,3 

15,4 

15,9 

15,5 
15,1 

15,6 

15,6 

15,6 

15,5 

15,5 

15,2 

15,1 
13,3 

14,7 

14,6 

t,,, 

MO 

100 

100 

100 

100 

100 

99 

99 

99 

97 

91 

91 

94 
95 

96 

90 

96 

99 

99 

100 

100 

100 

100 

 - 100 

10 

4 

2 

34 

3 

5 

1 

35 

36 

4 

12 

3 

10 
10 

13 

11 

13 

Ii 

11 

10 

7 

7 

12 

9 

Z 1 

7 

7 

6 

4 

4 

7 

7 

7 

6 

4 

4 

6 

6 

9 

9 

6 

7 

9 

7 

6 

9 
9 

6 

6 

17, 4  

14 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 
M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

Prs &g  

t 

99,64 

99,63 

99,59 

99,60 

99,61 

99,63 

99,68 

99,71 
99,74 

99,79 

99,32 

99,36 

99,89 

99,92 

99,39 

99,91 

99,90 

99,37 

99,87 

99,92 

99,91 

99,37 

99,90 

99,87 

1% 26 

i 
1 . 

NA 

NA
I 

NA ; 
i NA I 

NA I 

NA 1 
} 

NA ; i 
NA I 

NA ) 

NA i 

NA 1 

NA i 

NA 
ikrA 1 

NA 1 

NA 

NA I 

NA i 

NA 1 

NA ; 

NA 

NA 1 

NA i 
NA 1 

thgen6,..?. 	 Opzi<2.r4; de ZN.,Vji,j'ati,C,31 

'.: ';'-t :,-.. D0491Tr,,,Of.isjarkt5.,,ti 	 f -iii;t.e. ...t.'LL 	1i ,?. 
j 
: E - v.alei. e:Airl-w:"-; 	 : Ca rtit ri ii...Q.u.,i..,,.:. 

i NI) = rIcn .0.39p..Initl*  

1 Stm t r".1,..q.,i<2..<.o.itsi.11.0 rit.F. 1ot!;<1 ,s,<4<.171F:i.;•••4 

1  .r..',:. 4.5-  g o.;.titittr.;;;,. -- 	:;411st 2.'T,) 
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Envireinnent Environnement 
canade 	Crinat* 

Rapport de données horaires pour le 27 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour conveitir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

49° 15'N 	- 	 68° 9 	 129,50 m 

7048001 t 	 71829 	 WFW 

Azed_ogi--) 

<-11: 

•••••••,,, 

7,1:T • 

.46.D 

; 	":" 

- 

." 43'0" i!'"•,  14,9 24,9 700 5 11 M 99,84 NA t 

14,5 14,5 100 11 7 M 99,75 NA 

15,1 14,9 99 4 11 M 99,73 NA 

15,0 14,5 97 10 4 M 99,70 NA 

• ".1.•,-; 14,9 14,5 97 6 7 M 99,70 11 NA 

143 14,6 99 6 9 M 99,70 NA 

15,0 14,9 99 6 9 M 99,70 NA 

14,9 14,9 100 12 7 M 99,71 NA 

15,2 15,2 100 12 6 M 99,69 NA I 

16,0 16.0 109 10 13 M 99.59 NA ; 

16,9 16.9 100 9 22 M 99,58 NA ; 

173 17,3 100 12 13 M 99,58 NA 

17,7 17,6 99 10 7 M 99,55 NA 1 

i' 18,6 18,4 99 11 17 M 99,50 

19.4 18,9 97 II i s M 99,44 NA I 

19,8 19,1 96 10 19 M 99,41 NA ; 

19,2 19,0 99 10 22 M 99,36 NA I 

19,1 18,9 99 11 30 M 99,31 NA 1 

:MTWi 18,4 18,I 98 II 19 M 99,33 NA 

17,7 17,6 99 13 17 M 99,32 NA 

'211::!Ii 17,5 17,5 100 13 13 M 99,30 NA 1 

18,1 18,1 100 I 1 17 M 99.31 NA 

18,4 18,3 99 11 15 M 99,24 NA! 

".:39 18,3 18,2 99 11 13 M 99,19 NA 

r"t•,,, "7. 
i 

""•:-."fl• 	 " 	'et 	C.% • ' 	• 

"••, 
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Environmard EnvinOnnOrnent 
4.77:anana 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 28 juillet, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 

49 15' N 6V9'. 	O A1451-,:,.: 129,30 m 

704S001 t t.jr-.4.741. 71829 ;',.04:,:0.7qh.T.,i'ii?!;-t, WFW 

• , 

!,•• r..1:•.,.vq•.,  

17,9 . 99 13 17 M 99,10 NA 

;•..1 • OV., 17,6 17,6 100 12 19 M 99,08 NA 

17,4 17,4 100 14 13 M 99,09 NA 1 
i 

17,4 17,4 100 13 11 M 99,02 NA 1 
1 

;,1•-,. 16,9 16,9 100 13 11 M 99,05 NA 

16,2 16,2 100 10 4 M 99,02 NA 1 

16,1 16,1 100 10 4 M 99,05 NA 

17,7 17,7 100 21 4 M 99,01 NA I 

17,6 17,6 100 22 II M 99,02 NA 1 

16.6 16,6 190 12 4 M 98,97 NA 

19,5 19,3 99 23 13 M 911,96 NA i 
! 

19,11 19,1 96 13 11 M 98,92 NA , 

21,8 19,9 89 Ii ., ., M 98,85 Ni i 

26,5 17.4 57 29 20 M 98,143 32 NA I 

26.3 19,0 64 23 • 19 M 98,80 33 NA 1 

26,6 18,6 62 23 20 M 911,76 33 NA 1 

25,3 18,5 65 22 20 M 911,75 32 NA 1 

25,1 18,3 66 24 19 M 98,72 31 ' NA 

23,9 17,7 611 24 19 M 9s,73 30 NA 

22,9 17,2 70 25 11 M 98,73 NA i 

22,1 17,13 77 26 15 M 911,73 NA 

;;;, •••••'•1  21,4 18,1 131 30 6 M 98,71 NA 1 
i 

29,s 18,2 115 31 11 M 98,70 NA 1 

19,4 115,3 93 33 7 M 911,65 NA ; 

• •, • 	 ^ 	 • •-•-- 	 '• 

irf 	a :171'; 	d V, 	C;2 

.i'f•2?: 	C3'0,1i 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.caielimateDataihourlydata  fltml 2007-02-05 
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Environment Envirennenter:i 
Canti a4 	Canzlza 

Rapport de données horaires pour le 31 juillet, 2006 

oortnees tioiatres 

getze 	Pl= Page 1 sur 2 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (1-11-£E), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur q-.. .,,g.44,7'•J *?,f 4.67/10&J;:emei(i44:4°,!4 
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14,3 	 12,5 	59 

15,9 	 12,1 	53 

17,5 	 11,6 	67 

11,1 	64 

15,0 	 10,5 	62 
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22,3 	5.3 	 41 

21,5 	 5,6 	 44 

20,4 	 9,5 	 50 

17,2 	 11,5 	71 

16,5 	 11,3 	 71 

13,9 	 11,4 ..j 

. 13.5 	 11,0 	KS  

iK!:. 	4k!.!.7:4!. 

32 

31 

33 

34 

34 

33 

32 

32 
31 

30 

31 

30 

30 

30 

m 

30 

30 
30 

31 

32 

30 

32 

35 

33 

at.. 	1,:t..-,! V 1.. 	i.• "•,:.:...i.V:11 

.;',.:1! 

11 

13 

9 

15 

Ii 

7 

15 

7 

15 

19 

22 

24 

22 

32 

30 

26 

22 
22 

17 
9 

7 

6 

11 

11 

i24!,:m:•44'.!1. :244 . 

M 

M 

Id 

M 
M 

1,4 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 
M 

M 

M 

M 

M 

I..,:,:11  

,..i.,4 ,44-tz,...4.4.4,44•4:j.r,:,,4.4,,:4i. L-. 	,.44 .p;.mvs.,.:::.!4,4;:4 

Ps...1:$5.1.n...?;,,..Awi 	. 1:7,:c: 	F.; :.'i!..::4f.,..... 4..it 

99,14 

99,12 

99,12 

99,12 

99,12 

99,13 

99,19 

99,23 

99,23 

99.22 

99,21 

99,20 

99,23 

99,14 
99,11 

99,09 

99,11 

99,12 

99,17 
99,20 

99,29 

99,31 

99,31 

99,35  

I 
'r,:mpi , 

1 

1 

NA 1 

NA I 

NA , $ 
NA , 

$ 
NA '.. 

NA i 

NA 1 

NA 1 

NA $ 

NA I 
1 

NA 1 
1 

'NA t.  

NA , 

NA 1 

NA 

NA ;  

NA i 

NA 1 

NA 1 

NA'  1 

NA I 

'NA 1  1 
NA I 

NA I 

Nr.a = non 

.--1,..,,.. 1--i.lia•-2,311,.z.,r, , 

i i';...a.g.11T!1.." sP4' cff V4140 • 
tini--. ;....--.c,1-.1.1.p.:Int ,:,  aya?;1.. - 

----1.5.?,715!q!!$ iute.;411e: r!.Ç!..,?:,.,.. 

 

http://www.climate.weathereffice.ec:gexa/climateDatailwairlyciata filtrat 	 2007-02-C1A' 



EllVimninent Envircruiemert 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 01 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sier 	des.  
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et Enviroutteut Envircnni.4tvu1 
C3Ilarel 	Canai 

Rapport de données horaires pour le 02 août, 2006 

Toutes 14.s heures sont exprimées en heure normale locale (I-INL). Pour convertir 

l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sa, 	 clitknu.. • 
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I i;•4;,,P.1 	14,1 	13,4 	96 	 27 	 9 	M 	 9'8,30 	 NA I 
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Li Envie-ont-1,mm Enviewinemee1 
Carte,r, 	Cariaca 

Rapport de données horaires pour le 03 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes suer 	des eiatniée!,z clitNertiFicA 

..4,elerenve 	,..reet.ams.rr,...e.,,r- 	 1.311,1•T•103 
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14,2 10,5 78 34 M 98,82 NA 1 

13,4 10,7 84 35 
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13 
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. 	i 
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15,7 11,1 74 13 13 M 99,21 NA 1 
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1+1- Environment Envirennernont 
Canala 	Carrar,4 

Rapport de données horaires pour le 04 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en hem avancée de l'Est (11.AE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sor 	tkv 
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13,4 12,5 94 10 11 M 99,31 NA 1 
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.• • - 	.1 ,..• 
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Environnions Environnement 
Canaca 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 07 août, 2006 

Toutes les. heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur thigak:j des' (14.moliee 
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Rapport de données horaires pour le OS août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes sot 
. 	. 	. 	. 

BA KAITAYM V,.AL 
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16,4 12,3 77 34 19 M 99,28 NA 

14.5 13,4 93 33 11 M 99,36 NA 

::, 	!)2.:•,:W- 13,9 12,9 04 32 11 M 99,44 NA 

13,2 12,1 93 34 17 M 99,30 NA 

.12,3 11,2 93 34 19 M 99,54 NA 

.•.'5.:i;,o 12,4 10,8 90 34 26 M 99,61 NA 

13,7 11,3 85 33 20 M 99,67 NA 

VV 16,0 11,4 74 33 19 M 99,75 NA 

Di 18,7 11,6 63 34 15 M 99,76 NA 

20,1 9,5 50 34 13 M 99,80 NA I 

20,0 10,0 53 33 13 M 99,83 NA 

21,3 8,4 44 34 13 M 99,82- NA 

21,1 7,0 40 34 19 M 99,81 NA 

7,4 42 ki 17 M 99,82 NA 

21.5 tt,1 42 37. 17 M 99,84 NA 

21,7 6,5 37 33 17 M 99,83 NA 

20,7 7,5 42 31 11 M 99,86 NA ; 

20,6 6,3 39 30 13 M 99,89 NA 

20,5 7,4 43 32 9 M 99,93 NA 

18,0 6,6 47 32 11 M 99,96 NA 

16,11 7,0 52 34 11 M 100.01 NA i 

14,3 8,3 67 34 15 M 100,0i NA i 

E :'.7;mi 12,7 93 80 33 17 M 100,01 NA ; 

12,1 t5,1t NO 33 15 M 100,02 NA 

i 

;--) • i 

i 	••• 

http ://www_climate.weatheroffi ce. ecsc_caiclimateDataihourlydata j*. html?tirneframe---1 ... 2007-02-07 
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ipr Canotta 	Canada 

Rapport de données horaires pour k 09 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour converti" 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes sur 134.gf,itOfff.Ffigivf. 	iiipic 
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444 Mgr"' Ezremt" 
Rapport de données horaires pour le 10 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes s'Ir 
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Canada 	Canada 

/Va A.V0,1  

 

Rapport de données horaires pour le 11 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'hein locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur P.9112iti de5 	fair-eue; 

p,Aw-cOMEAtj 
QU E.BEC 

49* 15' N 	1..onolt0v: 68° 9' 0 	,11:011.4..!.,,:: 129,30 m 
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1.11i1;11 	 Twpi  

10,6 6,3 75 34 22 M 99,34 NA 

: 	:On 10,5 6,2 75 34 24 M 99,33 NA 
1 

10,0 6,0 76 34 24 M 99,33 NA 

:113:119 9,8 6,4 79 33 26 M 99,34 NA 

9,2 6,4 33 33 24 M 99,35 NA 

j 199 9,4 6,4 152 34 22 M 99,41 NA 1 

itft:O.M 10,1 6,7 79 34 24 M 99,43 NA 

!4/7:fW 13,4 7,1 66 34 29 M 99,46 NA 

00:99 13,8 6,8 63 35 32 M 99,47 NA 1 
11)99 17,0 7.0 52 36 17 M 99,47 NA I 

16,7 5.9 49 33 19 M 99,43 NA 

.11:911 
1 17,5 5,9 46 32 17 M 99,37 NA 

12-.1g1 13,5 3,2 70 34 23 M 99,33 NA 

12,3 9,2 131 34 24 M 99,39 NA ' 

17,3 5,9 47 34 19 M 99,35 NA{ 

4 
14,9 6,6 53 34 20 M 99,33 NA I 

15,4 7,5 59 34 13 M 99,3 7 NA 

16,3 6,0 50 33 17 M 99,36 NA 1 

1514!• 15,5 3,5 51 30 30 M 99,3 7 NA I 

13,4 6,3 62 31 15 M 99,17 NA 1 

!24,:!•4•10 	• 12,7 6,9 63 30 17 M 99,40 NA 

12,1 7,0 71 31 15 M 99,37 NA 
N! 11,4 7,4 76 33 9 M 99,37 NA 

11,3 7,4 77 33 15 M 99,37 NA 

1- 	 4 	
- . 	. 	 .--1 

L'étlende 	 (..V'ft4i-is gle miwiitati::•;1-7 	I 
! 	 l i 	 I 
M ,,, 1."-:,?...r.,6.s rnar,:z.p.ar,I.:is-, 	 i .:Ca.1.-1.-.!,._5.4,,,...C...;nre.d..-A 

E ,--, V?icui.  99(1.!66. 	 1 ;:(.çalitl.!4q .C.11-t-brec 	 I 
; NO =1109 ‘:!!':,;:),";-!,,!?•a 	 i : T--..--,,ther,;11€:  

I 1 	tiur!1,-.. av-Pjairlçl.. f•i,2:!r.I.ée 
i 

gti.otttiten:le f.a91:i..?;(1.01 	 1 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.ca/climateDataihourlydata  fhtml?timeframe---1... 2007-02-07 
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1 	en vircrulent Environnement 
Ca fladJ 	 Canada 

Rapport de données horaires pour le 14 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en hem avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	 ;7i;;;;';;Ve.±:f."...; j. 

BATM: EA74....;.: 

49 15' N 	 1.9,T;;0.=.1,1K; ti8* 9' O 	 129,5t1 m 

704S001 	 71829 	 WFW 

C.,tsutta 	eut da.4446 ett ioakiuS, . eoa4&4 
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4-44-kai, 	.itted 

eltt, laidaitotk,g 
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If 	
4.4 de...4  

4 

41 • 

rr,  

•in_; 
1 

11,4 7,0 74 31 15 M 99,01 NA 

11,1 6,5 73 31 13 M 91,99 NA 

... 	- 	:.: 13,4 54 58 30 24 M 01,96 NA ; 

; 	..-,:. •.'; 12,6 5,8. 63 29 24 M 91,91 NA ; 

12,1 5,8 65 30 22 M 91,99 NA 

12,2 6,1 66 29 24 M 99,00 NA 

13,5 6,3 62 30 22 M 99,01 NA 1 

;T.;41 15,4 6,7 56 30 19 M 98,91 

;le:;;;;; 16,2 7,4 56 24 13 M 91,95 NA 

17,6 1,1 54 30 13 M 91.91 NA 

11,7 7,7 49 26 20 M 98,16 NA ; 

17,1 9,5 51 24 20 M 98,82 NA 

1,4 9,0 54 23 20 1v1 98,75 NA ; 

; 	11,:,1,  16.5 9,4 63 23 19 M 98,70 NA 

13,3 11.5 77 26 22 M 98,69 NA 

15,0 13,1 88 23 19 M 98,69 NA 

13,1 12,6 97 24 24 M 91,68 NA 

13,1 12,1 91 23 19 M 98,62 NA I 

13.0 12,1 99 24 20 M 98,58 NA I 

13,4 13,2 99 24 19 M 98,36 NA 1; 

13,0 12,7 98 23 15 M 98,55 NA I 

,',.1::”-,  13,5 13.1 97 23 22 M 98,48 NA 

14,4 13,1 96 23 20 M 98,40 NA 

14,5 13,9 96 24 17 M 91,33 NA 

Intp://www.dimate.weatheroflice.ec.gc.ca/climateData/hourlydatajhual?timefrarne=1... 2007-02-07 
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1*1 patuvirigitnent 	ronnmort 

Rapport de données horaires pour le 15 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (11N1.). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de lEst (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes Off 
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Ent 	Environnement 
W Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 16 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'hetut locale ea heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 
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a Environment Eatimmoment 
•-• FOI Canada 	Ganada 

Rapport de données horaires pour le 17 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur QAe! 
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Enittomnant Eftironnemett 
Canada 	Canada 

Rapport: de données horaires pour le 18 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale eu heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 

.BA 

,nava.s 	 _ 

49' 	N 	 68 9' 0 	.,i,hio..qtk?: 129,50 m 

704S001 	 71529 	 wFw 

CA.04461 

l4e.'Yr.cr-ptcis. -e.et ,ti at-ef.ti. 
- 

. 	, 

pi: 14,5 9,7 73 • 13 4 M 100,53 

12,6 10,6 11 36 4 M 100,49 

12,1 10,6 91 36 7 M 100,46 

11,9 11.0 94 33 11 M 100,46 

11,5 10,5 94 35 6 M 100,45 

11,0 10,1 94 10 4 M 100,45 

11.1 10 14,5 

 

19 7 M 100,42 

11,4.. li 19 7 M 100,40 

13,11 11.1 14 12 9 M 100,35 

14,3 11,6 114 10 11 M 100,32 

16,5 12,5 77 ii 7 M 100,25 

16,1   12,5 76 11 9 M 100,17 

20,9 14,3 66 23 15 M 100,09 

20,2 13.11 67 24 22 M 100,02 

20,7 13,1 65 24 20 M 99,95 

20,6 13,1 6,5 24 20 M 99,91 

21.0 13,7 63 25 20 M 99,16 

.. -b,t5-•,  -, „ i... 62 „ „.  , 25 19 M 99, t.s2 

21,4 13,0 59 25 19 M 99,7/ 

29,9 12,5 59 25 19 M 99,73 

25,3 12,4 60 24 20 M 99,71 

i9,4 12,6 65 24 20 M 99,64 

11,6 12,1 69 25 9 M 99,51 

17,7 14,6 12 33 13 M 99,61 

NA t 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 
1 

NA I 

NA 

NA!

NA  

NA 

NA 

NA ; 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

NA 

http://www.climate.weatheroffice.ec.n,cakiimateDatathourlydatajhtinl?-timeframe=1... 2007-02-07 



IA.. Environmont Environnotnord 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 21 aoiît, 2096 

Toutes les heures sont exprimées en Ileum normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure loA.le en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 
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a EITVitellEflerd Envir4rivemort 
9. Canada 	Canata 

Rapport de données horaires pour le 22 aoiit, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de IEst (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	de.S! 

anw..rnel 

N. 	49°15'N  

7045001 	 (.)..';;/;';4,.i.: 71829 

.. 70-11.oZei: 129,30 m 

WFW 

4,44.44e4.4. »teizef- ateeil 
iet,tte, 

Ce.  dizad ' • 

' 	10,6 9,0' 90 30 6 M 99,46 NA 

:o,0 8,9 93 32 7 M 99,42 NA 

: 0,2 8,5 89 33 6 M 99,39 NA 1 
10,6 9,2 91 31 4 M 99,33 NA 

9,5 8,9 94 35 6 M 99,27 NA I 

94 9,0 95 32 4 M 99,29 NA 

; 1,2 9,8 91 35 4 M 99,27 NA 

..92 - 32 7 M 99,30 NA 
: 1,8 11,0 95 33 11 M 99,26 NA 
5,4 13,1 86 30 15 M 99,26 NA 

; 7,0 13,6 80 10 7 M 99,26 NA 
20,7 13.3 63 23 13 M 99,22 NA 
22,2 7,0 37 28 24 M 99,19 NA 
22,5 6,1 35 30 26 M 99,18 NA j 
21,5 4,9 33 29 30 M 99,15 NA 
21,2 5,0 35 29 26 M 99,21 NA I 
20,1 5,2 38 30 26 M 99,25 NA 

; 41V16.44 	• . . • . U • 39 29 30 M 99,29 NA 
16,5 4,4 44 31 24 M 99,36 NA ; 
14,9 3,9 48 30 19 M 99,42 NA I 
13,7 4,9 55 30 15 M 99,45 NA I 
13,6 4.1 53 29 20 M 09,44 NA 
12.9 4,4 55 26 13 M 99,44 NA ; 
11,6 4,5 62 31 9 M 99,44 '! NA 

- 	+ 

qt: 	rfq3;.!. 

hnp://www.climate.weatheratice.ec.gc.ca/climateDataihourlydatafhttnlhimeframe=1... 2007-02-07 
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0?54b  
4 ErIllnerti Errilronnemed 
-A Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour k 23 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de FEst (RAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 

k.91:1:EC. 
-mosmwervaprau.....enrox......mootœlie0.0.0.0414 

49 15' N 	 68' 9' 0 	 12!,50m 

704S001 	 71829 	 INFtv 

t4144411.4. t 74lite,44e d'vel.&40ee106.1. 
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ity,,0-4 d a-qited 	/tiAtiite,:, 
-y 1 ^..- 	4_ 	- 	• 	• • 

I 	,.: 

. ..,-, 

I 

i.  

i 11.2 5,3 67 30 20 M 99,42 NA 1 
10,9 5,7 70 30 19 M 99,41 N.A i 
9,9 5,s 76 32 IS M 99,41 NA i 
9,0 5,7 S0 32 11 M 99.42 NA 

''., 	.. 9,5 6,1 79 2S 9 M 99,43 NA 
1 

9,6 6,0 78 26 11 M 99,46 NA I 
10,2 5,9 75 29 17 M 99,43  

67 	_ 32  19 M 99.43 NA ! 
il}.; 	qo. 12,4 4,6 59 29 22 M 99,40 NA 1 

13.5 3,7 51 ,s 20 M 99,3s NA 
14.2 3,5 .,... 

 

4.s 29 2.4 M 99,39 NA ! 
; Il 	71-F 1.3,1 4,1 54 29 20 M 99,39 NA 1 
-.1.2:ty 14,4 2,5 45 27 26 M 99,34 NA I 

3,7 59 30 24 M 99,34 1 NA i  

13,1 6,3 63 26 20 M 99,34 NA I 
14,7 6,1 56 26 17 M 94,32 NA 
13,9 6,1 59 32 26 M 99,34 NA 

3,s 	- 29 24 M 99,30 NA 
12,$ 4,5 57 31 17 M 99.31 NA 
12,4 5,1 61 31 13 M 99,35 NA 
12.5 4,15 59 29 13 M 99,37 NA 
11,3 43 64 30 r„, M 99,3$ NA- I 
11,3 4,0 61 30 19 M 99,37 NA 

4.3 64 30 20 M 99,35 NA 

- 
FI 

httpliw-ww.climate.weatheroffice.ec.gc.calclimateDatehourlydata jihtml 2007-02-07 



1+1 rgrarl" Razinernkvi 
Rapport de données horaires pour le 24 août, 2006 

Toutes ics heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convenir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur Qv.q.4)7c1,e.5. 
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13 
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M 

M 
M 
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M 
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kPa 

d'' 

99,37 

99,37 
99,38 

99,43 
99,43 
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Li Ecatlircipanfnent Environnornert 
Canada 

Rapport de données horaires pour le 25 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (RAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes ster- 517,-?:;:;.. ? •.?' 

± tt  

49'15' N 	 68' 9'0 	 129,50 m 

7048001 	 OMM: 71829 	 WFW 

4/t&e gaiererito eremeee 

atiriot 1411444e0 	 4.40.401-442- 

k dot"friotko 	SoCrIko /440.'"V 444e4-441.„ Aesito_. - 

• 

11,2  7,6 96 34 15 M 99,93 NA 
7,3 95 33 33 M 99,96 NA' 

7,5 6,9 ::•;!-:;•4) 
 

96 34 13 M 99,93 NA 
-: 	.,,,•n 7,0 6,6 97 34 13 M 100,02 NA I 

6,4 6,1 9$ 34 13 M 100,04 NA 
,- 	-:•,4 6,4 6,1 9$ 34 13 M 100,11 NA 

7,3 6,7 95 34 11 M 100,15 NA 
s7 32 9 M 100,19 NA 

12,4 -  7,1 70 32 15 M 100,21 NA 
13,4 6,3 62 33 19 M 100,19 A 
15,3 6,0 54 32 )9 M 100,30 N-  A 2 
13,4 4,1 47 34 19 M 100,19 NA I 
15,6 4,1 46 12 17 M 100,1$ NA 
15,3 4,1 47 32 17 M 100,22 NA 
17,2 4,9 44 35 9 M 100,22 NA I 

; 17,0 3,7 41 33 11 M 100,23 NA 
15,9 4,3 46 34 9 M 105,23 NA 

111(14,-* 4,11- 49 32 9 M 100,26 NA 1 
24,2 5,9 57 3 7 M 100,33 NA 

) ,-):•;0 13,5 6,9 64 34 7 M 100,37 NA 
12,5 6,6 67 3 9 M 100,45 NA 

:41:90 11,1 6-9 73 35 9 M 100,52 NA 
4.9 63 2 19 M 100,56 NA I 

9,6 6,0 715 35 15 14 100,64 NA 

.. 	+ 
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i 

 

7 	
1 

http://w-ww.climate.weatheroftice.ec.gc.caklimateDataihourlydata_fhtml?timeframe----1... 2007-02-07 



En vironment Etivinonnemort 
Il 	Ci  a. 	Clriada 

Rapport de données horaires pour le 2S août, 2006 

Toutes ks heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes Mir Q:ilteiF(.? fie*: «& 	clipi.dgrésNs, 

13A1E-CGMEAU 
OUER-Ffr• 
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.! te1,  
t,„ itett tg; 
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(00 
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12 

10 

9 
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NA i 
NA t 
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Environment Environnemert 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 29 août, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 

5 
aVen 

49' 15'N ..1.(!.;:g.1t7_1,-,h; 68'9 0 129,50 m 

7048001 's 71X29 71829 fi-fr;liri1kRtii..,..ET,'„ .": WFW 
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, - 	- . 	- , 	.... 	„ _ 	• ...- 	- ...-- _ --- -- -,-. 	„...... , 	- „„ -- .....,,,,- 

99,63 

 

:,Iy•t: ,. - 	11,0 11,0 100 ID II M 99,116 

IL! 11,1 100 9 13 M 

11,2 11,2 100 II 11 M 99,64 

11,1 11,1 100 11 11 M 99,61 

11.141;1;-,  11,1 11,1 100 11 11 M 
99:791 11,0 11,0 100 II II M 914 9 

111 , 11,1 100 10 11 M 99.62 

-:: 	11,.7. 	r --10.0" ' II il M 99,60 

IO 11,3 100 10 11 M 99,76 
.r.9..9.,1 11,3 11,3 100 12 9 M 99,79 

11,6 11,6 100 12 11 M 99,77 

11,9 11,4 160 1k 9 M 99;72 

11,6 11,8 100 11 7 M 99,70 

12,1 12,1 100 13 I 1 M 99,66 

12,6 12,6 100 12 5 M 99,64 

1 	IiY; /234 ; 12,5 100 13 6 M 99,62 

11,7 11,7 100 12 11 M 99,57 

11,3 11.3 100 12 13 M 99,55 

11,2 11,2 100 I 1 II M 99,53 

12,1 12,0 99 10 9 M 

32,6 12,4 99 10 11 M ç 19 	3 5  99,50 

12,5 12,4 99 2 6 M 99,50 

12,6 12,5 99 33 6  M 99,50 

12,4 12,4 100 II 6 M 99,46 

1,rt`: 

 1 

I 

NA i 
NA. i 

NA 1 

NA I 
NA I 

NA 1 
NA i 1 

NA 1 
NA f 
NA 1 

NA ! 
NA t 

NA 
NA I 

; 
NA ' 

1 
NA I 
NA ' 
NA ; 

NA I 
1 NA 1 

NA I 
NA 1 

NA 1 
NA 1 
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Environment environnement 
!,1 Canna 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 30 août, 2006 

Toutes les 'heures sont exprimées en heure normale locale (HNT). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 

OU fit;-• ` 
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67 
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55 

70 
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26 
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31 
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31 
33 

31 
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36 
31. 

30 
31 
30 
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30 
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37 
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17 
30 
19 
20 
22 

22 
22 

26 

14 
M 
M 
M 
M 
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I1Environtnent EnvironnentePt 
it Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 31 fiait, 2006 

Toutes lés heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	iS-de  
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Rapport de données horaires pour le (H septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convenir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes sur 
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Environment Envimonment 
Canada  Canada 

Rapport de données horaires pour le 04 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (1-114L). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur .fig 
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l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes su r 
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$ $ Environnent Environnement 
x Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 06 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure Iccale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur gi!7N 
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Rapport de données horaires pour le 07 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

pe-ate s sur  
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4 Environment Envircnnemer 
W Canada 	Caraco 

Rapport de données horaires pour le 08 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heurt locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes sur 
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Rapport de données horaires pour le Il septembre, 2006 

Toutes les hem sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure &il y a lieu. 

Notes  sur   des ,:huleit*w dienatiefg.F. 
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Envifœlont Environnemer t 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 12 septembre, 2006 

Toutes les :heures sont exprimées en heure normale locale (BNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de rat (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	des dom; é.o: aima tiyitgy. 
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1414 Enavtliorrent Fererl,rala  minent 

Rapport de données horaires pour le 13 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 hetue s'il y a lieu. 

Notes sur 
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Envircranent Eraritionnemert 
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Rapport de données horaires pour le 14 septembre, 2006 

Toutes les heurts sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez .1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur !;:)•!Mf2.4i;..,'-'-F d;:gMéefil 

C-COrki EA U 
Eira: 

:49 15' N 	 .............. 68 9' 0 	 129,50 m 

il1q2-11t4:;:,7,13tz:t 	t te: 7048001 1 	 ; 71829 	1ii 	 WFW 

41.14../s Pou taise doess il y 4e2 £tLiduQ. 
- 	 /7' 	. 

elt.e. -et e4A44411 
.. 

717 

;A-T1 

il:Appolq di..: doralr:,45 1..--:::t11:*:. potn• k ;4 svp'ivor:45,-1-., 2.0;..g., 

1.7•4-;:r,A.3 /4.7,7.1.;t.. 46.t4 	:43 ir:i1-.! 	-ti..:;t-  0,,L.!.!..i.ii.  

V.s.,;• 

"i7e-np 

. • 9,4 7,0 85 1 6 M 99,70 NA 

9,1 7,2 44 34 13 M 99,73 NA 

9,1 7,2 88 34 17 M 99,71 NA 

9,3 7,2 87 34 17 M 99,71 NA 

9,3 7,3 87 33 7 M 99,73 NA 

8,7  7.5 92 33 6 M 99,78 NA 

9,5 7,8 89 34 9 M 99,83 NA 

1d..., :jO..' ..   . 	'. 	tt; 	'.' V 34 6 M 99,45 NA 
' Ife 8,2 6* 33 4 M 99,45 NA 

14,5 68 11 6 8.7 

 

M 99,86 NA 

16,3 9,4 65 11 6 M 99,85 NA 
14,6 9,7 72 11 9 M 99,84 NA 

15,9 10,0 64 12 11 M 99.83 NA 
20,6 6,3 39 2! 11 M 99,84 ' NA 
20,7 6,2 39 23 15 M 99,82 NA 
20,2 6,4 41 23 17 M 99,82 NA 
 19. I . .., ...... 	6,0 	., . .. ,..: 	.  :  	42 24 M,  M 99,84 NA 

U 4k 24 22 M 99,87 NA 
' 	7,1- .--v• - , - - --- .7.4 - 	' 	• 53 -: g 19 M 99,93 NA  1. 

56,8 4,2 57 26 19 M 99,97 NA 
15,9 8,5 61 26 15 M 99,97 NA 
12,2 11,6 79 33 9 M 100 ,00 NA. 
11,0 8.6 $5 34 13 M 100,02 NA 

• 317.5  i 	. 
8 ,6 ti$ 34 13 M 100,03 NA 

. 	... 
' 	 74...évenii,e 

1- 	- 	-,-. 	
0..ii.I.Nori.-  t.l. navigai:ion -1 i 

li .t-a.-,A...:,u  
. 	?,.• :..• 1.1,,,ieui---7.!stirn-g,.,z 	 .. I 	:,....-41 , 7.:, ....,L , f ,,,.M.P 5.7 , • Ç... 

1 iP.1) '''. 	 n,........-:,.,7,,,,j,f...-. 	 l 

!..,7 C.F1i1.4(13:..VP1;6f.  en f,es 1_7:'Ar'7.1? r  i , _ 	 ! 

http://www. cl  i mate.wea-theroffi ce. ec.gc. ca/climatelDatehourlydataf  htrril?timeframe=1... 2007-02-07 



Page sur 2 

A ttete )7WZA 
f 	' Kas)  d'oit& 
66),  jajaiati-ip 

-teefru) dg) a 

142/ m 	
616L' 

4.-titeu? 
Obtif ietLi--)  

I to- _et 38 ere.L.  
dwa-eed-) te) 

Données Horaires 

Env ironment Environnerneot 
Canada 	canada 

Rapport de données horaires pour le 15 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

[Votes sur Q•p!! .̀*: d. 

t 
4,:l'...',..-)';',I 

49' 13' N 
	

7...„*Itz: 68' 9' o 	 A,!: 129,50 m 

704S001 	 0...,1:V: 71829 	 \WIN/ 

eittg dit Vii deo 1G ka. -ait , •ekezatte  

•-1"•,•i• 

   

100,06 	 NA 
100,06 	 NA 1 
100,10 	 NA 1 
100,10 	 NA 1 
100,10 	 NA ' 

1 
100,15 	 NA i 
100,24 	 NA i 

100,27 	 NA 1 
100,26 	 NA 

100,25 	 NA 1  
100,24 	 NA i. 
100,21 	 NA 1  
100,17 	 NA I 
100,13 	 NA 1 

100,09 	 NA i 

190,04 	 NA I 
1 

100,00 	 NA ; 
99,98 	 NA i 
99,96 	 NA I 

1 99,96 	 NA i 
99,97 	 NA I 
99,95 	 NA ! 

I 
99,93 	 NA 1 

i 99,89 	 i NA  

9,5 
	

8,2 
	

92 
	

34 
	

15 
9,7 
	

8,3 
	

91 
	 33 	 17 

9,2 
	

7,9 
	

92 
	

15 
9,5 
	

7,9 
	

90 
	

30 
	

13 

9,3 
	

7,3 
	

32 
	

13 

9,0 
	

7,6 
	

91 
	

33 
	

15 
9,7 
	

7.6 
	

87 
	

33 
	

15 

12A 
	

$,2 
	

73 
	

33 
	

1 1 
15,4 
	

8.6 
	

64 
	

31 
	

4 
	

M 
16,0 
	

9,7 
	

66 
	

12 
	

6 
14,8 
	

9,6 
	

71 
	

11 
	

7 
	1.4 

16,3 
	

10.6 
	

69 
	

13 

17,2 
	

10,7 
	

66 
	

13 
	

9 
20,3 	10,7 
	

54 
	

22 
	

13 
21,9 
	

103 
	

50 
	

24 
	

15 
20,6 
	

9,5 
	

49 
	

7.4 
	

20 
20,0 
	

10,4 
	

54 
	

25 
	

24 

	

.1 " 10.4 
	

57 
	

24 
	

24 
:52 
	

24 
	

24 
16,5 
	

9,5 
	

63 
	

31 
	

13 
18,3 
	

10,0 
	

58 
	

29 
	

19 
19,1 
	

9,5 
	

54 
	

26 
	

22 
17,7 
	

9,7 
	

59 
	

26 
	

19 
17,6 	 9,9 	61 	 26 	 22 
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f 

   

http://www. ci  imate. weatherofli ce. ec. gc. cakii mateDatathourlydata j.htmrtirneframe----  1 	2007-02-07 



Données Horaires 
	

Page 1 sur 2 

Environntern Environnement 
].71, 	Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 18 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
rheure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

NOteS SUT 

• 

49° 15'N I., -qp1-117,1,-Az: 68 9' 0 	 129,50 m 

ftiri -o: 7048001 ifiz.ivjfp.:;?,:;•:.-n fr.),M.1,44:: 71829 	 1WFW 

tvae.6 oev 

-^..,f. 	 ,^ 	^ ^1,-- ^-• 

v:,1;1 

t. 	vo 

t,09 

t'In 1 

7,2 

7,2 

6,7 

6,5 

6,5 

6,4 

6,4 

5,9 
5,9 

5,7 

5,4 

5,3 

5,1 
5.) 

5,4 

5,5 

3,5 ... 	.:.. 
5,4 

5,5 

5,5 
5,7 

5,9 

6,0 

6,3 

6,2 

6,1 

6,0 

6,1 

6,0 

5,6 

4.0 
4 ,5 

5,0 

4,5 

4,5 

4,6 

4,5 

4,6 

5,0 

5,1 

5,0: 	, 	- 

4,9 

5,1 

5,2 

5,4 

5,7 

5 ,5 

94 

93 
96 

97 

97 

97 

95 

93 
93 

95 

93 

96 

95 

96 

97 

97 

97 
- . 97:P  

97 

97 

98 

95 

99 

99 

5 

6 

6 

7 

5 

7 

5 

7 

5 

9 

5 

5 

5 
5 

5 

8 

9 

9 

5 

9 

9 

9 

9. 

4 

13 

11 

15 

13 

15 

13 

24 

24 

25 

25 

26 

24 

24 

24 

24 

24 

20 

20 

17 

22 

19 

17 

20 

19 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M. 

m. 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M. 9 

M 99,66 

M 99,62 

M
95'9,6509 

••,,!-,,,,,,t,7,,,, 	,,,,.., 

çi.4)1 

vo, 52 

99,50 

99,45 

,99:359 2  

99,57 

99,60 

99999::6 64:97 9 

99,64 

99,60 

99,649362  

99,59 

99,60 

9955 

 9 

99,59 

99,56 

99934 ,43 

99,47

9 

MNA 

N A 

.11,,lit, 

I 

1 
1 

NA i 

NA  ; 

NA ; 

NA ; 

NA 1 
NA 1 

; 
NA ! 

NA 

NA I 

NA ! 

NA 1 ! 
NA ! 

NA  

NA ; 

NA ; 

1,TA 1  
1 

NA 

NA. 

; 
A 1; 

NA 

f 

NA 1 

NA 1 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.caklimateDatathourlydata_fhtmlltimeframe=1.., 2007-02-07 
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Envircnrnent EnvircrintwinOrti 
%::Anada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 19 septembre, 2006 

Toutes les heures sont expintëes en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

NOteS SUT 

B 

49°15' N 	 68 9' 0 	 129.50 m 

704S001 	id<;:-.34i.Mfr<>21; (S..‘iM: 718291,:;.:'.)?frk'',Atif:f! 	WFW 

tl• 

3:3w 

-,<•,:!; 

w.< 

1•3•33I! 

I 	-22.33, 

.;< 

6,2 

6,3 

6,6 

6.8 

6,9 

7,0 

7,1 

7;4 
7s 

8,5 

9,2 

10,3 

10,8 

10.7 

9,5 

10,5 

10,1 . 	. 	.. 	_- 	• 
.10,3 

9,6 

8,0 

7,8 

9,3 

9,3 
9,9 

6,0 

6,2 

6,5 
6,7 

6,8 

6,9 

7,1 

_7,4 

,r.c 

8,4 

9,1 

10,2 

10,6 

10,6 

0,5 

10,5 

10,1 _ . 

10,3 

9,6 

8,0 

7,8 

9,3 

9,3 

9,9 

; 

99 

99 

99 

99 

99 

99 

100 

: 100 / 
100 . 

99 

99 

99 

99 

99 

100 

100 

 100 
X 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

10 

8 

g 

g 

9 

g 

7 

9 

8 

.9 

9 

8 

9 

35 

36 

4 

35 

6 
11 

13 

5 

5 

8 

2 

't.:,,,sr- 

A''•Y: 

13 

19 

15 

19 

20 

17 

17 

17 

15 

13 

15 

17 

13 

7 

19 

6 

13 

7 
6 

9 

2 

6 

6 

6 

NA  

',',..'s  

Ni 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 
M 

M 

M 

M 

1,4 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M0.4,,076 

::?•'; 

MNA 

M NA 

99,37 

99,31 

99,23 

9 	1 ,90: 9 15  

99,129911 

99.05 

98,96 

98,91 

;)9:,,g764 

98,73 

98,70 

98,74 

)8 .8 

98,76 

98,79

8 	0 9 

98,78 

98,68 

98,59 

98,52 

V- f;,mr 	t:",!i 
.._ 	1 
1 '::NN•,i 

1 

I 
! 

NA I 

NA i 
1 

NA 
NA I 

NA 3 

I 

NA 1 

NA 3 

NA i 

NA 

NA 

NA i 

NA ; 

NA I 

231A 3 

NA i 

NA

NA 1 

NA 

NA 

NA ) 

NAi  

,i,!<13337,7,41-;-3:ds. 	 337,i7.3t 3.3,,.33,372.,<3 
• • ;<-1 

3 ND 

http://www.climate.weatheroffice.ecsc.caklimateDataihourlydata  f.html?timeframe=1... 2007-02-07 
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1*6 Em.ircnment Environnement 
fit Canada 	Canata 

Rapport de données horaires pour le 20 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en hem normale locale (HNL). Pour convertir 
Meure locale en heure avancée de l'Est (RAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur ff24Ç4'4.z 

os 

 

1.g.fAijii7: 49 15'N 

iii 124: 7045001 

68° 9' 0 	 129,50 m 
07- 1m: 71829 	 f WFW 

d

azt422_,Lv Webel.4662..) 

9,9- 	• 	- 9,9 	• 	100- 	- 	33 	 i 1 	M 

10,2 	 10,2 	100 	 34 	 H 	M 

10,4 	 10,4 	100 	 33 	 11 	M 

10,7 	 10,7 	100 	 33 	 11 	M 

10,8 	 10,8 	100 	 24 	 9 	M 

10,2 	 10,2 	100 	 27 	 11 	M 

9.7 	 9,7 	100 	 26 	 11 	M 

10,0 	 10,0, 	100 	 3I 	 7 	M 

10:7 	 10,7 	100 	 ,K; 	 7 	M 

11,4 	 11,4 	100 	 34 	 7 	M 

12,6 	 12,6 	100 	 33 	 15 	M 

13,6 	 13,2 	97 	 32 	 11 	M 

10,4 	 10,0 	97 	 9 	 9 	M 

9,7 	 9,7 	100 	 8 	 7 	M 

10,9 	 10,9 	100 	 21 	 2 	 M 

13,2 	 12,3 	97 	 24 	 9 	M 

13,3 	 12,7 	96 A 	23 	 9 	M 

• 13,0 	•12,4 	96 I 	27 	 13 	M 

13,1 	 ii.? 	91 	 29 	 13 	M 

12,9 	 9,7 	$6 	 30 	 20 	M 

10,5 	 9,0 	90 	 30 	 13 	M 

8,9 	 3,3 	 96 	 34 	 13 	M 

9,1 	 8,3 	 95 	 32 	 13 	M 

1;05 	 7,15 	 93 	 31 	 15 	M  

;,,,,-,•• 	 1 

! 

	

95,49 	 NA i 

	

93,44 	 RA 1 

	

98,49 	 NA 1 

	

98,43 	 NA i 

	

98,49 	 NA I 

	

98,46 	 NA 

	

98,51 	 NA 

	

98,44 	 NA 

	

98,39 	 NA 

	

93,40 	 NA 1 

	

98,32 	 NA 

	

93,30 	 NA 1 
1 

	

98,31 	 NA i 

	

98,30 	 NA i 

	

98,26 	 NA : 

	

98,24 	 NA i 

	

98,22 	 NA i 

	

98,24 	 NA I 

	

98,24 	 NA ; 

	

98,27 	 NA 1 

	

*4,31 	 NA 

	

98,34 	 NA I 

	

98,36 	 NA 1 

	

98,42 	 NA I 

C 

; :•-4;* 

http://www.climate.weatherofficeec_gc.caklimateData/hourlyclata fhtml?timeframe=1... 2007-02-07 



Environment En vironnornert 
, 	Canada 	Careca 

Rapport de données horaires pour le 21 septembre, 2006 

ettee ifkor4) 

Toutes les heures sont exprimées en heure nomiale locale (}INL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure &il y a lieu. 

Notes sme  

fjf, EEE C  

49' 15'N 	i..t,notu:. 68" 9' 0 	 129,50 m 

7048001 	 71829 	 WFW 

12-teezezttxp (taud) )664-&deefe h iet àeutate 

K4.0, 	 ..evett4lte, 

sOw:1•.. 

• 

5,3 33 30 17 M 93,45 NA I 
; 	.•::::et, 3,0 5,2 32 .31 ii M 93,49 NA 

3,2 5,3 32 31 15 M 93,51 NA 
3,2 5,0 8O 31 17 M 98,52 NA 
7,6 3,4 K6 30 20 M 98,60 NA 
7,3 5,7 90 30 20 M 93,66 NA 

•'.:EP 7,9 5,7, 	.., 86 27 15 M 98,73 NA 
17,7 . , 	• • :5,2 . 	: „:34.' r 19 15 M 95,73 NA 

i,;!•:i,; .: 	,8.4 	• 4,4 ' 76 30 19 M 93,33 NA 
9,3 .3,1 65 30 24 M 93,35 NA 
10,1 2,9 61 30 22 M 95.88 NA 
10,3 1,5 53 29 19 M 1/4,83 NA 
12,0 0,5 45 28 22 M 93,84 NA 
11,3 9,5 47 26 24 M 93,91 NA 

; 	t•.: 	:..; 11.0 0,0 47 31 22 M 93,93 NA -1 
! 	1 	•,:! 12,0 -1,1 40 29 20 M 93,96 NA 

11.1 -0,8 44 26 20 M 99,09 NA 
10,3 0,9 49 27 34 M 99,06 NA 
190 .  20 ...61 	: 	# 26 22 M 99,16 1,1A 

.•;• ,.. , r; 3,0 1,3 65 26 22 M 99,24 NA 
6,6 2,3 74 26 19 M 99,23 NA 
6,3 2,5 76 26 20 Id 99,31 NA 
6,9 2,7 75 27 2.3 M 99,34 NA I 
6,8 2,6 73 27 22 M 99,33 NA ; 

' 

http://www.climate.weatheroffice.mgc.caiclimateData/hourlydatajhtml?timeframe=1... 2007-02-07 
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,4 Environnent Environnement 
ng Clnada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 22 septembre, 2006 

Toutes les heures sont ex-primées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Noies sur Queeiii,.;  aes e..lonn:ècs 

13A_t t, OME fl  
M 	wt,y C 

94.1111,2741.1.14 	  

49! 15' N 	• 1.47.11.tiuter; 6V 9' 0 	Altit.:10.15 129,59 m 

iAentiiitt,11.0n 	714S001 14A:Tak0gi!.w.k.  tr.1NW: 71829 15.4:v11101.'n TC; WFW 

"PA_ 

	

go 	 iatt-r itiettlao 
Q 

	

J2,404,6-e. te;,r-) 	' 	 fe.04,ace,  

i .VWl  

1 	t 	 s'A 	 .1.9`: (3,...g 	iiir.01 	14m 	 i:P14 .. 

6,1 	 2,3 	 75 	 25 	 9 	M 	 99,42 
1 

	

N:01.1 	6,6 	 2,5 	 75 	 27 	 20 	M 	 99,45 
i 

5,5 	 2,3 	 50 	 26 	 20 	M 	 99,49 

	

57,;0 	5,5 	 3,2 	 79 	 26 	 17 	M 	 99,52 
1. 

	

94:r.,9 	5,1 	 2,2 	 52 	 26 	 19 	M 	 99,56 

	

1. 3;:ifa 	5,0 	 2,0 	51 	 31 	 17 	M 	 99,61 

5,7 	 1,9 	 77 	 30 	 17 	M 	 99,72 

	

. 	. 	. 

	

0".;: 00 	.17,2. : 	. 	. 

	

••• Ifi• 	. 65 f 	30 	 22 	M 	 99,75 

	

; )5:,c0 	5,7 	 1,5 	62 	 30 	 24 	M 	 99,51 

5,3 	 1,7 	 63 	 30 	 32 	M 	 99,57 

9,7 	 2,0 	59 	 29 	 24 	M 	 99,56 

	

i .i,w;: 	10,9 	 -0,4 	46 	 29 	 7Z 	M 	 99,53 

	

-,3:411 	11,1 	 -0,6 	 44 	 29 	 25 	M 	 99,55 
i 

	

., 13:09 	11,9 	 -1,2 	40 	 28; 	 28 	M 	 99.54 

	

.. :. ,.4. i1:1 	12,3 	 -1,3 	38 	 29 	 35 	M 	 99,83 
• 1 

	

11;q:!m 	12,2 	 -1,3 	39 	 25 	 28 	M 	 99,53 

	

11-:39 	11,8, 	.. -1,4 	40  	29 	 25 	M 	 99,55 

	

1 1,  •,1, 	.110. 	4,4 	.43 .:1 	30 	 24 	M 	 99,90 

	

11f199 	' ;7 	-0.3 	53 	 30 	 19 	M 	 99.92 

	

1 x9:99 	5,6 	 -0,2 	54 	 30 	 19 	M 	 99,92 

	

;..213!1l9 	8,1 	 0,7 	60 	 27 	 15 	M 	 99,95 

	

21:9.9 	7,5 	 0,7 	62 	 29 	 1 I 	M 	 99,93 

.1. 

 

	

229b. 	5,7 . 	 1,1 	 72 	 31 	 11 	M 	 99,91 

	

1,3 	82 	 31 	 7 	M 	 99.89 

'3 3.yr  47,0; CI 

• 211.'"‘ 

http://www.climate.weatheroilice.œ.gc.caiclimateDatehourlydata  f.htrni?timefrarne=1... 2007-02-07 
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II 	Euvironrannt Environnement 
II I Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 25 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en hem normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sut 

:1-5A (»d u 
4.1 	C 

49'15' N 	 ...0.0*4.11 68 9' 0 	 129,50 in 

704S001 35:Zer40.44.fif, OM: 71829 	 WFW 

tfete4, 	 1-14.) 

delé.4) datui44teleyeeid). 

7 

' 	".1 :t 

' 

• v 

t. ,:-mi.:  !,- ',7,',):;•: en- :::',,,'; -,i :17•4iT',. ni •,:ii.. ,ttT.7..,.i,!' 
k.,17.23 

7:-:;:::,..4,t,:okii 

. 	.... -....- 	• 	 --... 

k., 	ti,Z,i.1,1,, hin.....1.., 
 

,.... ...: 

fl",:t 
 

... 	- 

4,0 15$ 33 35 M 57,s1 NA 
, 	9-, •::.•.,- 5,1 3,5 89 33 20 M 97,97 NA 

I.;;:- :.•:: 4,7 2,7 117 32 15 M 94,10 NA 
''_ 	.,,t,;.:;•;: 4,5 1,7 $2 31 26 M 9'8,14 NA t 
•E, 	o4:•,:):, 4,3 1,6 83 32 19 M 98,26 NA t 

4,1 1,7 $4 30 19 M 9/5,37 NA 
'; ij,:, 	-si• 3,9 1,3 83 30 20 M 911,47 NA! 
‘ ',! 	15.9 •: 	. 	i 1.# iii -A* i.  32 11 M 98,53 NA 

:,•:- 	sn!: ' ' 	7,3 1,$ 67 .- 30 19 M 9$,62 NA 
1,9 61 30 20 M 98,67 NA 

10,0 2,0 57 28 24 M 9844 NA 
9,s 1,9 58 31 19 M NA 

'': ' 	'• 	'' 10,s 0,9 50 29 24 M 98,67 NA 
11,5 -0,3 44 30 20 M 98,66 NA I 

; 	., 	4-•,:i: 10,9 2,2 55 30 19 M 98,70 NA 
' 	;-.•':•:'11. 10,9 1,5 53 30 17 M 98,73 NA ; 

11,5 0,9 48 29 17 M 95,76 NA 
!, 'T.V. 	:,, _ 	i!!' : 4;4 ; 	': 43 61_ • 31 9 M 98.74 NA r 

8,4 20 Os 29 Ii M 98,114 NA 
; 	t ,•;• 90 7.4 2,9 71 30 19 M 98,89 NA 

H!$ 5,9 2,9 76 30 17 M 98,91 NA 
5,8 3,0 77 30 17 M 98,92 NA 
5,6 3,0 78 2$ 13 M 911,90 NA 

:7,0 2,7 74 27 11 M NA 

j 	ctt:che 

httpliwww.climate.weatheroffice.ecso.caklimateData/hourlydata f htnetimeframe= I ... 2007-02-07 
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Rapport de données horaires pour le 26 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur tvig.ii?..; 2,:e5 dotin 	dimafivecs. 

BAIE-C.0M EAU 
OU EDEC 

T..,.fiTg,Liv: 49 15' N 	1 ,4!'igiL/3.•--„14:: 68* 9' O 	,%11:4:E;Ifr: 129,30 m 

141ntif1pti, 	70451001 1..,43#1.11tp440»(.)7:10±: 71829 1.orp2itiA to wFW 

Pieteietw ..14t 1,11.0_,(fete4o 	ebtek) 
d 2u-4e eenteified) Aies6/-). 

f , 

IL 

i h:0;.1 	4,11 - 	3,0 	ss • 	34 	 13 	M 	 9$,$5 	 NA , 
1 

4,7 	 3,5 	92 	 4 	 4 	M 	 98,$2 	
NA 
NA 

r.111. 410 	4,3 	 3,4 	94 	 34 	 15 	M 	 9$,$5 

i &tî 	4,3 	 3,4 	94 	 35 	 6 	M 	 9$,7$ 	 NA I 

Ir•o.,.«.6 	4,7 	 3,5 	92 	 11 	 4 	M 	 98,78 	 NA 

4,3 	 3,4 	94 	 2 	 6 	M 	 94,79 	 NA i 

4,4 	 3,6 	95 	 1 	 4 	M 	 94,82 	 NA I 

A.7A0 -LEri, le,9 '• -:. --- 	4;2 -:. -.-____,....09.1110. 	12 	 6 	M 	 94,46 	 NA Is.  

6,0 	 4,6 	9! 	 13 	 9 	M 	 94,90 	 NA 1 

; n.Ptill 	7,2 	 5,0 	$6 	 14 	 9 	M 	 98,93 	 NA t 
1 

9,2 	 5,7 	79 	 11 	 7 	M 	 93,93 	 NA i 

9,6 	 5,2 	74 	 11 	 7 	M 	 9$,94 	 NA ! 

Î Z2:IP4 	9,1 	 4,7 	74 	 13 	 11 	M 	 98,97 	 NA 

f; 13,4)9 9,1 5,5 
5,1 

78 15 	 6 M 

M 	

99,02 

9,1 	 76 	 23 	 7  99,09 	

14A 1 

NA 

i n9 	$,5 	 4,4 	75 	 26 	 17 	14 	 99,17 	 NA 
! 

8,4 	 5,7 	$3 	 25 	 11 	M 	 99,23 	 NA 1 

3-1t190...,.- . ,1444,9,.-. . 	- 79r 	-..si /)4 	26 	 17 	M 	 99,29 	 NA I 
f• -;41i;14 	7,6 	 5,9 	$9 	 27 	 15 	M 	 99,31 	 NA i 
Il , ou 	7,9 	 6,2 	89 	 26 	 19 	M 	 99,41 	 NA 1 

.....i;-:;:t1 $,4 	 6,5 	8$ 	 26 	 20 	M 	 99,4$ 	 IsrA I 
; :•:.i,2%v 

 
$,2 	 7,3 	94 	 26 	 11 	 M 	 99,52 	 NA 1 

1 ...;:,•,.,4 	4,4 	 7,1 	 92 	 2$ 	 11 	M 	 99,56 	 NA I 
1 

'',.:,:_c, 	 .. * 	1,9 	 6,3 	90 	 27 	9 	M 	 99,62 	 NA ' 1 -.......- 	 ._____ 	 

Légertr..143_ 

	

5:4 	i);m1 r14,efi• 

	

I
E 	a 	c•$-; 

nort dl.sponjbi 
4;4..Qg 

$1.7:1;r1;?15,oirsr,ts ya r•t 

E;:- L 6':••• 5 	fr-Fe 	ePtPrj"-'r.f7..2 
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Envirenment Environnement 
Catiatla 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 27 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (NNL). Pour convertir 
Fleure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure stil y a lieu. 

Notes sur 1?. 	 je& ethwatiqo,,,,w. 

iAflhCfiiAiU 

49° 15'N 	 68* 9' 0 	 129,50 m 

704S001 	 71529 	 U: WFW 

wt-au/ 45W4j&Lep rite& 

66, 

. A. 

7,4 6,1 91 26 20 M 99,66 NA 
91.;;.--, 7,0 5,5 90 26 19 M 99,71 NA 

6,7 5,0 89 26 19 M 99,75 NA 

6,1 4,7 91 28 7 M 99,84 NA 

6,4 4,4 87 30 15 M 99,88 NA 

6,1 4,2 88 30 7 M 99,92 NA 
5,7 4.2 90 30 9 M 99,96 NA 1  

33 11 M 99,99 NA 

7,8 

8,...1 

5,3 

6,2 

$4 
86 

10 

12 

7 

11 

M 

M 

100,03 

100,04 

NA

NA 

I 

11,0 5,2 72 15 7 M 100,01 NA 

12,0 5,7 65 16 11 M 99,99 NA 

9,8 7,2 84 11 15 M 99,97 NA 

0,7 7,1 78 :2 9 M 99,91 NA 

1,2 7,0 75 12 9 M 99,88 NA 

; 	:5. 	;,.., •.0,2 6,8 79 12 9 M 95%88 NA 

, 	, 8,9 7,2 89 11 7 M 99,146 NA 

i! 	-; ;:!!• :!;; . ' ...; 	iZIt 	r;  6,9 94 11 9 M 99,80 NA 

- 	.7,14- 6,7 93 14 6 M 99,82 VA 

8,2 6,1 147 11 ' 	11 M 99,81 NA 

9,7 5,6 76 11 11 M 99,78 NA I 

i 	',', 	.!'•;•= 10,3 5,7 73 12 15 M 49,76 NA 

10,4 5,7 73 12 13 M 99,75 NA 

5,7 74 11 13 99,75 14.,k 

auelig- 	 ,e4g 

http://uww.climate.weatheroffice,ec.gc.ca/climateData/hourlydata  fhtml?timeframe----1... 2007-02-07 
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Qt..1  

.. et.... 	 wanoneaula...001.0.045 	 0,1.1.1* 	 KSV 

potIr ;‘! .T;;£:4 	-11)1M 
pc.,..v.tp71 4 14..  

NA 

NA 
NA 
NA 

NA 
NA 1 
NA. 
NA I 
NA 1 
NA 

NA 
NA 
NA 

NA 
NA I 
NA I 

NA 1 
3 

NA 

NA 
NA 

NA 
NA I 

NA I 

NA 

99,74 
99,74 

99,71 
99,69 
99,72 
99,73 
99,77 
99,76 
99,713 
99,84 

99,77 
99,67 
99,66 
99,60 
99,51 
99,50 

99,52 
99.51 
99,54 
99,55 

99,57 
99,57 
99.59 

99,60 

1,I gl-nvizline,fit Fizig3nroNlient 
	 a fi 

Rapport de données horaires pour le 28 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
rheure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	th' c.  

11,4:: 49 15'N 	 Lu: 68° 9' 	 .luth: 129,50 m 

	

iiiCjI3,0: 7048001 1114.3-00i.:1ffiel Oit/if: 71829 	13i.zittilli.:Mt-m 11'1: WFW 

-ite-eta it de-ke-tt' 	& 

11 	'5,10P 

. 	:.• 

2A 
ifa'y 01,4,  

1 
: 01):11ZN . 	10,Z 3,K 74 il 13 M 

rir. 10,0 5,9 76 11 17 M 
6,2 79 12 13 M 

i 
::3.3-oil 9,4 6,4 82 Ii 15 M 

f'.i..6#1 • , /1,3 6,2 85 10 19 M 

8,0 6,4 90 10 17 M 

! 96. ,:,i3 8.1  6,7 9i 10 17 M 

- 	.. • 0: •'.,'I 	-  II 17 M 

7,5 . $5 10 19 M 
10,9 8,0 82 11 15 M 

: .1q:/.8 , 11,5 8,3 81 11 17 M 
11,8 8,3 79 10 19 M 

! ; 2-001 11,8 8,2 79 11 19 M 
. z 5- Ot; 13,5 8,2 75 11 19 M 
1 
; 14:i 14,0 8,7 ro 14 15 M 
I t5!:14 13,7 8,4 70 13 15 M 
I 11,9 7,8 76 12 11 M 

9f•I1z,2 7,7' - .74 10 20 M 

12,5 7,5 li N' I 18I4 10 24 M 
12,4 7,4 72 12 15 M 

9:81:, 12,0 7,6 74 14 15 M 
1 , 21:, 11  11,9 7,6 75 12 15 M 
1 22:ikIt 11,9 7,7 75 12 17 M 

1 23;1;c: • 10 7,7 73 	- 13 13 M  

, 	 1-#47e..},zil,...i. 	 t , 	 (');-.,t1".,1)t.ig de naW:ciat•I'•00 	1 
: l'I ......- ki4i.,,hi.....?•• rr,;:v,q,.:‘..,,,,f,s,. 	 i ç',;....r.'271,.....1;i1.C.:a3.. 	 i 

= Va ic:..ar .a.s.,:i..wv:...:,!. 	 ". r_ 
i ....4 t.fi..!:.0:...(10,.7.=.1ec 	 I 

ty.-..r, ,l',i.p...::!.....,i, 	 I 5•P'7i1P2. 	 i 
--- . 	 1 

Stf.: ava:-.15ir;ar.1.2:a ayant.de.s 6_0;..,i: 	 a 
p,,,,,7:1;••?.!; .t.',;a:•titirartaraa :"aia..ea..~.:brt..2(.1.1).). 

1 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.ca/climateData/hourlydata  j.html?timeframe=1... 2007-02-07 
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49° 15-A1 	 1..4,4.101z.tdir: 6 9, m 

704%01 	 (2 74::7721-: 71529 	 WFWattelt& 

EnOletiftlerti Ewironnement 
w Canada 	 Canada 

Rapport de données horaires pour le 29 septembre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lien. 

E 4:: 

gel du h V4 " ete, port ee 4/fo  

).114& jaw 	-64tfa 
idady) . 	. 	. 

• 

I 
, 

'11,1 7,6 79 13 19 74 99,60 NA 

:11,2 7,5 78 13 17 M 99,60 NA 

10,6 7,3 80 12 15 M 99,57 NA ! 

10,2 7,2 32 it' 20 M 99,56 NA 
; 

9,13 7.2 154 10 19 M 99,56 NA 

9,9 7,0 82 10 24 M 99,53 NA 

9,9 7.2 10 26 M 99,51 NA 1 

;711; t;!13  11 Ir 11 17 M 99,51 NA i 
ii:,57 ?,7.0 11,8 7,9 72 10 20 M 99,44 NA 1 

12,1 6,6 69 11 20 M 99,40 NA ; 

12,2 7,2 71 10 26 M 99,32 NA g 

13,0 8.7 75 9 28 M 94,19 NA 1 

13,0 9,9 81 9 22 M 98,95 NA 1 

11,7 11,3 97 7 15 M 9,4,72 NA g 

12,-1 12,2 99 9 44 M 98,53 NA 

12,8 12,6 99 10 39 M 98,34 NA I 
t 

13,5 13,1 97 9 43 M 98,15 NA i 

; 11,3,3 	7 lfl 90 10 32 M 98,96 NA 1 
1 

12,4 12,4 100 13 19 M 98,138 NA i 

13,4 13,4 106 10 15 M 97,91 NA ! 

;;j:17 12,5 12,5 100 18 22 M 97,94 NA 1 

9,6 9,6 100 24 24 M 98,03 NA I 

9,0 9,0 100 24 26 M 98,18 NA 

7,9 7,s+ 300 23 M 98,32 NA 

7:,',.:2!.“:,.,:s 7v;-;.,•n:71nte...,7 .:-.- „,..fr.A r.1-::,--i: .-:1:',--]; „5,:„s 	 i 

I 

http://www.dirnate.weatheroffice.m.gc.caiclimateDatehourlydata  jhtml?timeframe=1... 2007-02-07 
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Rapport de données horaires pour le 02 octobre, 2006 

Toutes les heures sont exptimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancée de l'Est (iLkE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes fflift 

',1171 

2,0  66 5 9 M 100,65 NA 
3,7 73 7 9 1,4 100,59 NA ! 

7,6 3,2 74 2 11 M 100,49 NA I 

3.1 76 I 13 M 100,49 NA 

7,1 3,7 79 36 13 M 100,48 NA 1 

6,6 3,5 81 35 13 M 100,46 NA 

6,5 3.9 83 35 15 M 100.43 NA I  

3,S si 36 17 M 100,42 NA 

7,3 3,7 7N 29 6 M 100,39 NA 

3.7 73 7 M 100,37 NA 

9.1 3.7 69 1. 7 M 100,28 NA I 
13,5 3,9 54 2 6 M 100,I8 NA 

9,2 3,4 67 12 7 M 100,09 NA 

9,3 3,4 66 13 11 M 99,98 
5,0 77 13 13 M 99,96 NA 

s,1 4,6 79 15 11 M 99,96 NA 

4,5 78 11 4 M 99,96 NA 
4,8 b 27 13 M 99,96 NA I 

7,9 5.3 84 2.71 4 M 99,94 NA 
7,0 5,4 90 32 11 M 99,91 NA 

.; .7137N 8,1 6,4 89 33 19 M 99,86 NA 
8,1 6,5 90 33 '77 M 99,86 NA I 

8,0 6,5 00 33 20 M 99,84 NA 

6.3  33 i7 M 99,80 ="1" 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.ca/ciimateDataihourlydatailtruntimeframe=1... 2007-02-07 
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Rapport de données horaires pour le 03 octobre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'hetue locale en heure avancée de l'Est (HAE). ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur f :!q.0i,,,  

	

f 	 B i 	 A Y, E -C: 0 Mi ri: AU  
C.11U EBFIC 

..4i,It.,: 49" 15' N 	.1.!!p.et.:o.L ...:659O UV  
q1.7.4.  J'At 	(,42;If.: 704S001 To.e.nt.ify:Aiion 	71829 	,.1v914ifivatiqrt 	WFW 

.110. 

,50 th  

47 1/45 ai_t&tb ) 
11 	 2:11.5  

,1-. 	 •,-.-i, 

. 

liel:im 	74 	6,6 	93 	 33 	 15 	M 	 99,62 	 NA f 
i 

7,3 	 6,4 	94 	 32 	 11 	M 	 99.83 	 NA ! 

it,C..tsi 	6.9 	 6.2 	 95 	 33 	 il 	1.4 	 99,65 	 NA 1 

6,7 	 6,2 	 97 	 34 	 Ii 	M 	 49,86 	 NA ; 

; 6-4,44 	1,1 	 6,5 	96 	 34 	 13 	M 	 99,90 	 NA 1 
1 

1 OF:i11.1 	8,1 	 6,6 	 91 	 33 	 11 	M 	 99,92 	 NA 1 
1 	 1 
i 09:,•, :: 	7,9 	 6,2 	 89 	 33 	 II 	M 	 99,66 	 NA ; 

.̀f t17:116.- • '.. :--;.,9,1 	. 	6.6 	- sa lei 	31 	 15 	M 	 99,69 	 NA l I 

30N99 	11,1 	 6,2 	 77 	 26 	 19 	M 	 99,92 	 NA ; 

It8..Ar.t.,,t 	11,6 	 6,4 	69 	 26 	 17 	M 	 99,87 	 NA I 

14.1 	 7.5 	 64 	 21 	 9 	M 	 99,62 	 N.A 1 i 

t1.19 ,,,t 	13,6 	 7,9 	64 	 19 	 17 	M 	 99,77 	 NA ; 

1 i2.,ii9 	13,3 	 7,2 	67 	 21 	 19 	M 	 99,75 	 NA 1 

; 3i.,:- Wi 	12,4 	 7,6 	 73 	 23 	 13 	M 	 94,71 	 NA 

i 14:09 	13,9 	 11,6 	 79 	 1 t 	 6 	M 	 99,66 	 NA ; 1 

/-;:••.:t69 	13,3 	 69 	 75 	 16 	 6 	 M 	 99,67 	 NA 

, t. 	13,6 	 9,4 	75 	 24 	 15 	M 	 99,66 	 NA ; 
I 

i 17:4i1 	" , 1-  12.3- 	9;8 	83 sqle 	24 	 19 	M 	 99,66 	 NA 1 
1 

1 )f.M. 	11,9 	 9,6 	 Kti 	 26 	 15 	M 	 99,69 	 NA i f 
1 ti:,•91i 	10,9 	 9,4 	 90 	 30 	 9 	M 	 99,75 	 NA il 

!.3:19l 	9,9 	9,1 	 95 	 32 	 13 	M 	 99,77 	 NA ; 
'1 I 1,1 	 9.5 	 99 	 31 	 17 	M 	 99,79 	

NA 
 

-0,7 . 	 9,3 	 91 	31 	 13 	M 	 99,112 	 1,1A i 

k0,6-- 	- - 	8,1 	88 	30 	 13 	M 	 90,64 	 NA I 

' 	 -. Li•Bci.s.inde 	
: 
; 	 Op,",:ioi.ig de ciaviqatJQn 	

-1 
i 

lM .-. Drms... -1A€.. m.ar,i,z,..; 	 i C'41- 1-..e. rrit!_.canz.Ja. 
1 	. '1.  I l i: . 	a

,
"....» Ir' e,,, i.r9f.„-„,,.  

i ;ID ,.-- :.,,r1 .;  i,isca.,;•::-:.-i.,:t 	 I :;4.,,:c...!,i?.r.r:hê..• Sr.).6c.,j14 
1 

St 	4. c:f.Y.0 r..!:V; .?,.!/.1nt..',1.1.15' .'-i.P. *•;',.4-tg,,P 
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http://www.climate.weatheroffice.ecsc.caklimateData/houriydata  f.html?timeframe=1... 2007-02-07 
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Canada 	Canae.1 

Rapport de données horaires pour le 04 octobre, 2006 

Toutes les hetues sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
rheure locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 
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';72:(.W 	10,6 
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5,s 
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:f.i ;; 	8,6 
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12 

25 

27 

26 

24 

24 

26 

24 

26 

31 

32 

.33 

33 

o8
1

113  

! 

	

3: 	10,8 10,8 

A 

15 

17 

13 

6 

7 

11 

13 

9 

6 

9 

II 
7 

4 

9 

17 

IS 

11 

ii 

13 

9 

9 

7 

7 

13 

	

 	M  

- 	.. 
1..e..j.e.n.t.ir.-; 	 Optioas de nalp.fia- iton 

:-..1,,ir.r,;...i.:-.1Fit.,..f.. 	 :i CJ'.?  

!E = VJr eEt;;- t,,ke 	 - : !,..4.. rie Ogf.lgg,!..T4-, 

...p-dif.s.fv,t.g 

1:ç,g.,:›!!!. AYP',5_1"9.1521Y.4211: ,1q .6P;rti.,'F.-: 	 i 

A-0.1.,-....- tize.ark.p.,A...c-4-,tpb,,:t .:11Q(.);4: 	 I 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.ca/climateDataihourlydata  f html?tiroefrarne-----1_., 	2007-02-07 

lvl 

M 

M 

M 

i 

	

99,91 	 NA ; 
I 

	

99,95 	 NA I 

99,07
i  NA I 

M 99,99, NA t,  9

NA 1 

M 

M00 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M 

M NA 1 100,08 

100,09 	 NA I 

NA 
100,11 

	
NA 

f 
! 

100,13 	 NA ; 

1 :05  0 	

NA i 

00 1000  

99,92 	

NA ! 

NA 
i 

99,93 	 NA i 

99,93 	 NA I 

99,88 	 NA 1  

99,84 	 NA 1 

NA I 

99,79.9982 	

NA 1 99,81 

99,75 	

NA j 

99,74 	

NA 1  
i 

NA I 

i 

9 99,67968 	

NA 

N • A-1 



erlVi1)0111,0111 	Ente iNillleMeri 
C.ang.ca 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 05 octobre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale eu heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur  

ifs!--1.01 

	

49*  15' N 	 ...1:0;:, Sr 9 O 	 129,50 in 

	

-.tikna: 70 01 	 71829 	 WFW 

f/1444,d1 awd £i 	 , • 

, 	41, 

Edo) 	z6- 
iae - a e.  • ta" )2erk 

•;7„,,p1 
• 

5,4 5,1 98 34 24 M 99,69 NA 

11,9 4.4 97 34 19 M 99,77 NA 

4,4 3,s 95 34 20 M 99,81 NA 

3,9 3,1 95 34 24 M 99,45 NA 1 

3,6 2,2 

1,4 

91 

89 

34 

34 

33 

32 

M 

M 9999:9949 

NA 

NA 

3,5 1,7 , 	_ _ 	44 34 33 M 100,08 NA 

97:48- 44.-14,1S 	- ' . 	. 	. 
6,1 

16 

1,2 

- - --150--*.' 

71 

34 

33 

30 
33 

M 

M 51°061;1255 

NA 

NA 

7,0 0,6 64 33 28 M 100,39  NA 

, 	. 	9,6 1,3 60 34 19 M 100,44 NA 

I 	 9,8 -0,1 54 32 22 M 100,45 NA 1 

6,5 -0,8 52 31 20 M 100,46  NA 

45 si 24 M 100,45  NA 

10,7 -1,9 41 32 20 M 100,49  NA 

10,0 -4,4 35 31 24 M 100,54 NA 

6,61 -3,4 42 31 19 M 100,61 NA. 

'?,iit1 	• 	l',7 	1-  -4,0 CF 	Nor 31 22 M 1011,65 NA 

6,7 -4,1  46 31 15  M NA I 

-2,S 55 32 9 M 

1100900:775  
NA I 

4,2 -2,0 64 31 13 M 100,94 NA 

1.4 -23 67 31 15 M 100,93 NA 

3,0 -1,6 72 32 1 3  M 101,02 NA; 

-1,2 75 33 15 M  101,10  NA I 

_ . 

1
crr 

http://www. climate.weatheroffi  ce. cc. gc. caiclimateDatathourlydata_f html?timeframe= I „ 2007-02-07 

AgeltimWeztzea 
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fiiLl Environnent Environnemont 
ft linr 	cuirsda 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 06 octobre, 2006 

Toutes les heurts sont exprimées en heure normale locale (ILNL). Pour convertir 
l'heuœ locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Noies sur flyer.4!i' f.d.e.v.  

BAIE-COM EAU 
QU E.BCC 

1,eila4II: 49° 15' N 	 .,-,q0?,.‘..y.L.1 68° 9'O 	Ab:11,640 129,50 m 

f.lipw: 7048001 WrreftkliPpyi (.)i,17.91: 71829 f4r,nt5,14.3.a.11.T; WFW 

eee eio‘eteato I2t, 	€14 

Ovi ,4/ / 4J  
(„* 	e tef, esitie 

RaP7),>ri d 	hzi?"2.ireS pour t.z. oV.i?flr..-..29440 

11 1141:..115 ", 	 r.i.3:x-54911, 
1(4, 	 V.ordb 	 Zir 

gp.t. 

; 

	

i oo:w 	: 1,6 	-0,9 	tr.4 	 33 	 17 	M 

	

't  01:01!.. 	0,3 	4,7 	93 	 33 	 19 	M 

	

1 P2:04 	0,0 	 -0,9 	94 	 32 	 17 	M 

; 

	

019$ 	0,4 	 -0,9 	91 	 33 	 19 	M 

	

1 14:09 	7,3 	 -0,8 	92 	 33 	 19 	M 

	

05:;I9 
	-0,3 	-0,9 	96 	 33 	 19 	M 

	

I itmig! 	-0,2 	-01 	96 	 32 	 17 	M 

	

1 fil-!,:141 	-- 	c.. 	 itit: 	 33 	 17 	M 

	

I ;19:m 	5,1 	 0,9 	74 	 34 	 1 I 	M 
1 

	

. . .. 	7.7 	 0.6 	61 	 36 	 9 	M 

	

9,2 	 .1,1 	414 	 33 	 17 	M 

	

10,2 	-0,9 	46 	 31 	 17 	M 

	

1 mi 	7,5 	 2,7 	62 	 23 	 13 	M 

	

...',:tio, 	3,7 	 1,9 	62 	 21 	 24 	M 

	

i 1.4,30 	9,3 	 0,1 	33 	 24 	 26 	M 

	

+1 15. i-:4 	9,2 	 .1,5 	47 	 23 	 26 	M 

	

54 	 25 	 19 	M 
O-- . ' l'• 	.:- 6-11/40t,  . 	25 	 19 	M 

	

; 1x,.iO4 	3,3I 	 1,1 	67 	 27 	 19 	M 

	

j 19:39 	6,5 	 1,2 	69 	 26 	 17 	M 

	

!..7Q:tw 	5,9 	 1,3 	72 	 29 	 7 	M 

	

I, 2-e..419 	6,0 	 1,1 	71 	 29 	 20 	M 

	

i 22:04 	6,3 	 1,1 	69 	 23 	 13 	M 

	

'7.22._ 	- • 6,1 	 0,7 	- 6t; 	 28 	 13 	M  

.101,16 	 NA 

101,24 	 NA 
I01,2S 	 NA 

101,35 	 NA 

101,39 	 NA 

101,45 	 NA 

101,50 	 -5 	NA 

101,5s 	 NA I 

101,64 	 NA 

101,67 	 NA 

101,65 	 NA 
101,64 	 NA 

101,36 	 NA 

101,50 	 NA 

101,42 	 NA 
101,40 	 NA 

101,35 	 NA 
101,41 	 NA 

101,44 	 NA 
101,39 	 NA 

101,40 	 NA 
101,33 	 NA 

101,33 	 NA 
101,40 	 NA 

  

= 
1 	•o. 

; Op9ior47de navigati....), 

Ç.?..rte. !,1..c..).,,Pk')A 

  

http://www. cl  imate. weatheroffice. ecse.caklimateData/hourlydata htmlnimefraine= I ... 2007-02-07 



linVitOrtgif-fst Envirennenwt 
Canada 	Canata 

Rapport de données horaires pour le 09 octobre, 2006 

Toutes les. heures sont exprimées en heure normale locale (FINL). Pour convertir 
l'heure locale en home avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur `ki 	 e.CS 

BA t CYM, 

-..*.mmweesrt aertaInnaRryoff,,,x,  

49° 15' N "1,prw,-).1..;;„..:: 68° 9' 0 	 129,50 m 

7048001 H4,71/Jfkai";_m 0:V.T.:“-: 71829 h1 	 WFW 

gottdeizi dwerre212,-  

ZeetAtew dikai 6.,dimi,4(4.,,,g--°#„ 
eri 	".titetroAreettgemea. *vi&r2 

, 	3 

: 	- ---, 
--.-; 

s.- ; 

..... 

9,9 4.6 70 25 9 M 99.41 NA I 

4,7 78 26 15 M 99,37 NA 

4,5 75 25 il M 99,3i 

. 9,3 4,2 70 26 17 M 99,26 NA 

9,5 3,8 56 26 13 M 99,20 NA 

9,2 3.7 65 26 19 M 99,22 NA j 

9,7 33 64 25 22 M 99,21 NA 

25 /5 M 99,21 NA 

11,1 . 	4,0 	t  - 	52 25 20 M 99,19 NA I 

13,6 531 56 24 19 M 99,15 NA 

14,4 5,4 55 24 24 M 99, I i NA t 

94,1 4,0 37 26 26 M 99,05 NA 

!3.2:e,LF 13,5 3,6 35 28 35 M 99,08  NA 1 

15,8 0,s 30 29 44 M 99,13 NA 1 

1.5,1 -2,2. 25 29 37 M 99,28 NA 1 

14,7 -1,5 33 29 37 M 99,37 NA j 
11,0 -3,2 35 31 32 M 99,62 NA 1 

-.kt" • - -• 3t . 1, 30 25 M 99,70 NA 

9,6 -2,7 42 30 22 M 99,54 NA 1 

8,9 -2,9 43 30 25 MNA 99,91 :1  

5,2 -2,6 46 30 26 M 99,93 NA j 

7,5 

6.5 

-2„3 

-2,0 

50 

33 
31 
31 

19 

20 

M 
M 9979 10 00, 

NA I 

NA 1 

1-2-4;1111-  6,4 -1,6 37 30 20 M100,05 N - 

= 

4.; 

sm- 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.caiclimateData/hourtydata. j.html?timeframe=1... 2007-02-07 



1 
QU EIWC 

iiATE-COMEAU 

ilAZI920.116191•11111tVIR 

Environment Environnomoil 
Canzzo 	Coterie 

Rapport de données horaires pour le 10 octobre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure lamie en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu_ 

Noies sur ;.17f,fifT;','i 	ourFt!i. i-rir 

49° 15' N 	 68° 9' 0 	,A4)iplf,:g: 129,50 m 

7048001 .isip-Atis.,k,i1mt 	71829 	t3 	Tc: WFW 

rua &eu; 42640-eteg, 	(a.pîtitelmatt, 
(2 plat° eture-mn) 

Rairptn-.!. :ste f.l.ormiz.t: ho: aim.., pc,ar Ir 19:-..,. 407rr, 2il96 	 l 

loi 1 ..irr•,:%`i; 	'ltr, .e.i",M. 	i',;4KIt..?"7 	ai!.s".2..t. Is . 	Tif. At, 1.': 	"ii;  
y;.,:-P!; 

 

59 
62 
63 

61 
39 
66 
70 

67 
60 
50 
47 
41 
32( 
35 

31 
32 

.36 

4$ 
56 
65 

76 
60 

7'4 

30 

29 
30 

31 
32 

30 
30 
30 
31 
32 
31 

33 
32 
32 
32 
32 

34 
34 
32 
33 

34 
34 

1 
31 

,,....4 

19 
20 
17 
22 
20 
15 

19 
17 
19 
17 
i9 

13 
20 
19 
17 
15 
13 
9 
2 
11 
13 
13 
17 
9  

M 
M 

M 
M 
M 

M 
M 
M 
M 
M 

M 
M 
M 
M 
m 

M 
M 
M 

M 
M 

M 
M 
M 
M 

100,12 
100,17 
100,17 
100,19 
100,22 

100,31 

100,36 
100,40 
100,46 
100,45 

100,45 
100,43 

100,42 
100,42 

100.45 
100,46 
100,50 

100,54 
100.61 
100,64 

100,69 
100.76 

100,77 
100,S0 

1 
1 

1 
NA 1 

NA 1 r 
NA I 
NA 1  
NA 

NA 1 

NA ! i 
bIA 1 
NA I 
NA ! 
NA e 
NA , 

NA 
NA 1 

r 
NA I 
NA 1 

NA! 
NA ; 

I 
1,..1A i 
NA 1 

NA 1 
NA I ' 
NA 1 
NA I 

r 
e 

litr4p3 	637 . 
f 01:43.',1 	:5,5 
1 

3,2 
',. 0..i..k.r• 	3,0 

-1,5 
-1,2 
-1,2 

-1,9 
i, rz-i.rt.hl. 	4,7 -2,6 
f 05:1,:a 	4,2 -1,6 
1 w.rr,rr 	3,1 -1.9 

Se ite t,  
4,6 

- • 
-26 

i i•-•.•....,-.3> 	6,0 -3.5 
1 i9...i', 	.5,4 .4,1 
• f.•:....,.:1 	7,a -4,5 

-5,3 
1 
11.3749 	5.9 -5,6 
jf 14: fer: 	9,3 -6,1 
•15:1a3 	7,0 -6,1  

ir:smf • ;' : 
'Jar:pl) 	5,7 

, 
-44 

4,1 -3,1 

:"•,:r:, 	24 -34 
".:” ..orl 	7,7 -3,0 

in:.."fi 	26 
r -4.3 

VO 	ge 3,2 

. 	 . 
! 	 1! 	

• --1  
; 	 tége/-tde 	 Optiore..--; de. iTirv-te...r-r,'n.or? 	1 

1,4 	= :.:1DT, f .ill-r --t. rnanzl'..,,.sr,..!...,.. a 	
1 ri {.7,-A I;'e ••;',/,i.  

I 
.1,.. }:-..: -•:/. V3 if.1 r kstIrrlf/-çy. 	 1 ;C.Arte 	i  

	 j ; ) 	 0 	Çfi .0 nor.• rlispn..t.... 	 F:et.f/."..c/1.11:AP'4i,/.4P i 
S/j'.' ,.,0'. 1. it vp1$irlik1t...14::Ej!..Lj1 c1ii44,,t 	 ./ 

i 
...P.//.r.1/5. -:.,/../N.03.-"S.i41/1/1e•/z f2g-.-...P.:c.“7.•:.P.6). 	 / 

http://www. climate.weatheroill  ce. ec.gc. caidi mateDatalhourlydata fhtml?timeframe=1... 2007-02-07 



cEialnyiLaanment Err,rircnnernent 
Canada 

Rapport de données horaires pour le Il octobre, 2006 

Toutes les ileums sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
Phetue locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Notes sur 	 di?-'; 63 

B. A 	EA. 

FT-zE1.7. 

 

    

49" 15' N 	 68' 9' 0 	 129,50 m 

7048001 	Ttt5t 	C: 71829 	1j,,nti11 .iiwl 	WFW 

uiL Atiz,d Amie da, eicte& d ei-ift 

i .,.:  :'i 	' 
i.i',11-,,!, 	7,,-  

''-':, 

.t 	..-•- 	, 	,i'.', 	,, 	,. 	': il .,,,,..1',. 

•••,,,',,.'",' 

i,.. 	'• 	.,',",:',::1;',. 

,.:.:::, ',,i''..,, 

15 -5,5 52 14 7 M 100,84 NA 
2,1 -5,3 58 5 9 M 100,86 NA I 
3,0 -5,7 57 9 7 M 100,91 NA I 
1,0 -5,8 60 3 9 M 100,93 NA 
0-s -6,2 59 4 7 M 100,96 NA 

• •'•.: 2:11 1,2 -6,0 59 6 17 M 100,96 NA 
1,3 -5,3 61 6 17 M 100,99 NA 

'''. 	3,2 -, 	• -4.1: 59 NI" 9 19 M 101,04 NA 
4,3 -43 60 9 26 M 101,05 NA I 

i]r9-,1:,1 5,0 -2,5 59 9 32 M 101,02 NA 
3,2 -1,6 61 10 351 M 100,96 NA t 
4,5 -0,3 71 10 30 M 100.94 NA t 
4,3 .1,1 68 10 28 M 100,90 NA 

1 4,7 -1,3 66 10 22 M 100,83 NA 
5,8 -1,1 61 W 19 M 100,76 NA 

; 	. 4,3 0,3 75 11 20 M 100,74 1 NA t 
4,7 .1,2 66 10 19 M 100,73 NA 

'' 4;1 	• ' 	, • - 	-0,7 68 	illk 10 19 M 100,67 NA 11 
::!•,- 	:io 3,9 -1,7 58 10 26 M 100,64 NA 

6,1 -0,9 61 9 28 M 100,59 NA 
;;!.i',„ 6.,6 -C.),2 67 9 33 M 100,56 NA 

6,4 0,1 64 10 32 M 100,53 NA 1 
6,3 0,6 67 W 33 M 100,51 NA I 

0,3 65 10 33 M 100,41 NA 

1 

http://www.climate.weatheroftice.ec.gc.caklimateDataihourlydata_fhtml?timeframe=1... 2007-02-07 



E 

1,41 Environmant ErriifetIlleMeln 
Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 12 octobre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées en heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'hetue locale en heure avancée de l'Est (HAE), ajoutez I heure s'il y a lieu. 

Notes soir aztafià± deF doorliFes 

	

BA 	4,170 !M. EA 

QUEBEC 
loweeeeries.w.e.,•ael 	  

	

: 49 15'N 	 evgjo.•=lr: 68' 9' 0 	rtftxte..4.: 129,50 m 

	

'Ir•L•;: 7048001 	 OMM: 71829 Ir.,14,nro1n 	WFW 

bAzAlittibittiza 	iiiiatJ d. 4 

_PO 

. .,....... if; dit ifett 
st. 

79 	7,6 	
.... 	. 	. 

wrig • 

10'5 

,04,44:4-.:.2,1 : Ao• 	8 	30 	M 	 99,73 	 NA I 

101k 

	

6,6 	0,9 	67 	10 	39 	M 	 100,32 	 NA I 
CO 	64 	10 	32 	M 	 100,38 	 NA 

1,8 	72 	10 	37 	M 	 100,23 	 NA I 

	

6,3 	2,3 	77 	10 	35 	M 	 100.08 	 NA 1 

	

6,8 	1,7 	70 	9 	35 	M 	 100,02 	 NA 1 

	

6,4 	2,6 	77 	9 	33 	M 	 99,96 	 NA i 

	

7,2 	2,3 	71 	8 	35 	M 	 99,82 	 NA I 

	

7,6 	2,3 	69 	8 	37 	M 	 99,51 	 NA I 

	

7,1 	3,3 	77 	8 	30 	M 	 99,48 	 NA 1 

	

6,2 	4.6 	39 	8 	30 	M 	 99.42 	 NA 1 

	

40 	4,7 	91 	8 	41 	M 	 99,15 	 NA i 

	

42 	5,5 	95 	9 	33 	M 	 99,06 	 NA I 

	

6,3 	5,8 	93 	8 	41 	W 	 98,86 	 NA 1 

	

7,0 	6,5 	97 	8 	20 	M 	 93,90 	 NA, 

	

7,1 	6,3 	98 	7 	26 	M 	 93,73 	 NA I 

	

7,3 	7,0 	98 	7 	26 	M 	 93,69 	 NA I 

	

.116 	. - • -2,3.  	-. . NI 	7 	28 	M 	 93,63 	 NA 1 
93 	6 	/3 	M 	 93,60 	 NA I 

	

3,1 	7,3 	98 	7 	20 	M 	 98,56 	 NA! 

	

8,2 	3.0 	99 	9 	17 	M 	 93,50 	 NA I 

	

8,4 	82 	99 	6 	13 	M 	' 	93,46 	 NA ? 
99 	9 	13 	M 	 98,41 	 NA I, 

:  6,7 	 8,5 	99 	6 	 17 	M 	 98,36 	 NA 1 

th• 	)t4braa);-..z$ p*w.- 	71'r, 

ip 
:3,KE 	13A-gt TOAPI 

; 
1 

f 

1 

i 

.......i 

.. ...._........ . _ 
4 	 -1 1 	 - 	- 
i 	 1...6t1E.;;Idz. 	 Opflons 0'navigi,g.14-.ri 
1M ;-: n'.-.:,--.,..  

;:,•.z.t;%e 
i NC- “ i.o)r. disr..;;;;.•.,-;;.:•: 

t Stvg.t.);715.,r1qiff.f;..zo_to.Ayan..,.; 
;',•;̀'%J12`;n'•res 	 2.0P6) 

• r 	I 

http://www.climate.weatheroffice.ec.gc.ca/climateDatehourlydata_f.himPtimeframe=1... 2007-02-07 

; 	vie Oro,.tbrzr 



671,  ironment ErntinannoinePt 
• ! Canada 	Canada 

Rapport de données horaires pour le 13 octobre, 2006 

Toutes les heures sont exprimées est heure normale locale (HNL). Pour convertir 
l'heure locale en heure avancie de l'Est (HAE), ajoutez 1 heure s'il y a lieu. 

Noies srrr !:siftv. f,;• 

MECOM.EAU  

49°13' N 	 68°7 0 	 129;30 m 

704S001 1ilEnrip.u1.4qn_gifst!ti: 71829 	flIffile.i:ek.:4!itlit T 	WFW 

etsai tr-, 	a., -I. 
11,2, tew g icauid - ce6 

ltç »rio /fitete-tile wieffx Ateke 

	

t,;,,,, 	 fir,A 	
•-:1,T,-,c..: 

	

-4:1141!„111 	ri-e4-.4,:jtts ;tri 
k74;:11. 

.7g 

10 
9,7 

9,1 

73 
5,9 

5,9 
C4Sigi. 

4,7 

4.9 

.4,1 

5,9 
7,1 

8,4 

7,9 

8,2 

7,7 

4,1 
4,5 

2,2 
1.4 

2,2 

0,o 

" 

8,8 

9,7 

9,1 

5,9 

5,3 

44 ' 
4,3 

4,6 

4,5 

4,2 

4,6 

3.5 

4,6 

3,2 

2,9 

1,7 

0,1 

1,3 

0,7 

1,5 

-A3 

99 

100 

100 

100 

100 

/00 

95 

9711& 

97 

99 

98 

89 

114 

71 

119 

71 

72 	_ 

114 

73 

94 

95 

95 

90  

9 

10 

10 

14 

15 

26 

29 

30 

31 

72 

26 

26 

26 
31 
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Contrat de recherche entre Robella Canada et Argile eau mer 
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CONTRAT DE SERVICE ENTRE : 

ROBELLA (CANADA) INC. 
17520,Rue Charles, suite 450 
ST-JANVIER (MIRABEL), Québec, 
J7J 1X9 , représenté par Mike Schaffner, Pdg 

Argile eau mer inc. 
164 rue de Baie Saint-Ludger 
POINTE-AUX-OUTARDES, Québec 
GOH-1HO, représenté par Denise Saulnier, Pdg 

1. DESCRIPTION DU PROJET 

Argile eau mer a recours aux services de Robella Canada afin de poursuivre ses 
études sur la stérilisation, formulation et préparation des boues marines. La 
société est à la recherche de technologies alternatives à la stérilisation par 
vapeur c'est à dire par méthode chimique pour implanter celles qui 
correspondraient davantage aux différentes demandes de sa clientèle provenant 
de différents pays et parallèlement aux normes de sécurité santé régis par les-
dits pays . Ces recherches pour le développement de nouveaux produits sont 
conjointes à celles sur l'implantation de son unité pilote. Le programme de 
recherche sur les techniques de stérilisation et/ou de conservation est donc en 
lien avec les méthodes d'applications industrielles à implanter dans le procédé 
pilote et futur. 

Par ailleurs, poursuivant la sous-traitance d'évaluations : conception, 
formulation, fabrication et conditionnement d'un masque de boue marine à 
la demande d'Argile eau mer l'année dernière , Mike Schaffner, de paire et 

avec chimistes et microbiologistes mandats donnés à des firmes 
extérieures par soucis de transparence par Robella Canada ont ainsi 
constaté que sur un lot d'échantillons d'argile stérilisés à la vapeur à 

120 celcius et entreposé depuis 3 ans, des tâches brunes apparaissaient 
dans des seaux sur les contours intérieurs des sacs de plastiques et 
parfois en inclusion dans les fissures causées par une perte probable 

d'humidité de cette même argile. Après une évaluation, on a constaté qu'un 
1 seau sur 6 en moyenne de 30 kilos de boue stérilisée était contaminé. 

Comme il est important d'indiquer les dates de péremption sur les produits finis 
pour correspondre aux normes de Santé-Canada, il devenait nécessaire 
d'analyser le contenu microbiologique de la boue marine stérilisée pour identifier, 
établir et les origines probables de...ces colonies pour enfin établir une 
procédure approprié et efficace dont celle potentielle de restériliser l'argile par 



des techniques de chauffage. On voulait ainsi savoir si on peut trouver le 
procédé de laboratoire adaptable au produit pour l' entuber de même que la 
technologie requise pour prévoir et/ou enrayer la contamination du produit afin 
de récupérer le matériel. On devait également procéder à une nouvelle 
formulation du produit pour que sa conservation soit exempte de contamination 
bactérienne après son utilisation (fabrication de produit destiné à la 
consommation / Réf. Normes sanitaires ;Santé Canada ) 

Les tubes de boue marine seront ensuite testés sur le marché pour savoir s'ils 
correspondent aux besoins de la clientèle. Préalablement à ces tests, on doit 
prévoir les réglementations des différents pays tant dans l'union européenne, 
qu'en Asie et aux USA et organisé le programme de recherche en conséquence.. 
L'objectif final est d'obtenir la reconnaissance de produits de Santé naturelle par 
Santé-Canada. Pour correspondre aux normes, il est nécessaire de fournir une 
documentation scientifique appuyée de recherches certifiées sur la stérilisation 
des produits, leurs conservations, leurs formulations et leurs conditionnements 
en vue d'obtenir une licence d'exploitation. 

Ces différentes raisons expliquent le présent programme de recherche. Les 
résultats fourniront des informations sur la stérilisation, sur les machines et sur 
les équipements nécessaires au conditionnement du produit après la stérilisation 
ainsi que des données techniques supplémentaires avant de procéder à 
l'implantation du procédé pilote. 

2. MANDAT DE ROBELLA CANADA' 

la demande d'Argile eau mer, Robella Canada est mandaté pour : 

• Faire l'analyse d'échantillons prélevés sur 5 tonnes métriques de boues 
stérilisées à la vapeur depuis 3 ans afin d'identifier les bactéries. 

• Identifier la technique de stérilisation et/ ou de conservation pour arriver à 
obtenir une boue stérile et afin de prolonger la vie du produit. 

• Faire des tests microbiologiques sur la fabrication de 31 lots de produit 
fini, cette étude portant sur une période d'une (1) année initérompu  

• Établir une base de données résultant des essais sur le comportement de 
différents ingrédients à ajouter à la boue si requis 

• Identifier les agents de conservation appropriés. 
• Faire des essais de stabilité sur les boues contenant des ingrédients 

ajoutés afin de valider leur efficacité.  
• Faire des études sur la constance de la teneur en contaminants 

microbiologiques et leurs destruction pour indiquer une date de 
péremption adéquate des produits., 



• Identifier les procédés et l'équipement requis pour l'ensemble du travail 
des boues dans une unité pilote de troisième transformation des produits 
à l'étape du conditionnement. Cette identification est nécessaire pour 
correspondre aux bonnes pratiques de fabrication. Appliquer les normes 
USP (United Standart Pharmacopia) , C.T.F.A (Cosmetic, Toiletterries, 
Fragrance, Association et I.N.C.I. (International Nomenclature Cosmetic 
Ingredient). 

• Adapter mécaniquement et ajuster technologiquement le procédé et 
l'équipement par rapport au poids, au volume, à la viscosité et à la nature 
rhéoépaississante et thixotropique de la boue marine. 

• Formuler un masque de beauté et étudier les caractéristiques du 
conditionnement de la boue en tubes par des essais. 

• Étudier le comportement des tubes par rapport au poids, à la couleur, à 
l'odeur, à la rhéologie, à la résistance et à la durée. 

• Faire des essais par ajoût de conservateurs d'origine naturel et 
synthétique pour calibrer les ingrédients. 

3.0 TRAVAUX À RÉALISER 

• Conception du programme de recherche et des formulations. 
• Recherche de solutions efficaces de pré-stérilisation avant la livraison de 

l'argile dans les installations de Robella pour éliminer les sources 
potentielles de contaminants encore présents dans la matière première 
pour éléminer le pontentiel de contaminations croisées chez le 
manufacturier causer par un boue contaminée. 

• Base de données sur le comportement de différents ingrédients 
• Recommandations sur les agents de conservations appropriés 
• Rapport sur les essais de stabilité et validation de l'efficacité des 

ingrédients 
• Entubage d'environ 25 000 tubes en 25 batches avec suivi périodique sur 

l'efficacité des agents de conservation et le comportement des tubes 
conditionnés. 

• Création d'une base de données sur 31 lots témoins de 1,000 tubes par 
lots avec prélèvements représentatifs pour suivre l'évolution et le suivi 
périodique sur l'efficacité des agents de conservation sur une période 
excédent 6 mois 

• Informations sur l'adaptation mécanique, les calibrages des ingrédients et 
les procédures de fabrication sur une plus grande échelle. 

• Informations sur la procédure et respect de la norme USP (United standart 
Pharmacopia) avec l'équivalent d'une année de données de test 
microbiologiques. 

• Applications des normes en vue d'une demande d'enregistrement 
voir :nouvelle législation de Santé Canada sur les "Produits de Santé 
naturel" (NPN ). 

• Rapport final incluant les résultats des travaux mentionnés plus haut . 



6.0 NORMES APPLICABLES 

Le présent mandat sera exécuté en tenant compte des pratiques établies dans le 
secteur d'activité concerné et du respect des normes sanitaires appropriées et 
selon les règles de l'art. 

7. CLAUSE DE CONFIDENTIALITÉ 

L'ensemble des activités couvertes par la présente proposition et des 
informations y référant sont confidentielles et ne doivent pas être divulguées à 
d'autres individus que ceux impliqués dans l'exécution du projet et leurs 
subalternes. Les parties se garantissent mutuellement la confidentialité de ces 
informations. 

8. COÛTS 

ROBELLA CANADA inc. s'engage à livrer les biens spécifiés dans le présent 
contrat en considération des coûts suivants : 

• Chargé de projet. Mike Schaffner: 60 $ / heure 
• Chimiste : 50$/heure 

Estimation des coûts et ventilation : 

• Conception du programme et formulation, mélange et calibrage des 
ingrédients, recherche de solutions, bases de données , 
recommandations et rapport sur les bases de données : 

60$x200 	=12 000$ 
• Création de lots témoins, mélange et calibrage des ingrédients,entubage, 

tests microbiologiques et suivis : 
120 hrsX60 	= 7200$ 

• Analyse en laboratoires, interprétation des résultats, tests 
microbiologiques, suivi. 	 80hrsX50$ 	= 4000$ 

• Application de la procédure OSM et USP 	 = 5000$ 
• Mélange et calibrage des ingrédients, mise en tube avec suivi périodique, 

étude 	de 	comportement 	et 	évaluation 	d'efficacité : 
130hrsX60$ 	= 7800$ 

• Rapport final incluant informations sur les l'adaptation mécanique, les 
calibrages des ingrédients et les procédures de fabrication. 

225hrsx60$ = 13500$ 

49500$ 



9. ÉCHÉANCIER 

- 2 mois pour le travail sur la conception, la formulation et les bases de données. 
- 6 mois sur le mélange des ingrédients, les lots témoins,l'entubage et 
l'application des normes. 
- 1 mois pour le rapport final 

Cet échéancier est conditionnel à la réception du matériel, à la disponibilité des 
personnes incluses dans le projet et à toutes les informations et la 
documentation demandée au fur et à mesure de l'avancement du projet. La date 
précise du début du projet sera confirmée lors de l'acceptation du projet. 

10. PROPRIÉTÉ INTELLECTUELLE 

La propriété intellectuelle du programme de recherche appartient à Argile eau 
mer inc. 

11. ACCEPTATION 

Argile Eau Mer accepte les clauses de cette offre de service et s'engage à 
remplir ses obligations. La signature du présent contrat est requise pour débuter 
le mandat. 

Signé à /5 e/e m C?.e_.G.6 par 
r 	~ 
6&e.-r,lp., 

  

, i, , / 
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Signature 
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6.11 et 6.12 Suite des essais expérimentaux et des études 
sur les techniques de stérilisation avec applications sur des 

échantillons de poudres d'argile conditionnées dans des 
contenants de plastiques et sur des échantillons 

de boues conditionnées dans des tubes contenant un 
masque de beauté. À partir des travaux de Robella 

Canada et des analyses du Laboratoire BodyCote. Année 
2005-2006. Rapport d'étape, Denise Saulnier 15 avril 2007. 
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1. OBJECTIFS SCIENTIFIQUES OU TECHNOLOGIQUES:  INTENTION DU PROJET 
RS&DE 

1.1 Contexte du projet 

Les études antérieures sur la stérilisation de l'argile marine, la recherche de technologies alternatives à la 
stérilisation à la vapeur ainsi que l'hypothèse que certaines bactéries contenues dans l'argile seraient 
indestructibles parce qu'archaïques ont amené Argile eau mer à poursuivre ses études sur les différentes 
technologies de stérilisation pour implanter celles qui correspondraient davantage aux différentes 
demandes de sa clientèle provenant de différents pays. 

C'est dans le contexte d'une demande pour des poudres provenant d'Unilever en Chine, en Thailande et 
Indonésie qu'Argile eau mer a contacté Cherif Aidara,phd, microbiologiste qui avait déjà étudié les 
techniques alternatives à la stérilisation, pour lui demander des conseils sur la stérilisation des poudres afin 
d'élaborer un programme de recherche. Des protocoles d'analyses ont ensuite été discutés avec Bodycote 
pour offrir nos produits en Chine. Les normes chinoises quant aux poudres d'argile sont de moins de 100 
organismes bactérien par gramme. 

Par ailleurs, poursuivant la sous-traitance de l'entubage d'un masque de boue marine à la demande 
d'Argile eau mer l'année dernière , Mike Shaffner et ses chimistes de Robella Canada ainsi que des 
microbiologistes de Bodycotre ont constaté que sur un lot d'échantillons d'argile stérilisés à la vapeur à 
120 celcius depuis 3 ans, des tâches brunes apparaissaient dans des seaux sur les contours des sacs de 
plastiques. 

Comme il est important d'indiquer les dates de péremption sur les produits pour correspondre aux normes 
de Santé-Canada, il devenait nécessaire d'analyser le contenu microbiologique de la boue marine stérilisée 
pour identifier ces nouvelles bactéries et restérilisée l'argile par des techniques de chauffage. On voulait 
ainsi savoir si on peut trouver le procédé de laboratoire adaptable au produit pour I' entuber de même que 
la technologie requise pour prévoir et/ou enrayer la contamination du produit afin de récupérer le matériel. 
On doit également procéder à une nouvelle formulation du produit pour que sa conservation soit exempte 
de contamination bactérienne après son utilisation. 

Les tubes de boue marine seront ensuite testés sur le marché pour savoir s'ils correspondent aux besoins 
des clientèles. Précisons qu'une étude de marché et qu'une mission technologique en France ont permis de 
savoir que la demande pour une boue 100% naturelle contenant son eau interstitielle originelle et son 
contenu organique est actuellement très recherchée dans les spas, les centres de thalassothérapie et les 
centres thermaux. Cependant, pour correspondre aux réglementations des différents pays tant dans l'union 
européenne, qu'en Asie et aux USA ainsi que pour obtenir la reconnaissance de produits de Santé 
naturelle par Santé-Canada, il est nécessaire de fournir une documentation scientifique appuyée de 
recherches certifiées sur la stérilisation des produits, leurs conservations, leurs formulations et leurs 
conditionnements afin d'obtenir une licence d'exploitation. 

Ces différentes raisons nous amènent à poursuivre notre recherche qu'on fait en partenariat avec le 
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Conseil national de Recherche du Canada et qu'on étale jusqu'en 2009 pour solutionner les différents 

problèmes. 

De plus, la production d' échantillons de poudre est également nécessaire pour procéder à l'identification 
des bactéries en laboratoires et trouver une technique pour éliminer les bactéries non-pathogènes qui 
seraient supérieures à des colonies de 100 organismes par gramme. 

Parmi les différentes techniques de stérilisation, nous opterons pour la stérilisation et ou la conservation qui 
conservera le maximum de propriétés naturelles au produit pour correspondre aux demandes de notre 
clientèle II faudra donc expérimenter les technologies de stérilisation suivantes 

• Injection de bactéries qui limiterait le développement des autres 
• Mixeur planétaire en chauffant le produit lors du conditionnement 
• Pasteurisation et UHT 
• Ajout de conditionneurs naturels et artificiels : comparaison 
• Irradiation pour les poudres pour avoir un produit 100% minéral 
• Conditionnement sous-vide pour une seule utilisation 
• Extraction en circuit fermé sans que la matière extraite soit mise en contact avec l'air 
• Abaisser le PH 
• Stérilisation à l'autoclave à la vapeur pour les boues et à l'étuve pour les poudres. 

Le procédé de transformation devra s'adapter à ces mesures lors du conditionnement. En faisant la 
recherche sur la stérilisation, on identifiera les machines et équipements nécessaires et les méthodes 
industrielles adaptées pour conditionner le produit après la stérilisation ce qui nous fournira des données 
techniques supplémentaires avant de procéder à l'implantation de notre unité pilote. 

1.2 Démarches et actions initiales 

Des études techniques antérieures ont permis de déterminer les éléments physico-chimique au niveau 
atomiques et moléculaires dans l'argile marine par des méthodes de radioscopie RX ou par activation 
neutronique. De plus, les éléments moléculaires de l'eau interstitielle ont été identifiés. Le contenu 
minéralogique et granulométrique de l'argile marine de Manicouagan a aussi été fait l'objet d'analyses 
pour une identification en vue de son authentification. 

D'autre part, des analyses sur les polluants environnementaux ont aussi permis de savoir qu'il n'existait pas 
de polluant environnemental, ni levures et ni moississures dans l'argile brute. On sait aussi que l'argile 
contient de la matière organique sous forme d'acides humiques, de chlorophyle et d'algues micro ou 
macroscopique cependant, le contenu de la matière organique n'est pas clairement identifié ce qui a un 
impact sur les techniques de stérilisation et de conservation. 

La présence de la matière organique et de l'eau interstitielle dans les boues, a fait en sorte qu'un premier 
programme de recherche, en 2003, à identifié la technique de stérilisation à la vapeur à 120degrés celcius 
à 30 minutes de stérilisation comme étant la plus adapté au matériel. Quant aux poudres, la déshydratation 
devait assurer leur stérilisation. 

Après avoir procédé à des essais de ces produits sur le marché japonais, on a appris qu'ils exigeaient un 
produit 100% minéral ce qu'on pensait obtenir avec la stérilisation à l'autoclave. Or des bactéries persistent 
et s'auto reproduisent en spores. 
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En continuité avec ces études, un projet de recherche en 2004-2005 a permis d'identifier au moins cinq 
technologies alternatives à la stérilisation à la vapeur pour assurer une bonne conservation de l'intégrité de 
la matière argileuse et spécialement de la matière organique. Des bactérie d'origine marine sont en effet 
recherchées dans les boues sur les marchés cosmétiques et thérapeutiques dans l'Union européenne et en 
biotechnologie. De plus, dans les mêmes années, lors de la formulation d'un masque de beauté, on a 
également étudié l'ajout de l'eau de mer dans les produits de boue pour obtenir une suspension des 
particules de la boue par floculation ce qui a aussi comme effet d'agir sur la conservation du produit en 
raison des capacités désinfectantes de l'eau de mer. 

Toujours en 2005, suite à une demande d'une importante société asiatique pour des poudres, on a appris 
que notre argile sèche contenait plus de 100 organismes bactériologiques par grammes et que pour vendre 
sur ces marchés, il fallait correspondre à ces normes. Quant aux boues, après 3 années de conservation 
des échantillons stérilisés à l'autoclave dans des seaux de 5 gallons de plastiques, 1 seau sur 6 contenait 
des bactéries non pathogènes qu'il nous fallait identifier pour connaître les causes de leur apparition. Ces 
effets bactéricides insuffisants et les raisons invoquées plus haut expliquent le programme de recherche en 
cours qui a aussi des objectifs écologiques de récupération de la matière pour son développement durable 
sans perte. 

1.3 Intention de résoudre un problème technologique 

Le présent programme de recherche vise à résoudre les problèmes technologiques et scientifiques 
suivants 

Pour les poudres 
4 Obtenir une poudre contenant moins de 100 micro-organismes par gramme par l'analyse d'échantillons 

prélevés sur 4 tonnes métrique de poudre séchée au soleil et stérilisée à l'étuve pour. I 
4 Identifier la technique de stérilisation et des équipements de conditionnement requis pour obtenir et 

reproduire un résultat stable. 
4 Expérimenter l'irradiation sur des échantillons de 100 kilos de poudre pour obtenir une poudre 100% 

minérale sans formation de spores. 

Pour les boues 

4 Analyser des échantillons prélevés sur 5 tonnes métriques de boues stérilisées à la vapeur depuis 3 
ans pour enrayer la contamination. 

4 Identifier les bactéries sur 30 lots d'échantillons soumis à une étude d'une année consécutive de tests 
microbiologiques pour arriver à obtenir une boue sans spores, ni bactéries 

4 Analyser le comportement de différents ingrédients soumis à la boue pour établir une base de données 
et d'essais sur les différents ingrédients à ajouter à la boue. 

4 Identifier les agents de conservation appropriés. 
4 Faire des essais de stabilité pour valider l' efficacité et la constance de la teneur en matière 

organique et ainsi obtenir une date de péremption des produits. 
4 Connaître la limitation ou l'élimination de la présence de bactéries pathogènes potentielles. 
4 Identifier le procédé et de l'équipement requis pour l'entubage en prévision de son installation 

dans une unité pilote de troisième transformation des produits à l'étape du conditionnement. Cette 
identification est nécessaire pour correspondre aux bonnes pratiques de fabrication quant aux produits 
de santé naturel. Application de la norme USP (office de la santé mondiale) 
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3 Procéder à de l'adaptation mécanique et à des ajustements technologiques relatifs au procédé et à 
l'équipement par rapport au poids, au volume, à la viscosité et à la nature rhéoépaississante et 
thixotropique de la boue marine. 

4 Obtenir la formulation requise pour le conditionnement de la boue en masque de beauté et sa 
conservation lors de son utilisation. 

4 Faire des essais par ajout de conservateurs d'origine naturel et synthétique pour calibrer des 
ingrédients. 

4 Obtenir la technique de conservation la plus appropriée pour la boue marine dans des tubes. 

1.4. OBJECTIFS DU PROJET : SAVOIR TECHNOLOGIQUE OU BASE DE CONNAISANCE EXISTANTE 

1.4.1 Limites de la technologie ou des connaissances disponibles 

La recherche sur les techniques alternatives à la stérilisation à la vapeur en relation avec les éléments et 
composants de la boue marine démontre qu'il est nécessaire de procéder à une investigation systématique 
sur les échantillons d'argile stérilisés à la vapeur avant d'en faire des boues pour le marché et un masque 
de beauté afin de répondre aux demandes de clientèles qui veulent des boues 100% naturelles . Cette 
étape est également importante pour indiquer une date de péremption sur les produits et pour enregistrer le 
produit comme produit naturel à Santé Canada. 
D'autre part et compte tenu de la nature de la matière nouvellement expérimentée, il s'avère que des 
travaux de laboratoires et l'analyse de leurs résultats ainsi que des essais expérimentaux sur les procédés 
de traitement sont requis pour faire progresser technologiquement les connaissances sur la formulation 
optimale pour le conditionnement de la boue marine et le traitement approprié du produit. 
De plus, la production d' échantillons de poudre sont également nécessaire pour procéder à l'identification 
des bactéries en laboratoires et trouver une technique pour éliminer les bactéries non-pathogènes qui 
seraient supérieures à des colonies de 100 organismes par gramme. 
Compte tenu que nous n'avons pas de modèles disponibles puisque c'est une nouvelle matière 
expérimentée nous devons faire des recherches. 

1.5.Avancement scientifique ou technologique recherché 

1.5.1 Problèmes I incertitudes 

• Trouverons-nous des bactéries résistantes à la stérilisation à la vapeur à 120 C.? Si oui, quelle est 
l'origine, la nature, les propriétés et la proportion de ces bactéries dans le matériel stérilisé? Est-ce 
que la contamination bactériologique vient de l'extérieur ou est-elle interne à la matière? Qu'est-ce 
qui l'a causée? 

• Est-ce que la stérilisation à l'étuve nous permettra d'obtenir des poudres d'argile contenant moins 
de 100 organismes par gramme? Est-ce que cette stérilisation altérera les propriétés des poudres? 

• Est-ce que l'irradiation des poudres leur fera perdre des propriétés thérapeutiques? Réussira-t-on à 
éliminer la matière organique de cette matière? Quel pourcentage de contenu bactérien restera-t-il 
avec cette méthode? 

• Est-ce qu'il sera possible de trouver un préservatif qui réduira ou éliminera ces bactéries? Est-ce 
que l'utilisation d'un préservatif altérera les propriétés et la nature de la boue? Est-ce que l'argile 
restera stable quant à sa viscosité, sa texture, sa couleur et son odeur avec l'ajoût d'un 
conservateur et d'ingrédients? 
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• Quelle formulation sera la plus adaptée aux propriétés de l'argile marine sachant qu'un produit 
100% naturel est souhaitée en thérapeutique ? Pourrons-nous obtenir une formulation sans altérer 
la couleur, la texture et l'odeur de l'argile? 

• En considérant l'abrassivité, le poids et la nature rhéoépaississante de l'argile, quelle méthode de 
fabrication devrons-nous expérimentée en laboratoires pour obtenir le produit cosmétique 
souhaité? Quelles transformations, adaptation de machinerie et de méthodes de fabrication seront 
nécessaires pour reproduire ce qui a été fait en laboratoire? 

• Est-ce que le produit cosmétique restera stable après l'entubage? Est-ce que le tube résistera à 
I'abrasivité et au poids de l'argile? 

2.RÉSULTATS 

2.1.Description des travaux réalisés : 1 NOVEMBRE 2005 AU 31 OCTOBRE 2006 

Le travail de recherche que nous avons réalisés en collaboration avec les laboratoires étaient relatifs à : 

O Rédaction de protocoles d'analyses 
® Analyse de laboratoires sur l'argile stérilisée : Identification du décompte bactérien. 
O Analyse des résultats et chalenge test de stabilité 
® Hypothèses concernant l'ajout d'un préservatif. 
© Différents essais pour trouver un conservateur qui éliminera les bactéries selon le rapport quantité 

conservateur/qualité du produit. 
O Différents essais d'autoclavage, à l'étuve et de chauffage pour éliminer les bactéries dans les poudres et 

les boues.. 
® Analyse du contenu microbiologique à chacun des essais et interprétation des résultats pour chacun des 

lots. 
® Travail de laboratoire pour trouver une formulation de produits selon les caractéristiques internes et 

externes que doit avoir un masque de beauté et une boue thérapeutique : hypothèses, essais et 
recommandations 

U Travail de laboratoire pour fabriquer des échantillons de boue et un masque de beauté 
® Coordination & traitement des données et Interaction avec les différents laboratoires : 
U Exploitation des rapport d'analyses et reproductibilité des analyses. 
® Comparaison des rapports de stérilisation à partir des différentes technologies :recherche d'efficacité de 

la méthode de stérilisation. 

O Analyses du contenant (tubes) par rapport au contenu (masque de beauté formulé). 

O Différents essais de conditionnement selon les procédures de fabrication. 

O Essais pour reproduire la fabrication des échantillons. Analyse des résultats quantitatifs et qualitatifs à 

chaque test pilotes sur 30 lots de produits. recommandations 

O Tests de stabilité de la boue formulée et conditionnée 
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Les travaux suivants ont été réalisés : 

Élaboration du programme de recherche et analyses de laboratoires : 
Novembre 2005 à mai 2006 

Travail sur les Poudres 

© Conception du programme de recherche : recherche des experts et des laboratoires pour réaliser le 
programme. 

© Transport d'échantillons du Centre de Recherche les Buissons aux installations 
© Rencontres d'experts et ajustement des hypothèses de recherche. 
© Entente de recherche avec le laboratoire Bodycote 
© Différents essais de séchage à l'étuve prélevées sur 4 tonnes de poudre . Tests de conditionnement 

des poudres qui assure la stérilisation Envoi et analyses des échantillons en laboratoire de façon à 
identifier la technique permettant d'obtenir une poudre contenant moins de 100 organismes par 
gramme. Analyses du contenu microbiologique. Décompte bactérien. 

© Préparation des échantillons d'argile stérilisée et envoi au laboratoire de Bodycote 
© Envoi d'échantillons au laboratoire de la poudre tamisée : décompte bactérien. 
© Préparation et envoi des échantillons pour l'irradiation 
© Interprétation des résultats des analyses de laboratoires . 
© Analyses de laboratoires pour faire le décompte bactérien sur les poudres et identifier les bactéries et les 

spores ainsi que les levures et moississures. 

Travail sur les boues 

© Envoi d'échantillons de boue non-stérilisée et stérilisée chez Robella Canada : mise au point d'une 
base de données et de procédures. Établissement d'un protocole d'analyses. 

© Contrat de recherche avec Robella Canada sur la stérilisation des boues, sur la formulation d'un 
masque de beauté et sur des tests de stabilité avec méthode de validation des résultats. 

Mai 2006 à mars 2007: Poursuite des analyses en laboratoires, essais et conditionnement 

Travail sur les boues 

© Préparation et envoi d'échantillons de 5 tonnes de boue stérilisée chez Robella Canada pour 
identification des boues contaminées. Traitement de décontamination. Analyses et tests 
microbiologiques sur chacun des lots contaminés. Pré-stérilisation. 

© Formulation . Challenge test de stabilité sur 30 lots de boue et validation de l'efficacité. 
© Ajustement technologique des équipements de laboratoires. 
© Différents essais en laboratoires pour éliminer les spores et les bactéries par des techniques de 

chauffage. Analyses des résultats. 
© Nouvelles hypothèses pour trouver des conservateurs et ajustement des formulations aux nouvelles 

données 
© Tests de stabilité de la couleur, de l'odeur, de la viscosité et de la texture sur les masques de beauté 
© Entubage et tests de stabilité 
© Livraison pour essais de chacun des lots 
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© Rapports et recommandations 

Travail sur les poudres 

© Poursuite des essais de stérilisation à l'étuve sur différents lots d'échantillons 
© Essais dans une interface de stérilisation pour le conditionnement des poudres dans un milieu stérile 

2.2,Description des travaux réalisés par chaque travailleur . Voir les feuilles de temps sur la tableau 
excel 
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D09P1AEM05 

E04P1AEM09 

D02P1AEM05 

E04P1AEM09- 
1 

E04P1AEM09- 

1 

3. RÉALISATION DES OBJECTIFS TECHNOLOGIQUES 

3.1. Résultats des analyses de laboratoires 

3.1.1 Les analyses micro-biologiques 

10 

Laboratoires Date Micro- 
biologiste 

sur les POUDRES 
No. de certificat 
Résultats des analyses de laboratoires 

Nombre 	No.lot 
échantillons 

Bodycote 

Bodycote 

Bodycote 

Bodycote 

Bodycote 

2006-02-10 

2006-02-20 

2006-02-20 

2006-04-04 

2006-04-13 

06-26112 : 8200 org/gr 
	

2 kg 

06-26113 : 3960 orglgr 
	

2 kg 

06-26114 : 8200 org/gr 
	

2 kg 

06-2905: 2440 org/gr —10org/gr levures 1900 org/gr 
moississures Aucune pseudomonias, aucune 
staphyfocooccus  
06-30571: 2440 org/gr —10org/gr Ievures1900 org/gr 
moississures Aucune pseudomonias, aucune 
staphyfocooccus  

Dany 
Dugyay 
Dany 
Dugyay 
Dany 
Dugyay 
Isabelle 
Poirier 

Isabelle 
Poirier 

2 kg 

2 kg 

Bodycote 2006-05-03 Isabelle 
Poirier 

Bodycote 2006-04-26 Isabelle 
Poirier 

06-32378: -10 org/gr —10org/gr levures 
-10 org/gr moississures Aucune pseudomonias, 
aucune staphyfocooccus  
06-32380: -10 org/gr —10org/gr levures 
-10 org/gr moississures Aucune pseudomonias, 
aucune staph yfocooccus  

2 kg R1 

2 kg R3 

Bodycote 2006-04-26 Isabelle 
Poirier 

06-32379: -10 org/gr —10org/gr levures 
-10 org/gr moississures Aucune pseudomonias, 
aucune staphyfocooccus  

2 kg R2 

Bodycote 2006-05-02 et Isabelle 
2006-05-10 	Poirier 

V- 
E04P1Aem09 

06-32378: -10 org/gr —10org/gr levures 	 2 kg 
-10 org/gr moississures Aucune pseudomonias, 
aucune staohvfocooccus 

Bodycote 2006-05-03 Isabelle 06-32381: -10 org/gr 	—10org/gr levures 2 KG R4 
Poirier -10 	org/gr 	moississures 	Aucune 	pseudomonias, 

aucune staphyfocooccus 
Bodycote 2006-11-10 Vania -10 org/gr —10org/gr levures 2 KG V-E04P1 

Atudorey -10 org/gr moississures AEM09 

sur les BOUES 
Laboratoires Date Micro- 

biologiste 
No. de certificat 
Résultats 	des 	analyses 	de 
laboratoires 

Nombre 
échantillons 

No.lot 

Bodycote 2006-03-9 Vania 06-28255:45000cfu/gr 4kg DO9PIAem05 
Atudorey 06-28255:45000cfu/gr DO9P1Aem09 

06-28255 :45000cfu/gr DO9P 1 AemO 
Bodycote 2006-03- 

16 
Vania 
Atudorey 

06-29105: 140 orglgr-10org/gr levures 
45 orglgr moississures Aucune pseudomonias, aucune 
staphyfocooccus 

1kg V- 
EO4P1 Aem09 

Bodycote 20006-02- Dany Dugyay 06-42438 -100 organismes par gramme 1kg 

Bodycote 2006-02- Dany Dugyay 06-42444 -100 organismes par gramme 
10 2kg 
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30 kg 	15 analyses 

3.1.2 Les analyses du laboratoire Robella Canada sur des boues stérilisées dont le 1 seau de 5 
gallons sur 6 est contaminé. 

Aux analyses sur les boues, il faut ajouter les analyses sur les boues contaminées faites par le laboratoire 
Robella Canada dans des laboratoires indépendants pour les certifier. Voir le rapport de Monsieur Mike 
Schaffner pour connaître les résultats des analyses. Les analyses sur les lots de boues stérilisées dont le 
1/6 environ étaient contaminées ont portées sur 5 tonnes d'échantillons d'argile entreposées depuis 2003 
au Centre de recherche Les Buissons. 2 tonnes environ avait été inspectées aux installations. Nous avons 
alors constatés que la boue stérilisée présentaient des tâches brunes sur les contours des sacs de 
plastiques dans lesquels la boue était placée. 975 kg provenant de ces 2 tonnes ont été envoyés au 
Laboratoire de Robella Canada en février, mars et avril 2006 avant le début des analyses pour effectuer 
des tests afin de savoir si ces tâches étaient les mêmes dans les quantités envoyées. 

Plusieurs hypothèses étaient soulevées. Les tâches pouvaient provenir d'un degré de stérilisation pas 
assez élevé ou encore du polythène qui n'était pas stérile ou d'une manipulation des échantillons dans un 
milieu contaminé ou des huiles utilisées lors de l'extraction ou des spore qui se reconstituent après la 
stérilisation. Nous devions donc entreprendre une étude pour les identifier et plus encore pour les éliminer. 

Les analyses au laboratoire de Robella Canada ont portées sur l'identification des contaminations dans la 
matière par séparation en lots. Des analyses des spores et des bactéries ont ensuite été faites dans des 
laboratoires indépendants. Finalement un traitement à partir de conservateurs a été effectué pour éliminer 
les contaminations et procédéer à la formulation et au formulation, conditionnement des produits. 

No.de lot Date 
d'analyse 

Nombre 
De kilos 

Micro- 
organismes 

PH Date de 
stabilisation 

Vics-cpo 

1-840-01 20-02-06 250,35 Analyse pas effectuées N/a N/a N/a 
2-840-02 15-03-06 300,40 Analyse pas effectuées N/a N/a N/a 
3-840-03 27-04-06 424,00 Analyse pas effectuées N/a N/a N/a 
1-842-00 25-05-06 196,30 -10 org/gr 6.56 05-07-06 32,900 
2-844-01 28-06-06 197,40 -10 org/gr 6.73 23-08-06 28,800 
3-844-02 07-07-06 199,20 -10 org/gr 6.83 23-08-06 32,000 
4-844-03 14-07-06 196,30 -10 org/gr 6.80 23-08-06 30,000 
5-844-04 17-07-06 208,20 -10 org/gr 6.64 23-08-06 31,200 
6-844-05 21-07-06 199,00 -10 org/gr 6.60 23-08-06 27,400 
7-844-06 11-07-06 198,60 -10 org/gr 6.86 30-08-06 31,100 
8-844-07 17-08-06 198,90 100% contaminés 6.65 30-08-06 31,800 
9-844-08 14-07-06 	230,30 -10 org/gr 	6.60 09-11-06 	32,600 
10-844-09 22-09-06 198,30 -10 org/gr 6.76 09-11-06 33,900 
8-844-10 25-10-06 197,70 50% contaminés 6.67 29-11-06 33,300 
8-844-11 02-11-06 198,40 -10 org/gr 6.25 29-11-06 31,400 
8-844-12 02-11-06 198,40 -10 org/gr 6.78 29-11-06 32,000 
8-844-13 02-11-06 197,52 60% contontaminés 6.79 29-11-06 32,000 
8-844-14 08-11-06 199,02 -10 org/gr 6.75 29-11-06 31,000 
8-844-15 10-11-06 199,00 -10 org/gr 6.79 29-11-06 34,400 
8-844-16 20-11-06 198,92 -10 org/gr 6.80 22-12-06 32,900 
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2006- 
07-05 

2006- 
07-01 

8-844-17 21-11-06 199,20 -10 org/gr 6.81 22-12-06 33,900 
8-844-18 1-12-06 193,30 75% et + contaminés 6.85 22-12-06 37,000 
8-844-19 4-12-06 198,02 -10 org/gr 6.86 22-12-06 36,300 
8-844-20 8-12-06 198,50 -10 org/gr 6.69 22-12-06 34,500 
8-844-21 8-12-06 200,02 -10 org/gr 6.65 05-01-07 34,100 
8-844-22 13-12-06 196,52 -10 org/gr 6.50 05-01-07 33,500 
8-844-23 5-01-07 199,00 Analyse pas effectuées 6.75 Non-disponible 36,000 
8-844-24 5-01-07 198,90 Analyse pas effectuées 6.70 Non-disponible 36,000 
8-844-25 13-01-07 199,82 Analyse pas effectuées 6.89 Non-disponible 35,600 
8-844-26 13-01-07 203,80 Analyse pas effectuées 6.70 Non-disponible 36,300 
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3.1.3 Les analyses sur l'irradiation de l'argile 

Laboratoires 	Date Chimiste  No. de certificat 
Résultats des analyses de laboratoires 

Nombre 	No.lot 
échantillons 

MSD Nortion 
Canadian 
irradiation 
Center  
Bodycote 

Jeannot 
Proulx 

Sylvie 
Martin 

Irradiation 
Sans analyse 

Irradiation de la matière pour avoir des données sur le 
nombre de bactéries et sur la matière organique. 
Analyses sur cette matière irradiée dans un laboratoire 
indépendant 

06-39428 :23260/ORG PAR GR, AUCUNE 5 kg 
ESCHERICHIA COLI, -10ORG/GR DE LEVURES,-10 
100RG/GR DE MOISSISSURES, AUCUNE 
PSEUDOMONAS 	AERUGINOSA, 	AUCUNE 
SALMONELLA, AUCUNE STAPHYLOCOCCUS 
AUREUS 

280kg 

A-BRUTE 
NON-IRRADIÉE 

Bodycote 2006- 
07 
12 

Sylvie 
Martin 

06-39429 	2100 ORG/GR 5kgY A-IRRADIÉE 

Bodycote 2006- 

07-  
11 

Sylvie 
Martin 

06-3943141400 ORG/GR 10 kgY A-IRRADIÉE 

300KG 5kgnir/295kgir 

La matière brute a d'abord été analysée chez Bodycote pour avoir des analyses comparatives des micro-
organismes avant l'irradiation et après l'irradiation. 

3.1.4 Les analyses granulométriques 

Les analyses de laboratoire ont été effectuées au département de Génie des mines et des matériaux à 
l'Université Laval. Elles sont contenues dans la thèse de maîtrise de Mathieu Foster. De façon générale, 
plus le temps de broyage est long plus on tend à se rapprocher de 98 à 99 % de particules moins de 100u, 
de 80% de particules de moins de 42u et 50% de particules moins de 5u. Environ 600kg d'argile ont été 
analysés par Mathieu Foster après les différents broyages. Voir la thèse en annexe 

Ces données analytiques sont aussi confirmées par les analyses au laboratoire d'Hosokama micron. Voir le 
résultat des analyses sur environ 400 kg ayant été broyés dans le rapport d'Hosokawa Micron 

31.5 Les analyses chimiques par activation neutronique 
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Les analyses ont été efffectuées aux laboratoires de l'École Polytechnique de l'Université de Montréal. 
Environ 3 kg :1 d'argile sèche à l'état brut, 1 d'argile broyée et 1 d'argile tamisée pour faire des 
comparaisons. Voir les résultats du laboratoire et l'analyse qu'en fait Chérif Aidara, phd, de Biodiversité. 

3.2. Résultats quant aux objectifs en relation avec l'avancement technologique 
obtenu 

3.2.1 Les résultats 

La recherche sur les techniques alternatives à la stérilisation à la vapeur en relation avec les éléments et 
composants de la boue marine démontre qu'il est nécessaire de procéder à une investigation systématique 
sur les échantillons d'argile stérilisés à la vapeur avant d'en faire des boues pour le marché et un masque 
de beauté afin de répondre aux demandes de clientèles qui veulent des boues 100% naturelles . Cette 
étape est également importante pour indiquer une date de péremption sur les produits et pour enregistrer le 
produit comme produit de santé naturel à Santé Canada. 
D'autre part et compte tenu de la nature de la matière nouvellement expérimentée, il a été nécessaire de 
faire travaux de laboratoires et de procéder à l'analyse de leurs résultats pour obtenir des renseignements 
sur la conservation des produits après l'utilisation, De plus, des essais expérimentaux sur les procédés de 
traitement ont été requis pour faire progresser technologiquement les connaissances sur la formulation 
optimale à rechercher pour le conditionnement de la boue marine et le traitement approprié du produit. 

L'analyse d' échantillons de poudre a également été nécessaire pour procéder à l'identification des 
bactéries en laboratoires et trouver une technique pour éliminer les bactéries non-pathogènes qui seraient 
supérieures à des colonies de 100 organismes par gramme. 

Les problèmes technologiques et scientifiques suivants ont été résolus : 

3 Par I' analyse des échantillons prélevés sur 4 tonnes de poudre séchée au soleil et stérilisées à 
l'étuve, nous avons identifié une technique efficace et économique permettant d'obtenir une poudre 
contenant moins de 100 organismes par gramme et nous pouvons reproduire ces résultats. 

4 Les effets de la stérilisation par irradiation de 100 kilos de poudres ont également été analysés. Nous 
savons maintenant qu'avec l'irradiation les micro-organismes ne disparaissent pas donc que nous ne 
pouvons pas, par cette technique, obtenir un produit 100% minéral. De plus, des propriétés naturelles 
risquent de disparaître dans le produit en utilisant cette méthode. Il faudrait faire des analyses plus 
poussées pour savoir ce qui se perd ce qui n'est pas le but projeté actuellement. 

4 Les travaux de Robella Canada ont permis de prélever sur 5 tonnes métriques de boues, stérilisées à 
la vapeur depuis 3 ans, des quantités d'argile qui ont été constituées en lots pour être analysées. 30 
lots d'échantillons ont ainsi été soumis à une étude d'une année consécutive de tests microbiologiques 
sur le comportement de différents ingrédients a intégrer dans la boue. L'identification de spores et de 
bactéries a également été réalisée en partie. 

4 Une base de données est maintenant disponible qui synthétise les résultats des essais sur le 
comportement de différents ingrédients à ajouter à la boue avec identification des agents de 
conservation appropriés. 

4 Par des essais de stabilité ainsi que par la validation de leur efficacité nous avons obtenus des 
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résultats sur la constance de la teneur en matière organique qui nous permettra d'indiquer une date de 
péremption des produits. 

4 Avec les analyses microbiologiques nous savons qu'aucune bactérie pathogène n'existe dans le 
matériel. 

-4 Nous avons aussi identifié l'équipement requis pour l'entubage à intégrer dans une unité pilote de 
troisième transformation des produits à l'étape du conditionnement. Cette identification est nécessaire 
pour correspondre aux bonnes pratiques de fabrication quant aux produits de soins de santé naturelle. 
De plus en ayant appliquer la norme USP (office de la santé mondiale) nous avons établis les 
conditions pour obtenir une licence d'exploitation de produits de soins de santé naturels. 

4 Nous avons aussi obtenus des renseignements sur les adaptations mécanique et les ajustements 
technologiques qu'il faudra faire au procédé et à l'équipement par rapport au poids, au volume, à la 
viscosité et à la nature rhéoépaississante et thixotropique de la boue marine. 

4 La formulation requise pour le conditionnement de la boue en masque de beauté avec les 
conservateurs appropriés a aussi été réalisée. Nous savons également qu'avec un poids de 250 gr. 
l'entubage de l'argile est possible. 

4 Les analyses des échantillons d'argile prélevés sur 5 tonnes de boues stérilisées à la vapeur 
nous ont permis de supposer que les causes de la contamination bactérienne venaient de l'utilisation 
d'huiles non végétales lors de l'extraction. 

4 L'objectif de savoir si on peut récupérer ces produits en leur donnant une deuxième vie par un autre 
procédé de stérilisation que celui de l'autoclavage a aussi été réalisée. Nous savons qu'en chauffant 
l'argile, dans un milieu stérile, à 100 degrés, les contaminations disparaissent. 

4 Bien que des incertitudes persistent sur l'identification des bactéries et leurs origines, la technique 
appropriée pour les traiter dans la matière stérilisée contaminée a été trouvée. 

4 La récupération de la matière en utilisant la technique de conservation requise pour un masque de 
beauté afin qu'il corresponde aux exigences d'un produit de santé naturelle a été réalisée. 

4 Nous avons obtenu un produit ayant les caractéristiques que l'on chercait avant d'effectuer les 
analyses : 
b une liquidité résistant au contact avec l'air lors de l'utilisation du produit 
b des ingrédients naturels pour la conservation du produit et le calibrage des ingrédients 
b une suspension des particules faisant en sorte que l'eau et les ingrédients restent liés à l'argile 
b une boue conservant le maximum de propriétés naturelles après traitement 
i* des hypothèses quant aux allégations concernant les propriétés thérapeutiques d'un produit de 

santé naturel. 

.4 En réalisant ces objectifs technico-écologiques, nous avons identifié les procédures de fabrication avec 
l'équipement requis pour l'entubage et les ajustements mécaniques à apporter au procédé pour qu'il 
corresponde à la méthode de fabrication expérimentée en laboratoire et aux exigences de Santé-
Canada afin d'obtenir une licence d'exploitation établissant que le produit de santé naturel sera 
fabriqué, emballé, étiqueté, distribué et entreposé conformément aux exigences prévues dans la loi. 
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4 Finalement, l'objectif écologique ultime de réaliser une production sans perte de matière pour le 
développement durable de celle-ci est également en voie de réalisation par la récupération que nous 
pouvons faire. 

3.2.2 Les incertitudes technologiques qui restent à résoudre 

Les investigations analytiques à faire portent sur 

• L'origine, la nature, les propriétés et la proportion des bactéries dans le matériel stérilisé. Nous ne 
savons pas si la contamination bactériologique vient de l'extérieur ou est-elle interne à la matière 
et ce qui l'a causée. 

• La constance des propriétés thérapeutiques dans les poudres stérilisées à l'étuve. 
• L'élimination totale de la matière organique pour obtenir un produit 100% minéral avec la 

technique appropriée. Si c'est non réalisable alors quel pourcentage de contenu 
bactérien restera-t-il avec cette méthode et quelle est la nature de ces bactéries? 

• L'obtention d'une boue sans ajout de conservateurs après utilisation. Sinon, est-ce que l'argile 
restera stable quant à sa viscosité, sa texture, sa couleur et son odeur avec l'ajoût d'un 
conservateur et d'ingrédients? Quelle sera alors la formulation optimale? 

• Les transformations, adaptation de machinerie et de méthodes industrielles de fabrication qui sont 
nécessaires pour reproduire ce qui a été fait en laboratoire, 

• La stabilité de l'argile après l'entubage sur 3 ans pour indiquer une date de péremption.? 

• La comparaison portant sur les analyses chimiques et micro-biologiques effectuées sur les poudres 
non stérilisée et les poudres stérilisées à l'étuve doit être faite pour savoir si cette stérilisation altére 
les propriétés des poudres? 

• L'équipement requis pour faire des séparations granulométriques précises afin de savoir si ces 
séparations granulométriques correspondent à des séparations minéralogiques et pour obtenir 
différents produits pour différents marchés. 

• Poursuite des essais de stérilisation à l'étuve et du conditionnement dans l'interface sur de 
nouveaux échantillons nouvellement extraits pour savoir si cette technique est reproductible dans le 
procédé pilote. Analyses en conséquence 

4.2 Pour les boues 
• Poursuite des analyses sur l'identification des causes de la contamination par l'analyse des 

conditions d'entreposage, la température de locaux, les équipements utilisés non stérilisés, la perte 
d'huile des machines, les spores.... 

• Enrichissement de la base de données différents ingrédients, aux agents de conservation 
appropriés. Procéder à des essais de stabilité sur ces lots pour valider leur efficacité. Établir une 
procédure sur des données consécutives de tests microbiologiques sur un ans. Dépendant des 
résultats continuer l'étude sur 3 ans afin d'indiquer une date exacte de péremption de produit. 

• Protocoles d'analyses microbiologique, granulométrique, chimiques et physiques reproductible sur 
chaque lot extrait assurant le contrôle de la qualité des produits. 
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Denise Saulnier Conception, coordination du programme de 
recherche, exploitation des résultats et rapport 
final 

280hrsX30=8400$ 

Cédric Mimeault Direction du programme de recherche. 520hrsx14=7280$ 

Responsable de la fabrication des échantillons. 
Envois, suivi et analyse des résultats. 

France Michaud Fabrication et stérilisation des échantillons de 
poudre 

560x8=4 480$ 
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• Analyses de l'activité de l'eau de mer,de tourbières et de l'eau interstitielle pour connaître leurs 
composantes et leurs influences dans la composition des produits en fonction des formulations et 
conditionnements futurs. 

Voir le rapport de Mike Schaffner, chimiste de Robella Canada. 

5. RENSEIGNEMENTS ET MÉDIAGRAPHIE 

* Rapport d'analyses de laboratoires 
* Rapport du chargé de projets 
* Photos 
* Contrat de recherche et factures 
* Preuves de paiement 
* Feuilles de temps 
* Rapport d'étapes et recommandations 

LISTE DU PERSONNEL DU PROJET RSIDE 

RÉSUMÉ DES QUALIFICATIONS ET EXPERIENCES DU PERSONNEL IMPLIQUÉ À LA RS/DE 

     

Denise 
Saulnier 

Maitrise phi, certificat 
en informatique et 
anglais 

Conception, 
coordination et 
rapport final 

Directrice 
générale des 
programmes de 
Rs et De. 

Conception et 
coordination des 
programmes de 
recherche sur 
l'argile marine 
depuis 1994. 
Expertise en 
méthodologie de 
recherche et en 
analyse des 
résultats. 

     

Cédric Adjoint à la coordination Expertise sur les argiles depuis 5 Bac multidiciplinaire, 
Mimeault des projets en RS&DE et 

à leur réalisation. 
ans, en informatique, en gestion, 
en marketing et science 
politique. 

Dec , maîtrise de 
l'anglais et de 
l'informatique 
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LISTE DES SOUS-TRAITANTS 
SOUS-TRAITANT SANS LIEN DE DÉPENDANCE 

Robella Canada et Laboratoire 
C.31 Saint-Jérôme, Qc, J7Z 5T7 
450.419.8880 
R139500540 
1017242624 
Chimie des procédés. Formulation des produits cosmétiques. Analyste des 
résultats de laboratoires. Expertise dans la stérilisation et la conservation 
des produits cosmétiques et pharmaceutiques.  

SOUS-TRAITANT SANS LIEN DE DEPENDANCE 

x 	n 	q" 	1280 rue Nouvel, Baie-Comeau, Québec,G5C 3W6 
418.589.4419 

~v. ` sr, 
	

142101138 
es 	 1020582550 

Comptable, consultant externe en déclarations 

LABORATOIRE RESPONSABLE DES ANALYSES MICROBIOLOGIQUES ET CHIMIQUES:  

17 

Laboratoire Bodycote, Sylvie Martin, Microbiologiste 
1460 Graham Bell Boucherville, Qc, J4B 6H5 
450.641.4740 
23039844 
1002351575 TQ 0001 
Analyses de laboratoires et interprétation des résultats. Expertise dans la 
micro-biologie, dans l'analyse des sédiments et des polluants 
environnementaux ainsi que dans l'équipement de laboratoires certifié 
pharmaceutique et dermocosmétique  

LABORATOIRE RESPONSABLE DES ANALYSES PAR IRRADIATION DE LA MATIÈRE 

Laboratoire MDS Nordion Canadian Irradiation Center 
Jeannot Proulx 
535 Boulevard Cartier, lavai Québec, H7V3S8, Canada 
1-604-228-9052 (Vancouver) 
mds.nordion.com  
Laboratoires d'irradiation et résultats des analyses. 

 

LISTE DES EXPERTS CONSULTÉS 
'Chérif Aidara, phd en biologie et micro-biologie, expertise en protocoles de recherche et en analyses des 

résultats 
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Sylvie Martin , biochimiste et microbiologiste expertise dans la stérilisation des équipemets pour la 
fabrication de produits cosmétiques  

.06' Mike Shaffner. Chimiste et Analyste de procédés de fabrication. Expertise dans la formulation, la 
stérilisation et la conservation des produits.) 

Véronique Rossow, biochimiste, Laboratoires Ets B Rossow, France 

Olivier Thomas, ingénieur, Conseiller d'Argile eau mer du Programme d'aide à la recherche industrielle 
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